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EXPOSITION 


DES 


FAMILLES  NATURELLES 


E  T 


DE  LA  GERMINATION  DES  PLANTES, 


Par   JAUME   S.'-HILAIRE; 


Contenant  la  description  de  deux  mille  trois  cent  trente- 
sept  genres ,  et  d^enyiron  quatre  mille  espèces  ^  les  plus  utiles 
et  les  plus  intëressanteA.  Cent  i1ÎT.ftc»pt  planches,  dont  *les 
figures  ont  été  dessinées  par  FAuteur ,  représentent  les  carac- 
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DISCOURS  PRÉLIMINAIRE. 


^  I    . 


CONSIDÉRATIO]!fS   GÉI^ÉKALES. 

1 

Xja  Botanique  à  di!k  consister  d'abord  dans  la 
connaissance  de  quelques  plim tes  Utiles  ou  nuisibles  ; 
sous  ce  point  de  Tue ,  elle  rexnonte  à  Forigine  des  «o*- 
ciétés.  Cérès ,  Baccbus  v  Eseulape ,  Ghiron,  Mélampe  t 
Orphée  v^tc,  s'appliquèrent  à  connaître  les  vertus 
et  les  usages  des  planc^o ,  ^  muiûpucr  celles  qui  poiun* 

Taient  servir  aux  besoins  de  lespèce  humaine  ^  ^t 
plusieurs  historiens  les  ont  regardés  comme  les 
fondateurs  des  sociétési  Les  hommes  y  errants-  et 
devenus  trop  nombreux  pour  être  assures  de  leur 
subsistance  dans  des  terres  incultes,  apprenaîient> 
en  se  réunissant  à  leur  voix ,  à  semer  le  grain ,  k 
planter  la  vigne  ,  à  soulager  leurs  souffrances  ,  etc.  ; 
peut-être  même  que  sans  la  connaissance  et  la  pro« 
pagation  de  quelques  |>lantes  utiles ,  ahli  lieu  d'envi^iilr 
la  terre  «  et  de  multiplier  ,  la  racé  humaine  sç  fiit 
éteinte  dans  la  misère,  après  avoit  quelque  tems 
disputé  de  proie  avec  les  bêtes  féroces.  Combien 
d^aniniauA  plus  £bx*to  ot  plt:ic  puîscckxitA  cjup  rhomm^ 
ont  entièrement  disparu  ?-  La  terre  conserve  encore 
dans  son > sein,  leurs  énormes  et  nombreux  osse^ 
ments.  ,On  a  suppôt' deS'  csfiastrophes  v  des  rév^ 
luttons  pour  expliquer  ^leût  disparition  totale^.  11  est 
bien  plus  simple  de  ereÂre'qaê  la  terre  nL*a  pu  suifiœ 
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^  >f<».^in5  !  lorsque  les  hommes  ont  étendu  leur 
* /^^^  •  ^  porté    la  destruction  sur  le  .  territoire 
^^ac  ils  se  déclaraient  les  souverains.  Encore  quel- 
ques siècles  ,  et  cet  éléphant ,  dont  nous  admirons 
la  lourde  masse  et  la  rare  intelligence  ,  aura  peut- 
être  subi  le  même  sort. 

La  tradition  conserra  plus  ou  moins  fidèlement , 
pendant  un  grand  nombre  d*années  «  la  connaissance 
de  ces  végétaux ,  et  les  premiers  livres  sur  les  plantes , 
aie  renfermèrent  que  Thistoire  de  leurs  vertus  et  de 
leurs  propriétés.  De  ces  recueils  pharmaceutiques , 
jk  IfL  science  nommée  actuellement  botanique ,  Tinter- 

Talle  est  immense.  On  ne  peut  véritablement  lui 
donner  \ic  lAuiAA  t^uo  cLv^tA&o  onvîw«oTi  un  siècle  ;  depuis 

que  les  botanistes  ont  trouvé  dans  les  organes  répro- 
ducteurs des  plantes ,  une  route  assurée  pour  arriver 
à  la  connaissance  entière  de  leurs  caractères.  dis«* 
•tinctifs  ,  et  le  moyen  de  transmettre  fidèlement  à  la 
.postérité  le  fi:uit  de  leurs  observations.  Avant  cette 
«époque  ,  les  vertus  ,  les  dimensions ,  les  climats  ,  les 
localités  étaient  employés  dans  les  descriptions ,  et 
comme  elles  varient  fort  souvent ,  les  bases  de  la 
êcâence  étaient  incertaines  ,  et  les  découvertes  sur 
les  plantes,  perdues.  Sous  Toumefort  et  Linnéus, 
la  botaxuque  prit  une  marche  assurée ,  leurs  des- 
criptions  et  leurs   méthodes    firent    connaître    les 

plantes     à    do»     ftîgnô©     ooi^taînc      Lo   rAoïnc  ,    la    tige , 

la  forme  et  la  situation  respective  des  feuilles  ,  la  fleur 

.et  le  fruit  fouimirent  des  caractères  aussi  durables 

.que  l'espèce  même»  S  étant  aperçus  de  la  pauvreté 

des  langues  modernes  ^  ils  créèrent  une  langue  par- 

pour  décriire  d«  fonnes  avant  eux  inconnuét . 
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Qudqnes  écriTains ,  qui  ne  se  sont  jamais  donné  la 
peine  de  Térifier  la  précision  et  la  nécessité  de  ce 
nooTcau  langage  ,  en  ont  conclu  avec  légèreté  que 
les  mots  étaient  une  grande  partie  de  la  science,  lis 
auraient  bien  plutôt  di\  accuser  le  Créateur  de  la 
fécondité  de  ses  oearrcs  ,  de  la  richesse  et  de  la 
rariété   des  formes  dont  il  les  a  revêtues. 

Toumefort  fonda  son  système  sur  la  corolle.  H 
nous  présenta  les  objets  de  ses  afïcctions  sous  leur 
pins  brillante  parure  ;  il  négligea  les  étamines  ,  les  -pis* 
til8  ,  presque^  toujours  nécessaires  à  la  conservation 
de  l'espèce  ,  et  comme  une  vierge  timide  et  voilée, 
la  botanique  ne  découvrit  à  l'oeil  de  l'observateur 
qne  lea  poiupes  de  la  fête  nuptiale.  Linnéus  nous 
fit  pénétrer  dana  leurs  plus  secrètes  amours  ;  il 
établit  ses  divisions  sur  le  nombre  des  époux ,  des 
épouses  ,  et  sur  la  nature  des  liens  qui  les  unissaient. 
Ces  deux  systèmes  ,  également  ingénieux ,  ne  sont 
néanmoins  que  des  lils  conducteurs  créés  pour  diriger 
les  premiers  pas  de  ceux  qui  veulent  marcher  dans 
cette  carrière.  Tant  que  la  botanique  a  consisté  dans 
la  connaissance  des  noms  ,  ils  ont  àù  jouir  d'une 
grande  réputation  ,  puisqu'ils  remplissaient  l'objet 
de  la  science.  Mais  dans  l'étude  des  corps  naturels  ^ 
on  doit  porter  des  vues  plus  grandes  et  plus  élevées. 
Au  lieu  de  s'occuper  exclusivement  des  noms  et  des 
vertus  des  plantes  ,■  le  botaniste  remplira  une  des- 
tination plus  dignd  do  I  esprit  liumaiu  ,  en  cherchant 
dans  l'ot-ganisation;  des  végétaux  les  lois  qui  les 
régissent  .  et  les'  degrés  d'analogie  que  la  nature  a 
mis  entr'eux.  Au  lieu  de  les  isoler  ,  pour  en  indiquer 
plus  facilement  les  caractères  distinctifs  ,  il  en  formera 
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(les  groupe».,  pour  ou  ostiloer  avec  précision  Wft 
rapports  mutaels.  Grew ,  Leevenhoeclt  ,  Malpighi , 
Hedwig,  Diiibeiiton  ,  DcsfontaiDes  ..  Senelner  pour 
rintcrieur;  Bernartl  de  Jiiasi.eu ,  Adanson.,  Antoine- 
Laurent  de  Jiiss^ïCit ,  Laniflrck  ,'  Gaertner  ,  Ventenal 
pout  les  formes, extérieures ,  ont  rempli  teiie  tâche 
honorable  ,  autautique  difî&cile  par  l'inuneuse  étendue 
des  objets  et  la  petitesse  des  détails.  Leurs  décou- 
vertes et  leurs  obsery allons  continuées,  des  voyages 
Utiles  entrepris,  laisseront  peut-être  an  i siècle  qui 
commence,  la  gloire  de  connaître  cette  inunensitè  de 
viigélaux  répandus  sur  tgule  U  surface  du  globe , 
et  de  Jes  dispuser  suivaut  les  lois  de  leur  organisation. 
Ils  aideront  la  main  habile  et  conrageiiac  tjoi ,  remm- 
çaot  à  tout  arrangement  »jfai.eiuo.tl<|ue  ,  s'occupera 
d^ever  à  la.  nature  ,  un  raonumeut  digne  de  ses 
admirables  travaux. 

La  connaissance  particidière  de  chatpie  plante  ,  et 
l'éiude  de  ses  rapports  avec  Ies;autre8,  ue  forment 
pas  néanmoins  les  wnds  objets  de  la  botanique.  A 
l'avantage  d'aggrandir  lo6  idées;,  par  l'observation  de 
ce  <|ue  la  nature  a  de  plus  varié  ,  ielle  joint,  celui  de 
contribner  aux  progi-ùs  de  la  civilisation  ,  on  jfattltitr 
plîant  nos  jouissances  et  nos  -  ressources-  Deljuïi 
environ  deux  siècles  i,  la  France  et  l'Europe  stHit 
peuplées  d'arbres ,  d'arbustes  et  déplantes  ctrangÎTCS. 
Nous  trouverons  parmi  ceux  qui  en  ont  enrichi  notre 
patrie ,  Jcjtu  Rnbin  ,  botaniste  d'Hciiri  IV  ,  Guy  de 
la  Brosse,  Toumefort ,  Joseph  de  Jussieu,  Dniiamel, 
Lemonnier  ,  d'Incartfille  ,  Richard  ,  MalcKherbes  , 
Michaux  ,  etc.  ,  aussi  recommandabics  par  leurs 
qualités  morales  ,    que  par  leuri  connaissances  en 
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bptawqae  et  en  agriculture.  Nos  colonies  n*ont  pas 
^té  nipins  fayorisées  ;  Antoine  de  Jussieu  leur  a  fait 
pré^ept  du  café  ;.  PoiTre,  de  la  muscade ,  du  girofle  « 
etc.  ;  .Thierry ,  de  la  cochenille  ;  M.  Delabillardière , 
de  Varbi^e  à  pain,  etc.  Grâces  soient  donc  rendue» 
à  ces  savans  illustres,  à  ces  voyageurs  intrépide», 
qui   nous   ont   distribué   des  richesses   d*un  usage 
journalier  et  dune  yaleur  inépuisable.  Puisse  leur 
mémoire  passer  aux  générations  futures ,  et  puissent 
nos  derniers  neveux  ^  assis  à  lombre  des  érables ,  des 
robinia ,   des  magnolia  ,   des  sophora  ,   des  rhodo- 
dendron ,  des  tulipiers ,  des  cyprès  ,  etc. ,  dont  ils 
ont  peuplé  la  France,    se  rappeler  leurs  bienfaits 
avec  reconnaissance ,  et  ne  prononcer  leurs  noms 
qu^ayec  respect  !  Au  lieu  d'élever  des  monument» 
à  la  magnificence  ,    les  souyerams   devraient   bien 
plutôt  chercher   à  acclimater   et   à  multiplier  des 
plantes  ,   des  arbres  utiles.  Les  peuples  n'auraient 
point  à  gémir  de  leur  prodigalité^,,  et  la  postérité 
bénirait  leur  mémoire.  Dans  les  siècles  héroïques  r 
le  mortel  généreux  qui  purgeait  la  terre  d  un  monstre 
ourenrichissait  d'une  plante  utile,  était  compté  parmi 
les  Dieux.  Bacchus ,  Hercule  r  Pallas  ,  Thésée ,  Isis , 
eurent  des  autels  élevés  par  la  reconnaissance ,  tandi» 
que  les  pyramides  d'Egypte  n'ont  pu  même  sauver 
dé  l'oubli  les  noms  des  rois  qui  les  ont  élevées.  Le* 
capitole ,  les  cirques ,.  les  arcs  de  triomphe  seront 
peut-être  un  jour  ensevelis  sous  leurs  ruines  ,  le  nom» 
de  Lucullus  et  le  cerisier  dont  il  enrichit  nos  climats , 
passeront  à  la  postérité  la  plu»  reculée.  Les  année» 
m*6tent  rien  à  la  force  génératrice  des  végétaux ,  et 
les  fleurs  du  cerisier  annonceront  encore  le  vetouv 
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àé  ta  belle  saiMn ,  long-^ems  après  la  desiraction  de 
c(MiBOHmnents  de  Tôrgmeil.  Thébes  et  ses  tsent  portes  » 
Jéràsaleni  et  éon  tenrple ,  Babylone  et  ses  jardins  ont 
disparU)  le  tems  a  dëlrait  ees  énormes  t^olosses , 
dont  le  sovrenir  étonne  encore  rimaginatkm  ,  et 
rbitmUle  monssa  qui  couvre  leurs  antiques  débrin- 
s*eat  propagée  de  siècle  en  siède^ 
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HISTOIRE. 


JLiES  plus  anciens  liTres  de  botanique  ont  étëattribnët 
à  Flthagore  ;  mais  ils  ne  sont  pas  arrivés  jusqu'à  nous. 
Hipocrate  qui  vint  long-tems  après  ,  ne  S'occupa  que 
des  yertus  des  plantes ,  et  les  écrits  attribués  à  Aris- 
tote  sont  tellement  altérés  ,  qu*on  a  douté  de  leur 
authenticité.  Théophraste .  disciple  d'Aristote  ,  laissa 
une  histoire  des  plantes  qui  contient  des  faits  curieux, 
et  prouve  une  grande  sagacité  à  observer  ;  mais  ses 
descriptions  sont  tellement  insuffisantes,  qu'il  est  dif- 
ficile de  reconnaître  les  plantes  dont  il  a  voulu  parler. 
Environ  quatre  cents  ans  après  ,  Dioscoride  rassem-* 
bla  tout  ce  qu  on  savait  de  plus  intéressant  sur  les 
végétaux.  11  donna  la  description  de  six  cents  plantes  , 
et  leur  histoire  comprenait  sans  doute  tout  ce  qu'on 
avait  observé  avant  lui  ;  il  les  divisa  suivant  leurs  qua- 
lités et  leurs  propriétés.  Ses  ouvrages  commentés  et 
interprétés  par  beaucoup  d'auteurs  qui  sont  venus 
après  lui ,  ont  acquis  une  grande  célébrité.  Pline ,  ce 
grand  hîotorÎATi  de  la  nature ,  ne  donna  que  des  des- 
criptions superficielles  des  végétaux ,  dont  il  faisait 
lliistoire  la  plus  complète.  Pendant  quatorze  cents 
ans ,  on  ne  trouve  après  lui  aucun  auteur  dont  les 
ouvirages  aient  contribués  à  Tavancement  de  la  science. 
Ainsi ,  Galien  ,  Oribase  ,  Paul  d'Egine ,  Serapion  « 
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Rhazës,  Ayicenne  et  tous  les  médecins  qui  les  sui- 
wesbè^  très-Tersës  dans  la  connaissance  des  vertus 
des  plantes  ,  laissèrent  la nomenclatiu*e  dans  le  chaos. 
Vers  le  dixiènie  siècle,rignorancerépanditses  ténèbres 
sur  toute  TEurope  ^  et  la  botanique  fut  comme  les 
autres  sciences ,  dans  Foubli  et  Tabandon.  Chaque  mé- 
decin connaissait ,  par  tradition  ,  un  certain  nombre  de 
'plantes  auxquelles  il  attribuait  ordinairement  des  ver- 
tus merveilleuses.  Ces  désordres  durèrent  jusqu'à  la« 
renaissance  des  lettres  ,  c*est*à-dire ,  vers  la  fin  du 
guipisièmç  siècle.  A  cette  époque  ,  on  s'appliqua 
de  nouveau  à  Tétude  de  la  botanique  ;  mais  on  prit 
ijuie  mauvaise  route.  Au  lieu  de  chercher  à  connaîtra 

le^  plantes  mêmes  et  leurs  propriétés  ,  on  commenta  ^ 
interpréta  Théophraste,  Uioscuild^;  «  rime  et  tous  les 

anciens  auteurs.  On  ne  trouva  d'intéressantes  que 
leurs  observations  ;  et  comme  il  arrive  à  tous  ceux  qui 
d^putpnt  sur  un  texte  obscur  «  chacun  attribua  à  la 
plante  qu'il  croyait  reconnaître  ,  les  vertus  dont  ces 
anciens  botanistes  avaient  parlé.  De  sorte  que  des 
plantes  très-dififé rentes  portèrent  le  même  nom ,  et 
une  seule  plante ,  observée  dans  plusieurs  états  ,  reçut 
des  noms  très*  différens.  Ce  désordre  fit  sentir  à 
quelques  bons  esprits  ,  la  nécessité  d  étudier  les 
plantes  dans  la  nature  et  non  dans  les  livres.  On  fît 
des  observations  sur  leurs  vertus  et  leurs  propriétés* 
Si,  à  cette  époque,  la  botanique  neùt  pas  été  con- 
sidérée comme  une  branche  de  la  médecine ,  les  tra- 
vaux des  hommes  qui  s'en  occupèrent ,  eussent  servi 
de  base  à  la  science  établie  par  Tournefort ,  Linnéus 
et  Jussieu.  Le  premier  qui  entreprit  de  chercher  dans 
la  fleur  et  le  firuitles  caractères  distinctifs  des  plantes 
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et  de  les  diviser  en  classes  ,  genres  et  espèces ,  fut 
Conrad  Gesner ,  né  en  i5i6.  Au  moyen  de  plusieurs 
Toyages  dans  les  Alpes  et  en  Italie ,  il  forma  les  pre- 
mières coUections  d'histoire  naturelle  connues  ,  et  il 
recueillit  de  nombreuses  observations  sur  les  plantes  ; 
mais  la  mort  Fempécha  de  les  publier.  A-peu-^rès 
dans  le  même  tems  «  parurent  Mathiole ,  auteur  d'un 
commentaire  sur  Dioscoride  ;  Adam  Lonicer ,  qui 
publia  un  ouvrage  sur  les  arbres  et  les  arbrisseaux  ; 
Dodoens ,  médecin  très-*renommé  de  son  tems  ,  et 
auteur  d*une  histoire  des  plantes  ,  ornée  de  huit  cents 
figures  assez  bonnes  ;  Jacques  Daleohamp ,  qui  se 
livra  particulièrement  à  Tétude  de&  plantes  de  la 
fVanoe  ;  Charles  de  Léchise .  Yun  Am  p\uA  sAvants 
botanistes  de  son  siècle ,  tt  dont  les  descriptions  sont 
encore  un  modèle  d'exactitude  et  de  précision  ;  Lobél;., 
Pierre  Bellon,  Gmlandinus,  Aauvolfe^  Gamèràrius,  T»« 
bemoemontanus ,  Prosper  Alpin  «  Monard  et  les  deux 
illustres  Jean  et  Gaspard  Banhia.  Ces  deux  derniers 
rendirent  les  plus  grands  services  à  la-science^  en  la 
tirant  du  chaos  où  l'avaient  plongée  leurs  prédécès^^ 
seurs*  Nés  à  BAle  de  Jean  Bauhin^  originaire  dlAipiens 
et  Tun  des  plus  habiles  médecins  dé  son  tems  \  :ib 
acquirent ,  par  leurs  travaux  ,  làplus^grande  célé- 
brité. Jean  Bauhin  ,  disciple  de  OPuchs  et»  ami  df 
Gesner ,  parcourut  lltalie,  la  Suisse.,  la  So«abé^  là 
Gaule  Vfail'oii^cHS'OA  .  «f  tf)<£^«*îvîf  uti^avi^'  viombife  ue 
plantes  nouvelleb  •  Son  hibtioire  '  générale,  j  ^  Gdbn'  )  tràh 
volumes^  in-f'.  ,  parut  après  sa  mort.  On'!y  trouvé 
une  synonymie  exacte  ,  une  critiqué  juste ,  souvénit 
répïMpiè  de  ramvée-des  plimtes  en  Eàroperet  lèiîr 
payé'tlrîginaii^e.  Gaspard -Baubin  ^^filus  feupe  que  son 
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,  traTaîlla  pendant  quarante  ans  à  son  Pinajc  , 
néoeasâire  encore  aujourd'hui  lorsqu'on  veut 'consul- 
ter les  anciens  \  et  qui  nest  cependant  qu*nn  expose 
snccincrt  de  1  ounage  qu'il  se  proposait  d'exécuter , 
.mais  dont  le  plan  était  trop  Taste  pour  la  Vie  d'un 
seul  honune.  En  i585  ,  Cisalpin  ^  médecin  de  Oé« 
ment  VlU  ,  publia  à  Florence  un  ouTrage  dans  lequel 
.on  TÎI,  pouf  la  première  fisMS ,  les  plantes  dirisées  en 
quinze  dasses  ^  toutes  fondées  sur  des  caractères  dis* 
tinctifi  et  apparens  r  ^  noi^  d'après  leurs  yertus  #u 
leurs  propriétés  ,  comme  on  laTait  fait  jusqua  ce 
moment.  U  parait  avoir  obsenré  le  premier  «jne  les 
graines  étaient  à  un  lobe  ou  k  deux  lobes.  11  est  asséE 
l'einfrrquaH^  O"^  cette  dirisicm  ,   suirie  dans  la  pljâs 
ancienne  méthode ,   se  retroure  serrir  de  base  à  I41 

plus  àiodehie  ;  ceDe  de  Bernard  de  Jussieu.  C*est 
-qà^eOe  était  fondée  sur  la  natiire.  Après  Gesner ,  les 
deux  Bauhin  et  Caesalpin ,  parurent  plusieurs  bota- 
nistes moins  connus,  -mais  néanmoins  trèsHTecooÉr 
mand^les'  par  Jes  senrices  qu'ils:  rendirent  à*  la 
science*;  Pena  >  Zânonii  Hernandès  qui  fut  au  Mexi- 
que <4'iParhinson  ,  Jonston,  Gomutns  ,  Pison  et 
Margrare  ^  qui  composèrent  chacun  une  histoire  dm 
BrésU  ;  Rheede  qui'  fit  connaître  euTÛron  huit  cents 
plantes  du  Malabar  ;  Raj  q«*dn  peut  regarder  comm€ 
le  plàa«riidîfc  et  Fnn  dbs  ^avrints  les  plus  modestes 

de  SOÂ;  fSi^lo.  9  IfrbMaA*»  ^    ^«i»^»onji*  «Im  î^artUn  >d<7  botft» 

niqucide  Gaston ,  duc  dXhrlëâna  ;  Paul  Hermim ,  Rivin» 
Knaut ,  -Ban^liervBoccone ,  Rumpf  ^lagnol  «  Sloane« 
Phikenet  et  plusieurs  autres*  Les  méthodes  botaniques 
s'étaient  multipliées  \  et  preàque  qhaque  école  eu 
await  ipie  partîciifière.  Les  genres  étajeiA  déterminés 
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soÎTant  des  considérations  différentes  «  les  espèces 
décrites  stÛTant  tel  ou  tel  système  ,  et  la  confusion 
6*introdùisit  de  nouTcaù.,  lorsque  parût  le  célèbre 
Tonrnefort ,  né  à  Aix  en  Provence  en  1 656. 11  se  livra 
de  très-^bonne  heure  à  1  etudè'  des  plantes  ;  H  était 
déjà  professeur  au  Jardin  royal  de  Paris  à  Fâgé  dé 
^7  ans.  II  avait  parcouru  les  Alpes  «  le  Languedoc  ,  la 
Provence  et  les  Pyrénées.  La  place  de  professeur  ne 
Tempéchà  pas  d'aller  en  Portugal ,  en  .Hollande  et 
en  Angleterre;  il  donna  par-tout  des  preuves  d'un 
profond  èavoir  et  d  un  grand  amour  pour  la  science. 
Envoyé  par  Louis  ^Y  dans  le  Levant ,  il  en  rapporta 
tme  grande  quantité  de  plantes  nouvelles  et  intéres- 
santes :  son  voyage  est  en  même  tems  rempli  d'éru- 
dition. Ses  éléments  de  botanique  :  Instiùutiones  rei 
herbariœ^  parurent  en  i6g4*  Presque  toute  l'Europe 
adopta  sa  méthode  et  les  principes  sages  qu*il  y  établit. 
Ses  genres  étaient  bien  caractérisés  ,  et  ses  classes 
offirirent  les  réunions  les  plus  naturelles  qu'on  e&t 
vues  jusqu'alors*  Toumefort  eut  pendant  toute  sa 
vie  trop  tôt  terminée  ,  ime  ardeur  infatigable  pour 
la  botanique.  C'est  sous  lui  que  cette  science  prit 
mie  marche  assurée ,  et  que  le  goût  des  plantes  nou- 
velles se  répandit  dans  toute  l'Europe.  Depuis  cette 
époque  jusqu'à  Linnéus  ,  plusieurs  autres  botanistes 
a-occnpèrent  de  reculer  le:  domine  de  la«cienC6  dont 
il  vcTifii^  <^o  pnser  les  fondements;  Plumier,  reli- 
gieux minime ,  parcourut  une  grande  partie  de  TA- 
mérique  ;  Buxbaum ,  la  Russie  et  diverses  contrées  de 
l-Asie  ;  Rempfer  ,  le  Japon  et  la  Chine  ;  Feuille  » 
FAmérique  méridionale  ;  Joseph  de  Jussieu ,  le  Pérou; 
Catesbi  y  ia  Caroline  »  etc*  A  tant  de  zèle  et  d*ardeur 
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pour  les  voyagea  ,  ou  doit  joindre  les  travaux  non 
moius  iutérescianta  des  botanistes  occupés  dan^  des 
JAinlius  partijculiçrs  ,  tels  que  Poutedera  en  Italie .« 
DiU«u  en  Allemagne  ,  Scheucher  en  Suisse ,  Micheli 
en  It^lio  I  Rudbedk.  en,  $uède ,  les  deux  Conunelin  en 
Hollande  «  Sebastien  Vaillant  à  Paris  ,  Petiver  en 
Angleterre,  Siegesbecken  Russie ,  le  célèbre  Boerhaare 
à  qui  Tart  de  guérir  fut  si  redevable  «  et  le  premier 
des  savants  <le  ce  nom ,  Antoine  de  Jussieu ,  profes- 
seur de  botanique  au  Jardin  du  Roi ,  à  Paris.  peo£Eroy 
et  Vaillant  publièrent  deux  mémoires  sur  la  structure 
des  Heurs  «  et  lattention  des  savants  de  FEurope sur 
le  sexe  des  plantes  fut  éveillée.  Tant  de  travaux  et  de 
voyages  devaient  changer  la  face  de  la  science  ,  des 
idées  nouvelles  ûevaicui  u«iuv  4  <>c«x  qui  s'en  occu- 
paieut  I  et  la  botanique  ne  pouvait  plus  dédiner  que 
|>ar  Tabondauce  des  matérimx ,  lorsque  linnéus  paruu 
11  avait  a|>pris  de  bonne  beureà  connaître  ks  plantes^ 
•t  à  lAge  de  a5  ans  I  il  remplaçoit  Rodbeci  à  lUni« 
versité  d'Upsal«  Cet  illustre  naturiste  fat  doué  d  un 
géuie  assea  vaste  pour  embrasser  les  trois  règnes  de 
la  nature  «  d  un  esprit  asse«  péaetrant  pour  saisir 
av«c  (keiUtd  les  plus  petites  diflërvaees  des  êtres  qa*il 
observait  «  et  assea  actif  pour  ntprendre  aucun  rcpoa 
tant  qu'il  restait  quelque  càose  à  decwmnr.  Aprte  avoir 
publit(  quelques  auvra|CM«etdëmotttre  queleaétaaaines 
et  les  pistils  i^laimt  les  tMMMS  sexuel»  ^-^  ^^^%mmjL . 
il  ttt  paiH^tre  stHi  systèMS  aaxiel  dans  lequel  looies 
Wa  plantes  se  trouvèrent  clattées  %  suivant  le  nombre 
et  la  dispwsilHMi  des  étaminet  H  des  pistils.  U  cor* 
rq{t«si  ou  ajouta  aux  caradères  des  genres  4e  Tour- 
ntlWt  »  il  d^^nua  un  nont  sunpieà  diaque  plante,  etil 
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dispensa ,  par  ce  moyen  ,  d'apprendre  une  phrase 
longue ,  traînante  et  ridicule.  Ses  descriptions  courtes 
et  laconiques  ,  ne  laissèrent  pourtant  rien  à  désirer 
aux  naturalistes  pour  lesquels  il  écrivait  ;  et ,  comme 
il  Fa  prouvé  dans  la  Flore  de  Laponie  ,  il  aurait  pu 
néanmoins  embellir  de  tous  le»  charmes  de  Télocution 
lliistoire  des  plantes  et  des  animaux  t  si  telle  eût  été 
sa  volonté.  Après  avoir  fait  une  énumération  de  se9 
ouvrages  ,  M  Delamark ,  dont  le  jugement  est  d*un 
grand  poids  en  histoire  natiu*elle  ,  dit  ce  :  que  tous  dé- 
cèlent une  activité  inconcevable  dans  le  travail ,  une 
exactitude  sévère  dans  lexposition  des  faits ,  beau-» 
coup  de  sagacité  et  de  finesse  dans  Tobservation  ;  en 
on  mot ,  une  grande  profondeur  de  connaissances  dans 
toutes  les  parties  de  l'histoire  naturelle  d  •  Linnéusmou-^ 
rut  en  1778  ;ilavaitpuvoirungrandnombre  des  écoles^ 
de  TEurope  suivre  son  système ,  et  les  naturalistes  de 
tous  les  pays  adopter  ses  préceptes  et  sa  nomencla- 
ture. U  eut  pour  contemporains  Albert  de  Haller, 
professeur  à  Gottingue  t  très-savant  botaniste  et  le 
plus  grand  physiologiste  de  son  siècle  ;  Adrien  Tan<» 
Royen ,  professeur  à  Leyde  ;  Chrétien  Ludwig  1  pro- 
fesseur à  Leîpsik  ;  Jean  Burman,  hollandais  ;  Duhamel 
Dumonceau ,  célèbre  par  la  variété  et  Futilité  de  seS' 
connaissances  ;  Philippe  Miller  ,  cultivateur  anglais  ; 
Gleditsch ,  professeur  à  Berlin  ;  Georges  Gmelin  qui 
▼oyag««fc  «**  CUkS»;^^  .  Tpoit»  Amman  .  Wachendorf  ^ 
Seguier ,  Boissier  de  Sauvages ,  Schmidel ,  Boehmer  , 
Browne ,  Scopoli ,  Schoeffer  ,  Crantz ,  Nicolas  Bur- 
man ,  Antoine  Gouan  ,  professem*  à  Montpellier  ; 
Lemonnîer ,  professeur  à  Paris  ;  Guettard ,  etc.  Mais 
le  plus  savant  et  le  plus  profond  fut ,  sans  contredit , 
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Bernard  de  Jassieu.  Peu  jaloux  de  trouver  un  nouveau 
moyen  de  nommer  les  plantes  ,  tandis  que  les  mé- 
thodes de  Tournefort  et  de  Linnéus  étaient  connues  , 
il  s'occupa  tonte  sa  vie  de  connaître  les  rapports  d'or- 
ganisation que  la  nature  a  mis  entre  lés  végétaux. 
Magnol  et  Linnéus  avaient  bien  essayé  de  former 
des  familles  naturelles  ;  mais  leurs  travaux  fort  in- 
complets furent  presque  nuls  pour  cette  nouvelle 
science  dont  Bernard  de  Jussieu  a  jeté  les  fondements. 
En  1759  ,  il  disposa  les  plantes  du  jardin  de  Louis  XY 
k  Trianon  par  familles  naturelles  ;  mais  il  mourut  sans 
rien  publier  «  laissant  à  son  neveu  le  soin  défaire  con- 
naître le  fruit  de  ses  recherches  et  de  ses  observations. 
En  1765',  M.  Adanson ,  versé  dans  presque  toutes  les 
parties  de  Thistoire  nattu:eUe  et  auteur  d'un  voyage 
mu  Sénégal ,  publia  le  premier  un  ouvrage  sur  les 
£unilled  naturelles  ;  il  marcha  avec  gloire  dans  la  car- 
rière que  Bernard  de  Jussieu  venait  d'ouvrir  et  dans 
laquelle  les  botanistes  français  ont  obtenu  beaucoup 
de  succès.  M.  Antoine-Laurent  de  Jussieu ,  professeur 
au  Jardin  des;  Plantes  9  héritier  des  travaux  de  son 
oncle  ,  et  persuadé  que ,  pom*  faciliter  la  connais- 
sance des  rapports  naturels  ,  il  ne  fallait  pas  former 
des  familles  déterminées  d'une  manière  vague  et  ar^ 
bitrairc  ,  s'est  occupé  d'en  fixer  les  caractères.  U  a 
publié  en  1789  un  ouvrage  qui  contenait  à  cette  épo- 
que tous  1p4  ô^nro^  ^o  «r<lQ4»»AMi«  «-.ouuuo  ,   dlvisés    en 

familles  et  eu  classés  suivant  les  degrés  d'afiEnités  qu'il 
afait  observés.  On  peut  juger  du  mérite  de  cet  ou- 
vrage par  le  témoignaged'un  célèbre  botaniste  anglais, 
M«  Stnith,  qui  s'exprime  en  ces  termes  dans  ses  Plan^ 
Ifarum  ioonaê  :  Celeberrimus  Anù.  X.  de  Jussieu  librum 
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nuper  edidit  suh  ùiculo ,  gênera  plantarum  secundùm 
ordines  naturales  disposita ,  quo  doctiorem  i^ix  un^ 
quant  videhib  orbis  botanicus.  Après  un  semblable 
jugement  confirmé  par  les  savants  de  l'Europe  ,  j'ai 
cru  convenable  de  suivre  entièrement ,  dans  Fou- 
vrage  que  j'ai  Thonneur  de  présenter  au  public  ,  le 
plan  tracé  par  cet  illustre  botaniste.  Les  travaux  de 
Gaertner  ,  et  mes  propres  observations  m'ont  obligé 
quelquefois  d  y  faire  des  changemens  et  d*établir  une 
nouvelle  famille.  J'ai  supprimé  les  classes  auxquelles 
il  a  toujours  mis  fort  peu  d'importance.  J'aurai,  au 
reste  ^  occasion  de  revenir  sur  les  familles  naturelles 
en  traitant  des  méthodes. 

^  Parmi  les  botanistes  qui  ont  contribjijié  aux  progrès 
de  la  science  depuis  T^mn^inc  jiio^^"^  ce  Joirr  ,  nous 
citerons  d'abord  un  de  ses  plus  savants  disciples  ,  Marr 
tin  Yahl ,  professeur  de  botanique  à  Copenhague,  que 
la  mort  vient  d'enlever  depuis  très-peu  de  tems.  Après 
avoir  publié  les  descriptions  et  les  figures  de  quantité 
de  plantes  Tares  et  inconnues  dans  ses  Symbolœ  bo^ 
Canicœ  ,  ses  Eglogœ  americancç ,  il  voyagea  dans  une 
grande  partie  deTl^urope,  visita  les  herbiers,  recueillit 
beaucoup  de  plantes  dont  il^se  proposait  de  donner 
la  description  dans  une  nouvelle  édition  du  Species 
plantarumi  La  mort  l'a  enlevé  i  lorsqu'il  venait  de 
publier  le  commencement  de  ce  grand  travail.  Il  em- 
porte.les  regrets  de  tq^is  les  botanistes  et  de  ton«  ceux 
qui  ;0nt  pu ,  comme  moi  >  juger  ue  revendue  de  sa 
mémoire  et  de  la  facilité  qu'il  avait  à  reconnaître  les 
espèces  décrites  par  Linnéus» 

\f^e  autre  perte  ,  aussi  récente  et  non  moins,  fâ- 
cheuse, est  celle  de  M.  Gavanilles ,  botaniste  Ëspa- 
gnol  et  auteur  de  plusieurs  dissertations  sur  les  planter 
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malvacëes.  Il  est  &  désirer  que  son  activité  et  son 
ardeur  à  faire  connaître  les  plantes  nouTelles  de 
r Amérique^  où  d'autres  pays ,  soient  remplacées  dans 
une  contrée  où  il  a  jeté  les  premières  semences  de 
la  botanique.  La  France  a  également  essuyé  des  pertes 
en  ce  genre  ,  dans  la  personne  de  Guillaume  Lemon- 
nier  ancien  professeur  au  Jardin  du  Roi ,  et  qui, 
dès  Faiiuée  1 744 1  avait  publié  un  Catalogue  des 
plantes  recueillies  au  Mont  -  d  or  ,  au  Gantai , 
aux  Pyrénées  ,  etc.  et  aussi  recommandable  par  ses 
connaissances  en  botanique  et  en  agriculture ,  que 
par  ses  vertus  et  son  caractère  ;  de  Cbarles-Louis 
Lhéritier ,  auteur  de  plusieurs  fascicules  de  plantes 
rares ,  avec  de  superbes  figures  exécutées  par  les 
plus  habiles  artistes  de  PoiIo  ^  et  d«  Bulliard,  qui» 
plein  de  zèle  pour  Favancement  de  la  science ,  a  pu- 
blié ,  sur  les  champignons ,  le  plus  bel  ouvrage  que 
nous  possédions  en  ce  genre.  Nous  donnerons  encore 
quelques  regrets  à  la  perte  de  Dalibard ,  de  Linné  fils , 
et  sur*tout  de  Tintrépide  voyagem* ,  André  Michaux , 
mort  à  Madagascar.  Un  des  plus  savants  ouvrages  que  la 
botanique  possède  depuis  quelques  années  ,  est,  sans 
contredit ,  celui  de  Gsertner ,  intitulé  :  de  Fructibus 
et  SenUmbus  pUuUarum  ;  nous  renverrons  au  compte 
qui  en  a  été  rendu  par  M.  Deleuze ,  dans  les  Annales 
du  Muséum  d'histoire  naturelle.  On  y  trouvera  en 
même-ioms  ,  un  élose  trè«-bîfiti  ^t^r\f 

Parmi  les  botanistes  encore  vivants  ,  et  dont  les 
ouvrages  ont  reculé  les  limites  de  la  science ,  nous 
citerons  M.  Dclamarck  ,  professeur  au  Jardin  des 
Plantes ,  qu*on  a  toujours  vu  avec  regret ,  suspendre 
ses  travaux  en  botanique  pour  se  livrer  à  d*autres 
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occupations  dans  lesquelles  il  a  obtenu  d'autres  succès  ; 
il  a  publié  le  premier  une  Flore  Française ,  dont  on  de- 
sire  depuis  long-tems  une  nouvelle  édition  ;  il  a  fait , 
pour  rEncyclopédie  »  par  ordre  de  matières,  plu- 
aieurs  volumes  qui  seront  toujours  recherchés  pour 
rexactitude  et  la  justesse  de  la  synonimie  et  des  des- 
criptions ;  il  a  proposé  une  nouvelle  série  des  familles 
naturelles  ,  de  manière  que  Tune  de  ses  extrémités 
présente  les  objets  les  plus  différents  de  ceux  qui 
terminent  l'autre  ,  ce  qui  doit  être  le  résultat  des 
travaux  des  botanistes  modernes. 

M.  René  Desfontaines  ,  professeur  au  Jardin  des 
Plantes.  11  possède  de  profondes  connaissances  en 
botanique  et  en  physique  végétale.  Dans  sa  Flore  de 
r Afrique  septentrionale  ,  où  il  a  voyagé  pendant 
plusieurs  années  ,  il  donne  aux  botanistes  un  modèle 
d'exactitude  ,  soit  pou^  la  description  des  plantes  , 
soit  pour  leur  synonimie. 

M.  Jacquin ,  professeur  de  botanique  à  Vienne  ,  à 
qui  la  science  sera  long-tems  redevable  d'un  grand 
nombre  de  plantes  rares  qu'il  a  publiées.  Ses  prin- 
cipaux ouvrages  sont  :  l'Histoire  des  Plantes  de 
rAmérique  ;  ses  Observationes  BotarUcœ  ;  son  Hortus 
yîndebonensis  ;  son  Flora  Austriaca  ,  etc. 

M*  J.  Ë.  Smith,  botaniste  Anglais  ,  auteur  de  plu- 
sieurs fascicules  de  plantes  nouvelles  ,  et  possesseur 
de  rherbier  de  Lilxxuoi«o  ,  bleu  dig&i^  d'un  aussi  pré-* 
cieux  dépôt ,  puisqu  en  publiant  dei)onnes  figures  des 
plantes  du  botaniste  Suédois  ,  il  laisse  à  la  postérité 
des  moyens  faciles  de  les  reconnaître. 

M.  E.  P.  Ventenat ,  de  l'Institut  de  France ,  auteur 
ouvrage  intitulé  :   Tableau  du  règne  végétal , 
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tttlêre^ant  «  surlont  ,  en  ce  qu'il  tend  à  faire  con- 
uaitiH^ Tavantage  tles  rapports  naturels.  Ses  fascicules 
ile  (Jantes  du  jardin  de  M.  Cels,  offrent  un  modèle 
d'exactitude  dans  les  figures  des  parties  de  la  fructifi- 
iMitiou  ;  aucun  ouvrage  de  botanique  n*égale  la  beauté 
d^  »es  plantes  du  jardin  de  la  Malmaison  ;  ces  diffë- 
reuta  ouvrages  renferment  en  outre  des  descriptions 
t^xaotes  et  des  discussions  -intéressantes  sur  la  synoni- 
mio  et  les  caractères  génériques. 

M .  Willdenow  ,  auteur  d\me  nouvelle  édition  du 
S^wvies  planlarum  de  Ltnnéus  ,  la  jSlus  complète 
prmr  le  nombre  des  espèces  et  l'étendue  delà  sjno- 
niniîe  ;  avant  de  commencer  ce  travail,  dont  les  bo- 
tanistes sentent  toutes  les  difficultés ,  il  avait  publié 
phtsiours  traités  particuliers  sur  les  Achillea^  les  Ama- 
rantes', etc. 

IH.  «'Deoiindolle ,  Genevois  >  auteur  dun  ouvrage 
intéressant  sur  les  ]>lantes  grasses  ,  d'une  très-beUe 
monographie  des  Astragales ,  et  très-vereé  dans  la 
:pliysi(|ue  végétale. 

M*  Ûaohène  de  Versailles*  11  a  publié  plusieurs  trai- 
tés iutiéressaufes  sur  les  cucurbitacées  «  les  fraisiers , 
*#to.  et  il  est  un  des  iM>llaboraie\nrs  de  M.  de  Jussieu , 
pour  le  llietionnaire  des  sciences  naturelles. 

M.  IS^rrrt  quia  voya^  en  Barbarie  et  qui  eontinue 
la  partie  .botanique  de  rRiirrrlopdie  conuanencée  par 
M«  l>«4ainarvk« 

Ml  la  IVyrtniae,  de  *l\mIouse«  qui  a  «beaucoup 
iKiVa(tt^  daus  lea  IVrt**uéw  dont  il  publie  les  piaules  ; 
\  ilhu  îà ,  piH^fesseur  de  iHi^taniipie  à  Strasbourg  ,  et 
aiiltnn*  d'iMie  FUuv  du  Uaupliine  ;  Brtuew.- professeur 
iK^Jbuiauiqu^^à  iMlmuue  >  #t  qui  aaiis  a  tbk  connaître 
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plusiaona  pkateai  nourellea  du  Brésil ,  accompagnées^ 
de  bonneâ  disaertaûon»  ;  le  docteur  Sand ,  en  Italie  ; 
BalbiàTurîu;  GurtisetAndrews  en  Angleterre  veto.  A 
tous  GCBr  aa^antsi  cecommandables ,  nous  joindrons  les 
¥0}^euMi  lea  plus  oonnn8^,  et  dontle»  trayaux  aggran- 
dissent, toiis>  les  jours  le.  domaine  de  la  science. 

M«i  dec  la .  BUlardière  ^  naturaliste  de  rexpéditiou- 
conmiandée  par  M«  d-Entrecasteaux  ,  à  la  recherche 
du  célèbre  la  Pejrouse.  La  publication  des  plantes, 
qu  iL  ai  rapportées,  de  ce  voyage ,  et  dont  les  premiers: 
feiscicules  wennent  de  paraître ,  offrent  aux  botanistes 
un  modèle  dleacécution  et  de  simplicité  pom-  les  figures: 
de  plantes.  U  a  fiedt  présent  aioxisles  die  France  et  de  la 
Réunion  ,  du  précieux  arbre  k  pain«  Bans  un  autre 
Toyage  en  Syrie ,  il  a  recueilli  beaucoup  de  plsmtes 
nouvelles  «  entr'autres  le  Fontanesia,  joli  arbuste  de 
la  famille  des  jasminées. 

MM.  Ruiz  et  Pavon ,  Espagnols  et  compagnons  de 
voyage  de  notre  compatriote  Dombey  au  Pérou.  La 
Elore  de  ce  royaume  estun  ouvrage  aussi  curieux  par  la 
beauté  delexécution  que  parla  nouveauté  des  plantes^ 
qn^a  r^esoferme. 

M.  Thunberg ,  médecin  Suédois.  U  a  passé  plusieurs 
amiées  aa  Japon  et  à  la  Chine.  Ses  ouvrages  renfer* 
ment  une  foule  d  observations  intéressantes ,  et  con- 
tiennent la  description  d*im  grand  nombre  de  genres 
et  d* espèces  nuuwlioo. 

M.  Palisot:  de  Bauvois.  Il  a  voyagé  dans  diffé- 
rentes parties  de  TAmérique  ^  et  il  a  rapporté  de  la 
côte  de  Guinée,  des  plantes  singulières  et  dont  les 
caractères  donnent  de  nouvelles  idées  en  botanique. 

M«  Dopetit-Thouars  ,  auteur  d'une  Flore  de  Tisle 
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de  France  où  il  a  demeuré  pendant  long-tems ,  et 
de  risle  de  Madagascar  où  il  a  été  recueillir  beaucoup 
de  plantes. 

MM.  de  Humboldt  etBonpland  ,  dont  le  yoyage  au 
Pérou  et  dans  une  grande  partie  de  TAmérique ,  sera 
aussi  utile  aux  progrès  de  la  botanique ,  qu*à  la  phy- 
sique ,  à  Tastronomie  ,  etc.  Nous  pourrions  ajouter  à 
cette  liste  beaucoup  d'autres  voyageurs  étrangers  , 
dont  les  ouvrages  sont-encore  peu  répandus  en  France, 
et  qui ,.  de  toutes  les  parties  du  monde  ,  concourent 
à  reculer  les  limites  de  la  science.  Il  est  à  désirer  seu- 
lement que  leurs  travaux  se  dirigent  vers  Fétude  des 
rapports  naturels ,  et  tendent  ail  perfectionnement 
des  familles  ,  dont  on  sent  plus  que  jamais  le  besoin 
et  les  avantages. 

BOTANIQUE    ET    PHYSIQUE    VÉGÉTALE. 

Depuis  Toumefort  et  Linnéus  ,  on  a  décrit  les 
formes  extérieures  des  plantes  avec  la  plus  grande 
exactitude  ;  leur  histoire  sera  néanmoins  incomplète ,  ' 
tant  qu  on  ne  connaîtra  pas  les  différents  modes  de 
germination  ,  Korganisation  des  tiges  et  des  racines  « 
les  usages ,  les  habitudes  des  feuilles  et  des  fleurs  ,  la 
nature  des  fruits  et  sur-tout  des  graines.  Sous  ce  der- 
nier point  de  vue  ,  la  botanique  a  fait  encore  bien 
peu  de  progrès.  Au  uornbi  c  cuu»îderal)le  de  végétaux 
actuellement  connus  ,  on  doit  joindre  les  diflicultés 
presque  insurmontables  de  pouvoir  les  observer  aux 
différentes  époques  de  leur  vie.  Ce  n'est  qu  au  milieu 
de  nombreuses  collections  ,  que ,  plein  d*activité  et 
d  amour  pour  les  progrès  de  la  science ,  on  peut  pu- 


DISCOURS    PRÉLIMINAIRE.  xxj 

blier  quelque  chose  d^intéressant  ;  mais  ces  cas  sont 
rares ,  pour  un  grand  nombre  de  botanistes ,  et  les 
voyages  les  mieux  dirigés  ne  peuvent  presque  rien 
apprendre  sur  cette  matière. 

Les  organes  intérieurs  échappent  à  Tobservation  par 
leur  petitesse ,  et  malgré  l'emploi  des  meilleurs  instru- 
ments ,  nous  avons  sur  ce  sujet  presque  autant  d'opi- 
nions que  d'observateurs  ,  ce  qui  infirme  nécessaire- 
ment la  vérité  de  leurs  découvertes.  Grew,  Malpighi, 
Leeuwenhoek,  ont  laissé  néanmoins  des  travaux  inté- 
ressans  sur  la  nature  intime  des  végétaux;  et  malgré  les 
difFérens  systèmes  nouvellement  publiés,  on  est  obligé 
de  remonter  à  leurs  ouvrages  pour  trouver  quelque 
chose  de  satisfaisant.  L'anatomie  végétale  ne  donnera 
d'ailleurs  aucun  moyen  d'expliquer  les  phénomènes 
de  la  végétation,  tant  que  des  expériences  nom«- 
breuses  ne  viendront  pas  à  l'appui  des  observations 
de  cette  nature.  C'est  aux  botanistes  que  les  circons- 
tances favorisent,  à  entreprendre  ce  travail.  11  sera 
aussi  nouveau  qu'intéressant  pour  les  progrès  de  la 
physique  des  arbres  ,  et  de  l'économie  rurale. 

GERMINATION   ET  ORGANISATION  DES  MONOCOTYLÉDON  ES. 

Les  observations  les  plus  intéressantes  de  physique 
végétale,  publiées  durant  le  siècle  qui  vient  de  s'écou- 
ler ,  se  trouvent ,  &iiu»  cunucdît ,  Jau»  le  mémoire 
de  M.  Desfontaines.  11  a  observé  le  premier  que  les 
tiges  des  monocotylédones  différaient ,  par  leur  orga- 
nisation ,  des  tiges  des  dicotylédones.  Cette  décou- 
verte qui  avait  échappé  à  tous  les  physiologistes  ,  m'a 
paru  être  d'accord  avec  la  germination  qui  diffère 
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également  dans  ces  deux  grioides  classes  de  plantes  « 
formées  d^abord  par  Csesalpia ,  et  adoptées  par  Tau*- 
teur  de  la  méthode  naturelle. 

a  Ce  n  est  point  Tacte  de  fécondation ,  dit  M.  De-» 
»  lamarck  (  i  ) ,  qui  donne  la  we  aux.  planteS' , .  car  , 
»  après  cet  acte  «  les  jeunes  graines  fécondées  re- 
»  çoivent  encore  certains  développements  par  les 
M  sucs  nourriciers.de  la  plante  mère.  •  •  Ces  graines 
»  ayaut  toutes  les  parties  qui  les  composent  dans 
»  un  état  de  repos  ,  attendent  Teffectuation  d'un 
I»  acte  particulier ,  quon  nomme  germinaùion.%> .  Cet 
acte  s  opère  de  difSérentes*  manières ,  suivant  les 
classes  ,  les  familles  et  miénaia  lea  g€!nres>  Comme 
c^tte  partie  de  la  botanique  m'a  paru  moins  avancée 
que  les  autres ,  et  qu'une  deMuriptiuu  est  insuffisante  ^ 
j'ai  observé  un  assez  grand  nombre  de  genmnations , 
et  dessiné  celles  qui  m'ont  offert  les  différences  les 
plus  remarquables. 

L'air,  l'humidité  et  la  chaleur  paraissent  nécessaires 
pour  imprimer  à  la  jeune  plante  «  encore  enfermée, 
dans  ses  enveloppes ,  le  premier  mouvement  vital*. 
On  aperçoit  dans  ce  moment  un  renflement  sur 
toutes  les  parties,  pi.  A.  f.  i  ,  6  ,  17  ;  elle  tend  alors 
à  se  débarrasser  de  ses  langes  d'une  manière  plus 
ou  moins  particulière.  Dans  la  famille  des  graminées, 
il  se  forme  d  abord  une  fente  irrégulière  à  la  base 
de  la  graiub ,  pi.  A.  f.  b  ,  /  «  >«  ,  d'oii  ouri  une  gaine, 
pi.  A.  f.  la  ,  i3  ,  18.  Si  à  Tinstant  on  enlève  la  peau 
extériimro  qui  couvre  encore  le  jeune  embryon  ,  on 
iiperiroiti^  pi.  A.  f.  5  , 8,  i4 1  trois  ou  plusieurs  lobes, 
lin    NiMil   est    ordinulrement    perpendiculaire ,    les 

(  I  }  Mi^iiioirDi  do  pli>»iquo  et  dliiatoire  naturelle,  n<>.  3^. 
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autres  souL  latéraux,  )»1.  A.  f.  5  ,  lo,  i5,  34.  Dans 
ce  luoDienlla  plumulc  ou  plantule  est  encore  cachée  , 
p!.  A.  f.  3,  5  ,  19.  Si  ou  feud  en  deux  la  gaine  supé- 
rieure ,  on  trouve  la  plantule  entièrement  formée  , 
pi.  A.  f.  4  1  i6>  La  racine  prend  encore  des  forces  , 
et  la  première  feuille  ne  sortira  de  sa  gaine  qu'au 
bout  de  quelgne  tems.  Ce  mode  de  germination  ,  le 
plus  général  dans  les  graminées  ,  est  sujet  a  quelques 
modilications  ,  suivant  les  différentes  espèces.  Ainsi , 
dans  le  riz  ,  orlza  sauva,  Lirut.  .  la  radicide  et  la 
plantulc  forment  un  coude  ,  qui  provient  peut-être 
de  la  situation  de  la  graine  ,  au  moment  de  la  gei*- 
niination  ;  mais  je  les  ai  toujours  .trouTécs  de  même  sur 
un  grand  nombre  d"individus  ,  pi.  A.  f.  ag,  5i.  Dans 
le  pasyalutn  stoloriiferuTn.  Linn. ,  les  racines  latérales 
ne  partent  pas  du  même  point  que  la  racine  pivotante, 
elles  sont  situées  au  sommet  d'un  prolongement  par- 
ticulier de  l'embryon  ,  et  à  la  base  de  la  planlule  , 
pi.  A.  f.  3a.  Dans  le  n>aïs  ,  zea  mais.  Linn.  ,  l'en- 
veloppe extérieure  se  fend  d'un  seul  côté  ,  et  cette 
fente  donne  passage  à  la  radicule  et  à  la  plantule , 
pi.  A.  f.  34.  25.  Bans  la  larmille  ,  coix  lacryma. 
Linn.  ,  pi.  A.  f.  a8  ,  le  développement  intérieur  a 
bien  des  rapports  avec  le  maïs  ;  mais  l'enveloppe 
extérieure  ne  se  déchire  pas.  La  radicide  sort  par  «n 
trou  arrondi ,  situé  à  la  base  .  et  la  plantule  par  une 
autre  ouverture  située  au  sommet ,  pi.  A.  f.  27, 

Dans  deux  espèces  Je  la  famille  des  ryperacées , 
pi.  B.  f.  1 ,  2  ,  la  radicule  s'échappe  |Kir  la  partie 
la. plus  large  de  la  graine  ,  dont  l'enveloppe  reste  iixée 
à  la  jeune  plante  pendant  plusieurs  jours. 

La  germination  est  très-val'iée  dans  la  nombreuse 
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famille  des  llliacées  de  Tonrnefort,  elle  offre  même 
quelquefois  de  grandes  différences  dans  les  espèces 
d'un  môme  genre.  Dans  Toignon  ,  alliurn  cepa.  Lirm*, 
l'asphodèle  listuleuse  ,    asphodelus  Jtstnlosiis.  Linn.  y 
Tenveloppe  de  la  graine  sort  de   terre  ,  au  moment 
que  la  racine  s'enfonce  ;  elle  recouvre  et  reste  attachée 
au  sommet  de  la  plantule  qui  est  ployée  en  deux, 
jusqu'à  ce  que  la  radicule  ait  pris  des  forces.  Elle 
tombe  alors  ,   et  la  plantule  se  redresse,  pi.  B.  f.  5  , 
4  ;  au  lieu   que   dans  Tasphodèle  jaune ,  'asphodeliis 
luteus.  Linn,  le  jeune  embi'yon  se  prolonge  en  une 
espèce  de  cordon  ombilical  ,  pi  B.  f.  7  ;  on  voit  sor- 
tir de   son   sommet   la    gaine    qui   doit  former   la 
radicule  ,  et   donner  naissance  à  la  plantule.   Dans 
une  espèce  d'ail  ,   j'ai  observé  à-peu-près  la  même 
germination  que  dans  cette  asphodèle  ;  ainsi ,  deux 
espèces  placées  dans  deux  genres  différents  se  rap- 
prochent  par   leur   gennination.    Dans   Tanthéric  , 
wuhericum  anmiiim.  Linn.^  l'ixia  delà  Chine,  lepro^ 
longement  de  Fembryon  reste  fixé  vers  le  milieu  de 
la  gaine,    pi.  B.  f.  9,    10,    13.  Dans  l'éphémérine , 
pi.   B.   f.   II  ,    on  n'aperçoit   point  de  gaine  parti»» 
culière  ,    l'embryon    se  prolonge    en  racine  et   en 
tige ,  §ans  enveloppe  ni  gaine ,  comme  dans  les  espèces 
précédentes.  Dans  le  pothos  ,  pi.  B.  f.  14,  la  graine 
reste  sessile  «n  j^nminer.  Hp  1;)  ^aine ,  qiiî  donne  nais*- 
sance  à  la  radicule  ;  elle  n'offre  aucun  prolongement 
particulier.  On  retrouve  à-peu-près  le  même  mode 
de  germination  dans  le  ravenala,  pi.  Cf.  n  ^  3. 

Depuis  long-tems  ,  on  cherche  des  caractères  par- 
ticuliers aux  divisions  établies  dans  la  grande  famille 
des  liliacées.  Comme  l'ont  déjà  pensé  MM.  Adansou 


PLANTKS   MONOCOTYhEDONES. 


J^.B. 


.ANTKS    MONOCOTYLEDONES. 


I 

I       i 


'  I 


!      I 


l     ' 


■  I 


DISCOURS    PRÉLIMINAIRE.  xxr 

et  Jussieu ,  on  ne  parviendra  à  offrir  quelque  chose 
de  satisfaisant ,  qu'après  une  longue  suite  d*obser« 
rations  sur  les  différents  modes  de  germination.  J'ai 
déjà  un  assez  grand  nombre  de  dessins  ,  mais  mon 
travail  est  encore  fort  incomplet.  Je  me  propose  de 
le  publier ,  lorsque  favorisé  par  le  tems  et  les  cir- 
constances ,  je  le  croirai  digne  de  fixer  Fattention 
des  botanistes. 

L  observation  des  formes  extérieures  de  la  graine  , 
au  moment  de  la  germination ,  m*a  donné  le  désir  de 
connaître  les  organes  intérieurs.  Après  beaucoup  de 
recherches ,  pendant  lesquelles  je  me  suis  souvent 
aperçu  que  nos  moyens  de  savoir  la  vérité  sont 
très-bornés  ,  j'ai  observé ,  qu'en  général ,  au  premier 

instant    de    Ia    gPT*mînai-ÎATi    cI*iiyii^    grnîriP   Tnnnnroty— 

lédone ,  du  maïs  ,  par  exemple  ,  les  fluides  dont  le 
périsperme  s'est  imprégné  dans  la  fermentation ,  se 
portent  par  un  grand  nombre  de  vaisseaux  vers  la 
racine ,  pL  C.  f.  8 ,  considérablement  grossie.  Ces 
vaisseaux  sont  situés  au  centre.  Un  grand  nombre 
de  cellules  les  entourent  ;  lorsque  la  radicule  a  pris 
quelques  forces ,  ils  refluent  de  la  radicule  vers  la 
plantule ,  qui  tend  alors  à  se  développer  .par  un  mou- 
vement de  spirale  à  l'extérieur,  pL  C.  f.  ii  ,  et  aussi- 
tôt parsdt  la  première  feuille  ;  poussée  par  la  même 
force ,  il  s'en  forme  une  autre  à  l'intérieur  de  la  pre- 
mière, f.  4  '  cu&uîic  une  troisième  ,  «*«-  Cette  observa- 
tion ma  paru  expliquer  la  découverte  faite  par  M.  Des- 
fontaines sur  l'organisation  des  tiges  des  monocotylé- 
dones.  Les  jeunes  feuilles  en  se  déroulant,  pi.  G.  f.9,io, 
obligent  leg  plus  extérieures  à  s'écarter ,  se  fendre  ,  et 
c'est  ce  qui  les  rend  engainantes;  pi.  B.f.i  5.  Cette  force, 
I.  d 
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dirigée  en  spirale ,  tend  à  Talongement  de  la  matière  , 
et  les  paquets  de  fibres  sont  situés  longitudinale- 
ment  sur  la  tige  et  sur  les  feuîUes,  pi.  G.  £•  i  ,  5, 
6\  7. 

M.  Desfontaines  a  observé  que  dans  les  tiges  des 
monocotylédones  ligneuses  ,  les  paquets  de  fibres 
«ont  répandus  dans  toute  l'épaisseur  de  la  tige.  J'ai 
trouvé  la  même  organisation  dans  les  tiges  des  mono- 
cotylédones herbacées  ;  ex«.  le  maïs  et  le  souchet  à 
papier,  pi.  G.  f.  9,  12. 

Ges  observations  dupliquent  les  différences  que 
Ton  aperçoit  facilënîent  entre  les  tiges  des  mono- 
cotylédones et  celles  des  dicotylédones.  Dans  les 
premières  on  ne  voit  ni  moelle  au  centre ,  ni  bois  , 

ni  aubier  k  la  cîrc/OufîdrcxiCC  )  cUca  n^out  paS  d*éoorce« 

à  proprement  parler  ,  et  comme  dans  le  platane  ,  le 
lîége  ,  etc.  plantes  dicotylédones ,  on  ne  peut  enlever 
aucunes  de  leurs  parties  ei^térieures,  sans  endommager 
la  tîgè  elle-même.  Pour  faciliter  Fétude  de  ces  diffé- 
rentes sortes  de  tiges  ,  on  leur  a  donné  des  noms 
particuliers.  On  appelle  chaume  ,  celle  des  gra- 
minées' ;  elle  est  ordinairement  coupée  de  distance  en 
distance  par  des  noeuds  d'où  partent  les  feuilles  et 
quelquefois  les  rameauis:.  Les  fleurs  sont  situées  à  son 
sommet ,  et  disposées  en  épis  ;  la  hampe  convient 
plus  particulièrement  à  beaucoup  de  lîliacées;  ex*,  la 
scille ,  la  jacinthe  ;  eilo  part  d'un  faisceau  de  feuilles , 
et  porte  les  fleurs  à  son  sommet  ,  mais  elle  est  en- 
tièrement nue.  Le  stipe  est  vertical  ;  les  palmiers  , 
les  dragoniers  ,  ont  cette  sorte  de  tige  ;  les  feuilles 
et  les  fleurs  sont  situées  au  sommet.  On  donne  le 
nom  de  tige  en  gaine  ,  à  celle  des  bananiers ,  des 
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balisiers  ;  les  feuilles  appliquées  les  unes  contre  les 
autres  forment  cette  tige  ,  on  peut  facilement  les 
dérouler  ;  ka  lieu  que  dans  les  précédentes  elles 
forment  un  tissu  serré.  Quelques  monocotylédones  , 
telles  que  le  smila^x ,  le  ùamhus ,  ont  une  véritable 
tîge  ,  mais  elle  est  faible  et  ordinairement  sar- 
menteuse. 

Ava.nt  de  traiter  des  tîges  des  plantes  dicotylédones  , 
nous  dirons  un  mot  des  racines  et  des  tîges  en  géné- 
ral ;  Tune   et  l'autre   sont  dans  la  germination ,  ce 
qu  on  nomme  la  radicule  et  la  plumule.  La  première 
s*enfonce  dans  la  terre  ;  c'est  en  quelque  sorte  une 
tîge  descendante  :  son  accroissement  se  fait  de  diffé- 
rentes  manières  ,  mais  toujours  elle  se  dirige  en  bas. 
Duhamel  mit  des.  graînes  au  inîlLpii  rlVpongps  mouil- 
lées ,    et  placées  dans   un  tube  suspendu  au  milieu 
d  un  appartement  ;   au  bout  de  quelque  tems  ,  les 
racines  sortirent  et  se  dirigèrent  vers  la  terre  ,  tandis 
que  les  tiges  s'élevèrent  vers  le  ciel.  On  n'a  rien  dit  de 
satisfaisant  pour  expliquer  cette  loi  de  la  nature ,  qui 
suppose  une  espèce  d'instinct  dans  les  plantes.  On  sait 
d'ailleurs  qu'elles  choisissent  toujours  le  meilleur  ter- 
rain pour  étendre  leurs  ramifications  j  elles  vont  quel- 
quefois le  chercher  fort  loin.  Un  arbre ,  planté  sur 
lé  bord  d'un  mauvais  chemin  et  d'un  fossé  ,    avait 
ses  racines  dans  le  champ  voisin  ;  il  fallait  pour  cela 
qu^elles  passcm  pa&-d«j(;sous  le  focac  pour  remonter 
de  Tautre  côté.  On  remarque  une  assez  grande  cor- 
respondance entre  les  racines  et  les  tiges  ,  et  il  parait 
que  le  chevelu- des  racines  répond  aux  feuilles  des 
branches.  Une  tige  qui  fournit  peu  de  branches  ,  a 
généralement  peu  de  racines*  J'ai  observé  néanmoms 
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que  ces  rapports  ne  sont  pas  tels  ,  comme  on  l'a  dit , 
que  les  grosses  branches  se  trouvent  toujours  du 
côté  des  grosses  racines  ,  et  sur  plus  de  vingt  arbres 
nouvellement  arrachés  ,  j'en  ai  trouvé  sept  ou  huit 
seulement  auxquels  cette  observation  fût  applicable. 

On  distingue  les  racines  suivant  leur  durée  ,  et  on 
leur  donne  les  noms  de  ligneuses  ,  lorsqu'elles  ont 
une  consistance  serrée ,  et  se  rompent  difficilement. 
Elles  se  trouvent  plus  particulièrement  aux  arbres 
et  aux  arbrisssaux.  De  vivaces ,  lorsqu'elles  vivent 
plusieurs  années  ,  quoique  leurs  tiges  périssent  tous 
les  hivers.  De  bisannuelles ,  lorsqu'elles  durent  avec 
leur  tige  pendant  deux  ans  seulement ,  comme  le 
persil ,  le  salsifix  ;  et  à^annuelles  ,  lorsqu'elles  pé- 
rissent avec  leur  tige  dans  i'annet;  luéme  qu'elles  sont 
nées  ,  comme  celles  de  l'avoine,  du  froment ,  etc. 

On  les  divise  aussi  par  leur  forme  ;  la  racine  hul^ 
heuse  est  composée  de  lames  appliquées  les  unes 
contre  les  autres  et  se  recouvrant;  ex.  **  l'oignon.  La 
racine  tubéreuse  est  charnue ,  solide  ,  et  donne  nais- 
sance à  d'autres  petites  racines  fibreuses  ;  ex.«  la 
pomme  de  terre.  La  T^s^ne  fibreuse  est  composée  de 
jets  filamenteux,  fibreux  ou  chevelus.  On  lui  donne 
les  noms  àe  pivotante  ,  lorsqu'elle  s'enfonce  profon- 
dément et  perpendiculairement  à  Thoiûzon  ;  àhori^ 
zontalo  ,  lorsqu'elle  est  parallèle  à  Thorizon  ;  de 
tronquée  ,  lorsque  son  e^tromité  paraît  comme  cassée 
ou  rongée  ;  ex."  la  scabieuse  des  bois  ;  de  rampante , 
de  traçante ,  etc. 

On  appelle  plantes  parasites ,  celles  dont  les  ra- 
cines ne  sont  fixées  ni  dans  la  terre  ,  ni  sur  aucun 
corps  inorganique  ,  mais  qui  sont  attachées  à  d'autres 
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plantes  aux  dépens  desquelles  elles  se  nourrissent  ; 
%x\  le  Gui. 


TIGES   DES    PLANTES   DICOTYLEDONES. 

La  tige  est  cette  partie  qui  part  de  rextrémité  su- 
périeure de  la  racine  nommée  le  collet.  Les  branches 
et  les  rameaux  ne  sont  que  des  divisions  et  des  sub- 
divisions de  la  tige.  Dans  les  arbres ,  on  donne  le 
nom  de  tronc  à  la  partie  qui  soutient  les  branches  et 
les  rameaux  :  dans  les  plantes  herbacées  et  les  ar- 
bustes ,  cette  partie  conserve  le  nom  de  tige.  On 
distingue  plusieurs  parties  dans  la  tige  des  arbres  ; 
la  plus  extérieure  se  noiame  epiderme  ,  elle  enveloppe 
tontp  1.1  pliiTihp  rlaniQ  Ips  pln«  petites  subdivisions.  On 
aperçoit  au-dessous  une  substance  épaisse  ,  nommée 
liber  ou  couches  corticales  ;  elle  constitue  ,  à  propre- 
prement  parler ,  l'écorce.  1j  aubier  ou  bois  imparfait 
est  situé  au-dessous  ;  il  diffère  de  Iccorce  par  sa 
couleur  et  sa  densité.  Duhamel  et  Buffon  ont  observé 
que  Taubier  est  plus  épais  dans  les  arbres  vigoureux 
que  dans  ceux  qui  languissent.  Dans  le  chêne  et 
l'orme  ,  on  aperçoit  très-distinctement  l'aubier ,  au 
lieu  que  dans  le  peuplier  et  plusieurs  autres  arbres  , 
il  est  tellement  réuni  au  bois  ,  qu'on  a  de  la  peine 
à  le  voir.  «  11  est  formé  ,  dit  M.  Ventenat ,  dé  même 
que  le  bois  ,  de  vabecdux  lympï*«*'«4tieà  ,  de  tissu 
cellulaire,  de  vaisseaux  propres  et  de  trachées.  Ses 
fibres  ligneuses  y  sont  disposées  par  couches  ,  ainsi 
que  dans  le  bois ,  dont  l'aubier  ne  diffère  point  essen-* 
tiellement ,  puisqu'il  est  destiné  à  devenir  bois  par- 
fait. En  effet ,  comme  il  n'existe  aucune  production 
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entre  le  bois  et  l'aubier  ,|  il  faut  nécessairement 
conclure  »  3e  ce  que  le  bois  parfait  augmente  en 
grosseur  ,  que  cet  accroissement  s'opère  par  la  con- 
version de  r aubier  en  bois».  Le  bois  qui  forme  la 
partie  la  plus  utile  ,  sous  le  point  de  vue  économique, 
est  placé  après  Taubier  ;  il  est  formé  de  couches  qui 
s'enveloppent ,  se  recouvrent  les  unes  les  autres ,  et 
dont  les  plus  intérieures  sont  les  plus  dures.  On 
croît  que  chacune'  déciles  est  le  produit  de  Taccrois- 
sèment  du  bois  pendant  une  année.  Elles  ne  sont  pas 
toujours  concentriques  àl'axe  dé  l'arbre;  cela  dépend^ 
suivant  Duhamel  et  Buffon ,  de  la  kêvé  qui  est  dé- 
terminée à  couler  avec  plus  d'abondance  dans  cer- 
taines parties  dii  végétal  ,  'soit  par  l'éruption  d'une 
racilie  ,  ^oit  par  l'insertion  d'une  branche.  On  aperçoit 

faciléiiiciit  dcixis  ïc  Ifuîs'lco.ul^tcd  luiAgîlutLîudlco' y  cUes 

sont  rassemblées  en  faisceaux  ainsi  que  dans  l'écorcë. 
£a  moelle  ,  située   au  centre  de  toutes  lès  autres 
parties    de  la   tige  ,   est  une  substance  spongieuse 
formée  d'utricules  de  forme  indéterminée  et  ren- 
fermée  dans  le  bois  comme  dans  un  étui.  Elle  est 
ordinairement  de  coideur  blanche  ,  et  elle  varie  de 
quantité  suivant  les  différentes  espèces  de  plantes  ;  elle 
se  porte  de-làdans  l'écorce^  en  formant  sur  la  coupe 
transversale  de  la  tige  des  rayons  disposés  comme 
les  lignes  qui  indiquent  les  heures  sur  un  cadran  : 
on  les  a  o.^Tnrnés  prolongements  médullnir^^  Tiorsqûc 
lés   arbres  vieillissent  ,    l/ 'moelle  disparaît  insen- 
siblement ,   et  on  ne  voit  plus  que  les  traces  de 
ces  prolongements,   tes  anciens  avaient  dit  que  les 
arbres  sans  moelle  portaient  des  fruits  sans  noyau  ; 
Duhamel  a  tenté  cette  expérience  ,    mais  tous  les 
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cntr'elles  un  espace  occupé  pai-  des  cellules  assez  ' 
semblables  à  celtes  qui  les  entourent  ;  elles  se  portent 
de-là  dans  la  jeune  tîge  ,  dans  les  rameaux  et  dans 
les  feuilles  ,  toujours  en  se  bifurquant.  Ce  mouve- 
ment des  liutdes  et  des  vaisseaux  qui  les  conduisent, 
est  bien  différent  ,  comme  on  voit ,  de  celui  des 
monocotylédones  ,  où  il  s'opère  par  un  simple  dé- 
roulement eu  spirale.  Cette  manière  de  croître  , 
pourrait  faire  croire  jusqu'à  un  certain  point  que 
lep  lignes  transversales  et  latérales  qui  se  trouvent 
iur  le  bois  ,  les  rameaux  et  les  feuilles  ,  proviennent 
de  la  direction  imprimée  aux  fluides  par  les  deux 
cotylédons ,  au  premier  moment  de  la  formation  de 
l'embryon  dans  la  graine ,  et  continué  par  l'acte  uonuné 
germinacion  qui  n'eu  est  que  le  développement. 
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Les  végétaux  sont  composés  à  leur  intérieur  de 
dïiTérents  organes  nonunés  par  les  uns ,  vaisseaux 
utrtcules  ,  mailles  ;  par  d'autres ,  tubes  ,  trachées  ,  etc. 
qui  servent  à  l'ascension  de  la  sève  ,  de  l'aîr  ,  et 
aux  fonctions  vitales.  J'ai  ,  au  moyen  d'un  assez 
grand  nombre  d'observations  ,  apercn  que  l'esprit 
de  système  a  généralement  influé  sur  la  manière  de 
voir  des  botanistes  qui  s'en  sont  occupés.  Auirrfoîs, 
on  voxJait  trouver  dans  les  pUintcs  tons  les  organes 
qui  composent  l'animal  ;  aujourd'hui  on  a  tout  réduit 
à  des  éléments  simples  et  uniformes  ;  on  a  m^me 
assuré  que  les  cellules  étaient  hexagones  et  semblables 
aux  alvéoles  des  abeilles  ,  lorsqu'une  cause  étrangère 
ne  les  comprimait  pas  ;  cette  observation  ne  m'a  pas 
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arbres  sur  lesquels  il  Ta  essayée  ont  péri.  On  voit 
néanmoins  de  vieux  arbres  qui ,  entièrement  dé- 
pourvus  de  moelle  ,  végètent  comme  les  autr^es. 

Cette  organisation  est  certainement  très  -  diffë- 
rente  de  celle  des  monocotylédones  ;  la  germination 
offre  également  des  caractères  bien  distincts.  Les 
graines  des  plantes  dicotylédones  ;  ex*. ,  la  fève  ,  le 
baricot  se  gonflent  dans  toutes  leurs  parties  ,  pi- 1^  % 
f .  3  ,  5  ,  la  chaleur  et  fhumidité  donnant  la  force  à 
la  radicule  de  fendre  Tenveloppe  extérieure  ,  pi.  D  ♦ 
f.  4  1  6  ;la  radicule  est  déjà  enfoncée  dans  la  terre, 
que  la  plantule  n'a  pas  encore  paru.  Dans  la  courge  , 
le  melon,  l'enveloppe  extérieure  ne  jse  déchire  pas, 
elle  s'ouvre  à  la  partie  inférieure  ,  pi.  D,  f.  lo  ,  12  ,  i5. 
Dans  le  liseron  ,  pi.  D ,  f.  17  ,  les  cotylédonis  sont 
lobés  comme  les  folioles  de  plusieurs  légumineuses  , 
et  ployés  en  deux.  Le  fruit  de  la  pistache  de  terre  , 
arachis  hypogœa.  Linn.  ,  ne  mûrit ,  comme  on  sait , 
que  dans  la  terre  ;  j'ai  observé  qu'il  en  sortait  au 
moment  de  la  germination  ,  pl.D,  f.  9.  Les  cotylédons 
du  hêtre  sont  plissés  ^  pi.  D  ,  f.  24  ;  f  ai  trouvé  dans 
les  bois  cette  jeune  plante  encore  surmontée  de  l'en- 
veloppe extérieure  qui  la  protégeait.  La  figure  18  est 
celle  d'une  plante  qui  a  levé  avec  un  cotylédon  ;  on 
savait  qu'un  seul  pouvait  suffire. 

J'ai  obbc-wé  que  dans  1^  collet  ^^^  jpnTi«s  racines 
des  monocotylédones  ,  les  libres  réunies  en  un  seul 
paquet  étaient  situées  au  ceritrç  ,  et  qu'elles  se  dé- 
roulaient en  spirale  pour  former  Içs  feuilles.  Dans 
les  dicotylédones  au  contraire  ,  elles  sont  séparées 
en  deux  paquets  ,  pi.  E  ,  f.  i  ,  2  ,  et  chacun  d'eux 
prend  naissance  dans  l'un  des  cotylédons  ;  il  existe 
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paru  exacte.  J'ai  vu  surplus  de  soixante  tiges  monoco- 
tylédones  et  dicotylédones  des  cellules  ou  mailles  dune 
forme  indéterminée,  c  est-à-dire  pentagone,  hexagone, 
etc.  quelquefois  même  presqu'entièrement  ronde. 
Après  avoir  dessiné  ce  que  je  voyais ,  pi.  Cf.  8,9,  13, 
etpLE.f.  5,4»  ^»  }^^  voulnsoYoîi  ce  queCrevr  et  Mal- 
pighi  avaient  pensé  à  ce  sujet.  J  ai  observé  dans  les  ou« 
vrages  du  premier  plus  de  trente  coupes  de  tiges,  dont 
les  mailles  avaient  une  forme  ronde  ,  modifiée  suivant 
les  espèces  ;  et  je  me  suis  trouvé  d'accord  avec 
Malpighi  :  elles  sont ,  dit  -  il ,  page  7  ,  inœqualiùer 
configurati  :  voici  la  raison  qu'il  en  donne  ,  pluribus 
scatent  anguUs ,  utfacilius  irwicem  adapterUur.  Cette 
manière  d'être  m'a  paru  d'ailleurs  convenir  plus  à  la 
nature  des  corps  organisés ,  que  les  formes  simples  et 
régulières  qu'on  voudrait  admettre  dans  les  végé- 
taux. Si  des  opinions  systématiques  sur  la  nature 
élémentaire  des  organes  pouvaient  servir  à  l'avan- 
cement d'une  science  qui  ne  doit  être  établie  que 
sur  des  observations  et  des  faits  positifs  ,  je  suppo* 
seraÎA  plutôt  que  la  première  gouttelette  de  liqueur 
qui  a  contribué  k  former  la  cellule  était  ronde  ,  que 
pressée  par  celles  qui  l'avoisinaiont ,  et  piir  une 
force  égsJe  dans  tous  les  sens  ,  elle  a  pris  la  forme 
hexagone  ,  conmie  celle  qui  admet  le  moins  de  vide  ; 
mais  cela  n  a  lieu  que  dans  quelques  fruits  et  dans 
Ja  moelle  des  arbres  dont  le  tissu  est  làcbe. 
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DES   FEUILLES. 


Les  feuilles  sont  un  des  plus  beaux  ornements  des 
végétaux  ,  et  contribuent  &  donner  &  la  nature  cet, 
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aspect  riant  et  pittoresqiie  ,  dont  elle  est  privée 
pendant  Thiver  ;  elles  répandent  la  fraîcheur  et 
Tombrage  dans  nos  forêts ,  et  jouent  le  rôle  le  pins 
important  dans  Téconomie  animale.  Le  botaniste 
néanmoins  ne  les  considère  que  par  rapport  &  la 
plante  ,  à  rentretien  de  laquellt;  elles  soui  utiles  et 
nécessaires.  L*écorce  dun  arbre  plongée  dans  Feau, 
a  la  faculté  de  donner  des  feuilles ,  ce  qui  a  fait  croire 
qu'elles  étaient  uniquement  le  produit  de  Técorce. 
Leur  forme  est  généralement  applatie  et  très-variée  , 
leur  couleur  verte  ;  elles  sont  composées  de  deux 
épidermes  ,  1  un  supérieur  ,  lautre  inférieur  ,  au 
milieu  desquels  se  trouve  un  prolongement  de  vais- 
seaux ,  dont  Ips  ramifications  forment  les  nervures. 
Ce  prolongement  est  ordinairement,  conuue  j*ai  déjà 
eu  occasion  de  Tobserver ,  longitudinal  sur  les  feuilles 
des  monocotylédones  ,  et  latéral  ou  dans  différents 
sens  sur  les  dicotylédones.  11  paraît,  par  les  obser- 
vations de  Bonnet ,  qu'elles  aspirent  par  leur  surface 
inférieure ,  et  que  la  supérieure  sert  principalement 
aux:  excrétions.  Ce  sont  véritablement  des  rAcines 
aériennes  ;  leur  forme  plane  #»»i  la  plus  convenable 
pour  présenter  à  Tair  un  contact  phis  étendu  avec 
peu  do  matière  ;  elles  puisent  dans  l'atmosphère  les 
sucs  nécessaires  pour  entretenir  la  vie  de  la  plante 
et  former  les  résines  ,  les  sucs  propres,  etc.  que  nous 
y  trouvons.  Hall ,  Duhamel  ,  Bonnet,  Ingenhousz, 
Sonohicr  ,  Humboldt  ,  Saussure  fils,  etc.  ,  ont  fait 
des  expériences  curieuses  sur  les  fonctions  ,  les 
couleurs  ,  et  les  usages  des  feuilles  ;  mais  les  bornes 
tle  ce  Discours  ne  nous  permettent  pas  d'entrer  dans 
le  récit  de  letu^s  découvertes.  On  trouve  plusieurs 
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plantes  €pn  sont  entièrement  dépourmes  de  feuilles  , 
ex'',  les  champignons,  plusieurs  joncs,  des  cactiers  , 
des  euphorbes  ;  il  y  en  a  qui  n'ont  que  des  espèces 
d'écaiUes,  coitime  Torobanche^  la  clandestine;  les  feuil- 
les fournissent  aux  botanistes  plusieurs  caractères  dis* 
tinctifs  par  leur  position  stfr  la  tige  ,  par  leur  forme  , 
par  leur  direction.  Ainsi ,  on  dit  :  feuilles  radicales, 
opposées  ou  alternes ,  rondes  ou  en  cœur ,  lisses  ou 
rugeuses,  éfc.  L'explication  de  ces  termes  se  trouve 
placée  à  la*  fin  du  second  volume  de  cet  ouvrage. 

On  appelle  pétiole  ,  le  support  des  feuilles  ;  ce 
n  est  qa-*att  prolongement  de  la  nervure  moyenne. 
On  donne  le  nom  de  pédoncule  au  support  de  la 
fleur. 

DES   ORGANES  Qtri    CONTRIBUENT  A  LA    REPRODUCTION 

DES    PLANTES. 

• 

Gomme  quelques  animaux  d*une  organisation  très^ 
simple  ,  les  plantes  peuvent  se  multiplier  par  la 
séparation  de l^ws parties.  Ainsi,  une  jeune  branche 
garnie  de  boutons  ,  séparée  du  tronc  ,  et  mise  en 
terre  après  avoir  reçu  quelques  entailles  àFextrémité , 
conserve  la  plante  et  la  reproduit  en  entier.  On 
nomme  boifture  cette  sorte  de  multiplication  ;  il  en 
existe  plusieurs  autres  ,  telles  que  les  cayeux  ,  les 
marcottes,  les  drageons,  etc.,  dont  les  cultiva- 
teurs se  servent  avec  succès  suivant  les  différentes 
plantes  qu'ils  veulent  propager.  La  reproduction 
la  plus  naturelle  s'opère  néanmoins  d*une  autre  ma- 
nière ;  nous  allons  d*abord  faire  connaître  les  organes 
qui   concourent    à   cette    sorte    de    propagation  , 
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nommée ,   comme  dans    beaucoup  d*anîmaux  ,  par 
parties   sexuelles. 

DE   LA    FLEUn    ET    DE   SES    ENVELOPPES. 

Les  parties  les  plus  essentielles  de  la  fleur  sont 
Tétamine  et  le  pistil  ;  on  regarde  Fétamine  comme 
la  partie  mâle  de  la  fleur  ,  parce  que  la  poussière 
qui  s  échappe  de  son  sommet  «  nommé  anthère ,  sert 
à  féconder  le  pistil  qui  est  Torgane  femelle.  Pendant 
très*long-tems  ,   on  a  ignoré  cette  opération  de  la 
nature  «  et  Tournefort  lui-même  n  en  a  jamais  paru 
convaincu  ;  mais  depuis  les  expériences  de  Linnéus , 
il  est  difficile  de  révoquer  en  duuie  cette  découverte. 
Gomme   ces    deux    organes    se   trouvent   différem- 
ment disposés  sur  les  fleurs  ,  on  les  a  divisées  en 
JiermaphrodiCes ,  ou  qui  ODt  les  deux  sexes  réunis  ; 
en  mâles  ,   ou   qui   n'ont    que   des   étamines    sans 
pistils ,  et   qui  ne  donnent  jamais  de  fruit  ;   et  en 
femelles  ,  ou  qui  n  ont  que  des  pistils  sans  étamines 
et  produisent  les  fruits.  L'étamine  est  ordinairement 
composée  de  deux  parties  ;  le  /ilet  ou  filament  qui 
est  un   support  grêle  ,   plus   ou  moins    alongé  ,   et 
Xaruhère ,  petit  sachet  particulier  à  une  ou  deux 
loges  ,  et  qui  renferme  tme  poudre  fine  ,  colorée  , 
qu'on  nonune  pollen  ou  poussière  fécondante  ;  elle 
est  d'abord'  fermée  de  toute  part ,  mais  à  une  cer- 
taine époque  ,  elle  s*ouvre  ,  la  pollen  en  sort ,  et  se 
porte  sur  le  pistil. 

Uorgane  femelle  des  végétaux  est  ordinairement 
composé  de  trois  parties  ,  savoir  ;  \o\;aire ,  le  s^le 
et  le  stigmate  ;  mais  de  ces   trois  parties  «   deux 
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seulement,  Toyaire  et  le  stigmate,  sont  essentielles. 
L'oyaire  renferme  les  jeunes  graines  ,  et  après  la 
fécondation,  c*est  la  seule  partie  de  la  fleur  qui  gros- 
sisse pour  se  changer  en  fruit,  les  autres  périssent. 
Le  style  est  un  prolongement  de  Toyaire  en  forme 
de  colonne  ou  de  filament  ;  il  parait  destiné  à  établir 
la  communication  entre  le  stigmate  et  Toyaire.  Le 
stigmate  est  situé  sur  le  style  ou  immédiatement  sur 
Toyaire  ;  lorsque  la  fécondation  6*est  opérée  ,  que 
les  anthères  ont  émis  leur  pollen  ,  il  est  humecté 
d*une  liqueur  onctueuse  ,  propre  à  Tagglutiner  et 
seryir  aie  transporter  jusqu  aux  embryons  des  graines 
que  Toyaire  renferme* 

DU   CALICE. 

On  donne  ce  nom  à  Forgane  ,  qui  ,  continu  de 
toute  part  ,  par  la  surface  externe  ,  à  celle  du 
support  immédiat  d*une  fleur ,  est  la  plus  extérieure 
de  ses  parties  intégrantes.  Cette  définition  établie 
par  M.  Richard ,  me  parait  plus  exacte  que  celle 
d'enyeloppe  ordinairement  yerte  ,  etc.  ,  donnée  à 
cette  portion  de  la  fleur  par  d*autres  botanistes.  Or , 
tout  organe  qui  ,  étant  ainsi  continu  à  ce  support , 
ne  conmiunique  point ,  par  sa  face  interne  ,  au  lieu 
d'où  les  parties  sexuelles  prennent  naissance ,  n*est 
pas  calice ,  mais  une  partie  accessoire  de  la  fleur. 
Les  sectateurs  de  Linnéua  admettent  sept  espèces 
de  calices  :  sayoir  ;  le  périanthe  ,  Virwolucre ,  le 
chaton,  la  spaùhe  p  la  glume  ou  bâle ,  la  coiffe ,  le 
voU^a. 

Quoique  plusieurs  plantes  paraissent  entièrement 
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dépourvues  de  calices  ,  c*est  néanmoins  un  des  or- 
ganes les  plus  nécessaires  à  la  fleur.  Comme  il  est 
souvent  d  une  consistance  plus  solide  que  les  pétales  « 
il  protège  les  organes  sexuels  et  &vorise  la  féconda- 
tion ;  sa  couleur  est  ordinairement  verte  ;  il  est  bleu, 
rouge  néanmoins  dans  les  liliaeées  ,  ee  qui  lui  avait 
fait  donner  ,  dans  ce  cas  ,  le  nom  de  corolle  par 
Toumefort  et  Linnéus.  En  le  considérant ,  quant  à 
sa  durée ,  il  se  nonune  cctâuc  y  lorsque  sa  chute  pré- 
cède celle  des  pétales  ;  tomkmiùy  lorsqu'il  tombe  en 
même  tems  qu^elIé  ;  persistant ^  lorsqu'il  persiste  après 
la  chute  des  pétales ,  et  qu*il  entonrie  te  fruit  en  tout 
ou  en  partie.  Depuis  les  observations  de  M.  de 
Saussure,  il  paraît  recouvert  par  une  véritable  écorce; 
auparavant  on  le  croyait  entouré  d  un  simple  épi- 
derme  . 

On  le  considère  aussi  par  rapport  à  sa  situation 
avec  l'ovaire ,  et  il  fournit  de  très-bons  caractères 
de  genres  et  de  familles*  A  Teremple  de  M.  Ventenat, 
nous  avons  distingué  la  situation  du  calice  et  de 
l'ovaire  par  les  mots  Ubre  et  adhérent  ;  ainsi  foutes, 
les  fois  que  le  calice  est  adhérent  à  l'ovaire  ,  il  est 
évident  que  ce  dernier*  doit  lui  être  adhérent  ;  et* 
toutes  les  fois  que  les  deux  organes  ne  font  pas  corps 
ensemble ,  en  tout  ou  fin  partie  ,  l'une  et  l'autre  sont 
également  libres.  Le  calice ,  dit  M*  de  Jussieu ,  étant 

un  prolongement  de  Técorce  de  là  tige,  et  servant 
d'enveloppe  aux  parties  essentielles  de  là  fleur,  com«* 
meuce  toujours  au  support  du  pistils  C  est  de  ce 
point  qu'il  s'écarte  ordinairement  pour  former  une 
partie  distincte  ;  quelquefois  cependant  le  calice  fait 
corps  avec  la  base  du:  pistil,  ou  même  :  continuant 
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plus  haut  son  adhérence  ,  il  le  recouvre  en  tout  ou 
en  partie  ;  d*oii  il  suit  que  les  expressions  de  calice 
supérieur  et  de  calice  inférieur  ,  employées  par 
Linnéus  ,  ne  présentent  pas  un  sens  bien  déterminé , 
et  ne  paraissent  pas  définies  avec  cette  exactitude 
rigoureusement  néceasaîre  pour  établir  les  principes 
dune  science.  En  effet,  lorsque  Linnéus  dit  que  le 
calice  est  supérieur ,  il  est  certain  que  cet  organe 
recouvre  alors  dans  sa  partie  inférieure  le  pistil, 
qu  il  contracte  même  avec  lui  une  union  intime  ,  et 
qu*il  en  est  pour  ainsi  dire  la  peau.  La  seule  partie 
qui  dans  ce  cas  puisse  être  regardée  comme  supé- 
rieure ,  est  seulement  celle  qui  cesse  d'adhérer  , 
c*est-à-dire  ,  le  limbe  ;  mais  il  est  évident  qu'on  ne 
peut  attribuer  à  lorgane  entier ,  ce  qui  ne  convient 
tout  au  plus  qua  sa  partie  supérieure. 

DE    LA     COKOLLE. 

Les  plantes  tirent  leur  plus  bel  éclat  de  cette  partie 
de  la  fleur ,  et  l'homme  j  trouve  les  couleurs  les  plus 
brillantes  et  les  plus  variées. 

Les  botanistes  ont  observé  qu'elle  était  composée 
d'une  écorce  ,  d'un  réseau  ,  d'un  parenchyme  et  de 
trachées.  Cette  partie  si  aisée  à  distinguer  dans  les 
fleurs  complètes ,  présente  beaucoup  de  difficultés 
dans  celles  qui  ne  le  sont  pas  ;  Tournefort  et  Linnéus 
même  n'avaient  pas  une  idée  exacte  de  ce  qui  devait 
être  appelé  corolle  ou  calice  ;  mais  M.  de  Jussieu 
a  déterminé  avec  précision  les  différences  qui  se 
trouvent  entre  ces  deux  enveloppes.  La  corolle  , 
dît-il ,  est  cette  enveloppe  de  la  fleur ,  qui ,  rarement 
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nue ,  et  presque  toujours  recouverte  par  un  enve- 
loppe extérieure  (calice) ,  est  une  continuité  du  liber 
du  pédoncule ,  et  non  de  son  épiderme  ;  ne  dure 
point  au-delà  d*un  certain  tems,  mais  tombe  ordi- 
nairement avec  les  étamines  ,  dont  elle  n*est  qu'un 
appendice  ;  entoure  et  couronne  \e.  pistil  ,  mais  ne 
fait  jamais  corps  avec  lui ,  et  présente  le  plus  souvent 
ses  divisions  disposées  alternativement  avec  les  éta- 
mines ,  quand  leur  nombre  est  le  même.  Lorsqu'il  se 
trouve  quelque  difficulté  dans  Texamen  de  ces  parties  t 
alors  Tobservation  des  plantes  analogues  donne  la 
solution  de  ce  problème. 

Les  expériences  des  chymistes  prouvent  que  la 
lumière  se  combine  avec  quelques  parties  des  planttes , 
et  que  c'est  à  cette  combinaison  qu*est  due  la  variété 
de  leurs  couleurs.  M.  Delamarckpense  que  ces  teinte^ 
brillantes  et  variées  ne  sont  dues  qu*à  un  état  de  lan- 
gueur, de  dessèchement  et  de  dépérissement  des  péta-* 
les  ,  qui  permet  à  la  matière  colorante  de  ces  partieSi 
de  subir  le^  changements  capable^  de  les  produire* 

La  fonction  la  plus  intéressante  de  la  corolle  «  con-r 
sis  te  à  garantir  les  organes  de  la  fiructification  pendant 
leur  premier  développement,  et  d'être  ensuite,  comme 
a  dit  Lizméus  ,  le  ht  nuptial. 

DU    FRUIT. 

Les  botanistes  donnent  ce  nom  à  la  partie  d'une 
plante  ,  qui  a  été  d*abord  Tovaire  ,  et  qui  par  la 
fécondation  et  l'accroissement  a  changé  de  nature  , 
de  forme  et  de  volume.  Tout  fi:Tiit  parfait ,  dit  M.  Ri- 
chard ,  est  essentiellement  composé  de  deux  parties 
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principales  ;  savoir  :  le  péricarpe  et  la  graine.  Tout 
ce  qui ,  dans  un  fruit  n  est  pas  partie  intégrante  de 
celui-ci ,  appartient  à  celui-là. 

De  toutes  les  parties  d*une  plante ,  le  fruit  est  sans 
contredit  celle  qui  contribue  le  plus  à  la  nourriture 
des  hoiiuues  ;  quoique  les  racines  et  les  feuilles  leur 
soient  utiles  dans  beaucoup  de  cas  ,  il  ne  peut  se 
passer  de  fruits  ,  tels  que  le  froment ,  le  riz  ,  le 
maïs  ,  etc.  ;  plusieurs  autres  augmentent  ses  jouis- 
sances ,  tels  que  Torange ,  la  pomme  ,  la  poire  ,  le 
mangoustan ,  etc.  ;  mais  comme  leur  forme  et  leur 
organisation  sont  très -variées  ,  on  leur  a  donné 
différens  noms.  Linnéus  en  a  établi  huit  espèces  ; 
savoir  :  la  capsule,  la  silique,  la  gousse  ,  le  follicule, 
le  drupe,  ]3l  pojnme ,  la  baie,  le  strobile  ou  cône.  Il 
en  est  plusieurs  néanmoins  qui  ne  peuvent  être 
rapportés  à  aucune  de  ces  espèces* 

DE    LA   GRAINE. 

Ccftl  mie  .partie  du  fruit  qui  doit  conserver  et 
propager  l'espèce  ;  aussi  la  nature  la  revêtue  de 
plusieurs  enveloppes  ,  pour  la  mettre  à  Fabri  des 
intempéries  de  Tair  et4u  contact  des  corps  étrangers  ; 
elle  est  toujours  formée  d  un  tégument  propre  et  de 
Fembryon»  Le  point  par  lequel  elle  était  attachée  au 
fruit  se  nomme  hile. 

DE   L^EMBATON. 

G*est  la  partie  de  la  graine  qui  doit  produire 
une  plante  nouvelle  par  lacté  nommé  germination. 

f 
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L'embrjon  est  composé  de  deux  parties  ;  Tune  se 
nomme  radicule,  parce  qn^elle  est  le  principe  d'one 
racine  ,  et  lantre  cotylédon.  Cette  dernière  est 
unique  on  partagée  en  deux ,  et  donne  naissance 
rers  sa  base  interne  à  la  plantule,  qui  n^est  pas  tou- 
jours TÎsible  ayant  la  germination.  Uembryon  est 
souTcnt  entouré  d'une  substance  qui  lui  est  étrangère , 
et  qu'on  nomme  périspemte  ou  albumen ,  quelquefois 
il  Fentoure.  Grew  a  comparé  le  périsperme  au  blanc 
de  Tœuf ,  dont  il  parait  remplir  les  fonctions.  Sa 
nature  Tarie  dans  beaucoup  de  famiUes  ;  elle  est 
farineuse  dans  les  granûnées ,  cornée  dans  le  café  « 
ligneuse  dans  les  ombelliferes ,  etc.  ;  Tembryon  et  le 
périsperme  ont  souyent  des  yertus  et  des  propriétés 
très-di£Férenles . 

La  succession  constante  des  indiyidus  qui  se  per- 
pétuent par  une  génération  continue ,  forment  ce 
que  les  naturalistes  ont  nommé  espèce,  a  Les  plantes 
parfaitement  semblables  ,  dit  M.  de  Jussieu  ,  et  qui 
se  reproduisent  toujours  sous  les  mêmes  formes  ,  sont 
autant  d'individus  qui  appartiennent  tous  à  une  seule 
et  même  espèce ,  ou,  ce  qui  rey lent  au  mérafè ,  1  espèce 
doit  renfermer  les  individus  qui  se  ressemblent  par 
le  caraclore  universel  » .  C'est  dans  cette  étude  que 
cousis  le  la  botanique  :  lorsqu'on  sera  parvenu  à  bien 
connaître  les  caractères  des  espèces  et  les  rapports 
quelles  ont  avec  leurs  semblables  ,  on  sera vérîta- 
blcmcnt  instruit  dans  celle  science.  Les  autres  di- 
visions  •  lollos  qne  genres  ,  ordres  ,  systèmes  ,  ont 
otô  ctaKlios  pour  aider  la  mémoire ,  mais  n  existent 
point  dans  la  nature  comme  fcspèce.  On  comprend 
ouvrnl  580US  ce  nom  une  succession  d'individus  qui 
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diffèrent  dans  leur  aspect ,  à  cause  du  terrain  on 
des  climats  qui  les  ont  vu  naître  ,  mais  ces  légères 
différences  disparaissent  bientôt ,  lorsque  les  graines 
sont  déposées  dans  le  sol  qui  leur  convient. 

On  compte  actuellement  plus  de  vingt-cinq  mille 
espèces  daAS  les  herbiers  et  les  collections  de  TEurope  : 
delkit  rimpossibilité  de  connaître  les  caractères  distincr 
ti&.  de  chacune  délies.  Depuis  longrtems  on  les  a  divi- 
sées ei|  petits  groupes ,  suivant  le  plus  ou  le  moins  de 
ressen^lançes  qu'elles  ont  dai^s  les  parties  de  U  &U0- 
tificat^otL ,  pour  en  former  des  genres.  Ainsi  la  rose 
à  cent  feuilles ,  la  rose  de  Provins  ,  la  rose  musquée  , 
etc.  ,  ont  une  corolle  à  plusieurs  pétales  ,  un  goand 
nombre  d*étamines  ,  etc.  ,  et  forment  un  genre  ; 
mais  toutes  les  réunions  auxquelles  on  a  donné  ce 
nom  ne  sont  pas  aussi  naturelles  ,  et  n  offrent  pas 
toujours  des  caractères  aussi  unifo^mies  ;  c  est  au 
botaniste  instruit  qui  les  éu^bljt,  à  user  de  ce  moyen 
amc  prudence.  Gesner  est  le  premier  ,  comme  nous 
avons  déjà  eu  lieu  de  Fobserver  ,  qui  s*aperçut  que 
cetaif  dans  la  fructification  qu'il  fallait  chercher 
es  caractères  les  plus  importants.  Cœsalpin  ,  Co^ 
lumna. ,  Morisson ,  Ray  profitèrent  de  cette  découd- 
verte  ,  mais  Toumefort  et  Linnéus  entraînèrent  tous 
les  suffrages  qui ,  jusqu'à  eux ,  avaient  été  partagés ,  et 
les  principes  de  Gesner  long-tenis  con^attus* 

linnéus  a  dit  que  les  genres  étaient  Touvrage  de  la 
nature.  Cette  opinion  est  erronée  sous  plusieurs  points 
de  vue  ;  il  existe  véritablement  des  réunions  d'espèces 
tellement  semblables  qu'on  ne  pourrait  les  désunir 
sans  bouleverser  tous  les  principes  de  la  science  \  et 
contrarier  les   résultats  des   observations  les  plus 
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exactes,  comme  dans  les  renoncules  ,  les  rosiers,  etc.; 
mais  ce  cas  est  très-rare,  et  presque  tous  les  genres 
oiïreut  dans  la  ileur  et  sur-tout  dans  le  fruit  une 
manière  d'être  différente.  Ainsi  le  genre  bignonia  , 
regardé  comme  très-naturel  parLinuéus,  a  étèdÏTisé 
par  M.  de  Jussieu  avec  le  plus  grand  succès  ,  puisque 
dans  un  très-petit  nombre  d'espèces  bien  connues  , 
on  aperçoit  déjà  des  caractères  dans  la  fleuret  dans 
le  fruit  qui  ne  permettent  pas  de  les  laisser  ensemble. 
On  doit  considérer  les  genres  comnie  des  divisions 
établies  pour  rendre  letude  de  la  science  plus  facile  , 
et  non  créés  par  la  nature  ,  comme  elle  a  créé  les 
espèces. 

MÉTHODES. 

De  même  que  les  espèces  avaient  été  réunies  pour 
former  des  genres,  les  botanistes  assemblèrent  les 
genres  pour  avoir  des  ordres  et  des  classes.  Cœsalpin 
fut  le  premier  qui  s'aperçut  de  l'avantage  de  ces 
sortes  de  divisions  dans  une  science  aussi  étendue. 
Dans  son  ouvrage  publié  en  i585,  il  lit  mention 
d'environ  huit  cents  plantes  distribuées  en  quinze 
classes  toutes  déterminées  d'après  des  caractères 
distinctifs  et  apparents.  Après  lui,  il  parut  presque 
autant  de  métbodes  que  de  botanistes  ,  et  toutes 
eurent  pour  objet  de  faciliter  la  découverte  du  nom 
de  chaque  espèce.  Si  le  but  qu'on  se  propose  en  étu^ 
diant  la  botanique  ,  consistait  uniquement  à  trouver 
et  à  retenir  des  noms  ,  elles  l'auraient  presque  toutes 
rempli.  Mais  ce  qu'il  y  a  de  plus  intéressant  dans 
cette  science  ,  ne  réside  point  dans  la  nomencla- 
ture ,  et  l'on  pourrait   être  un  savant  botaniste  , 
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comme  on  Ta  déjà  dit ,  sans  savoir  un  seul  nom,  U 
nous  parait  fort  inutile  de  faire  ici  Thistoire  de  toutea 
les  méthodes  connues  ;  M.  Adanson  en  a  imaginé  à 
lui  seul  soixante-cinq ,  dont  quelques-unes  sont  pré- 
férables même  à  celles  qui  ont  eu  le  plus  de  succès 
dans  leur  tems.  Nous  ne  ferons  connaître  que  celle 
de  Tournefort ,  la  plus  belle  en  même  tems  que  la 
moins  opposée  aux  réunions  naturelles  nommées 
depuis  familles. 

Cette  méthode  est  composée  de  yingt-deux  classes  : 
les  dix-sept  premières  renferment  les  herbes  ,  et  les 
cinq  autres  les  arbres  et  les  arbustes.  La  corolle  étant 
la  partie  la  plus  apparente  comme  la  plus  belle  des 
fleurs  ,  c*est  sur  sa  présence  ou  son  absence  ,  sur  sa 
régularité  ou  son  irrégularité  qu*il  a  fondé  ses  classes* 

Classe  Ire.  Les  campanif ormes .  Herbes  à  fleurs 
simples  ,  formées  par  un  seul  pétale  régulier  ,  en 
forme  de  cloche ,   de  bassin  ou  de  grelot. 

Classe  IL  Les  infundihulif ormes .  Herbes  dont  les 
fleurs  sont  simples  ,  monopétales  ,  régulières  ,  et  qui 
ressemblent  en  quelque  sorte  à  un  entonnoir  ,  à  une 
soucoupe  ou  à  un  godet. 

Classe  llï.  Les  personées  ou  fleurs  en  mufle ,  en 
masque.  Herbes  à  fleurs  monopétales  ,  anomales  , 
irrégulières  ,  dont  les  graines  sont  renfermées  dans 
une  capsule. 

Classe  IV.  Les  labiées ,  ou  fleurs  en  gueule .  Herbes 
à  fleurs  simples  ,  monopétales  ,  irrégulières  ,  et  dont 
les  graines ,  au  nombre  de  quatre  ,  sont  toujours  nuM 
au  fond  du  calice. 


t* 
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Classe  V.  Les  cruci/ères  ou /leurs  en  croix.  Fleurs 
simples  ,  polypétales ,  régulières ,  composées  de  quatre 
pétales  disposés  en  croix,  et  dont  le  fruit  est  une 
silique  ou  une  silicule. 

Classe  VI.  Les  rosacées  ou  /leurs  en  rose.  Fleurs 
simples  ,  polypétales  ,  régulières  ,  composées  de  cinq 
ou  d'un  nombre  indéterminé  de  pétales  disposés 
en  rose. 

Classe  Vil.  Les  otnbeUifères  ou/leurs  en  ombelles  , 
enparasol.  Flenrs  simples  ,  polypétales  ,  régulières  , 
ayant  cinq  pétales  disposés  en  rose  ,  et  pour  fruit , 
deux  graines  réunies  :  les  fleuçs  des  plantes  que  ren- 
ferme cette  classe  ,  sont  portées  par  de  longs  pédon- 
cules qui  partent  d'un  centre  commun  ,  et  divergent 
comme  les  rayons   d'un  parasol. 

Classe  VlU.  Les  caryophillêes  ou  fleurs  en  œi/let. 
Fleurs  simples  polypétales  ,  régulières  ,  dont  l'onglet 
est  fort  long,  et  a  son  attache  au  fond  d'un  calice 
alongc  et  monophylle. 

Classe  IX.  Les  liliacées  ou  fleurs  en  lis.  Fleurs 
simples,  polypétales  ,  régulières  ;  elles  sont  ordinaire- 
ment composées  de  trois  ou  de  six  pétales  ,  ou  d'un 
seul  pétale  divisé  en  six  parties.  Leurs  gi-aincs  sont 
toujours  renfermées  dans  une  capsule  à  trois  loges. 

Classe  X.   Z^es  papilionacées    ou  fleurs    légumi- 
neiues.   Fleurs  simples  ,    polypétales  ,    irrégulièrea  ,    i 
dont  le  fruit  est  une  gousse  ou  légume. 

Classe  XI.  Les  anomales  ou  polypétales  anomales^ 
proprement  dites.  Fleurs  simples  ,  polypétales  ,  îrr^;^  ; 
gulières,  d'une  forme  bizarre. 


DISCOURS    PRÉLIMINAIRE.  xWj 

Classe  XII.  Les  flosculeuses  ou  fleurs  à  fleurons. 
Fleurs  composées  de  plusieurs  petites  corolles  ihono- 
pétales  que  Ton  norarae  fleurons • 

Classe  XIII.  Les  semi^flosculeuses  ou  fleurs  à  demi^ 
fleuron.  Fleurs  composées  de  plusieurs  petites  co- 
rolles monopétales  en  languette ,  qiie  Ton  nommé 
demi-'fleurons . 

Classe  XIV.  Les  radiées  ou  fleurs  en  soleil.  Fleurs 
composées  de  fleurons  dans  le  centre  ,  et  de  demi- 
fleurons  à  la  circonférence. 

Classe  XV.  Les  apétales  ou  fleurs  à  étamines. 
Fleurs  dont  les  étaminés  et  les  pistils  ne  sont  pas 
entourés  de  pétales  ,  ou  bien  qui  sont  entourés  de 
parties  que  Tournefort  ne  regarde  pas  comme  des 
pétales  ,  parce  qu'elles  subsistent  après  la  floraison , 
et  ne  sont  pas  ordinairement  colorées  comme  les 
pétales  des  autres  fleurs. 

Classe  XVI.  Les  apétales  sans  fleurs.  De  cette 
classe  sont  toutes  les  plantes  qui  n  ont  point  de  fleurs 
apparentes  ,  mais  seulement  des  espèces  ae  graines 
ordinairement  disposées  sur  le  dos  des  feuilles. 

Classe  XVII.  Les  €ipétales  sans  fleurs  ni  graines 
apparentes.  Cette  classe  comprend  toutes  les  plantes 
dont  les  organes  de  la  fructification  lui  étaient  absolu- 
ment inconnus  ,  et  où  il  ne  trouvait  rien  qui  lui  parût 
destiné  à  cet  usage. 

Classe  XVIIÏ.  Arbres  ou  arbustes  à  fleurs  apétales, 
ou  à  étamines  sans  pétales.  De  cette  classe  sont  tous 
les  arbres  ,  dont  les  fleurs  nont  pas  dé  pétales,  et 
ne  sont  pas  portées  sur  des  chatons.  Les  uns  portent 
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sur  le  même  indiyidu  ,  la  fleur  et  le  finit  ensemble 
ou  séparément ,  et  les  autres  portent  des  fleurs  sur 
un  pied ,  et  des  finiits  sur  un  autre  pied  de  la  mêm^ 
espèce. 

Classe  XIX.  Arbres  ou  arbustes  à  fleurs  apétales 
amentacées .  De  cette  classe  sont  tous  les  arbres  dont 
les  fleurs  n  ont  pas  de  pétales  ,  mais  sont  disposées 
sur  des  chatons  ;  les  uns  portent  sur  le  même  in- 
dividu fleurs  et  firuits  ensemble  ou  séparément ,  et 
les  autres  portent  des  fleurs  sur  un  pied  et  des  firuits 
sur  un  autre. 

Classe  XX.  Arbres  ou  arbustes  à  fleurs  mono^ 
pétales  camparùformes  ou  infundibuUf ormes.  De  cette 
classe  sont  tous  les  arbres  qui  ont  des  fleurs ,  dont 
les  caractères  sont  les  mêmes  qui  ont  seryi  de  base 
aux  deux  premières  classes  de  la  méthode  pour  les 
herbes. 

Classe  XXI.  Arbres  ou  arbustes  à  fleurs  rosacées. 
Cette  classe  renferme  tous  les  arbres ,  dont  les  fleurs 
ont  les  mêmes  caractères  que  ceux  qui  ont  été  em* 
ployés  pour  former  la  classe  YI  des  herbes ,  lés 
rosacées. 

Classe  XXII*  Arbres  ou  arbustes  â  fleurs  papilio-» 
nacées  ou  légumineuses.  Cette  dernière  classe  ren- 
ferme tous  les  arbres  ,  dont  les  fleurs  ont  les  mêmes 
caractères  que  ceux  des  herbes  ,  classe  X ,  les  pa^ 
pilionacées . 

Touruefort  a  divisé  ces  vingt  -  deux  classes  en 
i48  sections  fondées  sur  de  nouvelles  considérations 
do  la  corolle  ,  du  fruit  et  même  des  feuilles. 

I^A  nriiuMuos  du  svstème  sexuel  de  Linnéus  se 
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trouvant  exposés  à  la  fin  du  second  volume  de  cet 
Ouvrage  ,  nous  passerons  de  suite  à  la  méthode  de 
M.  de  Jussieu. 

Pour  rendre  un  compte  exact  de  la  méthode  na- 
turelle ,  nous  rapporterons  les  propres  expressions 
des  commissaires  de  la  Société  de  Médecine  ,  chargés 
de  Texaminer  :  «  M.  de  Jussieu  ,  disent-ils^  distingue 
les  caractères  constitutifs  des  ordres  en  trois  degrés. 

Les  uns,  qu*ilmet  au  premier  rang,  sont  constants  , 
uniformes  dans  tous  les  ordres  (  prîmarii  uniformes  )  » 
et  essentiels  ou  tirés  d  organes  toujours  existants  ;  tels 
sont  l'insertion  des  étamines  ou  leur  situation  relati- 
vement au  pistil ,  rinsertion  de  la  corolle  lorsqu'elle 
porte  les  étamines  ,  enfin  le  nombre  des  lobes  qui 
accompagnent  Tembryon  dans  la  semence.  Jamais  ces 
premiers  caractères  ne  se  démentent  dans  une  famille. 

Le  second  rang  est  comiposé  des  caractères  que 
M.  de  Jussieu  appelle  presque  uniformes  (  secundarii 
subuniformes  ) ,  formés  par  des  organes  moins  es- 
sentiels ,  savoir  la  présence  ou  Tabsence  du  péris- 
perme  ou  corps  qui  entoure  l'embryon  dans  la  graine^ 
celle  du  calice  ou  de  la  corolle  quand  celle-ci  ne 
porte  pas  les  étamines  ,  la  structure  de  cette  corolle 
considérée  comme  monopétale  ou  polypétale  ,  la 
situation  respective  du  calice  et  du  pistil ,  la  substance 
du  périsperme.  Ce  second  ordre  de  caractères  est 
presque  général  dans  les  familles ,  et nest  susceptible 
que  d'un  petit  nombre  d'exceptions. 

Enfin  le  troisième  rang  est  formé  de  caractères  que 
M.  de  Jussieu  appelle  demi-uniformes  {^tertiarii sem^U 
uniformes  )  ,  c'est-à-dire  ,  qui  sont  tantôt  constants  , 
tantôt  variables  ,  de  quelque  organe  qu'ils  soient  tirés. 
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Telles  sont  les  clivisions  du  calice  monophylle  on  po* 
lypîiylle ,  le  nombre  des  germes  ,  le  nombre  ,  la  pro*  j 
portion  mutuelle  et  la  connexion  des  ctainhieG  ,   1*  j 
nombre  des  loges    du  frnît    et  la  manière  dont  il  j 
s'ouvre  ,  la  situation  des  fietirs  et  des  feuilles,  la  nth^  1 
ture  de  la  tige ,    etc.  L'ensemble  de  ces  caractères 
peut  contribuer  à  former  un  rai'actère  de  famille  , 
mais  chacun  séparément  ne  pent  servir  qu'à  déterw 
miuer  un  genre.  Outre  cela  ,  U  y  a  même  entre  ces 
derniers  caractères   des    degrés  difEcrents   qui  letur 
donnent  plus  ou  moins  dimportance;  et  en  général 
de  l'estimation  de  ces  degrés ,   il  résulte  que  les  ca- 
ractères d'ua  rang  inférieur  ont  besoin  d'être  réanîs 
en  grand  nombre  pour  former  lui  caractère  équivalent 
à  un  seul  du  premier  ran£;. 

Ainsi  Von  voit  que,  dans  celte  analyse,  M.  de 
Jussieu  ne  néglige  aivcime  des  ressend:^nces  que 
les  plantes  peuvent  avoir  entr  elles  ;  que  c'est  de  leur 
ensemble  qu'il  déduit  les  anùiités  par  lesquelles  les 
végétaux  sont  unis  ',  on  observe  encore  que  ,  dan» 
l'importance  qii'il  attache  à  ces  aflinités  .  il  met  une 
valeur  proportionnelle  d'un  côlé  à  la  nature  dfs  or- 
ganes qui  en  fournissent  l'observation  ,  de  l'autre  au. 
nombre  d'individus  et  de  genres  dans  lesquelles  elles 
8C   rencontrent. 

C'est  parmi,  les  caractères  génériques  principaux 
que  ce  batanistc  a  pcis  les  caractères  eon»ttinti& 
des  ordres;  c'est  aussi  parmi  les- premiers  caractère» 
defr  ordres  qn.'d  preud.  les  uaractères  constitutifs  des 
classes.  11  las  tire  st  de  l' embryon  etde  la  disposition 
respective  defr  étioiuines  et  du  pistil ,  aui  m&me  de  la 
eltaation  de  la>cocolla  locsqu'cUe  porte  les  étaininesn 
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Mais  de  oeis  deux  caractères  ,  cdni  de  1  embryon  et 
celui  des  insertioiis ,  lequel  doit  remporter  sur  lautre? 
C'est  ce  qae  l*auteur  essaie  de  déterminer  en  repre- 
nant, dans  nn  ordre  différent,  les  analogies  et  les 
faita  dont  il  yient  d^exposer  lanalyse. 

La  seconde  manière  de  procéder  dans  la  recherche 
de  Tordre  natarel ,  ot  de  parler  de  principes  dé- 
montrés ,  et  d*en  déduire  comme  conséquence  toutes 
les  analogies  qui  donnent  naissance  aux  diflférentes 
dassificiations  dans  lesquelles  se  rangent  naturellement 
tontes  les  espèces  du  règne  végétal. 

Un  des  principes  les  plus  importants  qui  aient  été 
établis  par  l'analyse  précédente ,  c'est  qne  les  ca- 
ractères tes  plus  généraux  et  les  moms  .f  ariahles  des 
plantes  sont  toujours  tirés  de  leurs  organes  les  plus 
essentiels ,  et  de  la  moditiçation  la  plus  importante  de 
ces  organes.  Un  organe  dont  la  forme  n  est  constante 
ni  dans  les  genres  ni  dans  les  ordres  les  pkis  naturels  , 
ne  peut  jamais  être  employé  pour  caractériser  les 
premières  divisions.  Suivant  ce  principe ,  la  racine  , 
la  tige  et  les  fewîtles ,  souvent  dissemblables  dans  des 
plantes  évidemment  analogues ,  ne  donneront  jamais 
de  caractères  principaux. 

C'est  donc  dans  les  parties  de  la  fimctification  qu'il 
farutles  chercher.  Or  ,  le  calice  et  la  corolle  étant  des 
parties  accessoires  ijai  manquent  d'ailleurs  dans  [4u- 
sieurs  plantes ,  on  ne  peut  pas  s'y  arrêter  pour  former 
VBBk  premier  caractère. 

Les  élamlnes  et  le  pistil  formant  le  complément  de 
la  vrsÂe  fleur  ,  sont  des  organes  essentiels ,  puisqu'ils 
servent  ensemble  à  produire  la  graine  ;  mais  ils  se 
flétrissent  après  qu'ils  ont  rempli  leurs  importantes 
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fonctions  ,  et  le  germe ,  ou  plutôt  Tembryon  de  la 
graine  pour  qui  seul  tout  ce  bel  appareil  est  préparé , 
croît,  se  développe  et  mûrit  destiné  à  reproduire 
une  nouvelle  plante  ;  par-tout  il  est  lobjet  des  soins 
les  plus  recherchés  de  la  nature.  C'est  donc  par 
lembryon  que  l'on  doit  commencer  pour  établir  les 
caractères  principaux  sur  lesquels  sont  fondées  les 
premières  divisions  du  règne  végétal. 

L'embryon  ou  existe  seul  et  sans  être  accompagné 
des  lobes  séminaux  nommés  cotylédons  ,  ou  il  est 
attaché  à  un  seul  lobe ,  ou  enfin  il  se  trouve  placé 
entre  deux  lobes.  De-là  une  première  et  grande  di- 
vision des  plantes  en  acotylédones ,  monocotylédones 
et  dicotylédones  s  division  fondée  sur  la  constante 
uniformité  de  ce  caractère  dans  tous  les  ordres  connus. 

Les  autres  parties  de  la  semence  ,  ou  n'ont  pas  été 
assez  généralement  et  assez  scrupuleusement  obser- 
vées ,  ou  fournissent  des  caractères  sujets  à  un  trop 
grand  nombre  d'exceptions ,  pour  donner  lieu  à  des 
divisions  du  premier  ordre. 

Les  organes  qui ,  après  l'embryon  ,  tiennent  le 
premier  rang  ,  sont  les  étamines  et  le  pistil  ;  c'est  à 
leur  disposition  respective  que  s'arrête  M.  de  Jussieu, 
parce  qu'il  observe  que  ce  caractère  ,  quoique  né- 
gligé par  la  plupart  des  botanistes ,  est  cependant  le 
seul  vraiment  constant  et  invariable  ,  fourni  par  ces 
organes.  D'ailleurs  i  cette  manière  de  les  considérer 
en  les  réunissant  sous  un  même  signe ,  semble  beau- 
coup mieux  convenir  à  des  organes  qui  ,  dans  l'ordre 
de  la  nature ,  sont  d'une  égale  importance  ,  ou  plutôt 
ne  deviennent  importants  que  par  leur  réunion.  Ce 
caractère  peut  être  exprimé  par  celui  de  la  seule 
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insertion  des  ëtamines  ,  laquelle  suppose  toujours  la 
position  relative  du  pistil. 

Les  ctamines  sont  portées  sur  le  pistil  même  ,  ou 
placées  au-dessous  de  cet  organe  j  ou  enfin  elles 
smsèrent  sur  le  calice  qui  TenTironne.  De-là  trois 
ordres  de  divisions  classiques  essentiellement  dis- 
tinctes ,  qui  sont  les  épigynies  ,  les  hypogyrdes  et  les 
perigynies.  Jamais  ces  insertions  ne  se  confondent 
dans  une  même  série.  Il  nen  est  pas  de  même  de 
1  msertion  des  étamines  à  la  corolle  qui  se  trouve 
quelquefois  réunie  dansunmênie  ordre  avec  chacune 
des  trois  précédentes.  L'auteur  explique  cette  parti- 
cularité en  observant  que  la  corolle  ,  espèce  d'ap- 
pendice des  étamines  ,  doit ,  dans  le  cas  de  cette 
insertion ,  <être  regardée  comme  un  simple  support 
intermédiaire  dont  l'insertion  par  cela  même  déter- 
mine celle  dés  étamines  ;  elle  est  susceptible  d'être 
divisée  ^e  même ,  peut  être  confondue  avec  elle  et 
prise  p0ur  elle  ^  et' devient  alors  un  caractère  es- 
sentieL  ;  -i 

De  cette  disposition  il  résulte  sept  classes  prin- 
cipales :  les  acotjiédones  n  offrant  point  des*  organes 
sexuels  très-distincts ,  et  contenant  un  moindre  nombre 
d^ordres  ou  de  genres ,  ne  forment  qu'une  sevile  classe; 
c'est  la  première i  Les  deux  autres  divisions,  partagées 
selpii  lefi  trois  insertions ,  donnent  les  six  claèses  sui-» 
vanter  ,  et  c'est  sous  cet  arrangement  que  Bernard 
de.  Jussieu  avait  distribué  ses  différents  ordres  ou 
familles  dans  le  jardin  de  Triai^on. 

Dons  ce  plan,  la  division  immense  des  dicotylé- 
dones: ,  quoique  partagée  en  trois  classés  ,  se  trouvait 
encore  trop  nombreuse  pour  n'avoir  pas  besoin  d'être* 
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subdivisée.  Des  «observations  tirées  de  caractères  se-' 
condaires  ,  mais  dont  Ttusivcrsaiité  ,  presque  sans 
exception ,  Les  ^gale  à-^peu^près  à  des  caractères  flu 
premier  rang ,  ont  fourni  à  M«  de  Jussieu  de  noù** 
Telles  divisions  au  moyen  desquelles  les  ordnee  ae 
trouvent  distribués  dans  4e%  groupes  plus  uniformes, 
att  plus  égaux. 

Nous  avons  déjà  dit  que  i^inserûon  des  étanûnes  * 
dans  les  trois  pqints  principaux  de  la  fleur ,  avait 
lieu  soit  imn^édiatement  «  soit  par  rintermède  de  la 
corolle  ,  d*oii  résulte  Ja  division  des  trois  insertions 
en  médiates  et  immédiates.  Ube  observatiovi  presque 
constante  prouve  que""  toute  Insertion  des  étamines 
à  la  corolle  suppose  celie  coroUe  m^onepëtate ,  i0t 
toiutes  les  eproHes  poljrpétales  ,  à  très««pé«  picès  ^mii 
leurs  pétales  distincts  dce  ëtamânes ,  qèoiqoe  toujours 
insérées  au  xnéme  point  et  ayant  avec  dlés  une  même 
ori^ne.  La  corolle  monopélale  aniionee  donc  presque 
toujours  Imsertion  méidiate  ,  et  la  cotbUe  polypétale 
suppose rinsertion immédiate.  De  plus, Imsertionpeut 
être  immédiate  ,  soit  dons'des  plantes  dont  les  fleurs 
n  ont  point  de  corolle  ,  soit  dans  celle»  dont  les  fleors 
sont  chargées  de  pétales  ;  ce  qui  donne  lieu  à  M.  de 
Jussieu  de  distinguer  deux  sortes  d'insertions  im- 
médiates «  Tune  immédiats  absalue  ou  nécessaire  ÙMte 
deooroUe,  Vauttesi/npiemenâimMédiate  qai  annonce 
Texistence  d'une  corç^e  polypétale  à  laquelle  les  éta^ 
mines  n  adhèrent  pas  ordinairement ,  maîe  peuvent 
quelquefois  adhérer. 

Ces  observations  fournissent  neufclasses  principales 
formées  par  Tinsertion  immédiate  néceesaite  ,  rinser«- 
tton  médiate  etripsertion  simplement  immédiate ,  ou. 
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e«  epii  tetiëtil  M.  ittéoie ,  ptif  lé»  itpéUti^  ^  \tt  rrêêhé^ 
pétales ,  et  led  potypëMlé^^  ^t^dkv\%ée%  ê\iéLt\g^bt&  ëû 
ëpigytUeê,  hypogyni^è  e%  pétigynies.  On  t^ttôtLve 
àot^icit  tjfaê  des  grdtt^M  diirisil^iîd   de   T^^rHefôrt 

inèÊtie  ,  iridis  qui ,  p^lit  icm  unîoti  â^cfo  i»à,  CAfgàâe 
principal  et  essentiel  dont  Toumeibi^i  it'airâii  pà»  là 
connaîssaïtôd  ,  se  tFOdtd  fM&er  ati  pretni^r  rang. 

Ot»  i^eiâfa^qtie  eticore  que  p^rttiîf  l;eB  Ûetitsr  môtio^ 
pétales  dont  la  eofcdtêf  ^H  épigytte  mi  potfté^  6ui^  lé 
ptëtil  i.  lêÉ  WÉé^  àttï  I^s  àtitbi^ë^  distinctes  ,  ^  les 
atuyi^  léid  ont  rëtiAîe»  eft  ti^lMf^  ô«  èA  gtiiàe*.  Ce  e'a^^ 
ractèrcî  tréchseéotiddiré  en  lûi-âvéme ,  et  mottié  ha^ 
portèsKt  A^iiit  les  autréd  classes  ,  sufiic  ds^M  eeDe^ci 
fWBf  fytmei^  une  noutélle  snbditioi^  et  créparer  la 
sërie'  ÉÈônàftêvi^  dés  pk^tei^  ëmtpi^ée^  qtâ  ont  lés 
attdièrÀ  tiétitiies  ,  de  fouies  le» autres  pflàntes àfleûi^s 
épigynes  dont  les  élMMae^  aoûlA  dîsiiâotes  ;  et ,  aU 
moyeâ^  èe  ce  partage  d/uue  àe»  elaases  principales  , 
Mé  àé  Ju^sieti  en  ajduce  une  dut  ûeuf  ptécéàe)tmàént 
éAùûûée^  ès^M^\e9  dï€04ylëdotife8. 

Enftfi',  h»  plantes  appelées  diclines ,  ou  dont  les^ 
sciires  s^n«  e^entieâemeiftr  sëj^ai^ës  par  la  stnieture 
méni^  de  kni^  orgasieë,  sens  qu^ois  en  finisse  aeen^r, 
8ÔÎI  r«vdi»tenient  d^s  ét[nnînes  dans* lias  fleurs  femelles , 
soiv  eeini:  dea  pistils  dans  les  fleuvs  lÉfâles  ,  foi*ment 
ime  àek*uière  classe  qui  appartient  encore  aux  cfieô-- 
tf^tédàneîB^. 

Toi<n  donc ,  dans  ks  dicocylédon^a  ,  ôn^e  divisiiôns 
teuces  i^dndantes  à  de  grands  ensemble^'  tracés  par 
la  nature  et  consacrés  par  la  réunion  des  familles  les 
phis  naturelles  et  les  mieux  détei^minées. 

lies  tt^ns  premières  classes  contiennent  les  apétales 
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ou  les  fleurs  à  insertion  immédiate  nécessaire ,  diyisées 

en  épigynies  ,  périg3mies  et  hypogynies. 

Les  quatre  suivantes  renfertnent  les  monopétal^ 
ou  les  fleurs  à  insertion  médiate.  Elles .  sont  subdi- 
yisées,  d après Imsertion  dejacorollet  enhypogynies^ 
périgyoies,  épigynies  à  anthjères  réunies^  et  épigynies 
k  anthères  distinctes. 

Trois  autres,  classes  présentent  les  plantes  polypé- 
tales  ,  ou  à  insertion  simplement  immédiate,  divisées 
en  épigynies  ,  hypogymea  etpérigymes. 

Enfin  ,  tout  Tensemble  est  terminé  par  les  plantes 
diclines  ou  dont  les  sexes  sont  placés  dans  des  organes 
séparés  parla  nature  même  de  leur  structure. 

Ces  onze  classes  réunies  aux  trois  des  monocotylé- 
dones  et  à  la  classe  des  acotylédones  ,  en  forment;  en 
tout  quinze  parfaitement  distinctes  ,  et  dont  à^c^ne , 
si  ce  n  est  dans  quelques  exceptions  fort  rares  ,  n*in.- 
terrompt  la  suite  des  ordres  xiaturels. 

G*est  dans  le  cours  de  TOuvrage  qu'on  peut  voir. 
Fenchalnement  de  ces  ordres  qui  sont  au  nombre  d^ 
cent ,  rangés  sous  les  quinze  classes  dont  nous  venons 
de  parler  ,  ef  contenant  en  tout  1754  genres.  Ce 
nombre  de  genres  n  est  pas  le  complément  de  ceux 
que  décrit  ici  M.  de  Jussieu.  Il  en  place  environ  i5o 
autres  à  la  suite  de  son  Ouvrage  ,  et  ces  genres  sur- 
numéraires ,  ou  ne  sont  pas  encore  connus  suifisam*-. 
ment,  ou  n  ont  point  encore  d'analogie  qui  ait  permis 
de  les  placer  au  rang  des  autres.  M.  de  Jussieu  n*a 
cherché  à  dissimuler  rien  de  ce  qui  manque  à  sa  mé- 
thode ,  parce  que  la  vérité  a  seule  été  sa  loi ,  et  la 
nature  son  modèle. 

C'est  dans  l'exposition  des  dififérens  caractères  de  ces 
genres ,  de  ces  ordres  ,  de  ces  classes  ,  que  l'on  peut 
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stuvre  avec  plaisir  on  obserrateur  exact ,  fidèle  et 
philosophe* 

Chaque  division  portant  en  tête  son  caractère  géné- 
ral ,  est'  accompagnée  de  tout  ce  que  les  caractères 
accessoires  peuvent  ofirir  d'analogies  ,  de  divisions 
mëthodi^es ,  de  variétés  intéressantes.  Chaque  classe 
est  exposée  de  même  «  et  les  ordres  désignés  aussi 
par  un  ensenîble  de  caractères  toujours  placés  dans 
le  I\én  que  leur  mérite  leur  importance  mesurée  sur 
leur  universalité  ,  sont  encore  partagés  souvent  en 
d*aulrés  sections  qui  forment  comme  autant  d'ordres 
secondairèè ,  mais  dont  le  partage  est  déjà  pressenti 
dans  le  caractère  général. 

Deux  ordres  de  notes  enrichissent  ces  descriptions  : 
les  unes  placées  aubas  des  caractères  classiques,  déter- 
minent Fenchahiement  des  ordres  qui  doivent  entrer 
dans  chaque  classe  ;  les  autres  placées  à  la  suite  des 
ordres  où  des  familles  ,  en  font  observer  les  nuances , 
les  dégradations  et  les  liaisons  avec  les  précédentes  et 
les  voisines.  On  en  voit  un  exemple  intéressant  à  la 
fin  de  la  famille  des  Orties,  ou  Ton  montre  le  récepta- 
cle dès  fleurs  fermé  sur  elles  dans  le  Figuier ,  s'ouvrir 
dansT^m^ora,  s'évaser  dans  le  Dors  ténia,  se  renver- 
ser dans  la  Perebea,  devenir  central  dans  XArtocar^ 
pus  et  le  Mûrier  ,  s'alonger  dans  l'Ortie  globuleuse , 
et  enfin  dans  les  Orties  à  grappes  s'approcher  insensi- 
blement de  là  forme  des  Amentacées  qui  constituent 
Tordre  suivant. 

Outre  cela  beaucoup  d'ordres  sont  terminés  par  des 
genres  analogues  (gênera  afinia)  aux  plantes  qu'ils 
contiennent  et  qui  semblent  être  semées  çà  et  là  par 
la  nature  pour  remplir  les  interstices  et  foraier  des 
nuances  intermédiaires.  « 
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Sentant  les  dinicuttés  d'olTrir  au  public  un  tra- 
vail entièrement  neuf  sur  ce  sujet ,  j'ai  tâché  de  sui- 
vre les  traces  de  cet  illustre  botaniste  ;  et  si  mon 
Ouvrage  contient  quelques  observations  nouvelles  sur 
la  germination  ou  sur  les  familles ,  elles  sont  autant 
le  fruit  de  mon  application  et  de  mes  recbcrcbcs  ^e 
celui  de  ses  leçons  elle  témoignage  de  sa  bienveillance. 
Les  classes  n'ont  pas  été  conservées  ,  parce  qu'elles 
n'ofîrent  pas  le  point  de  vue  le  plus  satisfaisantpourla 
réunion  des  ordres  naturels.  Les  découvertes  moder- 
nes ont  déjà  fait  apercevoir  qu'il  serait  possible  de  chan- 
ger l'ordre  dans  lequel  les  familles  ont  été  disposées,  et 
qu'il  serait  nécessaire  d'augmenter  lenr  nombre  ;  mais 
ce  travail  qui  demande  une  science  profonde  ,  devient 
tous  les  jours  d  uue  grande  dîQiculté  par  l'abondance 
des  matières.  11  est  à  désirer  que  les  changements 
nécessités  par  les  progrès  de  la  science  ,  soient  dirigés 
par  une  main  habile  ,  autrement  le  désordre  et  la 
confusion  en  seront  la  suite  inévitable. 

Je  mets  également  sous  les  yeux  du  pid>lic  environ 
deux  mille  figures  qui  représentent  les  caractères  des 
familles,  elles  dificrents  modes  de  germination  des 
plantes  monocolylédoueseidicotylédones.  Les  feuilles, 
les  jeunes  rameaux  ,  les  (leurs  et  leurs  différentes  par- 
ties ont  clé  dessinées  d'après  nature.  Pour  les  graines, 
je  me  suis  servi  du  beau  travail  de  Gœrtner  ;  en  véri- 
fiant toutefois  ses  observations  ,  quelquefois  j'ai  eu 
occasion  de  relever  les  fautes  qui  lui  sont  échappées. 
Les  hypévicées  ,  les  guttifères  ,  les  magnotiées  ,  les 
convolvulécs ,  les  besperidées  ,  les  saponacées ,  etc.  en 
fourniraient  la  preuve.  J'étais  placé  fort  avantageu- 
sement pour  le  faire  avec  quelque  succès.  MM.  de 
Jiissieu  et  1  houîn  .professeurs  au  Jardin  des  Plantes, 
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m*ont  ouvert  leurs  collections  particulières  et  celles 
du  Musëuid  ;  je  leur  eu  dois  un  témoignage  public  de 
gratitude  ,  ^t  j'avoue  que  sans  un  pareil  secours  , 
il  m*eùt  été  inxppssible  de  terminer  un  aussi  long  et 
pénible  travail ,  malgré  la  facilité  que  j  avais  de  dessiner 
moi-même.  On  s*était  fort  peu  occupé  jusqu'à  ce 
miomentt  de  la  germination  des  plantes  ;  elle  est 
néanmoins  nécessaire  à  rétablissement  des  familles 
dans  les  monocotylédones  ;  elle  fournira  les  carac- 
tères les  plus  constans.  Les  livres  de  botanique  ren- 
ferment beaucoup  défigures  ;  on n en connait presque 
pas  qui  représentent  la  germination.  Quoique  mon 
travail  soit  encore  incomplet ,  il  pourra  offrir  de  Tin- 
térét  par  sa  nouveauté  ;  quelques  graines  ,  comme 
celles  du  Ravenala ,  du  Pothos,  dont  je  donne  la  figure, 
ayant  germé  en  Europe  pour  la  première  fois.  C*est , 
au  reste ,  aux  juges  en  cette  matière  à  prononcer  sur 
le  mérite  d'un  Ouvrage  destiné  à  faciliter  Tétude  des 
rapports  naturels  et  de  la  physique  végétale ,  et  le 
résultat  de  plusieurs  années  d'observations  et  de  re- 
cherches. Pendant  le  siècle  dernier ,  les  sciences  natu- 
relles ont  fait  de  grands  progrès  dans  toutes  les  parties 
de  l'Europe  ;  mais  c'est  aux  botanistes  finançais  qu'ap- 
partient l'honneur  de  s'être  occupés  les  premiers  avec 
succès  de  l'établissement  des  familles  dans  la  bota- 
nique ,  et  d'avoir  ouvert  ime  nouvelle  carrière  aux 
autres  parties  de  l'histoire  naturelle.  Si ,  malgré  ses  im- 
perfections ,  mou  Ouvrage  peut  influer  sur  la  direction 
des  esprits  vers  ce  nouveau  point  de  vue  de  la  nature, 
je  me  croirai  récompensé  de  mes  peines  ,  et  j'aurai 
acquitté  une  dette  à  la  patrie. 
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PRÉFACE. 


J-j'OuvRÀÔE  que  j'ai  llioimeiir  de  présenter  au 
Public  9  renferme  des  observations  sur  la  physique 
végétale  et  la  germination ,  qui  ont  déjà  fait  le 
sujet  d'un  mémoire  approuvé  par  la  Qasse  des 
Sciences  physiques  et  mathématiques  de  l'Institut^ 
sur  le  rapport  de  MM«  Lamarck  et  Jussieu,  chargés 
del'f 


EXTB^IT  des  registres  de  la  Classe  des 
Sciences  physiques  et  mathématiques  de 
V Institut  ;  Séance  du  lundi  6  pentâse 
an  XI IL 

Un  Membre j  au  nom  d*une  Commission,  lit 
le  rapport  suivant  : 

Nous  avons  été  chargés  par  la  Classe  d'exa- 
miner un  mémoire  de  M.  Jaume ,  consacré  spé- 
cialement à  l'examen  de  la  germination  des  graines 
de  plnsîeara  plantes. 

On  sait  que  dans  Tordre  naturel ,  en  cherchant 
à'rapprocher  les  plantes  qui  se  ressemblent  par  le 
ptiisjgtand  nombre  de  leurs  caractères,  on  doit 

9 

avoir  éjgard  à  la  valeur  relative  de  ces  caractères , 
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de  manière  que  dans  leur  addition ,  celui  qui  est 
plus  essentiel  et  plus  constant,  équivale  à  plusieurs 
variables.  Cest  surtout  dans  la  graine  que  Ton 
trouve  ceux  qui  dans  l'étude  des  affinités  doivent 
être  considérés  avant  tous  les  autres.  De -là  est 
venue  la  grande  distinction  des  plantes  en  acotylé- 
dones ,  raonocotylédones ,  et  dicotylédones  j  dis* 
tinction  qui,  après  avoir  été  observée  dans  ,1a 
structure  des  graines  ou  de  leurs  embryons.,,  se* 
manifeste  ensuite  dans  Toi^anisation  des  tiges  et 
des  feuilles. 

Ceux  qui  s'occupent  de  physique  végétale ,  ont 
examiné  déjà  la  texture  de  quelques  graines ,  et 
les  divers  changemens  qu'elles  éprouvent  dans 
leur  germination.  Ils  ont  suivi  le  développement 
de  la  radicule  et  de  la  jeune  tige,  distingué  le 
moment  où  elles  sont  toutes  médullaires ,  celui  où 
une  couche  ligneuse  sépare  la  moelle  du  tissu  cor- 
tical ,  celui  où  des  faisceaux  émanés .  de  cctle 
couche ,  se  détachent  latéralement  pour  aller  for- 
mer les  rameaux.  On  a  aussi  examiné  la  nature  et 
la  forme  des  fibres  qui  composent  le  corps  ligneux 
et  de  celles  dont  la  moelle  et  une  partie  de  Técorce 
•ont  formées. 
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M.  Jaum^,  qui  connaît  Futilité  de  ces  travaux, 
a  répété  ces  observations ,  et  offre  le  résultat  de  ses 
recherches  :  il  a  suivi  d  abord  la  germination  de 
plusieurs  plantes ,  pour  savoir  comment  lembryon 
se  dégage  de  ses  enveloppes.  C'est  surtout  dans 
les  monocotylédones  que  cette  observation  devient 
nécessaire ,  puisque ,  selon  la  remarque  de  lun  de 
nous  9  la  germination  devra  fournir  un  des  princi- 
paux  caractères  de  leurs  familles.  Déjà  nous  savions 
que  dans  les  graminées,  la  graine  germée  reste 
attachée  contre  la  base  de  la  première  gaine  qui 
enveloppe  Ja  plante;  que  dans  le  phœnix  et  le 
typha  j  elle  subsistait  au  sommet  de  la  même  gaine  ; 
que  dans  l'ail ^  l'asphodèle,  la  jacinthe,  etc.  elle  est 
pendante  à  Textrémité  recourbée  de  la  gaine  qui  se 
prolonge  en  une  première  feuille;  que  laletris^ 
Talstroeméria  la  présentent  à  la  pointe  de  cette 
gaine   beaucoup  plus  courte;  l'ixia ,  le  glayeul, 
laloës    la    montrent    appliquée    immédiatement 
contre  le  dos  de  cette  même  gaine;  l'antheric  la 
produit  dans  le  même  point ,  mais  écartée  et  pen- 
dante à  un  fil.  Ces  diverses  observations  annon- 
çaient la  nécessité  d'en  faire  d'autres ,  pour  étendre 
nos  connaissances  sur  ce  point ,  et  fournir  de  nou- 
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velles  affinités.  M.  Jaume  a  retrouvé  dans  le  riz,  le 
paspalum ,  le  maïs ,  la  larmille ,  le  même  caractère 
déjà  annoncé  dans  les  graminées;  et  il  ajoute  quel- 
ques circonstances  particulières  relatives  à  la  ma- 
nière dont  l'embryon  se  dégage  de  son  enveloppe. 
Dans  deux  plantes  de  la  famille  des  cyperacées,  il 
a  vu  la  radicule  s'échapper  par  la  parue  la  plus 
large  de  la  graine  ,  et  celle-ci  rester  appliquée 
contre  le  haut  de  la  radicule  ou  le  bas  de  la 
première  gaine. 

Ses  observations  sur  l'ail ,  l'asphodèle  ordinaire, 
l'antheric ,  l'ixia  sont  conformes  à  celles  qui  ont  été 
énoncées  précédemment;  il  en  a  fait  de  nouvelles 
sur  l'asphodèle  jaune,  l'éphémère,  le  pothos,  et  le 
ravenala,  qui  peuvent  être  fortutiles  dans  le  grand 
travail  sur  le  rapprochement  et  la  classification  des 
monocotylédones.  De  plus,  il  a  suivi  le  déveloiipe- 
ment  de  ces  plantes  dans  les  jeunes  tiges  et  dans  les 
premières  fcuillesdesgraminées.  Ces  feuilles  forment 
d'abord  des  tubes  qui  se  recouvrent  les  uns  les  autres. 
Ces  tubes  dilatés  successivement  par  la  force  de  la 
végétation,  se  déroulent  en  forme  de  spirale  dont 
les  contours,  d'abord  plus  nombreux,  diminuent 
à  mesure  que  la  feuille  se  reproduit  au  dehors ,  de 
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aorte  que  lorsqu'elle  est  extérieure ,.  elle  ne  forme 
plus  à  sa  base  qu  une  simple  gaine  fendue  dans  sa 
longueur  et  dont  un  des  bords  recouvre  l'autre^ 

M.  Jaume,  passant  ensuite  aux  plantes  dîcoty- 
lones ,  a  examine  la  germination  du  haricot ,  de  là 
fhvey  de  la  courge,  du  melon ,  du  liseron ,  de  Tar»» 
chide,  dû  hêtre  y  et  dû  pin,  et  portant  également 
son  attention  sur  le  développement  des  plantules, 
il  compare  laccroissement  des  dicotylédones  à  ce- 
lui des  monocotylédones.  Dans  celles-ci  un  faisceau 
central  de  fibres  se  dilatait  pour  donner  naissance 
à  une  feuille ,  et  il  faisait  place,  en  même-temps  à 
un  autre  plus  intérieur,  qui^  dilaté  à  son  tour^ 
abandonnait  le  centre  à  un  troisième.  Dans  les  dico- 
tylédones ,  au  contraire ,  il  ne  vpit  dans  le  centre 
qu  un  tissu  utriculaire ,  autour  duquel  s'établit  une 
<:ouche  concentrique  de  fibres  ^  qui  sépare  ce  tissu 
intérieur  de  celui  qui  est  propre  à  Fécorce.  De  cette 
couche  fibreuse  se  détache ,  de  distance  en  distance, 
un  faisceau  latéral  et  extérieur  qui  va  donner  nais- 
sance à  im  rameau  ;  ce  faisceau  y  forme  sur-le- 
champ  une  nouvelle  couche  y  dans  le  centre  de 
laquelle  existe  toujours  le  tissu  utriculaire» 

M.  Jaume  a  encore  cherché  à  recoimaitre  la 
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forme  des  différentes  cellules,  que  d'autres  auteura 
ont  dit  rtSgulièrement  hexagones^  Il  croit  avoir  ob- 
servé que  cette  forme  n'est  pas  constante  et  qu'elle 
varie  selon  le  nombre  des  cellules  dont  chacune 
est  entourée,  de  sorte  que,  par  suite  d'une  pression 
réciproque,  chaque  cellule  peut  avoir  plus  ou  moins 
de  pans  ou  côtés,  et  que  leur  ensemble  présente 
une  grande  irrégularité  dans  les  formes.  Il  ajoute 
qu'en  ce  point  il  se  trouve  d'accord  avec  Grew  et 
Mâlpighi  qui  avaient  fait  des  observations  du  même 
genre. 

A  la  suite  de  ce  travail,  qui  intéresse  spéciale- 
ment la  physique  végétale ,  l'Auteur  en  présente  un 
autre  qu'il  a  entrepris  sur  toutes  les  familles  des 
plantes,  dont  il  a  dessiné  les  caractères  généraux. 
Ses  dessins  gravés  et  auxquels  l'Auteur  a  joint  des  des- 
criptions ,  seront  intéressans  pour  la  parfaite  intel- 
ligence des  familles.  M.  Jaume  en  présente  quelques 
exemples,  et  cite  les  familles  dans  lesquelles  il  a 
fait  plusieurs  observations  qui  lui  sont  propres, 
ou  des  vérifications  qui  augmentent  la  certitude 
des  faits  énoncés  avanl  lui.  On  pourra  lire  avec 
intérêt  celles  qu'il  a  faites  sur  les  champignons,  les 
mousses,   les   aroïdes,  les   myrobolans,  les  thy- 
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mêlées   ou  daphnoïdes ,  les  nyctaginées  ,  et  les 
corymbiferes. 

Nous  pensons  que  ce  travail,  qui  tend  à  ajouter 
plusieurs  faits  à  la  physique  végétale  et  à  faciliter 
l'étude  des  familles  ,  mérite  l'approbation  de 
rinstitut,  et  que  l'Auteur  doit  être  invité  à  con- 
tinuer son  examen  de  la  germination ,  surtout  de 
celle  des  plantes  monocotylédones. 

Fait  à  rinstitut  national ,  Classe  des  Sciences 
physiques  et  mathématiques,  le  6  ventôse  an  XIII. 

Lamarck,  Jussieu,   Commissaires. 

La  Classe  approuve  le  rapport  et  en  adopte  les 
conclusions. 

Desfont  AINES,  Président. 

G.  CuviERj  Delambre,  Secrétaires. 

Je  certifie  le  présent  Extrait  conforme  à 
Toriginal. 

Paris  ,  ce  9  vento$e  an  xiii. 

G.  CuviER  ,  Secrétaire  perpétuel  pour 
les  sciences  naturelles. 
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EXPOSITION 

DES  FAMILLES  NATURELLES 


DANS  LES  PLANTES. 


LES  CHAMPIGNONS. 

FUNGI ,  tab.  I .  (Fungi ,  Adans.  Juss.  )  ^ 

iJuBSTANrFR  spx>ngIcti5C5  ,  auliprouses  on  ligneuses , 
molles ,  charnues  ,  quelquefois  mucilagineuses  ;  sim- 
ples I  ou  rameuses  ^  ;  nues  ^  ou  munies  d'un  chapeau 
orbiculaire  'o  ou  semi-orbiculaire  ;  lisses  ou  garnies 
de  lames  ï<> ,  de  plis ,  de  pointes  ou  de  pores  ;  para- 
sites ou  sortant  du  sein  de  la  terre.  . 

Les  Champignons  sont  de  véritables  plantes  ;  ils 
ont,  comme  elles ,  un  tissu  cellulaire ,  des  vaisseaux, 
des  racines ,  un  premier  développement,  un  accrois- 
sement et  un  dépérissement.  Plusieurs  naturalistes 
du  nord  ont  pensé  néanmoins  ,  depuis  la  découverte 
âèè  ^imalcules ,  que  les  Champignons  avaient  une 
Ôiigîn0  aiïiîmal.e ,  et  quelques  autres ,  qu'ils  se  formaient 
coiume  les  cristaux ,  par  le  rapprochement  des  mole-' 
culesl  II  était  réservé  à  M.  de  Beauyois  et  à  Bulliard  de 
démonWer  qu'ils  étaient  organisés  comme  lés  autres 
végétaux.  Théophraste,  Pline  et  leurs  commentateurs, 
mtàibuaient leur  origine  aune  certaipe  viscosité  prôve- 
niké^désSrégiJtaux  par  la  putréâtction.  Vers  le  1 6^  siècle 

I 


♦♦»:Uemenn  .     L  ïLrJiise    pr^^n^^adit     le    premier    qu'ils 
4o  |>ropni^i>aîeiit  comme  leà  antres  plantes .  et  qae , 
leinhlahlfts  a  '>.iii5  les  êtres  organî.ses  .  IL»  ne  recer^ent 
la  vie  qnà  la  charge  fie  propager  leur  espèce  :  de-lâ.» 
cette  fiCTêe  fflndÎTidus.  «ii>iit  les  caractèrerf .  le*  Ibr- 
ni(?s  .   les  habitndes .   anni>acent  on  xnème  prmcipe 
d'irsanisatzoa  et  nne  origine  ceisninne.  Cette  opinion 
ne  prévalut  que  lomi-iems  après  :  la  tureur  d'argu* 
menter  d'après  les  anciens .  fempt^rta  sur  Tobserra- 
tion  de  la  oatnre.    L''>piniua  iies  repnjdzictions  fbr-> 
tuites  et  des  êtres  créés  à  ^rtote  .  se  propages  parmi 
nous .  et  au  Geu  des  vues  simples  et  o^nstantcs  de  la 
puissance  %ipL  g»3aveme  Funiverç.  on  aidnLÎt  les  concep- 
tit>n:>  bizarres  de  rinuffinaciti'n.  Toumefort.  Micheli, 
linneus.  Haller .  de  Jo&ixea.  et  autres  sarans  natura- 
listes ;Miopttfent  cette  opinion  «Taccord  arec  la  saine 
plul«>sophie ,  et  la  confirmèrent  par  leurs  propres  ob* 
serrations.  On  a  cependant  encore  pende  notions  sur 
la  manière  dont  Os  se  propagent.  Gaertijer  a  pensé 
que  leur  mutdplîcation  s  opérait  au  mojen  des  gemmes 
ou  bourgeons  ;  BulUard  a  cru  roir  une  floraison ,  des 
attributs  miles  et  femeUes.  et  des  graines.  Quelque 
rraisemblable  que  soit  Toplnion  de  Bulliard ,  il  n  es^ 
pas  démontré  que  la  poussière  que  Ton  obserre  dans 
beaucoup  de  Champiguons ,  et  qui  se  retrouve  sur 
plusieurs  firuits,  Ex^.  les  prunes;,  le  raisin  «  soit  un 
fiuide  sperma/iifue.  Ce  Botaniste  a  aussi  donné  le  nom 
de  graines  à  une  poudre  très-fine  qt|i  s  ecb^^pe  par 
un  mouvement  d  élasticité  de  la  plupart  de  ces  plantes , 
Ex"^.  le  Tesse-loup.  J'ai  néanmoins  adopté  ses  divi- 
sions •  et  je  crois  qu'il  faut  entendre  par  le  moi  graine,^ 
les  moyens  dont  la  nature  se  sert  pour  propager, le3 
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Champignons ,  et  non  Torgane  qui  porte  ce  nom  dans 
les  autres  plantes.  Jusqu'à  ce  moment,  TouTrage  de 
Bulliard  est  ce  qu'il  y  a  de  plus  intéressant  et  de  plus 
complet  sur  cette  partie  du  règne  végétal.  M.  de  Beau- 
vois  »  qui  s'occupe  depuis  long-tems  de  cryptoga- 
mie ,  a  observé  que  les  lames  des  Agarics  étaient 
composées  de  deux  pellicules  ,  et  que  la  poussière  , 
regardée  par  Micheli  et  Bulliard  comme  la  graine , 
était  étrangère  au  Champignon.  U  a  cru  voir  les  véri- 
tables graines  renfermées  dans  chaque  lame  entre  les 
pellicules.  Sans  prononcer  jusqu'à  quel  degré  ces  ob- 
servations se  rapprochent  de  la  vérité,  j'ai  dessiné  un 
vesse-loup  5  (  lycoperdon  hovista  ,  A  )  coupé  longitu- 
dinalement  avant  son  développement ,  et  vu  à  la  loupe , 
j'ai  apperçu  distinctement  une  organisation  différente 
entre  la  partie  inférieure  et  la  supérieure ,  qui ,  sui- 
vant Bulliard,  contient  la  graine*  Une  lame  du  Cham- 
pignon des  couches-  ^  ^ ,  (  agaricus  campestris ,  /.  )  m'a 
présenté  la  même  observation.  Je  demeurais  dans  ce 
moment  auprès  d'une  grande  forêt,  où  j'ai  souvent  pu 
répéter  mes  analyses  sur  un  nombre  considérable  d'in- 
dividus et  d'espèces  distinctes  ;  j'en  ai  conclu  que  l'or- 
ganisation n'étant  pas  la  même  dans  toute  la  plante ,  ses 
diverses  parties  devaient  remplir  des  fonctions  diffé- 
rentes ;  et  U  m'a  paru  difficile ,  non-seulement  de 
savoir  quelque  chose  de  vrai  sur  la  manière  dont  les 
Champignons  se  reproduisent ,  mais  encore  d'en  don- 
ner des  preuves  irréfî'agables . 

Les  auteurs  à  consulter  pour  l'étude  des  Champi- 
gnons y  sont  Sterbeck ,  Marsilly  y  Micheli ,  Battara , 
Schaeffer ,  Batsch ,  Bulliard ,  Persoon ,  et  le  Mémoire 
de  M.  de  Beauvoîs  ^  inséré  dans  le  Dict.  Encycl.  de 
M.  de  Lamarck  ,  vol.  i .  p.  691. 
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PREMIÈRE      SECTION. 

Graints  logées  dans  ^intérieur  du  Champignon  * ,  ' . 

TUBER.  Tourn.  Juss.  Bull.  TR  UFFE.  SubstancP  globuleuse . 
ferme,  charuiie,  pleine;  graines  renfermées  diins  les  cliairs , 
ne  sortant  jamais  sous  La  forme  de  poussière  ,  et  toujours  lixées 
il  la  terre  pour  y  propager  leur  espèce. 

T.  NlCEij'M.  Bull.  tab.  55f).  T.  aonts.  Substance  rabaleusc 
Cl  noire  à  leilérieur,  de  couleur  blancbe  Jaus  son  iuiérieur, 
et  devenaiii  noire  à  mesure  qu  elle  vieillit. 

Habite  la  France,  el  toujours  sous  terre. 

T.  PARASiTiCfJM.  Bull.  t.  450.  T.  p^K-isiTB.  Substance  de 
couleur  rouge  à  lexiéiieur  omme  à  1  imérieur  ,  ferme, 
cbaruue  et  furmée  d'écailleii  qui  se  recuuvreut  les  unes  les 

Habite  la  France;  elle  s'attache  aux  racines. 

BETICULABIA,.  Bail.  rent.  RETICULAIBE.  Substance 
d abord  mollasse,  souvent  formi^e  d'un  suc  épais,  devenant 
ensuite  friable.  Graines  retenues,  soit  par  des  cloisons  mem- 
braneuses,  soit  entre  les  msillps  d»"  rpspau  cbevelu  ,  soit 
dans  des  (espèces  d'étuis  coriaces ,  et  s  écbappant  aous  la  foriue 
dune  poudre  très-fins. 

B.  CARNOSA.  BuU,  l.  424-  fig-  '•  ^-  CHARSUB.  SubsUnco 
blanclic  et  un  peu  cotonneuse  en  dehors,  noire  et  marbrée 
de  blanc  en  dedans. 

Habite  la  t'rance  <  sur  la  terre  et  parmi  la  mousse. 
R,  HORTF.NSlS.5«^.t.  4a4-  f-  a.  R.  db3].4kdîss.  Substance 
d'abord  blancbe,  ensuite  roussdtre  et  se  dessécUant;  formée 
alors  d'une  croûte  cotonneuse  et  farineuse  eu-dessus> 
Habite  la  France. 
R.  EPIXILON.  BuU.  l.  47a.  f.    I.   R.  BPixizos.  Substance 
d'abord  grisâtre,  ensuite  dun  brun  noirâtre,  et  se  trouvant 
iur  la  partie  ligueuse  des  vieilles  souches. 
Habite  la  France. 
R.  ALBA.  Bull.  t.  3a6.  R.  slascse.  Substanceavant d'abord 
la  forme  d  un  réseau  mucilagineux ,  laissant  ensuite  paraître 
des  corps  fongoides  alongés  et  de  formes  variées. 
HaLiie  la  France, 

MUCOR.  /./««.  Jms.  BuU.  rent.  MOISISSURE.  Substance 
fugace,  à  pédicules  grêles ,  simples  ou  raraeux.  (iraînes  libres 
ou  sans  reseau,  tant&t  nues  et  isolées,  lanlàt  dispoiiées  sur 
des  lignes  divergentes ,  Unlôl  reoferuées  daui  un  péricarpe 
diaphane. 
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M.  SPHi&KOGEPHALUS.  BuU.  1 480.  f.  a.  M.  spherocbphalm. 
Pëdtcelle  filiforme ,  uoir,  portant  un  seul  péricarpe  arrondi  \. 

Habite   la  France  1    sitr»  presque  tQutes  les  substances 
fermentiscibles. 

M.  RAMO^ls.  BiêU.  t.  480.  f.  5.  M,  RAMEUSE*  Pédicelle 
ramifié  n  portant  à  chaque  atxtrémité  des  rameaux,  un  péri* 
•    carpe  arrondi  et  roussâtre.  ' 

Habite  la  France*  '  .=        i  - 

M.  URCEOLATUS.  Bull.  t.  480.  f.  i,  M.  URcsoLàE;  Pëdîcelle 
filiforme  ^  portant  un  seul  péricarpe  ovoïde  ^  formé  d'une  ressie 
pleine  d*eau  ,  surmontée  d  un  petit  corps. 

Habite  la  France  ,  sur  la  fiente  des  animaux. 

TRICHIA.  Bull.  Vent.   CAPILLINE.  Substances  ayant  pour 
base  commune  une  membrane  coiriacé  ^  turbînées  on  cvlindri- 

2uë!s  ,.  transp&rentes  ,    d  une.  consistance   d  al>ord   liiollasse  , 
laîicfae'^  devenant  ensuite  opaque  ,  et  se  prolongeant  en  une 
colonne ,   formée    à  1  intérieur  d'un  réseau  filandreux ,   et  à 
'  Véxtérieur ,    de    fibres   chevelues  enlacées  les  unes  dans  les 
autres.  Graines  sortant  par  les  ouvertures  qui  se  trouvent  à 
la  surface  de  leurs  péricarpes.      •    • 

Ti  AXirRRéL.  BulL  t.  477.  f.  i,  T.  jt^iiràttB.  Pédicule  noir 
et  fort  grêle ,  traversant  son  péricarpe  et  se  prolongeant 
jusqu'à  son  sommet.  Partie  supérieure  blanche,  ensuite  de 
couleur  ferrugineuse. 

Habite  la  France ,  sur  les  vieilles  souches. 

T.  CiNERiEA.    Bull.  X*  kll*  ^'  3.  T.  CENDRÉE.  Péricarpe 
blanc  dans  sa  jeunesse  ^  transparent ,  d'une  forme  arrondie  ; 
dans  son  développement  complet ,  de  couleur  grise. 
Habite  la  France. 

T.  CINNABARI8.   Bull  t.  .5oa.   f.  I.  T.  icjRLATR.'J^hnt 
son  entier  développement , 'péricarpe  d'une  couleur  écàrlàle. 
Habite  la  France,  sur  lés  tieiUes  souche^.  ^  ■i"*' 

SPHiEROCARPUS.  BuU.  Vent.  SPHEROOdllP^E^VéAcBv^e 
àe  fbrme  globuleuse ,  quelquefois  cylindrique ,  d  abord  charnu  « 
Revenant  ensuite  très-ïriaole ,  et  s'ouvrant  d'une  manière  irrë« 
guGère.  Graines  insérées  à  des  filets. 

S.  COCGINEUS.  Bull.  t.  568.  f.  i.  S.  àcARi^ATE.  Chapeau  de 
couleur  écarlate  y  s'ouvrant  en  boite  à  savonnette ,  et  porté 
sur  un  pédicule  droit  et  lisse. 

Habite  la  France,  sur  les  vieilles  souches. 

S.  UTRIGULÀRIS.  BuU.  t.  417*  ^-  i-  ^'  UTRictTJLAtRs.  Cha- 
peau de  ferme  ovale ,  d'un  gris  noirâtre},  puis  blanc  ci  transe- 
parent. 

Habite  la  France^  sur  Fécorce  d^s  arbres. 
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S,  PlRlFORMis.  Bull.  t.  4i7-  f-  3.  S.  jackb.  Chapeaa jaune 
ea  dedans  el  en  dehors  ,  luisant  en  dessus  et  sans  plis, 
Habile  lii  France,  sar  l'êcorce  des  arbres. 

LYCOPERDON.  Tourn.  Linn.  Jusa.  Bull.  Vent.  VESSELOUP. 
Globe  nn  on  enlonré  d'an  Tolïa  épais  qui  s'ouvre  va  forme 
d'étoile  ,  sessiie  ou  rai-cment  pédicule,  lisse  ou  raboteux, 
dabord  charnu  inlèricureinent ,  ensuite  creus  ;  lauçaiil  une 
'.  ,'poussière  abondaule  par  une  ouverture  i^ui  se  fait  au  sommet. 
•■'-  L.  ARDOSIACEOM.  Bull.t.  192.  ^.  ^jîBojsia.  Surface  unie, 
quelquefois  mémo  un  peu  luisante  ,  de  couleur  ardoisée.  Dans 
sa  jeunesse ,  l'intérieur  est  rougeâtre. 

Habite  ta  France,  sur  les  vieilles  soucties ,  les  branches 
mottes,  dans  les  friches  et  parmi  la  mousse. 

L.    LACUNOSL'M.    Bull.  l.  5a.    F.    L^ccrifsvsE.  Eïtrémité 

uipérîeare  comme  sablée  ,  pcUicnle  recouvert  dans  toute  ion 

étendue,    de   fossettes    plus    ou    moins    creuses.    Substauce 

blanche  dans  la  jeunesse  du  champignon,   et  brunâtre   dans 

-  «a  vieillesse. 

Habile  la  France  ,  dans  les  bois ,  en  automne. 
^       L-  itlRTirai     B>.//.  t   340-  f-  MÂitiaaéb.  Surface  garnie  de 
:    pointes  plus  ou  moins  longues  et  très-tragiles  ,  d  abord  blanche  , 
ensuite  brunâtre. 

Habite  la  France  ,  dans  les  bols  et  les  prêt. 
L.  BOVISTA.  Bull.  L  447-  ^-  osa  BOuriBRs.  Sidistance  de 
(orme  arrondie,  d'abord  blanche  ,  ensuite  d'un  jaune  verddtre  , 
puis  d'un  brun  clair. 

Habile  la  France ,  dans  le  voisinage  des  antiques  forêts. 
L.  VKRCCOSUM.  Bull.  Vaili.  t.  iG.  f.  5,  0,7-  V-  ysanv- 
QVEvsE.  Pédicule  plein  et  lonjours  plissé  à  son  sommet  ;  partie 
Bupérieure  arrondie ,  chargée  de  verrues  plui  ou  moin^  sail- 
lantes et  de  formes  Irrégufière».  Dans  sa  vieillesse  .  s'ouvrant 
k  son  sommet,  et  laissant  échapper  une  poussière  noirâtre, 
ïnilamniable  à  la  chandelle  et  douce  au  toucher. 

Habile  la  France,  dans  les  terreins  secs  et  sur  les  pelonses. 
L.  PEDlCtTLATHM.  BuU.  t.  394.  f.  rÉDtcuLBE.  Sommet  en 
forme  Je  bniile  ,  portée  sur  un  pédicule  d'un  ponce  environ  de 
hauttur,  et  fîstuteux. 

Habite  la  France,  dnnS  les  champs,  les  prés  et  Bhr  les 
toits  couverts  de  chaume. 

NIDULARIA.  BuU.  Vent.  NIDULAIRE.  Substance  coriace, 
en  forme  de  calice  ou  de  cnpole.  Graines  pédiculécs ,  fort 
larges,  entourées  d  un  suc  glaireui,  situées  au  fond  du  calice, 
fit  ressemblant  k  de  petites  lentilles. 
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N.  TBRNICOSA.  \9Mil.  t.  4^-f»  I-  N,  r^JunssAs.  Substance 
glabre  ^    et  don •  jann^  bistré  à  1  extérieur-;  tparoia .  internes 
IiMes  ,  Inkaiortes  ;  graines  -de  mémb  couleior  et  fort  .grandes. 
Habite  la  France ,  sur  le  bois  mort.  *  .   i 

V,  LfiVlS/BuU,  X.^9Si  f.  a.' N* ^zt^sÉ.  SiibetacnCe ^*4iii  jaune 
clair  «  parais  iaternei'  4  nr  attivées  ^  né  lyemîsséesf. 
Habite  la  France  ,  sur  les  écorces  d'arbres. 

HYPOXYLON.  Bull.  Vent.  ffYPOXlLON.Sxxhsiànce  dure,  et 
même  un  peu  ligneuse  ^ , dans  sa.jeune^e  qouTerte  d'une 
poussière  abondante.  Graines  mêlées  à  un  suc  glaireux  ^  et 
renfermée»  dans  de  petitç^  loges.  .   . .     ,  .  \\ 

H.  GLOBÙLARE.  Bull,  t.  444-  ^*  ^*  -^'  globulaire.  Une 
seule  loge  %  ëpars  sur  les  TÎcâlés. souches  ^vmiwi.Cun  p^tit  mam- 
. .  melon  \  son  sommet .;  Tarîant.soiyatitrf  ^go ,  «du  )>laAû  jm.  noir. 
Habite  la  France  «  siir!  la  subsianoe  ligneuse  des  vieilles 

souches.  ..;.,. 

Tl.  GLAYATUM.  ^uZ/.  t.  444.  f.  5.  JX  itV  jr^S5Tr,B^^.  iJnç  jscule 
loge  >,  de.forme  alongée ,  anroBdîe  à,.aQn.^fliiilne(  ^:wvk\o^  k 
sa  base.  .  î.  .'^         )-..'<' 

Habile  U  Fronce  «  son  la  suJ^tAmoc  ligueuse  dei  yieilles 
souches.  ,-  

H.  COGGI9EUM.  BaU.  t.-4<)5^  ft  a.  ^1  ^A^dtiir.  Plnsîenrs 
loges ,  globuleux  ,    charnu  ten^e  >«'  d  un  rouge  tirant  sur  le 
rermillon  ,  et  prenant  ayec  Tàge  une  jfceinte  bronsé^* 
Habite  la  France ,  sur  Técoroe  des  arbres. 

sieurs  loges  ^  en  boutons 'ronda  et  applli^  %•  grisAtires  'd'abord , 
et  pubescents  ,  puis  noirs-  «t  mats. 

Habite  la  France  ^  sur  le  bois  mort. 

'VklXÏÙLkKiîLBull.  refit.  VARlÔïJtïRJB.  Substance  coriace   / 
'    ou  presque  ligueuse ,  tant&t  iformée  'de  plusieurs  loges  réunies , 
'~  '  tiàntj^'  sôiis  lalorme  d  Vii  pëlit  1>buton.  Graines  mêlées  à  un  suc 
glaireux  ^  et  renfermées  dans  de  petites  loges.    Champignon 
i'  tlonlUu^  situé  sur4-éc^rce  des-arbrèé,  et  y  réitaiit  enèhâssé 

•  !>côiiîaie'idaniifttA't^titon.       *• 

V.  ELLIPSOSPERMA.  Bujl,  t.  49Î1'.  f.  '5.    V.SLLfJ'^OS^B'kks. 

Une  seule  loge ,  noire  à  sa  partie  âupérietù*e ,  et  blanchâtre  à  sa 

•  '^«rUc^idférieui^.    ^^  .  \' 

>Habile  la  Franéé. 

V.  PUNCTATA.  Bull.  t.  433.  f.  a.  V.  PONCTUÉS.  Un  grand 
nombre  de  loges  «  réunions  en  boutons  larges ,  âpplatis ,  et 
dont  la  surface  est  parsemée  de  points  très-apparents  et  d*un 
noir  foncé. 

Habite  la  France ,  sur  Técorce  du  hêtre. 
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TROISIEME    SECTION. 

Graines  êituées  dans  la  partie  supérieure  du  Champignon  *  ^  '• 

PEZIZA.  Linxt.  Juss.  BuU.  PEZIZE.  Substance  le  plus  sonyent 
diamue^  transparent^  et  fragile,  creusée  dans' sa  partie  su« 
périeure  en  soucoupe  ^  en  grelot  ou  en  coquetier ,  graines  sl<« 
tuées  à  r intérieur  ile  cette  cavité. 

P.  FKUCTICENA.  Bull.  t.  aî8.  P.  des  fruits.  Substance 
fragile ,  glabre ,  creusée  en  soucoupe  supérieurement ,  ter- 
minée eu  un  pédicule  grêle  et  aminci  à  sa  base. 

Habite  la  France,  sur  les'  fruits  de  chêne  ,  de  châtai- 
gnier ,  etc. 

P.  NIGRA.  BuU,  t.  116  et  46o-  f*  *•  P'  uroxMJs,  Substance 
noire,  gélatineuse,  sessile,  glabre,  et  ordinairement  d'une 
forme  turbihée. 

Habite  la  France ,  sur  le  bois  et  les  arbres  morts. 

P.  LENTICULARJS.  Bull.  t.  3oo.  P. lenticulaire.  Substance 
fragile,  glabre ,  sèssile  et  unie  à  sa  surface  inférieure  ;  d'abord 
creusée  4  sa  partie  supérieure ,  ensuite  conyexe. 
Habite  la  France ,  sur  de  vieille»  'souches/ 

PHALLUS.  Einh.  Juss.  Bull.  MORILLE^  Substance  charnue 
^  et  fragile.  Pédicule  nu ,  ou  reçu  à  sa  base  dans  un  yolira. 
Surface  extérieure  du  chapeau ,  creusée  de  «fosses  on  de  cel- 
lules ,  d'où  sortent  les  graines. 

P.  ESÇULENTUS.  Bul^,  t.  a^iS.  M.coxestible,  Pédicule  nu, 
*'  fistiileux  ;  chapeau  creusé  de  cellules  très -profondes ,  et  entiè- 
rement adhérent  an  pédicule.  - 

Habite  la  France ,  dans  tes  forêts. 

P.   IMPUDICUS.  BuU,  t.    i8a.    M.  impudique.   Pédicule 
alongé^'  fîstuleux,  percé  à  four  d*une  infinité  de  petits  trous , 
•  et  ayant  à  sa  base  un  large  Tolya.  ' 

Habite  la  France ,  dans  les  forêts  humides. 

QUATRIÈME    SECTION. 

Graine  dans  la  surface  inférieure  du  Champignon  '^i  '\  ^ 

"à  ■ .         •      ' 

AURICULARIA.  Bull.  Vent.  AURTCULAIRE.  Substance  ses- 
sile et  ordinairement  membraneuse ,  d* abord  appliquée  par  tous 
les  points  de  sa  surface  inférieure  sur  des  troncs  d'arbres  et  sur 
la  terre ,  se  renversant  ensuite  à  mesure  Welle  se  développe  ; 

'  de  sorte  que  la  surface  qui  était  la  supérieure ,  dévient  «lors 
Tinférieurc  %  et  donne  les  gl*aines. 

3 


10  I,  F.  s     CHAMPIGNONS. 

A.  PAPTRINA.  Bull.l.  4o5-  -^-  pjrvRii^E-  Zônée  et  velue  à 
sa  surface  sintcrîeure  ;  d'abord  unie,  ïônée  ensuite,  et  creusée 
(1  ane  iofiaite  de  petites  cellules  de  diverses  formes  et  de  diffé- 
rentes erandeiirs ,  ^  sa  surface  inférieure. 

Hatite  la  France ,  sur  le»  Tieilles  souches. 
A-  RpPLEXA-  BiiU.  t.  374  et  483.  f.  1  —  5,  ^.  nésLÉcnts. 
Vîvace  t   coriace  et  fort  mince;  surface  supérieure  lûnée  et 
velue  ;    surface    inférieure  unie,    et   quelquefois   légêi'cmeut 
EÔnée. 

Habite  la  France,  sor  les  arbres  morts. 


HELVELI.A.  Linn.  Jais.  BuU.  HELVELLE.  Substance  char- 
nue et  mnll.isse  ,  quelquefois  transparente  c-t  fragile  comme  de 
la  cire;  pédicule  central;  toujours  dans  une  direction  verticale. 
Cbapeau  creusé  en  entonnoir  ou  en  forme  de  trompette,  rare- 
ment applati  oa  voûté ,  quelquefois  divisé  en  plusieurs  lobes 
rélléchis  ou  diversement  contournés. 

H.  CORNUCOPIOIDES.  BulL  t.  4!>8,  f.  3.  H.  corhb  o'jaos- 
DJSCE.  Substance  de  couleur  rembrunie ,  eu  forme  d'enton- 
noir.   Surface    infèrienre ,    oodutée  ou  creusée   de  quelques 
fosscii  larges  et  peu  profondes. 
Habite  la  France,  snr  la  terre. 

H.  CRISPA.  BuU.  t.  463.  f.  i.H.cRÉpaE.  Substance  coriace , 
terminée  insensiblemcat  eu  un  long  pédicule  aun  Gstuleux  et 
aminci  à  sa  base. 

Habite  la  France ,  sur  la  terre. 

UYDNUM.  LUm.  Juss.  BuU.  HYDNE.  SubsUnce  ordinairement 
coriace,  sessile  ou  pédiculée.  Surface  inférieure  du  chapeau, 
hérissée  de  pointes  dirigées  vers  la  terre  ;  graines  situées  à  la 
surface  de  ces  pointes. 

H.  BARBA-JOB I.  BuU.  t.  4^1-  f'  3-  li-  BjsBB  DE  Job.  Sabs- 
tance  coriace,  sessile,  membraneuse  et  appliquée  sur  le  bois 

Sar  tous  les  points  de  sa  surface,  d'an  jaune  roussâtre  dans  son 
éveloppement  parfait. 

Habite  la  Fraucc,  sur  les  branches  d'arbres  morts. 
H.  ERiNACEUS.    BuU.  t.   54.   //.  HinissoN.  Substance  de 
forme  convexe  ,  de  couleur  blanche  d'abord  ,  iannàtrc  ensuite. 
Base  charnue  ■  tendre  ,  hérissée  de  longs  aiguillons  qui  pendent 
tous  parallélemeni  et  se  terminent  par  étages. 
Habite  la  France,  sur  les^^chénes. 

FISTUIJNA.  BuU.  Vent.  FISTULINE.  Substance  garnie  i  sa 
surface  inférieure  de  tubes  séparés  les  uns  des  autres,  et  dans 
lesquels  sont  renfermées  les  graines. 
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F.  BUGLOSSpiOES.  Bull.  t.  464  et  497*  F'  lavgub  ds  bœuf. 
Substance  rouée ^  charnue^  mollasae  et  dimidiée ,  tubes  grêles 
et  inégaux  en  longueur. 

Habite  la  France ,  sur  de  rieilles  souches ,  ou  sur  des 
arbres  Tiyans.        • 

BÔLETUâ.  Tourn.  Juss.  Bull.  BOLET.  Surface  inférieure 
garnie  de  pores  ou  de  tubes  réanis ,  tantôt  eomme  coUés  à  la 
chair  du  cnampignon  ^  tantôt  faisant  corps  avec  elle  ^  comme 
s'ils  en  étaient  un  prolongement. 

B.  EDULIS.  BuU.  t.  494*  •^*  COMBSTIBLB.  Pédiculc  fort 
ffros  ,  chapeau  large  et  voûté  y  ordinairement  d'une  couleur 
ferrugineuse ,  tirant  un  peu  sur  le  brun.  Chair  blanche  ^  très* 
épaisse  et  ferme,  tubes  alongés  et  blancs  d'abord^  prenant 
arec  Tâge  une  teinte. jaunâtre.  ■•'.•> 

Habite  la  France/ 

*  * 

B.  SALICINUS.  BuU.  t.  455.  f.  I.  B.  du  saulb.  Mollasse, 
légèrement  coriace  ;  pédicule  nul  f  glabre  f  mince  ,  blanchâ- 
tre ;  tubes  très-courts. 

Habite  la  France  «  sur  le  tronc  des  saules  morts  oa  ;W* 
guissans. 

B.  PSEUDO-IGNI ARIUS.  BuU,  t.  458.  B.  FAUX-AMADOUKiBR. 

Coriace  ,  mais  mou  et  très-ameux.  ;    glabre  f  sessile  ^  "  chair  • 
ép^aisse  et  friable  après  ta  dîssication*  Tubes  très-alongea  ju^^s 
dé  la  iaie ,  et  fort  grêles. 

Habite  la  France  ^  sur  le  tronc  de  di0jérens  s^rbres. 

.  B.  iCnaKÏÙS.  BulL  t.  454  et  82.  B.  AMADourisR.  Coriace, 

sessile  ;  c&air  de  couleur  tannée ,  de  consistailce  d'abord  ^\ibé- 

reuse  «  et  devenant  aussi  dure  que  du  bob. .  Tubes  trèsTCOurts  « 

étroits  et  fort  réguliers.       .  .    . 

Habite  ht  France,  siir  différent  arbres.  .     '  '. 

fhNOUJS.  Beauv,  GUÊPIER  Substance  subéf«è*v^iï<î«'. 
attachée  par  le  côté ,  plissée  à  sa  surface  inférieure.  Plis  for^ 
mant  des  cavités  assei^  régulières ,  ordinéiremeilt  helagdxtèé , 
ressemblam  aux  alvéoles  d'un  Guêpier^ 

F.  HIRTUS.  Beaup,  fl.  ow.  t.  1 .  G.  bérissé.  Surfabé  "éupî- 
rieure,  marmiée. de  zones  fom^ées  par  les  différentes  excrois- 
sances du  ti^é^aiV  garnie  de  poils  roldes'  et  ràmeuX  ;  surface 
inférieure  grisâtre  ;  alvéoles  presque,  régulières  ,  à  pans 
inégaux. 

Habite  les  royaumes  d*Oware  et  de  Bénin  «  .sur  la  côte 

d*AfHqtie^. 

AGARICUS.  Toum.  Linn,  Juss.  AGJÈ.ÏC,  Stiitaricé  sui&étofié^, 
coriace ,  sessile ,  surfiCce  inférieure,  parsemée  d'anfraciuôsités. 
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A.    LABYRINTHIFORMIS.  BuU.    t.   'b^^t.A.  LABYRlUrTni- 

FOBMM.  Chair  subéreuse ,  sèche  et  inodore;  feuillets  plus  ou 
moins  épais ,  disposés  comme  les  routes  d*un  labyrinthe. 
Habite  la  France  ,  sur  les  l)ois  de  charpente. 

A.  CORIACRUS.  Bull,  t.  594»  A'  CORIACE,  Chair  coriace  « 
surface  supérieure  zônée,  ▼elue^  douce  au  toucher.  Feuillets 
épais  et  laDjrinthîfôymés. 

'  Habite  la  France,  sur  les  Vieilles  souches. 

.  .     .  •  ■    ■    ,       ■ 

MERULIUS.  Ju88.  MERULIÉ.  Substance  subéreuse,  molle  on 
coriace;  chapeau  sessile,  attaché  latéralement,  et  plissé  en- 
dessous; 

M.  87YPTICUS.  jBm//.  t.*i4o.  M.  STYPTIQUB.  Chair  mollasse , 
te  déchirant  difficilement,  chapeau  assez,  ressemblant  à  une 
oreille  d'homme. 

Habite  la  France ,  sur  les  troncs  d^arbres  coupés  horison- 
talemeut. 

M.  ALNE0S.   BuU.  t.  546.   M.  VB  l'aunb.  Peau  épaisse , 
blanchâtre ,  yelne  ;  feuillets  rougeâtres,  étroits,  épais  et  sans 
adhérence  avec  la  peau  qui  les  recouvre. 
Habite  la  France ,  dans  les  forêts. 

CANTHARELLUS.  Juèa.  CANTHARELLE.  Substance  ordî- 
nairement  ferme ,  chapeau  pédicule ,  orbiculaire  et  pUssé  en- 
dessous.  ^ 

C.  KDULIS.  BuU.  t.  62.    C  COMESTIBLE.  Chapcau  entier 
dans  Tétat  de  jeuhesse  ,  lascinié  et  concave  en  vieillissant; 
'Couleur  dun  jaun0  aurore. 
'  '  Habite  la  France ,  dans  les  bois. 

C.  CONGHATUS.  BulL  t.  298.  C.  BJBf  coçzriLZB.  Chair  un  peu 
molle ,  chapeau  en  forme  de  coquille, quelquefois  assez  grand, 
pédiçiûe  plein.    *  .  *     .  " 

AMAJÏITA.  Jus9.  AMANITE.  Substance  chamiie ,  subéreuse 
on  coriace ,  chapeau  pédicule ,  orbiculair.e ,  lamelleux  en-* 
dessous. 

][ere.    DIVISION.    Sans  cohneou  ni  volvo» 

I.  Pédicule  creux. 

A.  MOMRNTANRA.  BuU.  t.  128.  A.  ipHÉMÈRB.  Chair 
mince  et  fragile  ^  rayé  à  sa  surface  supérieure ,  feuillets  du 
chapeau  presque  tous  entiers.  ^- 

Habite  la  France ,  sur  les  couches  et  les  fumiers. 
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A.  DIGITALIFORMIS.  Bull,  t.  SsS.  A.  EN  forme  de  dez. 
Chair  fragile^  chapeau  en  forme  de  dez-à   coudre.   Pédicule 
garni  à  sa  partie  inférieure  d'une  couronne  de  poils  blancs. 
Habite  la  France  ^  sur  les  vieilles  souches. 

A.  PlCACÇÀ.  Bull.  t.  ao6.  A*  pie.  Dans  Tétat  de  jeunesse, 
entièrement  recouverte  d'une  peau  blanche,  mince ,  et  se  déta* 
chant  hi  mesure  qu'elle  avance  en  âge. 

Habite  la  France ,  dans  les  lieux  où  les  végétaux  entassés 
sont  réduits  à  l'état  de  putréfaction. 

II.  Pédicule  plein  ,  chapeau  grêle. 

A.  ALLIACEA.  BalL  t.  i58.  A.  alIsIAcbe,  Saperfîcie  sèche, 
inégale ,  bords  du  chapeau  légèrement  striés  et  un  peu  ondulés , 
pédicule  tomenteux  au  sommet  et  velu  à  sa  base. 

Habite  la  France,  sur  les  feuilles  de  chêne  tombées  à  terre. 

\.  LANUGINOSA.  Bull,  t.  370.  A.  lanugiseux.  Chapeau 
recouvert  d'un  tissu  laineux  touffu  ;  feuilles  libres  et  élargies. 
Habite  la  France  ,  sur  les^  vieilles  souches. 

lU.  Pédicule  plein  ,  un  peu  épaissi,  égal;  chapeau  un  peu  épaissi. 

A.  CYANEA.  Bull.  t.  170.  A.  AZURÉE,  Chapeau  mame- 
lonné à  son  centre ,  bords  munis  de  lambeaux  d'une  membrane 
blanchâtre. 

Habite  la  France ,  dans  les  bois. 

A.  PSEUDO-MOUCERON.  Bull,  t.  l44-  -^^  FAUX-MOUaSEROlf. 

Yolva  et  collet  nuls.    Superficie  sèche  et  arrondie.   Feuillets 
larges  ,  peu  nombreux. 

Habite  la  France ,  dans  les  bois ,  en  automne. 

ly .    Pédicule  plein  ,  épais  ,  fusiforme.  Chapeau  épais, 

A.  FUSIPES.  Bull.  t.  "106.  A.  piEDPU.  Superficie  sèche, 
communément  gercée  ,  bords  ondulés  et  comme    festonnés. 
Feuillets  épais ,  peu  nombreux  ,  irrégulièrement  découpés. 
Habite  la  France  ,  dans  les  bois. 

A.  FUSIFORMIS.  Bull,  X,  76.  A,  FUSIFORME,  Superficie 
•èche ,  chair  fibreuse.  Dans  létat  de  jeunesse ,  arrondi  et 
régulier.  Pédicule  fusiforme. 

Habite  la  France,  dans  les  bois. 

V.  Pédicule  plein ,  épais ,  presqu^égal.   Chapeau  épaissi. 

A.    LACTIFLUA    PLUMBEA.    Bull.    t.    1B1.     A.    LAITEUSE 
PLOMBÉE,  Superficie  sèche ,  de  couleur  noirâtre ,  enfumée  et 
plombée.  Chair  cassante ,  blanche  et  laiteuse. 
Habite  la  Frauce ,  dans  les  bois. 

A.  ^ECATOR.  Bull,  A,  MMURTRiiRE.  Chapeau  rond  dans 
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Tétat  de  jeunesse  ^  on  peu  creusé  dans  le  milieu.  Pédicule  plein  « 
chair  ferme ,  couleur  fauye. 

Habite  la  France ,  dans  les  bois. 

A.  MOUSSERON.  Bull,  t.  i4^*  y^'  Mouassnojr.  Superficie 
sèche  et  semblable  à  la  peau  de  gant.  Feuillets  serrés  ,  nom- 
breux. Chair  cassante;  pédicule  renflé  à  son  extrémité  supérieure. 

« 

YI.  Pédicule  plein,  épais,  élargi  à  la  hase}  chapeau  épais, 

A.  GLUTINOSA.  BuU.  t.  258.  A.  OLVTiSMuax.  Pédicule 
blanc  et  moucheté  à  son  extrémité  supérieure  «  chapeau  fauye- 
roussâtre ,  et  bordé  de  blanc. 

Habite  la  France  y  dans  les  bois. 

A.  PiLEOLARius..  BulL  t.  4oo.  A,  pilmoljéir».  Surface 
sèche ,  d'un  beau  gris ,  paraissant  farineuse.  Chair  épabse  y 
ferme  et  blanche. 
Habite  la  France. 

IP.  DIVISION.   Amaniiê  anmdlée  ei  sans  iH>lua, 

A.  EDULIS.  Bull.  t.  i34-  ^'  coMBSTiBLB.  Supcrficic  sèche, 
chair  ferme  ^  cassante  ;  susceptible  d'être  pelée.  Feuillets  rou- 
geàtres  ^  nombreux. 
Habite  la  France. 

A.   SQUAMOSA.  BulL  t.  266.  A.  àcAiLLBuas.  Superficie 
couyerte   d'écaillés   frangées  et  réfléchies  ,   qui  forment  un 
collet  impropre  très-distinct  sur  le  pédicule. 
Habite  la  France. 

III«.  DIVISION.  Amaniie  vohacée,  sans  anneau, 

A,  VOLVÀCEA.  Bull,  t.  262.  A.  roLrAcÛB,  ChapeAa  de 
couleur  brune  «  se  bigarrant  de'  brun  et  de  blanc  ayec  l'âge. 
Feuillets  roussâtres.  Chair  mince. 
Habite  la  France. 

lY*.  DIVISION.    Amanite  annullée  et  vohacée, 

A.  AITRANTIACA.  BuU.  t*  tao.  A,  ORONGE.  "Volta  complet, 
superficie  sèche ,  feuillets*un  peu  frangés. 
Habite  la  France  méridionale. 

A.  PSKUDO-AURANTIÀCA.  Bull,  t.  132.  A.  fai/ssb-orongb. 
y oVya  incomplet ,  superficie  sèclie .»  chair  blanche ,  un  peu 
colorée  sous  la  peau.  Chapeau  de  couleur  rouge  et  parsemé 
de  points  blancs ,  qui  ne  sont  que  les  débris  de  son  ycdva. 

Observations.  Cette  familfe,  entièrement  distincte  au  pre- 
mier coup-d'œily  n'offre  pas  néanmoins  des  caractères  aussi 
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oanitans  que  celles  où  les  organes  de  la  fxiiciiûcatiou  sont  appa- 
rens.  L'organisation  interne  pourrait  y  suppléer ,  mais  elle  est 
très  -  obscure  ;  lorsqu'on  a  vu  uiie  seulç  fois  des  Cliainpi- 
gnonsy  il  est  impossible  de  les  confondre  avec  les  autres  plantes. 
La  yue  simple  nous  sert  mieux  dans  oette  occasion  que  le^ 
meilleurs  microscopes.  On  les  trouve  dans  les  lieux  humides  , 
sur  les  matières  en  fermentation  et  les  bois  qui  tombent  en 
pourriture.  Ils  annoncent  et  ils  accompagnent  la  corruption; 
au  lieu  de  gaz  oxigène ,  comme  les  autres  plantes  i  Us  ne  ré- 
pandimt  dans  lair  que  le  gaz  hydrogène ,  le  gaz  azote ,  et  le 
gaz  acide  carbonique. 

On  connaît  plusieurs  Champignons  utiles ,  tels^  que  la  truffe 
comestible,  le  bolet  comestible ,  le  bolet  amadouvier,  le  bolet 
ongulé,  qui  sert  à  arrêter  les  hémorragies ,  la  morille  comestible , 
le  champignon  des  couches ,  etc.  Il  en  est  d'autres  qui  offrent 
une  saveur  douce  et  un  goût  agréable ,  quoique  peu  connus  dans 
les  usages  de  la  vie.  Mais  le  plus  grand  nombre  est  dangereux 
ou  au  moins  très^suspect.  Il  faut  être  extrêmement  réservé  sur 
l'emploi  de  ces  végétaux;  il  en  est  plusieurs  de  vénéneux;  quel- 
ques-uns même  donnent  la  mort  la  plus  prompte. 
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ALG/E,  t. 3,  3.  (Byssi.etFuci.  ^d.Al^œ.Juss.) 

JrLiNTEs  filamenteuses  ' ,  coriaces  5,  ou  pulvérulentes, 
crustacées  9,  qxielqiiefois  herbûcées  t^.  Organes  de  la 
fructification  inconnus  dans  plusieurs  genres  4,  dou- 
teux dans  quelques-uns  5  ,  7,  et  apparens  dans  les 
autres  '^ ,  ", 

Les  Algues  ont  été  regardées  ,  par  quelques  physi- 
ciens ,  comme  des  productions  de  polypiers  ;  mais  elles 
paraissent  néanmoins  appartenir  au  règne  végétal. 
Elles  difFèreiît  entre  elles  non-seulement  par  leur  port, 
mais  encore  par  leur  subatauce  et  leurs  moyens  de 
reproduction.  Gaertner  pense  que  la  plupart  de  ces 
plantes  se  reproduisent  par  des  gemmes  (i).  Les  au- 
teurs à  consulter  pour  l'étude  des  Algues  ,  sont  Mi- 
cheli,  Dillcnius  ,  Vaillant,  Schmidel ,  Hofiînau  ,  etc. 

Les  figures  a  et  3  ont  été  grossies. 

PREMIÈRE     SECTION. 
Substances  Jîiamenteusea  ',  Fructification  cachée. 


JuM.    CONFEREE.  Filamenls  capU- 
arliculations  nombreuses  et   inégales  '  , 


CONFERVA.  r.  L, 
laircs  ,  articulés'  ; 
■impies  ou  ramea: 

La  6gure  a  a  été  dessinée  à  U  lonpe  ,  et  la  figure  3  nu  mi- 
croscope. 

Filaments  simples. 
C.    RtVl'LARIS.  Linn.   Dill.  miisc.    12.  t.   a.  f.  a.  C.  nsi 
KuissB^i/x.  Filaments  simples ,  très-longs  et  d'égale  grosseur. 
Habite  l'Europe,  dans  les  niisseanx.  des  prairies. 


C.  FOKTÀNILIS. 


1* 
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C.   FONT  IN  Ans.   Linn.    C.   j}ms  rosTJiVBs.   FîlamenU 
simples ,  d*égale  grosseor ,  et  plus  courts  que  le  doigt. 
fljbite  TEtirope  «  daps  les  fontaines. 


Filament*  rcaneux. 

C.  BULLOSA.  Linn.  DilL  musc.  18.  t.  3.  f.  il.  G.  AiRiFèits, 
Filaments  rameux ,  renfermant  des  bulles  d'air.  1 

Habite  lEurope  ,  dans  les  eaux  stagnantes. 

C.  LITTORALIS.  Linn,  IDiM.  musc,  'x^i  t.  4-f«  ^Sv  ^«  LITIORJLS. 
Filaments  très-rameux  ,  alongés  ^   et  raï>oteùx  au  toucher. 
Habite  FEuroj^e ,  sur  lés  rochers  des  bbrds  de  la  meV. 

Filamentê  noueux. 

C.  Fluviatilis.  Linn,  Vm.  musc.  3g.  t.  ^,  f.  47-  C,  flu* 
rijtTiLs,  Filaments  simples  ,  sétiformes  «  droits  ,  formés  d*ar- 
ticulations  épaisses  et  anguleuses. 

Habite  l'Europe  ^  sur  le  bord  «des  Aeures. 

C.  GAPILLAKIS.  Linn.  DM.  musc.  û5.  t.  5.  f.  ^.iJ.  cJpiL- 
LAiRB.  Filaments  simples  géniculés ,  articulations  conmrhnëes 
altematiyemeni.  ^ 

C  POLTJKIORPHA.  Litm.  DHL  musc.  3a.  t.  6.  f.  35.  C.  poz^t^ 
MOBPas,  Filaments  simples,  géniculés,  ramifications  Oasciçolées. 
Habite  lès  mers  d  Europe. 

BTSSVS.  Linn.  Jusa.  JPISSE*  Substance  filamenleuse  %  ou 
pulrérulente ,  et,  ordinairement  colorée.  —  Plantes  fugaces  «  et 
qui  se  plaisent  dans  les  lieux  humides. 

B.  FLOS  A<iXTM.  Linn.  B.  fxsurs  des  eaux.  Filaments 
plumeux  n  couvrant  les  eaux. 

Habite  TEurope ,  à  la  surface  des  eaux  au  commmence- 
,  ment  de  Tété.  ^ 

B.  AtJREA.  Linn.  Dill.  musc.  8.  t.  i.  f.  lÔ.  È.  T/oné.  Fila* 
ments  simples  ou  rameùx  ,  offirànt  dès  traces  'd^organes  dé  la 
fructification.  t  * 

Habite  l'Italie  ,  sur  les  rochers. 

B.  ANTIQTJITATIS.  Linn,  B,  des  antiques.  Poussière 
noirâtre  ,  qui  courre  les  statues  et  les  monuments  antiques. 

B.  CANDELARIS.  Linn.  DilL  musc.  3.  t.  i .  f.  4*  «^^  jauvatre. 
Poussière  jaunâtre,  qui  recouvre  toutes  les  substances  ligneuses  ^ 
ou  les  vieux  "mors  ^  exposés  à  un  vent  humide. 


■•ît» 


o 
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DEUXIÈME    SECTION. 

Subêtanees  TneTnbraneuâes  ou  eoriaceê  *,  ^«  FnietificatU>nâcuiiUêê  '^ 

ULVA.  Linn,  Juss.  XTLFE,  Substance  membraneuse ,  trans- 
parente I  quelquefois  tubulëe  ou  yésiculeuse.  —  Plantes  aqua- 
tiques* 

U.  1NTESTINALIS.  Ltnn»  DUL  mnsc.  47*  t*  9*  f*  7*  V,  tumU'- 
ZMtras,  Substance  simple ,  tubuleuse. 
Habite  les  mers» 

U.  COMPRESSA.  Linn.  DilL  musc.  48.  t.  g.  f.  8.  U.  coxrxi" 
MÉM.  Substance  comprimée  et  rameuse. 
Habite  les  mers  d'£urop<^. 

tJ.  LACTUGA.  Linn,  DiU,  mnsc.  4^*  t.  8.  f.  i.   U.  PALuis. 
'  Substance  palmëe ,  prolifère  «  membraneuse  n  ayant  quelque 
ressemblance  ayec  la  feuille  de  laitue  des  jardins. 

U.  UMBIL1GALIS.  Linn.  DiU.  musc.  45.  t.  8.  f.  3.  U.  uuai' 
jéicALE.  Substance  plane  %  orbiculaire  «  sessile  %  peltée  et 
coriace. 

Habite  TOcéan. 

FUCUS.  Tbi^n».  Linn,  Ju$b,  F  AREC,  Monoïque.  Expansions 
coriaces ,  parsemées  de  yésicules  ^  dont  quelques-unes  renfer- 
mant dans  leur  intérieur  des  poils  entrelacés  *  ^  passent  pour 
les  organes  mâles ,  et  les  autres  gonflées  d*une  matière  gélati- 
neuse sont  regardées  comme  les  organes  femelles ,  parce  qu  on 
j  trouye  des  globules  perforées  et  monospermes. 

F.  SERRATUS.  Linn.  Réaum.  act.  gall.  17 1 1. p.  284*  t. 9.  f.  i. 
y*  DBJUTi.  Expansion  applatie  ^  dichotome  «  dentée  sur  les 
bords  s  des  points  yésiculeux  aux  extrémités  des  lobes. 
Habite  TOcéan. 

.F.  TURBINATCS.  Linn.  GmeL  fuc.  97.  t.  5.f.  1.  F,  TURBtnà. 
Tige  filiforme  «  presque  rameuse  ;  organes  de  la  fructification 
en  grappes ,  turoinées  et  entourées  d'une  membrane. 
Habite  TOcéan. 

F.  NODOSUS.  Linn  GmeL  fuc. 78.  t.  i.  B.  f.  1.  F.  ifouMux. 
Expansion  comprimée ,  dichotome^  feuilles  distiques ,  entières  ; 
yésicules  renflées  et  solitaires. 
Habite  la  mer  Atlantique, 

F.  81LIQUOSU6.  Linn.  GmeL  fuc.  81.  t.  x  B.  V^  en  stLiçus. 
Expansion  comprimée^  rameuse  ;~ feuilles  distiques  ,  alternes, 
très-entières  ;  fructification  portée  sur  un  pédoncule  court  et 
en  forme  de  silique. 
Habite  l'Océan. 
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F.  P-ENICULACEUS.  Linn,  GmeL  fiic.  86.  t.  a.  a.  f.  3.  F',  fi* 
LiFORMs*  Expansion  rameuse  ,  filiforme  ;  fraclificatîon  shuce 
aux  extrémités  des  ramifications. 

F.  MUSGOIDES.  Linn.  GmeL  fac.  i5o.  t  i!i.  fl  i.  f^.  uuêetA^s. 
£x|Minsîon  filiforme  «  très-rameuse  -,  rameaux  épart  et  kérissës 
de  petites  pointes. 

Habite  la  mer  de  Norrège. 

F*  FASTIGIÀTUS.  lÀnn.  Otd.  fi.  dan.  SgS.  W.  àxAut.  Expan^ 
sion  filiforme ,  dichotome  i  très-rameuse ,  étalée  et  obtuse» 

F.  PALMATUS.  Linn,   GmeL  fuc.  189.  t.  36.  R.  F.  pazmé. 
Expansion  palmée  n  applatie. 
Habite  TOcéaii. 

F.  DICITATUS.  Linn.  GmeL  foc.  20a.  t.  3o.  F  dioité. 
Expansion  palmée ,  feuilles  uniformes  portées  sur  une  tige 
cyUndrîcpe. 

Habite  l'Océan  Atlantique. 

F.  ESCULENTUS.  Linn.  GmeL  fuc.  aoo.  t.  29.  f.  i.  F.  aoMsa^ 
TiBLM.  Expansion  simple  ^  entière ,  ensifonne  ^  portée  sur  une 
tige  tétragone ,  qui  se  continue  jusqu'au  sommet. 

.    Habite  la  mer  Atlantique. 

F.  SACCttARlNUS.  Zmn.   (Unoi.  Ai<*..  iQ^- *-  ^7*   ^.   8UCRi. 

Expansion  presque  simple  ^  uniforme^  portée  sur  une  tige  cylin- 
drique et  courte. 

Habite  la  mer  Atlantique. 

F.  GILIATUS.  Linn.  GmeL  fuc.  178.  t  20.  f.  2.  F.  ciLià. 
Expansion  membraneuse  ^  lancéolée ,  prolifère ,  ciliée  sur  les 
bords. 

Habite  lOcéan  Atlantique.  : 

F.  CONFRRVÔIDES.  Linn.  GmeL  i56.  t,  14.  f.  î.  F.cojrPMR^ 
roiDs.  Expansions  memlîrftneuses  ,' lini^aires  «  coi^primées  ; 
fi*uctification  éparse  ^  se^sile  et  arrondie. 
Habite  la  mer  qui  baigne  1* Angleterre. 

LEPRONCUS.  '  Fent.  Poussière  éparse  sur  une  croûte  lépreuse  ; 
tubercules  ordinairement  convexes  y  sphéroïdes  y  rarement 
linéaires-oblongs. 

L.  SCRIPTUs.  DiU.  musc.  i;i8.  t.  18.  f.  i.  L.  hébraïque. 
Linéaments  de  conleur  noire  sur  une  couche  blanchâtre .  et 
^    représentant  des  caractères  hébraïques. 

Habite  l'Europe  ^  sur  Técorce  aes  arbres. 

L«  GEOORAPHICUS.  DilL  musc.  126.  t.  18.  f.  5.  L.  càoaRA* 
rstiQUR.  Linéaments  de  couleur  noire  sur  une  couche  jaune  « 
et  représentant  une  carte  géographique. 
Habite  lEurope  ,  sur  les  rochers. 
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LEPROPINACIA.  VeiU.  Croûte  lëprease.  Cupalea  en  forme 
d^écasson  ^  munies  d'un  rebord  rarement  entier. 

L.  GANDELARIA.  Lichen  Candelariiu,  Linn.  L,  jAVTfs. 
Croate^  et  cupules  de  couleur  janne. 

Habite  r Europe tur  les  tienx  murs,  et  sur  le  tronc  des 
arbres. 

L.  SUBFUSCA.  L.  suBPusctrs.  Linn.  Diilmnsc,  t4^*  t*  i8* 
f.  16.  JL  tWiAdTRJh  Croûte  blanchâtre ,  ayec  des  cupules  noi- 
râtres. 

GEISSODEA*.  yent.  Croûte  adhérente,  foliacée;  folioles  imbri- 
quées ,  Ubres  Tcrs  la  circonférence.  Scutelles  sessiles  ou  légè- 
l'ement  pédiculées. 

G.   Saxatilis.  F'aM,  Par.  t.   ai.  f.  5.  G.  i>es  rochers, 
.  Croûte  foliacée ,  sinoée  sur  les  bords ,  scutelles  et  foliatiou  de 
même  couleur. 

Habite  TEurope^  sur  les  rochers. 

G.  PARIETINA.  DiU.  musc.  iBo.  t.  a4*  f*  76.  G.  dss  ituRs. 
Croûte  jaune ,  folioles  imbriquées ,  scutelles  de  couleur  jaune. 
Habite  TEurope  ,  sur  les  murs ,  les  rochers ,  les  troncs 
d'arbres-  • 

G.    bTECiXiAlLIS.  JldtCh.    ^eu.    9t.    t    4^-  f'  ^*    ^-   STBLL^IRS, 

Folioles  oblongues ,  laciniées ,  de  couleur  cendrée  ;  scutelles 
de  couleur  brunâtre.  * 

Habite  TEurope ,  sur  les  branches  des  arbres. 

PLATTPHTLLUM  "".  Fent.  Expansions  foliacées ,  libres ,  non 
crustacées;  scutelles  sessiles  ou  légèrement  pédiculées. 

P.  ISLANDICUM.  DilL  musc.  soQ.  t.  a8.  f.  Ht.  P.  ii*Is* 
juAJirjDM*  Expansions  coriaces  ,  dp  couleur  fauye  ,  laciniées , 
bordées  de  cils  roides  et  fort  courts. 

Habite  f  Europe,  sur-tout  dans  la  partie  septentrionale; 
sur  la  terre  et  les  terrains  arides    et  pierreux. 

P.  CILIARIS.  VaiU.  Par.  ii5.  t.  ao.  £4.  P.  ciné.  Folia- 
tions lasciniées  ,  linéaires  ,  ciliées  :  scutelles  crénelées  ,  légè- 
rement pédîcelIéesJ 

Habite  l'Europe  ,  sur  les  arbres. 
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DERMàTODEA.  /^«/i^  Expansions  coriaces ,  ou  membraneuses , 
élargies ,  rampantes ,  scutellifères. 

D.  PULMONARIA.  DiU.  musc  ai2.  t.  ap.  f  ii3.  D,  puir- 
MoiTjijRR.  Foliation  lasciniée  ,  obtuse ,  glabre  ;  parsemée  de 
fossettes  en  dessus  ,  et  cotonneuse  en  dessous. 

Habite  1  Europe  ,  sur  le  tronc  des  yieux  arbres. 

D.    CAIHINA.  Dill.  musc.  aoo.  t.  37.  f.   loa.  D.  c^Niys. 
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Foliation  rampante^  lobée,  obtuse^yelue  et  veineuse  en  dessous. 
Habite  l'Europe,  dans  les  forêts  sur  les  pierres. 

CAPNIA.  Vent.  Expansions  presque  cartilagineuses,  ombiliquees , 
d  une  couleur  eofumée  ,  adhérentes  aux  rochers  par  le  centre 
de  leur  surface  inférieure. 

C.  MINI  ATA.  DiU.  musc.  aa3.  t.  3o.   f.  1:17.    C.  BoassLi. 
Foliation  bosselée  ,  passemée  de  points ,  Boire  en  dessous. 
Habile  les  rochers  des  Alpes. 
C.  PUSTULATA.  F'aiiL  Paris.  n6.  t.  ao.  f  9.  C.  ombiliqvjs» 
Foliation  ombiUquée ,  parsemée  de  fossettes  en  dessous. 
Habite  TEurope,  sur  les  rochers. 

SCYPHIPHORUS  ",  rené.  Croûte  écaUlcusc  ,  ou  foliacée, 
produisant  des  tiges  presque  simples ,  dilatées  a  leur  sommet 
enferme  d'entonnoir  dont  les  bords  sont  souvent  tuberculifères. 

S.  PIXIDATU3.    P^aiU,  Par.    11 5.   t.   ji.  f.  %.  S.  en  coupe. 
Foliation  écailleuse^  noirâtre,  cupule  simple ,  crénelée. 
Habite  r£urope,'dans  les  bois. 

S.  CORNUCOPIOIDES.  DiU.  musc.  85.  t.  14.  f.  g.  S.  cobite 
D^ ABONDANCE.  FoUaliou  rougeàtre,  cupule  simple  et  très-petite. 
Habite  la  Suède  et  la  Laponie. 

THAMNIITM  ".  Vent,  tises  ramifiées  en  forme  d'arbuste.  Tuber- 
cules fongueux,  colores. 

T.  RANGIFERINUM.   DiU.  musc,    iio  t.    16.  £  5o.  T.  dbs 
BBNNS3.  Foliation  rameuse,  creuse,  en  forme  de  petit  arbuste. 
Habite  1  Europe ,   dans  les  forêts  les  plus  froides  et  les 
plus  stériles. 

T.  ROCCELLA.  PhiU.  Alm.  tiSS^  t.  2o5.  f.  6.  7!  boccbllb. 
Tiges  ramassées  en  faisceau  ,  peu  rameuses^  pleines  ,  et  por- 
tant dos  tubercules  disposés  altemativemeut  sur  les  côtés. 
Habite  la  Provence ,  Tltalie  et  les  isles  de  TArcbipel. 

USNEA.  *'.  Vent,  usnés.  Tiges  filamenteuses  ,  ramassées  en 
touffes  et  pendantes.  Scutelies  planes ,  quelquefois  radiées  ou 
ciliées  sur  les  bords. 

U.   LANATA.   DUL  musc.  66.  t.  i3.  f.  8.    U.  ljêinbusm. 
Substance  lilamenteuse  i»  très-rameuse  ,  pendante  ,  comme  de 
la  laine  attachée  aux  rochers. 
Habite  l'Europe. 

U.  ARTICULATA.  DiUmusc.  60.  t.  1 1.  f.  4*  ^-  AUTJczrzÉB. 
Filaments  articulés,  rameaux  parsemés  de  points  et  très-gréles. 
Habite  1  Europe. 

ObS.  Les  organes  de  la  fruciificaiion  n'ayant  pas  encore  éié 
bien  observés  dans  les  plantes  de  cette  famille  ;  il  est  difficile 
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de  ddtenniner  avec  précision  ses  caractères  distinctifs  ;  et  il 
est  probable  que ,  lorsqu'elle  sera  mieux  connue ,  on  la  siil>«- 
divisera  en  deux  ou  trois  autres  familles.  Les  Algues  marines 
forment  à  elles  seules  une  suite  très-nombreuse  de  plantes, 
qui  n'ont  presque  pas  de  caractères  communs  avec  les  autres 
vt^gdtaux.  Le  genre  Lichen,  LiNN. ,  divisé  par  M.  Ventenat ,  offre 
également  une  famille  particulière ,  et  sur-tout  très-intéressante 
pour  la  végétation.  On  voit  les  lichens  s  emparer  des  rochers  les 
plus  arides ,  et  prospérer  heureusement  dans  un  lieu  inhabita- 
l)le  pour  les  autres  plantes.  De  lenrs  débris  se  forme  une  légère 

• 

couche  de  terre  végétale,  suffisante  à  la  nourriture  des  mousses 
et  d'autres  petites  herbes  qui  n'auraient  jamais  fréquenté  ce  lieu, 
et  que  les  lichens  ont,  pour  ainsi  dire,  défriché.  Ces  petites 
plantes,  en  vieillissant  et  se  détruisant,  augmentent peu-i-peu 
la  quaihtité  de  terreau  ;  les  graines  transportées  par  les  vents 
ou  par  les  oiseaux  germent ,  et  les  grandes  plantes  croissent 
de  toutes  parts.  C'est  ainsi  qu'au  bout  de  plusieurs  siècles, 
la  surface  des  rochers  se  trouve  couverte  d'une  multitude  de 
végétaux. 

Plusieurs  Algues  pourraient  être  d'une  grande  utilité  dans  la 
médecine  et  dans  les  aris.  On  n'en  connaît  néanmoins  qu'un  très- 
petit  nombre  d'employées  utilement.  Le  lichen  dislande,  réduit 
en  poudre ,  forme  une  espèce  de  gruau  que  l'on  met  dans  le 
potage.  Bouilli  dans  le  lait ,  il  offre  un  aliment  qui  n'est  point 
désagréable ,  et  qui ,  par  le  mucilage  qu'il  contient,  peut  être 
fort  utile  aux  poitrinaires  et  aux  personnes  menacées  de  phthisie. 
Le  Thamnium  des  rennes  (  Lichen  rangi/èrinus.  LiNN.  )  très- 
commun  dans  les  lieux  secs  et  monta^eux  de  l'Europe ,  fait  la 
principale  nourriture  des  rennes  dans  le  nord.  La  parelle,  pour 
les  habit  ans  de  l'Auvergne  ,  et  la  roccelle  (  Lichen  rocceUa,  L.  ) 
pour  ceux  des  Canaries  et  de  l'Archipel,  forment  une  branche  de 
commerce  assez  intéressante.  Ils  donnent  une  teinture  rouge  et 
violette. 
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LES    HÉPATIQUES. 

HEPATICiE ,  tab.  4.  (  Hepalicse.  Adans.  Juss.  ) 

Jl  LANTES  herbacées  à  fleurs  monoïques  ou  dioïques. 
Organes  mâles  3 ,  granuleux  ou  foliacés  ,  solitaires  ou 
réunis ,  nus  ou  dans  nn  pf^.rianthe  coinniun ,  sessiles 
ou  pédoncules.  Organes  femelles  4  nus,  ou  le  plus 
souvent  munis  dun  perikece  ou  calice  monophylle. 
Capsules  uniloculaires  ,  à  une  ou  à  plusieurs  graines , 
sessiles  ou  rarement  pédiculées. 

Les  Hépatiques  se  trouvent  ordinairement  sur  la 
terre  ,  où  elles  forment  des  ei^pansions  planes  ,  sim- 
ples ,  entières  ou  lobées.  11  est  difficile,  jusqu'à  ce 
moment ,  d'établir  les  caractères  distinctifs  de  cette 
famille  ,  sur  les  organes  de  la  fructification  ;  ce  n  est 
qu  en  parlant  de  chacun  des  genres  ,  que  l'on  pourra 
se  former  une  idée  des  plantes  qui  la  composent,  et 
qui  ont  d'ailleurs  un  grand  air  de  famille.  Micheli , 
Schmidel ,  Hedwîg  ,  etc.  ,  oui  fait  beaucoup  de  re- 
cherches sur  la  nature  de  ces  plantes  ,  mais  Gaertner 
ne  parait  pas  avoir  en  beaucoup  de  confiance  dans 
leurs  découvertes ,  puisqu'iln'admet  ni  organes  sexuels 
ni  graines. 

RICCI  A.  Mich.  Linn,  Juaa,  RICCIE,  Monoïque  ou  plus  rare- 
ment dioïque  ;  fleur  mâle ,  petit  cane  saillant ,  sessile  ,  tronqué  , 
ouvert  au  sommet ,  et  rempli  d  une  substance  granuleuse.  Fl. 
fem.  ;  capsule  *  sphërique ,  à  demi-plongée  dans  Texpansion  '  , 
surmontée  d'une  pointe  courte  ,  polysperme.  —  Expansion 

Slane ,  souvent  lobée  ;   lobes   disposés  en  forme  de  rayons  ; 
eurs  femelles  centrales ,  fleurs  màles  sur  les  bords  ou  dans  les 
sinus  de  l'expansiont 
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R.  CRISTALLINA.  Linn,  Mich.  çen.  t  S*?,  f.  7.  3.  i?.  cjub^ 
TJLLiss,  Feuilles  mamelonnées  àlear  surlace. 
Habite  FEarope  ,  dans  les  lieux  humides. 

H.  GLAUGA.  Linn.  VaiU,  Paris,  t.  19.  f.  i.  R,  glauque* 
Feuilles  glabres^  canaliculées,  bilobées  et  obtuses. 
Habite  la  Frange. 

R.    FLUITANS.  Linn.  FailL  Paris,  t.    lO.  f.  3.  R.  surs  A- 
GEANTE.  Feuilles  dichotomes  ,  linéaires-filiformes. 
Habite  la  France  ^  dans  les  fossés  humides. 

BLASIA.  Mich.  Linn.  Juss.  RLÀSTE.  Monoïque  ,  rarement 
dioïque.  Fleur  mâle  ^  ,  un  point  granulé,  sessife,  plongé  dans 
Texpansion ,  et  fugace.  Fleur  femelle  ^ ,  calice  sessile  ,  mono- 
phylle ,  ventru  à  sa  base  ,  en  tube  à  son  sommet ,  à  limbe 
entier ,  rempli  d^  petits  grains ,  qui  poussés  du  fond  du  tube , 
restent  agglutinés  sur  les  bords  pendant  un  certain  temps.  — 
Expansion  plane  «  divisée  en  lobes  traversés  par  une  ner* 
vure  longitudinale  au  bout  de  laquelle  se  trouve  ordinairement 
la  fleur  femelle.  Les  fleurs  mâles  sont  disposées  sur  une  même 
ligne  1  le  long  des  bords  latéraux  des  lobes. 

B.  FUSILLA.  Linn.  Oed.  FI.  Dan.  t.  45.  B.  petite.  Expan* 
sion  lobée  et  petite. 

Habite  TEurope  ^  sur  les  bords  des  fossés. 

ANTHOCEROS.  Mich,  Linn.  Jubb.  Monoïque  on  dioïque.  FI. 
mâle,  calice  à  demi-plongé  dans  l'expansion ,  d'abord  fermé  , 
ensuite  en  coupe ,  à  six  division»  ouvertes.  FI.  fem  *.  calice 
sessile  ,  cylindrique  ,  entier  ou  denté  à  son  sommet ,  portant 
une  capsule  longue  ^  en  forme  de  silique  ,  bivalve  ^  ,  et  à 
plusieurs  graines  ,  attachées  par  le  moyeu  de  filets  courts  à 
un  axe  central  et  filiforme.  —  Expansions  planes ,  lobées. 
Capsule  naissante  recouverte  d'une  coiffe,  suivant  Hedwig. 

A.  PUNCTATUS.  Linn.  Mich.  gen.  t.  7.   f.  a.  jé.  ponctue. 
Expansion  entière  ,  sinuée  et  garnie  de  points. 
Habite  l'Europe ,  dans  les  endroits  ombragés. 

A.  L-BVIS.  Linn.  Mich.  gen.  t  7.  f.  i.  ji.  lisse.  Expansion 
entière  ,  sinuée  et  lisse. 

Habite  l'Europe  et  TAmérique  Boréale. 

TARGIONIA.  Mich.  Linn.  Juas.  TJRGIONE.  Monoïque  •. 
Fleur  mâle ,  corps  globuleux  ,  situé  tantôt  sur  la  surface  de 
l'expansion  ,  tantôt  sur  les  bords.  Fleur  femelle  ,  capsule 
spherique ,  polysperme  ,  située  au  fond  d'un  calice  renflé , 
sessile  et  bivalve,  f^ent.  —  Expansion  plane  et  en  cœur. 
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;.  Ï.HTPOPHTj^LA.Xi>m.  T.mypophyx^b,  Expansion applatie, 
en  cœur  à  son  sommet ,  et  manie  sur  ses  bords  de  proémi- 
nences arrondies  qu^on  regarde  comme  les  fleara  mâles* 
Habite  Fltalie  et  TEspagne. 

JUNGJEmMANIA  ^  Mich,  Linn.  /fis*.  'Vent,  JUT^ GERM ANE . 
Monoïque  ^  rarement'  dioïaue.  Fleur  mAIé ,  follicules  Vçsslèu* 
laires  ,  pulrérulentes  et  fort  petites,  sUitàirels  on  rëhnies , 
ordînaireineni  sessiles  «  niief  ou  renfermées  .datns  ijme  mem« 
braiie,.çt  qu^quefois  ^chées  dandles^abins  de  Pexpan^non. 
Fleurs  femelles ,  gaine  sessile  ,  tubulëe ,  k  limbe  dilaté  et  irré- 
gulier ,  contenant  un  ovaire  recouvert  d'une  membrane  en 
forme  d*arille  ,  stylifcre,  s'ouvrani  différemment  et  laissant 
alors  f  ntreToîr  nnp  capsule  d* abord  sessile  «  ensuite  pédiculée , 
parfitUement  quadrivalve  et  remplie  de.^lets  éjastioraea  semi- 
nifèirès.  —  Fiantes  herbacées  terrestres  et  parasites.  Expansions 
tantôt  simples  différemment,  lobées ,  tantôt  po)jptqrUQs  et^à 
feuilles  ixnbriquées  ,  fleurs  axillaires  ou  tern^inalcs. 

J.  .43PLENIOIDES.  LUm.  DUL  muscL  t.  69.  f.  5.  /.  asplb^ 
tridÏDB.  Expansions  simplement  ailées  ,  fotioles  orales  ,  et 
légèrement  ciliées.  '    -         r 

Habite  JEurope  et  les  Indes  ^.  dans  les  lieux  ombragés. 

J.  POLYANTHOS.  Linn.  DUL  iliusa  1.70.  f.  'j^  J,  poirMNTHB. 
Expansions  simplement  ailées ,'  folioles  entièrea  ^  ià^brlquées  , 
et  convexes. 

fiabité^ lEuropc , sur- lé. botd des' ikiaraisl  '    ' . 

J.  BIOENTATA.  Linn,  Mich,  gen.  t.  5.  f.  11.  /.  MtDBVTÉB. 
Expansions  simplement  ailées  ^  portigatles  fleurs  à  leur  sommet, 
folioles  munies  de  deux  dents. 

Habite,  ^'Europp.  ;      ; 

J.QtJIKQUK  DINTATA.  LinA.  Dillr  ihu^ic.  t.  71.  f.  a3.  /.  ^ 
cnrç*  PBJTTS.  Expansion  rameuse ,  -allée ,  pbrta)it  les  fleurs  à 
aon  sommet,  folioles^ ttMiniffs  de  oim|dentil      " 
Habite-  lEurop^. 

J. ;UNDyLATA.  Linn.  DUL  musc.  t.  7i.'f.  17./.  osdulée, 
Ei^aAsions,,  deux,  fois  ailées  à  leur  sommet  et  florifères, 
foholes;  firrondies  et  entières. 

.  Qiôbitel'Europef 

J^'NEMOROSA.  Linn,  M-icK,  geii.  t.  5.  f.  8.  */.  des  torAts. 
Expansions  deqx  fois  ailées  à  leifr 'sommet 'florifère  \  folioles 
ciliées.     ...  ' 

Habite  r  Europe  ,  dans  leo  forêts. 

J.  ALBICANS.  Linn,  VaiU.  part.  ig.  f.  5.  /•  blancmatre, 
2.  .  4 
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ExpAiHÎmM  denx  foH^  ailées  à  leur  sommçt  florifère  i  lofiioles 
Knéaii'es   reconrbëes. 
Habite  PEurope. 

J.  COMPLANATA.  Linn,  Mich.  gen.  t.  5.  f.   21.  /.  plans, 
Expamioi»  traçantes,  feuilles  sur  deux  rangs ^  imfariqtiéeattf. 
raïqieanx  aussi  larges  à  la  base  (]Ur*aa  sommet. 
Habite  TEorope. 

.  J»  D^lLAVAtA*  Xtftn.  f^aiil.  par.  U  19*  f.  io«  /.  »t£JTéB, 
.  iËxpattsions  tcaç ante»-».  feaîHesr  sur  deux  rangs^,  imbriquées, 
.  t'ameaux  plua  larges  au  sonimet  qu  à  k  base. 
Habile  FEurope,  sur  h»  troncs  dWbres. 

J«  TAMARISCI.  Zmn.  Waiil,  par.  t  a3.  f.  lo.  /.  a  fsuîllms 
nx  TAJ^AltM.  Feuille^  inclbn^ëcd  dur  un  Jdàbltr  rang',  les 
Sttpérieui^eft^  arrondies^,   donrexes  ,  ol^ses  ;<  et   quatre  fois 

pWia   eUrmBCiev*  ** 

*    Hali4fe  j*£tirope ,  sur  le  ttonc  des  frbres  •   . 

J.  CILIARIS.  Linn.  f^ailLipuT»  t.  26.  f.  11./.  ciLiis,  Expan* 
sions    ftaçantes  ,  folioles  îmbri4jaées  sur  un  double    rang  ; 
xïiiiéoS' et  a«riodiée&  à4a  base. 
Habite  T  Europe. 

J.  KFÎPRTLLA.  Linn,  DiU,  musc.  t.  74*  f.  ^i»  J*  àpiPHXLhs* 
Expansicm  scsstle ,.  feuflle  crépue  ^sur  les-  bords. 
HsaMfei:£uropei    i 

J.  FUSILLA.  Linn,  DiU%  musçi  ^•'74 •  ^-  4^*  *^*  ^^tstb.  Expan* 
sion  "  acaule  ,  feuilles  imbriquées ,'  ramassées  ,  crènées  sur 
leurs  borda. 

Habite  FEurope  r  svr  les  rochers.' 

MARCHANTIA  ».  March,  Linn.  Juss.  rent.  MARCANTE. 
Monoïque  ou  di<Mique.-  Fleur  mâle,  calice  sinué  à  sea bords  , 
sessile  ou  pédicâle,  quelquefois  écaillîdux,  creiMé  en  dessous 
d'alvéoles ,  dont  chacune  renferme  une  vésicule  ovale  et  un 
peu  acuminée.  Fleur  femelle,  chapeau  en  ombelle , d'abord 
tessile  ,  ensuite  porté  sur  un  long  pédfcule  ,  tantôt  fendu  à 
son  limbe  en  cinq  ou  dix  parties  ,  tantôt  conique  et  sinueux. 
Loges  membraneitses ,  aoutent  brraltes ,  renfermant  uûe  à  six 
fleurs  très-petites ,  et  situées  sous  les  rajons  ou  les  siniis  de  ce 
chapeau.  Cnacune  de  ces  fleurs  à  une  graine  turbmée  et  dont 
le  limbe  est  à  quatre  ou  cinq  dents  ,  ovaire  arrondi  ,  recouvert 
d*utte  membrane  arilliforme  ,  stylifère  >  qui',  s'ouvrani  1  au 
sommet  en  deux  parties  ,  laisse  à  découvert  une  capsule 
d'abord  sessile  ,  ensuite  pédiculée ,  en  coupte  et  à  plusieurs 
graines  insérées  à  des  filets  élastiques.  —  Expansions  mem- 
nraneuscs ,  épaisses  et  rampantes. 
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M.  POLYMORPHA.  Linn.   Mieh.  |*eB.  t.    i  f.   i.  M.  polt-^ 
MORPHs.  Calice  commun  à  dix  divisions. 


Habite  t*£tUM>p6^^4ans;Wi/|>iiL^age  djis  eaux.; 

M.  CRUGIATA.  Linn.  DHL  musc.  t.  75.  f.  5.  M.  £S  CROix. 
Calice  commun  k  quatre  diyisioi^s  tubuleusQS. , 
<,  BAîte  ffinwpe.       ' 

M.  HEMISPHi&aiCA.  Linu,  Mich.  gen.  t.  2  f.  2.  M.  hémms^ 
PMénj^irjr,  Calice  «emmmi   qtiinqitefide'i   lobes  arrondis  , 
;  ^  yelfi^  sur  leiM:^  bcurfl^^   j,  :   ;    ;    :    if  o?,  : 
Habite  TEur-^pe.  •■,.-., 

■ 

' .  OB'SÉRT AXIONS.  Marchant  est'lte  premier  Botamst^e  qui  ait 
parlé  fles  organes-  de  la  fructification  dans  les  Hépatiques.  Il 
les  découvrit  dans  une  plante  que  M.  de  Lamarck  a  nommé 
MàivhèinSa  SieHata.  te  En  même  tems,  dit-il ,  que  la  fleur  s^épa- 
«  nôttit ,' tmd^ouriie  au-dedBXis  utie  touffe  de  filets  soyèax, 
tf  trdft^fiiÂy'>èecoulèar  jaune  dorée»  foft  serrés  èutr^eux,  et  qui 
«  s*i«lntt^Éiait)^--à--p€ia,  kiâsecA  écliïipper "«Re  iAfiuitédètrés* 
9  petites  pturiicoles  jatmes ,  â«^peu-^tt^  Miides>  qui  sortent  psi 
ic  ^b^ûflfttord^tentre  les  fileu  .^soyicnox»  et  ae  ré^ndent  dans  l'air  « 
(c  aiiisi  que  feraient  les  étinccjllies  d*tm  ii^on  enflimuQ^  .qu'<m 
u  £ri^ppepait  coup  «âr  coup*  Ces.particuks  jaunes  }i^fi.pM  teur 
((.  extrême  j^esse  s'évanouissent  aux /yeux  et  se  perdent  .dans 
u  l'air,  sont  vraisemblablement  les  graines  de  la  plante  «  puis- 
(C  quon  en  voit  naître  un  million  de  jeunes  aux  environs  des 
u  'anciennes.  » 

Lès,  Auteurs  li  consulter  pour  l'étude  des  Hépatiques^  sont 
Michéli ,  Schnûdel ,  Dilleri  ,  Hedwîg. 
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.  -  .        .■■....■  ■  »    - 

MnSCI«  tali.  5.'        (  Masci.  ^dans*  Juss.  ) 

I^POAAMGE  '',  recouTert  d*iine  coiffe  ^.  et  soÛTent 
surmonté  à  son  sommet  d'un  operéule  /  *  ;  entouré 
à  sa  base  dune  yaginule  4,5,  qui  fait  corps  ayec  la 
coiffe  ayant  son  développement  ;  sanc  oQTprtixreà  son 
sommet  x^,  ayec  une  ouyerture  el;  point  de  perîs-^ 
tome  12,  ayec  un  péristpme  simple  '^,  pu  enfiuiayeo 
un  péris  tome  double  14 ,  ayant  k  son  intérieur  une 
loge ,  dans  Iç  centre  de  laquelle  est  un  petit  sactiet 
membraneux  xq.^,  rempli  de  poussière  séminale  fo, 
et .  aérant  au  oentre  une  eolumelle»  Dans  plusieurs 
Mousses ,  une  rosette  ^ ,  renfermant  de  pMîts  corps 
cylindriques  ,  et  des  tubes  articulés  9 ,  (  anthères. 
Hedw.  )  sessile ,  axillaire  ou  terminale. 

Les  Mousses  sont  de  très-^petites  herbes  terrestres 
ou  parasites ,  droites  >  où  rampantes ,  simjiles  <  ou 
rameuses  >  ;  ayant  des  sporanges  terminaux  ^  ou  axil» 
laires  ' ,  et  des  feuilles  imbriquées  éparses  ou  distiques. 
Tantôt  les  rosettes  se  trouvent  sur  le  même  individu 
que  le  sporange ,  tantôt  elles  en  sont  distinctes  ^. 

Terminologie  nTHedtêfig. 

Périgone.  (  Péngonium,  Urdw.  )  Feuilles  qui  entourent  les  organes  de  la 

frurtifieation  £in's  les  Mousses  »  et  disposées  ordinairement  sur  deux  ou 

trois  rangs. 
Vaginule.  (  f^aginuia,  Hedw.  )  Membrane  mince  qui  entoure  la  base  do 

pédoncule ,  et  qui ,  dans  la  jeunesse  de  la  Mousse  y  fait  corps  arec  la 

coiffe  (  ca(rpinM.i 
CoitTe.  (  Cahptr^.  âedw.  }  Enveloppe  mince  et  membraneuse  ^  c[ui  recoorre 

Turne  dans  laquelle  se  trourent    les    organes  de   la   fructincation  des 

Mousses;  elle  a  ordinairement  la  forme  d*un  éteignoir. 
Sporange.  (^SpofWfgUim.  Hedw.  )  l-rne»  capsule*  antk^re  des  autres  bota- 

uîftei.    Orgnncs  des  Mousses  qui  contiennent  les  fleurs  femelles.  On 


,,    ■     ."■ 
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PREMIÈRE    SECTION. 

,    Peristome  nul  ". 

PHASCIJM.  Zirni.  Jusa.  Heâw.  P MASQUE.  Peristome  nul. 
Fleur  mâle  axillaire  ,  fleop  femelle  terminale. 

P.  SUBULATUM.  Hed^f.  FaUL  bot.  par.  ia8.  t.  ao.  f.  4«  -P. 
auBuisà.  Feuilles  lancéolées-linéaires ,  ouvertes,  roides  et  sa- 
bolées  depuis  leur  sommet  jusqu'à  leur  base  un  peu  élargie. 
Habite  T Europe ,  dans  les  nas  chemins  abandonnés. 

P.  CUSPIDATUM.  Hpdtv.  Vaill.  bot.  par.  t.  17.  f.  a.  P.  ^loir. 
Feuilles  ovales  ,  touffues ,  cuspidées  ^  les  terminales  droites  et 
conni  ventes. 

Habite  FEurope. 

SPHAGNUAf.  Dm.  Jma.  Hed^.  SPHJGNE.  Peristome  nul  ; 
fleur  mâle  en  massue ,  aux  extrémités  des  rameaux  supérieurs. 
Fleur  femelle  ,  parmi  les  ramifications  de  l'extrémité  au  tronc. 

S.  LATiyOLIUM.  JTedtv,  VaM.  par.  iSg.  t.  a3.  f.  3.  S.  A 
lunaEs  VEUILLES.  Feuilles  ovales ,  obtuses  ^  concaves ,  imbri- 
quées. Sporanges  sphériqueis. 

Habite  1  Europe ,  dans  les  marais. 

J.  CAPILLIFOLIUM.  Hedw.  Dill.  musc.  a45.  t.  5a.  £  2. 
S,  A  FEUILLES  ÉTROITES,  Fcuilles  lancéolécs  et  concaves  , 
sporanges  ovales  arrondis. 

Habite  FEurope  ^  dans  les  marais. 

GYMNOSTOMUM.  Jï«f^.  GYMNOSTOME.  Peristome  nul; 
fleucs  mâles  et  fleurs  femelles  terminales. 

G.  TRUriCATUM.  Medw.  y  aiU.  pai.  liio.  i.  2(j.  t.  a.  G,  tron- 
çuâ.    Sporange  muni   d'une  large   ouverture^    et  paraissant 
tronqué  ^  lorsque  1  opercule  est  tombé. 
Habite  TEiurope  1,  dans  les  fossés. 

G.  JESTIVUM.  Hedw.  Schw.  t.  a.  f>  4-  7*  G^-  d'été.  FenîUes 
lancéolées ,  concaves ,  un  peu  étalées  ^  pédoncules  axillaires  ^ 
sporanges  oblongs. 

Habite  FAngleterrq  ,  la  Suisse,  dans  les  marais.  .^ 

distin^e  dans  le  sporange,  l'ouverture  (  stomate»  Hedw.);  le  peristome  ; 

ou    ce  qui    est  situé    sur  les   bords  de  son  ouverture.    La  columelle , 

espèce  de  réceptacle  placé  au  milieu  du  sporange. 
Anneail^*  (  -^Annidus.  Hédvr.:  )  Membrane  très-niinte  ^  .située  à  la  jointure 

du  sporange  et  de  Fopercide ,  l'échappant  avec  plasticité  dans  la  matu- 

TiXk  du  sporange. 
Opercule.  (  Operoulum,  Hedw.  }  Corps  membranewt',  serrant  à  couvrir 

l'ouverture  du  sporange. 
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G.   FASCICULARE.  Hednr,  Schnr.  t  4-  f.   5.  8.   G.  fasci^ 
cuLAiRE.  Feuilles  obloBgaes^  lancëoléot^  légèrement  dentées , 
terminées  en  pointe;  sporange  droit,  pjriforme. 
Habite  TAngleterre^  dans  les  lienx  sablonneux. 

.  G.  PYRIFORMJS.  Htdmr.  VeùiL\^x,  lag.  t  ^^  f.3*  G.^kM^. 
roRMs,  Feuilles  orales-aigaës  »  applaUes;  spof»iges  droilSf 
pyriformes  ;  opercules  convexes. 
Habite  rÊurope. 

ANICTAWGIUM.  Hedir.  Schtr.  ANICTJNGÈ.  Péristome  nul, 
fleur  m&le  axillaire. 

•  ■  ■  ^  • 

A.'  ClRROSura.  Iltsdw.   Si'hw.  t.  5.   f.  i.   5.  ui,  jfjstrizjLKs 
LINÉAIRES.  Tige  traçante  ,  rameaux  subdivisés ,  feuiJDes  lineai* 
res-lancéolécs ,  sporange  turbiné  ,  coififc  très-fendue  à  sa  base. 
Habite  la  Jamaïque. 

TETRAPHIS.  Hed^.  SckiP.  Péristome  simple ,  quatre  dénlt' 
en  pyramide. 

T.  PELLUCTOA.  Heduf.  Schw.  t.  7.  f.'  i.  a-T.  T.  strié.  Tiçe 
simple  ^  feuifles  lancéolées  ,  les  porîgomales  finéaires-;  des 
stries  sur  la  coifTe.  \ .  1 

Habite  TEurope  ,  dans  les  lieux  ombragés. 


I  ) 


ANDREA.  Ehrh.  Heduf.  SehfP.  Péristome  à  quatre  denU  d*abord 
réunies  en  c&ne ,  ensuite  s^ouyrant  dans  la  maturité.  Fleur 
femelle  1  terminale. 

A.  RUPESTRIS.  Hed^ç,  Schw.  t  7.  f.  a.  ^.   vus  rochers. 
Feuilles  lancéolées ,  concaves  ^  obtuses.  Feuilles  périgoniales 
lisses  ,  ai»  nombre  de  trois  à  cinq  ^  pédoncules  d*iin  jaune  pâle. 
Habite  sur  les  rochers  ^  dans  la  Suède  ,  et  TAngleterre. 

OCTOBLEPUARUM.  Hedts^.  Péristome  simi^e ,  à  huit  denU. 
Sporange  sans  apophyse.  Fleur  mile  réunie  à  la  fleur  femde. 

O.  \LBIDUM.  fledw,  st.  cr.  5.  p.  i5.  t.  6.  O.  blanchâtre, 
FeutUcs  en  langueitds  et  munies  d*une  pointe^  un  peu  en- 
galoanies  k  leur  base* ,  épaissies  ;  sporaz^  ovele ,  droilt. 
Uoliilo  la  Jamaïque. 

SPr.ACUNlJM.  Liim.  /im.  Jffedi^.  SPLACHNE.  Péristome 
stinptfi  il  linit  dents  ou  ù  huit  parties';  sporange  reposant  sur 
unr  apnphysfi  ronoïdo  ou  ombraculiforme.  Fleurs  hermaphrt>- 
ditofi  (le*  deux  sortes. 

N.  MNloinrn.  AM^.st.  cr.  4.  55,  t.  n.  5.  uNtcXnE,  Feuilles 
ltthf*i^oli^f««  ,  ti^rminécs  par  une  longue  pointe,  apophyse  jfaùr- 
liiili«iMr<iii  mnimir. 

Ilfiliiln  rti  LspoiiSr. 
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S.  TASCULOStJK.  Hed^.  st.  cr.  a.  44-  ^-  i^-  '>^'*  rAscuLSUx. 
Feuilles  entières  ^  en  spatule  ^  un  peu  obtuses ,  apophyse  de 
couleur  de  sang  et  globuleuse. 
Habite  le  nord  de  TEurope. 

CYNONTODiUM.  Heduf.  Péristome  simple ,  à  huit  ou  seize 
dents;  sporange  sans  apopbyse.  Fleur  hermaphrodite  terminale. 

C.   CERNUUM.  Heduf.  Schw,  t.  9.  C,  pbnobé.  Feuilles  lan- 
céolées n  terminées  par  une  pointe  ;   sporanges  en  forme  de 
poires  et  un  peu  pendants. 
Habite  la  Suéde. 

ENCALYPTA.  Hedn^.  ENCALYPTE.  Péristome  simple  ; 
seize  petites  dent»;  fleurs  mâles  1  gemmacées  ^  et  aiillaires  sur 
le  même  indiyidu. 

*  < 

£.  TULCàRI^.  HeâM^  KaiU,  par.  137.  t.  36.  f.  \.E.  commun. 
Coiffe  lâche ,  conique  ^  entière  sur  ses  bords  ^  vaginule  mem- 
braneuse et  en  forme  de  chapeau. 

Habite  l'Europe  ,  sur  les  vieux  murs  de  terre  ou  d*argile. 

WEISSIA.  Hedu>,  Péristome  simple  ^  à  seize  dents  ,  recourbées. 
Fl^ur  mâk  terminale. 

W.   P08ILLA.  Hêdw,  DUl,  musc.  t.  49-  ^'  55.  TV,  menu, 
Tigegréle,  simple;  sporanges  ovales,  droits-;  feuilles  capillaires. 
Habite  l'Europe ,  dans  les  lieui.  humides. 

W.  CERRATA.  Hed»^,  VaUL  par.  t.  24.  f.  8.  W.  a  vrilles. 
Feuilles  lancéolées,  acuminées ,  tordues  de  différentes  manières 
par  la  sécheresse.  Sporange  droit ,  ovale-oblong. 
Habite  l'Europe  V  dans  les  bois. 

GRIMMIA.  Hêdttf,'  Péristome  ample  4  seize  dents  un  peu  élargies 
et  recourbées.   Fleurs  mâles  ^  gemmacées  ,  alillafa-es  ,  termi- 
.  nal<e9  et  cd  tète  sur  la  naérnc^  planté.  ' 

G.  APOCARPA  Hedn^.  VailL  ipar,  t.  27.  f.  i5.  G.  apocarpjs. 
FeuiUes  ovales  ,  acuminées ,  eu  carène  ;  sporange  oblong , 
porté  sur  un  court  pédoncule. 

Habite  TEurope  ,  sur  les  pierres  humides«      > 

PTEMGYNANDRUM.  Hedn^,  PTERIGYNANDRK  Péris- 
tome simple  ,  à  seize  dents  ;  fleur  mâle  et  fleur  femelle  axil- 
laires. 

P.  GRACILE.  HediP,  st.  cr.  4.  p.  16.  t.  6.  P,  ÉLàojtNT.  Tige 
traçante  n  •feuilles  lancéolées  ^  imbriquées  ;  sporaiïges  oblongs  , 
droits. 

Habite  TEurope  y  sur  le  tronc  des  arbres. 
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sporange  sans    apophyse,    ovale ,    sillonné  loD^itudinalementi 
dans  sa  maturité  ;  opercule  droit ,  termiaé  en  pointe- 
Habite  l'Europe  ,  dans  les  forêts. 

FISSIDEKS.  Jîedw.  Pcristome  simple  ,  seîie  dents  >  un  peu  \ 
élargies  et  billdes.  Fleur  mole  gemmacée  ,  ailllaîre  sur  la  i 
même  plante. 

F.    BRVOIOES.  Hedw.  Vaill.  par.   t.  34.  f.  i3.  F.  BRYOÎna^ 
Tige  simj^le  ,  fenilles  ailées.  lancéolées,  sporanges  droits. 
Habite  l'Europe  .  dans  les  bois  ei  les  vergers. 
F.  PDLVINATUS.  Hediv.  Schw.  t.  4"-  <"  '-^-  P-  A  rEnizi.Ka  I 
poinTues.  Feuilles  lancéolées  ,  ventrues  ,  tenuioées  par  uos  f 
longue  poinle  ;  sporanges  ovules  ,  Irés-penches. 

HaLite  l'Europe ,  sur  tes  toits  et  les  vieux,  miurs. 

ORTHOTÏIICHUM.  Hedw.  Péristome  double  ;  l'eitérieur  à 
seize  dents  un  peu  élargies  ;  rintèrieiir  à  seize  dents  .  un  peu 
élargies  et  comme  rongées,  ou  nul.  Coiffe  conique .  bérissée 
de  polis.  Fleur  mdie  gemmacée  ,  asillairc  et  terminale, 

O.  CRISPDM.  Hedw.  Waill.  par.  t.  39.  f.  9.  O.  CRÉPtr. 
Feuilles  un  peu  larges  à  la  base  .  linéaires  ,  crépues  par  la 
sécheresse-,  sporanges  pédoncules  et  ovales  par  l'cpaississe- 
ment  de  l'estrcmité  au  pédoncule. 

Habite  l'Europe  ,  sur  les  rochers  et  le  tronc  des  arbres. 

BARTRAMIA.    Hedu:    Péristome   doulde  ,    l'extérieur   à   seize 
dents  cunéiformes  ;  Vinlérieur  membranem  ,  plissé  en  carène, 
'  et  lascinié  sur  ses  bords.    Fleurs  mâles  rapprochées  des  tleurs 
femelles. 

B.  HALLERI\^A.  Hedw.  SI,  cr.  p.  m,  t.  40,  B.  a  rsvtLLBS 
poisTVEs.    Feuilles  à  base  élargie ,  él  terminées   en  pointe  ; 
sporanges  ovale»  et  portés  sur  tiii  court  pédoncule. 
Habite  la  Saie  ,  la  Carinlbie. 

BXJXBAUMIA.  Linn.  Jusa.  Hedw.  Péristome  double,  l'extérietir 
h  seiae  dents  tronquées .  l'intérieur  membraneux  .  plissé. 
Fleur  mAle  discoïde  ,  terminale. 

B,  FOLiOSA.  Linn.  Q.  d.-in.  tab.  24g.  fig.  3.  B.  poï.imcé. 
Tige  nulle  ,  sporange  presque  scssilc  et  entouré  de  fouilles. 

Habite  l'Europe  ,  daits  les  forêts  montueuses  et  dans  les 
bas  chemins. 

WEBERA.  Hedtv.  Péristome  double,  lextérievu- à  seiïedenU,     ' 
un  peu  élargias  ,  aiguës;    linlérieur  membraneux  et  à  dents 
pointdes. 
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W.  PYRIFÔRMIS.  HedM^.  8t.  er.  i.  p.  5.  t.  3.  fV.  PTttiwonMBi 
Tige  simple  ^  feuilles  périgoniales  trèa-longues  %  recourbées  , 
sporange  pyrifonne. 

Habite  TAlleinagne. 

• 
POHLIA.  Redw.  Përistome  4oubIe  ^  reEtérieor  à  seize  dents 
aciuninées  ^  Tinténear  membraneux  ^  et  à  seixe  diyisions  égales. 
Fleurs  hermaphrodites,  terminales. 

P.  ELONOATA.  Heduf.  St.  cr.  i .  p.  Q&  t.  36.  J'.  A  apoRjiirGsa 
jLON^èa.  FeuiUes  linéaires -lancéolées  4  sporanges  alongés  à 
leur  base. 

Habite  rAllemagne. 

FUNARIA.  HediV,  Përistome  double ,  rextérienr  à  seiçe  dents 
obliques,  rapprochées  à  leur  sommet;  Tintérieur  muni  d au- 
tant de  poib  membraneux  et  applati&.  Fleurs  mâles  et  fleurs 
femelles  terminales. 

F.  HYOROMETKICA.  Hêduf.  Schw.  Faill.  t.  ag.  £.  i6.  F.  jrr- 
GROMÉTRiQus,  Fcuilles  oblongoes  ^i  conca^nes  ,  acuminées , 
conniyentes  ;  sporanges  obliques  «  pyrifbrmes.  Pédoncules 
arqués. 

Habite  TËurope. 

MEESIA.  Hedw,  Përistome  dfrable,  Textërieiir  à  seise  dents, 
t^om*tes  s  obtuses  ;  Tintérieur  formé  d'autant  de  poib  aigus  , 
deux  à  deux  ou  réunis  par  une  espèce  de  réseau.  Fleurs  maies , 
rapprochées  des  fleurs  femelles  ou  discoïdes,  et  sur  un  individu 
séparé. 

M.  LONCISETA.  Heâiv,  st.  cr.  t.  aa.  aa.  ilf.  m  lowg  PiDos^ 
euLS.  Feuilles  ovales-lancéolées ,  touffues  :  sporange  porté  tfur 
un  long  pédoncule ,  et  penché  ;  opercule  conique. 
Habite  le  bord  des  marus  de  la  Suède. 

TIMMIA.  Hed^,  Përistome  double  ;  l'extérieur  à  seize  dents  1 
un  peu  élargies  ;  iintérieur  légèrement  «iQamië ,  et  à  plusieurs 
divisions  percées ,  semblables  et  presqu'^gales. 

T.  TffiGAPOLITANA.  Hedw,  st.  cr.  t.  3i.  71  ^  sporange 
PENCHÉ,  Feuilles  linéaires  -  lancéolées ,  deiitëés  ;  sporaùge 
penché  ,  opercule  convexe. 

Habhe  TAmérique  septentrionale.  ; 

BRTUM.  DiU.  Linn,  Jius,  Hedw.  Përistome  deid^le,  Fettérieur 
à  seize  dents ,  un  peu  élargies  et  aiguës  ;  rîntërieur  membra- 
neux ,  «n  carène ,  à  plusieurs  division^  altematiyemeiit  un  peu 
élargies  ou  capillaires.  Fleur  mâle  terminale  et  en  tête. 

B.  ANDROGINUM.   Hadw.  Schttf.  DiU.  musc.  t.  3i.  f.  1. 
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B,  jiNDKoaTWB.  Feuilles  lancëolëes  ^  fleur  mâle  poiMëe  mr  un 
long  pédoncule  ^  sporange  oblong ,  droit. 
Habite  TEurope  ^  dans  les  forêts. 

B.  ARGENTEUM.  Heduf.  Schtv.  F'aiU.  par.  t.  a6.  f.  3.  B.  ^ji- 
osNTÉ.  Feuilles  OTales  i  concares  ^  chargées  de  poils ,  imbri- 
quées ;  sporanges  oblongs  ^  pendants ,  opercules 
Habite  TEurope  ^  sur  les  toits  et  les  murs. 

B.  ANNOTINUM.  Hed^f.  Schw.  t.  43.  Tige  droite ,  petite , 
feuilles  tendres  ,  lancéolées  «  sporanges  en  poire  oKlongue  « 
yacillans  et  pencbés  ;  opercule  conyexe  et  tennîné  par  une 
petite  pointe. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  lieux  hmnidei. 

MNIUM.  Bill.  Linn.  Jusa.  IfediP.  Péristome  douMe ;  lextérieur 
k  seize  dents  un  peu  élargies ,  pointues  ;  Fintérieur  membra- 
neux ,  en  carène  «  à  plusieurs  divisions  altematÎTement  un  peu 
élargies  et  capillaires.  Fleur  mâle  terminale ,  et  discoïde. 

M.  PALUSTRE*  HêAp,  Vaill,  par.  t^ià^.t.i.M.  iiE9 marais. 
Tige  droite  «  dichotome,  feuilles  oblongues-lancéolées  ,  très- 
entières;  snoranges  oblongs,  droiu. 

Habite  FEurope,  dans  les  bois  et  les  prairies  hmnidea* 

M.  CUSPIOATUM.  Hedw.  VaiU,  par.  t.  a6.  f.  i8.  M.  a 
FMUiLiéEs  poiNTVBS»  Feuilles  oyales- lancéolées,  dentées  « 
terminées  par  une  pointe  ;  sporanges  pendants  «  opercule 
oonyexe. 

Habite  TEurope  ,  à  lombre  des  forêts. 

M.  SERPILLIFOLIUM.  Hed^f.  VaiU.  par.  t.  a5.  f.  a5.  M.  a 
WBU ELLES  DB  SBMPOLBT.  Feuillcs  uu  pcuoyales,  très-entières, 
obtuses  ;  pédoncules  aggrégés ,  sporanges  pjriformes ,  penchés  « 
opercules  termmés  en  pointe. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  lieux  ombragés. 

ARRHKNOPTERUM.  /Mm/.  Schip.  Péristome  double  ;  Fexté- 
rieur  à  seise  dents ,  un  peu  élargies ,  pointues  ;  l'intérieur 
membraneux  en  carène ,  à  plusieurs  divisions  alternativement 
un  peu  élargies  et  capillaires.  Fleur  mâle  axillaire ,  fleur  fe- 
molle  terminale. 

A.    IIKTKROSTICIIUM.  Hedw.    Schiif.   t.  46.   L   1-9.    A.    a 
PBVihi.BS   LANcàoi.àMS*    Feuillcs   lancéolées,    obtuses,   les 
flupériouros  dentées  sur  les  bords  de  leur  sommet,  les  péri- 
guniales  femelles ,  très-petites  et  aristées. 
Habite  TAinérique  septentrionale. 

RF.CKKHA.  //frfn».  Péristome  double  ;  Fextérieur  à  seiie  dcnU 
Algues  ;  riulérîeur  à  setse  cils ,  alternes  avec  les  denU.  Fleur 
luâlr  gf*muiacée,  et  sur  un  iodiTidu  séparé. 
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N.  PENNàTà.  Hedw.  N.  pennés.  Tige  grêle  ,  rameate  et 

Sendante ,  feuilles  lancéolées ,  acuminées  ^   imbriquées  sur 
eux  rangs  ;  sporange  oyale. 

Habite  l'Europe ,  le  plus  souvent  sur  le  tronc  des  hêtres. 

N.  HETEAOMALLA.  Heduf»  N.  A  feuilles  ipARsss.  Tige 
rameuse  à  la  base  ,  feuilles  éparscs ,  orales ,  acuminées  , 
concares. 

Habite  T Angleterre. 

^  N.  CRISPA.  Hedw.  Dill.  musc.  t.  36.  f.  m.  N.  cnépuE* 
Ti^e  rameuse ,  ailée  ;  feuilles  distiques ,  orales  ,  obtuses  , 
striées  transyersalement  ;  sporanges  oblongs  ^  portés  sur  de 
longs  pédoncules. 

Habite  FEurope,  dans  les  forêts. 

N.  TITICULOSA.  BediP.  SchiP.  t.  48.  f.  4-5.  N.  sinuée. 
Tiges  droites  ^  simples  ou  divisées  ^  feuilles  élargies  k  leur 
base  «  oblongues  ayëc  un  sinus  vers  leur  milieu  ;  sporanges 
oblongs  ,  opercules  coniques. 

Habite  l'Europe ,  sur  le  tronc  des  vieux  arbres. 

LES&EÂ.  Med^f.  SchiP.  Péristome  double;  Textérieur  k  seize 
dents  aiguës  ;  l'intérieur  membraneux  ,  fendu  en  parties 
égales.  Fleurs  mâles  gemmacées  >  sur  des  individus  séparés  et 
axillaires. 

li.  VARIA.  JledtP,  SchtP,  t.  53.  f.  i5-ao.  Z.  vARtis*  Rameaux 
simples,  un  peu  redressés  et  diffcrens  de  grandeur;  feuilles 
concaves  et  lancéolées  ;  sporange  penché. 
Habite  rAmérique  septentrionale. 

L.  DENDROIDES.  HedfP.  Vcdll.  par.  t.  !i6.   f.  6.    L,  dbn» 
DB<aj}E.  Tige  droite ,  nue  à  sa  base ,   supérieurement  fasci* 
culée  et  rameuse  ;  feuille»  laucéulcc» ,  imbi-ltjuéoo  ;  sporanges 
cylindriques  ^  droits  ;  opercule  recourbé  en  bec. 
Habite  l'Europe ,  dans  les  bois  humides. 

L.  TRICHOMANOIDES.   Hedw.  SchiP,  FaiU.  par.  t.  a3.  f.  4. 

2/.  A  VEUILLES  DE  TRicHOMANss,  Tige  peuchée  ,  rameaux 

un   peu    redressés ,    feuilles   distiques ,  obtuses  ;  sporanges 

ovales,  droits,  pédoncules  cinq  fois  plus  longs  que  les  périgones. 

BLabite  TÉurope^  sur  le  tronc  des  arbres. 

HTPNUM.  DiU.  Linn.  Juss.  Hedw.  Péristome  double  ;  l'exté- 
rieur à  seize  dents  un  peu  élargies  ;  l'intérieur  membraneux , 
à  divisions  égales  ;  divisions  un  peu  élargies ,  des  filets  capil- 
laires situés  entr  elles.  Fleurs  maies ,  gemmacées  sur  des  in- 
dividus séparés. 

H.  DENTICULATUM.  Hedw.  FaiU.  par.  t.  ag.  f.  8.  H,  j>en* 
TicuLÉ.  Tige  peu  élevée,  déprimée,  feuilles  lancéolées^  et 
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imbriquées  sur  deux  rangé ,  pédoncules  sitaés  près  de  la  base. 
Habite  TEurope. 

H.  ALBICAIVS.  Hedw.  Faill.  par.  t.  ag.  f.  g^  M.  bzavcma* 
TRB,  Feuilles  imbriquées ,  oyales  et  terminées  par  mie  longue 
pointe  ;  sporanges  pendants ,  operéule  coirîqae  ,  muni  d'nne 
pointe. 

Habite  TEurope  >  sur  le  bord  des  chemins  sablonneiix. 

H.  TRIQUETRUM.  Heduf.  Dill.  musc.  t.  58.  f.  ^8.  H.  triajx^ 
ouLAiRB.  Tige  droite ,  rameaux  recourbés  >  feuilles  toufiEues  • 
lancéolées-triangulaires. 

Habite  FEurope  ,  dans  les  prairw». 

H.  STELLATUM.  Hedw.  KaiU.  par.  t.*a8.  f.  lo,  H,A  tsuizlmm 
OTALBS,  Tige  grêle,  penchée,  feuilles  oyales,  manies  d'une 
longue  pointe  «,  opercule  aminci  à  son  sommet  «  et  obtus. 

H.  COMMUTATUM.  HedtP.  Faill.  par.  t.  hq,  f.  9.  H.  A  pi' 
DOKciTLES  coîTTozrRNjis.  Tigc  rameuse ,  pendante ,  périgones 
très-grands ,  blanchâtres  et  striés ,  pédoncnle  un  peu  contourné. 
Habite  FEurope ,  sur  le  bora  des  marais. 

H.  CUPRES8IFORME.  Hedw.  raUL^or.  t.  {17.  f.  i3.  S.  em 
r^RBTM  DB  CYPRÈS,  Rsmeaux  simples ,  feuilles  OTales-acnmi- 
nées,  unilatérales;  sporanges  penchés;  opercule  coniqae  et 
acuminé. 

Habite  FEurope ,  sur  la  terre ,  ou  sur  les  arbres. 

H.  FLUITANS.  HeAp.  FaiU.  par.  t.  33.  f.  6.  H.  su  mita* 
oBAiTTB.  Tige  grêle,  élerée  ;,wuiiles  oblongues-lancéolées t 
acuminées  ;  sporange  pendié. 

Habite  FEurope ,  dans  les  eaux  stagnantes. 

DEUXIBMB      SECTION. 

Licopodacées. 

PLANANTHUS.  Beauu.  PLJNANTHE.  ï'ieurs  mâles ,  an- 
thères  à  deux  yalyes  ,  nues  ,  scssiles ,  en  rein ,  placées  dans 
Faisselle  des  feuilles ,  le  long  des  tiges  ou  à  Fextrémité  des  ra- 
meaux, et  contenant  une  poussière  spfaérique.  Fleurs  femelles , 
inconnues.  ^-^  Tige  rafeùient  simple ,  le  plus  sourent  rameuse; 
feuilles  se  recouyrant  les  unes  les  autres. 

P.  INUNDATU8.  Beauté.  Faill,  par.  mS.  t.  r6.  f.  11.  Feuilles 
très-entières ,  éparses;  épis  terminaux,  feuiUés. 
Habite  FEurope. 

LEPIDOTIS.  Beauv,  LEPIDOTE.  Fleurs  mâles ,  anthères  k 
deux  ralves  ,  en  rein,  sessiles  oupedicellées^  simples  on  gémi- 
nées •  courertes  de  bractées  lancéolées ,  aiguës ,  dentées ,  pla- 
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cées  dans  Taissellé  des  feuilles ,  le  long  'des  tiges  «  ou  â  Textré- 
mite  des  rameaux,  et  contenant  une  poussière  sphérique.  Fleurs 
femelles ,  inconnues. 

L.  CLAVATUa.  Beauv.  DiU.  mus.  44 1.  t.  58.  f.  i.  Feuilles 
ëparses ,  filamenteuses  «  épis  cylindriques , pédoncules ,  géminés. 
Habite  les  forêts  de  rEurope. 

STACHYGYNANDRUM.  Beauif.  ANDROGINETTE.  Monoï- 

E;  fleur  mâle,  anthères  comme  dans  le  genre  précédent, 
osées  sur  un  épi  anguleux,  sessiles,  terminales.  Bractées 
ri({uées ,  plus  petites  que  les  feuilles.  Fleur  femelle ,  capsules 
sphériques  à  la  base  des  epis^  anrximpagnées  de  bractées;  trois 
ou  quatre  yalyes.  Trois  ou  quatre  graines  sphériques  chagrinées. 
-—  FeuHIés  distiques. 

^.  HELTKTICUM.  Beaw.  DUl.  musc.  465.  t.  64.  f.  a.  A. 
D'HBLrÉTis.  Feuilles  sur  deux  rangs  écartés  ;  épis  géminés  , 
pédoncules  « 

Habite  la  Suisse  et  la  Camiole. 

DIDICLIS,  Beauv,  DIDICLE,  Monoïque  ;  fleur  mâle  conmie 
dans  le  genre  précédent.  Fleur  femelle  ,  capsules  sphériques 
k  deux  ralves,  situées  dans  TaisseUe  des  rameaux.  Une  graine 
sphérique.  — -  Feuilles  distiques. 

D.  ORNITHOPODIOIDES.  Beauv.  DiU.  musc.  464.  t.  66. 
f.  I .  B.  2>.  ^  pisD  d'oiseau.  Feuilles  sur  deux  rangs ,  écartées  , 
épis  sessiles;  tige  traçante. 

Habite  les  Indes  orientales. 

TRISTECA.  Beauv.  TRISTE  QUE.  Fleurs  mâles ,  anthères  ses- 
siles, sphériques,  à  trois  coques  et  trois  loges.  Fleur  femelle 
inconnue. 

T.   NUDA.  Beauu.  DiU.  musc.  468.  t.  64.    f.  4-  ^«  nue. 
Feuilles  très-petites,  pointues ,  éloignées  les  unes  des  autres. 
Habite  les  Indes. 


PORELLA.  Lirm.  Jms.  Beauif.  PORELLE.  Capsule  axillaire , 
oblongue ,  percée  latéralement  de  plusieurs  pores ,  entourée 
d*écaî&es  à  sa  base,  et  contenant  de  la  poussière.  — -  Tiges 
rameuses;  feuilles  distiques.  Quelques  Botanistes  ont  révoqué 
en  doute  Texistence  de  ce  genre  ;  mais  M.  de  BeauTois,  qui  a 
voyagé  dans  les  États-Unis ,  et  qui  a  trouvé  la  plante  décrite  par 
Dillen,  n'est  pas  éloigné  de  raomettre. 

OëSERYATIONS.  Linnéus  se  trompait,  en  donnant 9  d'après 
DiUen;  le. nom. d'anthères  aux  urnes  des. Mousses}  mais  il  nest 
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pas  dëmontrë  que  les  rosettes,  ^'on  aperçoit  dans  plusieurs 
Mousses  I  renferment  ces  anthères  »  comme  le  pensent  ^elipies 
Botanistes.  Hedwig  a  beaucoup  travaille  pour  faire  prévaloir  cette 
opinion  ;  il  Ta  appu jëe  d'une  foule  d'observations  plus  curieuses 
que  démonstratives.  Son  travail  est  le  plus  complet  sur  cette 
partie  du  régne  végétal ,  et  je  Tai  adopté  dans  cet  ouvrage.  On 
pourrait  néanmoins  réunir  plusieurs  de  ses  genres ,  fondés  sur 
la  séparation  des  sexes ,  dont  l'existence  n'est  pas  même  bien 
constatée.  J'ai  observé  un  g!rand  nombre  de  Mousses  dans  diflES- 
rentes  saisons;  je  n'ai  jamais  i|xruvé  aucune  trace  d'anthères  ou 
de  pollen ,  dans  les  lieux  où  Hedwig  place  me»  ûc%ir»  luâles.  J'ai 
dessiné  au  microscope  la  roisette  du  Pofytnchum  commune flANfi. 
et  j'ai  aperçu  y  comme  Micheli,  des  corps  grêles  et  des  corps 
oblongs  9 ,  presque  transparens,  et  n'offirant  aucune  organisation 
analogue  k  celle  des  anthères  dans  les  autres  plantes.  M.  DeUe* 
bare  a  bien  voulu  me  seconder  dans  la  disposition  de  son  mi- 
croscope. Le  moyen  de  croire  que  les  globules  et  les  rosettes , 
dit  M.  Ventenat,  co9tribuent  à  la  fécondation,  lorsque pliisieurs 
Mousses  en  sont  entièrement  privées  !  M.  Desfontaines ,  qui  pa- 
Tsâi  pencher  pour  l'opinion  d'Hedwig ,  avoue  cependant  qall 
n'a  jamais  pu  voir  les  poussières.  L'urne ,  bien  plus  intéressante 
que  les  rosettes,  puisqu'elle  renferme  les  graines,  a  également 
donné  lieu*à  différentes  opinions  Aiir  les  fonctions  qu'elle  rem* 
plit.  Dillenius  A'ayant  pas  vu  germer  la  poussière  qu'elle  con- 
tient ,  en  conclut  que  c'était  l'organe  mâle.  Celte  opinion  prévalut 
pendant  long-tems,  et  Linnéus  l'adopta.  Hill  crut  voir  les  deux 
sexes  réunis  dans  cet  organe  ;  les  poussières  étaient,  suivant  lui, 
les  parties  femelles ,  et  les  cils  les  parties  mâles  ;  mais  plusieurs 
Mousses  sont  privées  de  cils.  Koelreuter  admit  cette  opinion, 
et  au  lieu  des  cils,  il  attribua  la  vertu  fécondante  à  la  coiflfe. 
Son  opinion  n'est  pas  mieux  fondée  que  celle  de  Hill,  puisque 
plusieurs  Mousses  n'ont  pas  de  coiffe.  M.'  de  Beauvois  enfin  re« 
garde  l'urne  comme  hermaphrodite ,  mais  il  n'est  ni  de  l'opinion 
de  Hill ,  ni  de  celle  de  Koelreuter  sur  les  parties  mâles  ou  fe- 
melles.  Selon  lui ,  la  columelle  '*  est  un  pistil  renfermimt  les 
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OBbiyons ,  et  la  poussière  est  le  pollen  :  il  tend  à  s'ëchapper 
par  Torifice  de  Turne;  mais  les  cils  et  les  dents ,  par  des  mou- 
yemens  d'irritabilité  très-manifestes,  le  refoulent  et  le  forcent  à 
te  mêler  aux  graines  qu'il  féconde. 

Les  Mousses  serrent  à  plusieurs  usages  économiques.  Les 
Suédois  entassent  le  Foniinalis  anti-pyretica  entre  les  cheminées 
et  les  douons ,  pour  arrêter  la  communication  du  feu.  On  rap- 
porte que  le  Pofytricum  commune  servit  à  lier  les  pierres  d'un 
quai  de  1200  toises,  que  fit  conAtm îrp  h  P#?ri»rsbotirg  Timpéra- 
trice  Catherine  II  ;  et  cette  bâtisse  est  si  solide,  qu'à  peine  on 
est  parvenu  k  en  détruire  un  coin  à  grands  coups  de  bélier.  En 
général,  elles  servent  à  entretenir  la  fraîcheur  des  jeunes  plantes 
qne  Ton  veut  transporter  au  loin.  \jeSphagnum  palustre ,  Linn* 
sert  auxhabitans  du  nord  à  faire  des  sommiers*  Les  Lycopodes 
fournissent  une  poussière  jaune  nommée  Soufre  pégétal,  à  cause 
de  sa  couleur  et  de  sa  facilité  à  s'enflammer.  On  s'en  sert  en 
Russie  et  en  Perse  dans  les  feux  d'artifice ,  et  chez  nous  on  en 
fait  usage  dans  les  feux  de  l'opéra.  En  Allemagne ,  elle  est  em- 
ployée dans  le  traitement  de  plusieurs  maladies  ;  mais  son  grand 
nsage,  dit  Haller,  c'est  d'adoucir  les  écorchures  de  la  peau  des 
enfans ,  ec  les  blessures  au  sein  des  nourrices.  Le  JDycopodium 
fhlegmaria  ,  LiNN.  passe  dans  l'Inde  pour  un  aphrodisiaque 
trâs-'puissant.  On  lui  suppose  des  vertus  admirables  et  des  pro- 
priétés merveilleuses.  On  le  célèbre  dans  les  fêtes  consacrées  k 
TÂmour ,  et  on  le  croit  propre  à  combattre  et  détruire  de  fu« 
nestes  enchantemens. 
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HLICES.  tab.  6. 


(  FiHces.  Juss.  ) 


Ubcakes  de  la  fi-uctification  sur  le  dos  des  feuilles  8, 
ou  eu  épis  distincts  7  ,  coutenus  dans  des  sporanges 
oupclitea  capsules  3,  4 ,  crustacées  ou  membraneuses  , 
nues  ^,  ^  ,  ou  renfermées  dans  un  anueau  élastique  6, 
rondes  +  ou  ovales  3  ,  s'ouvrant  en  deux  valves  ou  se 
déchirant  à  leur  sommet  ;  simples  ou  operculées  ,  et 
contenant  une  poussière  3  jaune  ,  blanche  ou  sans 
couleur ,  ronde  ,  renîforme  ou  pyramidale. 

Les  Fougères  ont  des  feuilles  alternes  ;  dans  leur 
jeunesse  ,  elles  sont  roulées  en  crosse  ',  ^.  Leur  tige 
est  ordinairement  herbacée.  On  en  trouve  aux  Indes  , 
qui,  par  leur  port,  ressemblent  aux  palmiers.  Leur 
racine,  en  sortant  de  terre,  forme  lun^  tî^e  droite, 
sans  branches ,  et  garnie  à  son  sommet  de  plusieurs 
feuilles.  Les  Uotaniat,t;a  ne  sont  pas  d'accord  sur  la 
situation  des  organes  sexuels  des  Fougères.  Quelques- 
uns  ont  pensé  que  les  capsules  dont  nous  venons  de 
parler  étaient  de  véritables  anthères  ;  d-'oii  il  résulte 
que  l'organe  femelle  reste  à  découvrir.  D'autres  au 
contraire  ,  et  avec  plus  de  fondement ,  regardent  la 
poussière  contenue  dans  ces  capsules  comme  la  graine 
des  Fougères  ;  le  fait  suivant  est  en  faveur  de  leur 
opinion.  Marchand,  de  l'Académiedes  Sciences  ,  avait 
laissé  sur  une  fenêtre  d'un  appartement,  au  rez-de- 
chaussée  ,  plusieurs  espèces  de  Fougères  ;  l'année 
suivante  ,  il  'vit  lever  au-dessous  ,  dans  son  jardin  ,  un 
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grand  nombre  de  Fougères  ,  et  des  mêmes  espèces 
qu'il  avait  laissé  sur  sa  fenêtre.  Suivant  cette  opinion , 
lorgane  mâle  reste  inconnu.  U  est  enfin  des  Botanistes 
qui  regardent  les  capsules  comme  renfermant  les  or- 
ganes mâles  et  les  organes  femelles. 

Les  figures  3 ,  4 1  ^  ^^  ^  ^^^  ^^  ^^^^  ^  ^^^  ^^^^^ 
loupe. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Organj»ik  tU  la  fru^tijicaiion  ,  poriéi  mr  des  èpU  diêtincts  ^. 

OPHIOGLOSSUM.  Toum.  Zim,  Juss.  OPHIOGLOSSE.  Epi 
oblong ,  en  forme  de  langue  comprimée.  Sporanges  nus ,  presque 
globuleux  ,  trausTersalement  pÎTaWei  «  et  pleins  de  petites 
graines. 

O.  VULGàTUM.  Linn,  BlackfP.  t.  ^i6,  O.  aoMUUK'  Feuille 
radicale  non-roulée  ^  simple  et  orale. 

Habite  lEurope.  Je  V ai  trouvée  à  Tentrëe  de  la  forêt  de 
Senar. 

CTEISIUM.  Mich.  OPHIOGLOSSUM.  Liim.  CTEISIE.  Epillets 
linéaires  à  rebords  ,  formant  à  leur  partie  inférieure  des  lobes 
ou  écailles  imbricpées  sur  deux  rangs.  Sporanges  situés  sou» 
cbaque  lobe  particulier  «  OToides ,  et  s'ouvrant  par  leur  bout 
extérieur  en  deux  yalyes. 

C.  PANICULATUM.  Mich.  fl.  am.  275.    C.  BANtcuLés.  Tige 
flexueuse ,  grimpante  ;  feuilles  composées  ,    folioles  lobées , 
portant  les  épillets  sur  leurs  bords. 
Habite  TAmérique  septentrionale. 

ONOCLEA.  Linn,  Juss.  Mich.  Feuilles  fertiles ,  ayant  leurs  di- 
risions  recourbées ,  et  formant  de  petites  capsules  qui  con- 
tiennent les  sporanges  en  très-grand  nombre.' 

O.  SENSIBILIS.  Linn.  Pluh.  mant.  80.  t.  4o4*  f*  s.   O.  ses^ 
siTirs.  Divisions  des  feuilles  réunies  à  leur  base  et  crénelées. 
Habite  l'Amérique  septentrionale. 

08MUNDA.  Linn.  Juss.  OSMONDE.  Epis  nombreux ,  disposés 
en  grappes.  Sporanges  nus  n  recouvrant  entièrement  e<t comme 
sans  ordre  leur  réceptacle  '. 

O.  AEGALIS.  LUm»  fl.  dan.  t.  317.  O.  aorALB.  Feuilles  deux 
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fois  ailées^  folioles  distinctes  ^  oblongues  ^  légèrement  dentées, 
fleurs  en  grappes  ,  et  situées  à  leur  sommet. 
Habite  l*Ëurope  et  TAmérique  septentrionale. 

O.  LUNÀRIÀ.  Linn.  Blackip,  t.  4^o.  O.  zirinrLÉs.  Fleort 
portées  sur  une  hampe  solitaire,  feuilles  ailées,  solitaires., 
folioles  lunulées. 

Habite  TEurope. 

O.  SPICàPïT.  Linn.  fl.  dan.  t.  99.  O.  spicjnt»  Feuilles  lan« 
eéolées ,  pinnatifides  ;  divisions  très-entières  et  parallèles. 
Habite  rfiiirope. 

DEUXIÈME    SECTION. 

Spurun^wt  auueu  ua^de^êouë  tic^Jéuillei  '• 

ACROSTICUM.  Toum,  Linn.  Jusa.  Sporanges  recouTrant  entiè- 
rement la  partie  inférieure  des  feuilles. 

A.  SEPTENTRIONALE.  Linn.  Oed.  (1.  dan.  t.  60.  A.  du  vord. 
Feuilles  simples ,  linéaires ,  lasciniées. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  fentes  des  rochers. 

A.  AVREUM.  Linn.  Plum.  amer.  5.  t.  7.  A.  doré.  Feuilles 
ailées ,  folioles  très-entières  ,  alternes  et  glabres. 
Habite  la  Jamaïque. 

A.  CRUCIATUM.  Linn.  Plum.  amer.  a5.  t.  ii5.  f.  ^.A.appsjst^ 
Dieu  LÀ.  Feuilles  deux  fois  ailées^  folioles  opposées ,  lancéolées  ; 
les  dernières  appendiculées. 

POLYPODIUM.  Ibam.LinnJtM.  POLVPODF:.  Sporanges 
réunis  en  points  arrondis ,  et  épars  sur  la  surface  inférieure  des 
feuilles. 

P.  YULGARR.  Linn.  BlackiP.  t.  ai 5.  P.  commun.  Feuilles 
pinnatifides  ^  folioles  oblongues ,  légèrement  dentées ,  à  dents 
obtuses ,  racine  écailleuse. 
Habite  TEurope. 

P.  CAMBRICUM.  Linn.  Pluk.  alm.  i53.  t.  3o.  f  1.  P.  lascm* 
jfié.  Feuilles  pinnatifides ,  folioles  lancéolées  et  dentées. 
Habite  la  France  méridionale. 

P.  FILISMAS.    Linn.  Blachtv.  t.  525.  P.  FiZdaMAs.  Feuilles 
deux  fois  ailées,  folioles  obtuses ,  crénelées. 
Habile  l'Europe. 

P.  RRCIUM.  Linn.  P.  royal.  Feuilles  deux  fois  ailées  «  fo- 
lioles presque  opposées;  divisions  des  feuilles  alternes,  lasciniées. 
Habite  la  France. 

CTATI1EA.  Smith.  Sporanges  épars  >  arrondis,  hémisphériques  « 
s*ottTrant  à  leur  sommet  et  sans  opercule. 
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G.  HORKIDÀ.  SnUth.  Ptum.  amer.  3.  t.  4*  C.  Béniasis.  Tise 
•t  pëdoncoles  chargés  de  piquanu'^  feuilles  surcomposées  «  cU* 
▼isions  réunies  k  leur  base  ^  dentées  sur  leurs  bords. 
Habite  l'Amérique  méridionale. 

BLEGHNUM.  Linn*  Juss.  Sporanges  formant  deux  lignes  lonffi* 
tudinales  et  continues  ,  auprès  de  la  nervure  principale  aes 
feuilles. 

B.  OCCIDENTALE.  Linn.  Slocm,  jam.  18.  hist.  .1.  p.  87.  t.  44* 
f.  a.  B,  d'occidskt.  Feuilles  ailées ,  folioles  lancéolées ,  oppo- 
sées «  émarginées  à  leur  base. 

Habite  1* Amérique  méridionale. 

WOOT^WÀBTITA.  .Sfwi/f^.  Spo'rançes  en  pointes,  nlongiÇA ,  dis- 
tÎDCtSn  et  formant  deux  ligues  loiigitùdinales  auprès  de  la  nervure 
principale  des  feuilles. 

W.  RADICANS.  Smith,  tracts,  t.   i.  f.  3.  Feuilles  deux  fois 
ailées ,  divisions  lancéolées ,  crénelues. 
Habite  la  yirginie. 

LO^GHITIS.  Linn,  Juss.  Sporanges  en  lignes  lunulées ,  et  si* 
tuées  deux  hi  deux  dans  les  sinuosités  du  rebord  àes  feuilles. 

L.  HIRSUTA.  Linn.  Pbim*  amer.  t.  20.  L.  rsLus*  Feuilles 
pinnatifides  ^  obtuses ,  très-entières  ^  pétioles  relus. 
Habite  l'Amérique  méridionale. 

DAN^A.  Smith.  Sporanges  à  une  loge ,  et  placés  deux  à  deux  en 
lignes  parallèles ,  le  long  des  nervures  trau^vemales. 

D.  NODOSA.  Smith,  tracts,  t.  1.  f.  11.  i>.  noubusb.  Feuilles 
ailées  ,  folioles  opposées  ^  lancéolées  i,  très-entières. 
Habile  TAmérique  méridionale. 

ASPLENIUM.  Toum.  Linn.  Juss.  CETERA  C.  Sporanges  en 
lignes  droites  ,  presque  parallèles ,  placés  sur  la  surface  infé- 
rieure des  feuilles  ,  le  plus  souvent  avec  obliquité. 

A.  scoLOPKNVRixTM»  Linn.  BlachWi  t.  i38.  Ji.  scolopendre* 
Feuilles  simples  ,  très-entières  ,  ligulées ,  en  cœur  à  leur  base , 
un  peu  oudulées. 

Habite  la  France. 

A.  CETEHACH.  Linn.  Bull.  t.  383.  C.  ojuyiNAtjtE»  Feuilles 
pinnatiGdes  ,  confluentes  à  leur  base  ^  obtuses ,  en  touffe. 
Habite  la  France  méridionale. 

A  TRICHOMANE8.  Linn.  Bull.  t.  i85.  C  pouTRic.  FeuiQes 
ailées  ,  folioles  arrondies  ,  créuelées. 
Habite  TEurope. 
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A.  klUTÀ  MURAKIÀ.  Linn.  BuU.  t.  igS.  C.  nun  ds$  kurs. 
Feuilles  décomposées  altemaltTement ,  folioles  cunéiformes  ^ 
crénelées ,  imitant  celles  de  la  rue  des  jai^dins. 

UEMIONITIS.  Linn»  Juas.  Sporanges  disposés  en  lignes  qui  se 
croisent  en  difiërens  sens  ^  sur  la  surface  mférienre  desieuilles^ 

H.  LÀNCKOtiiàT A.  Zth/».  P&fHK.  amer.  127.  f.  6.  IT,  LAvcào^ 
Lis.  Feuilles  lancéolées  ^  très-entières. 
Habite  TAinérique  méridionale. 

PTERIS.  Linn.  Juss,  Sporanges  formant  une  ligne  marginale  qui 
entoure  la  feuille. 

P.  AQUIl^iNA.  ^  r^rw».  j}^J:  ♦.  «07.   p.  jtquiLiws*  Feuillage 
surcomposé  ^  divisions  ailéé's  ;  folioles  liuii;«hilét^9  \  les  infé- 
rieures pinnatîfides  «  les  supérieures  petites*  '    ' 
Habite  TEurope. 

MTRIOTHECA.  Commen.  Juss.  Sporanges  distincts  ^  solitaires, 
oblongs  s  sessiles ,  situés  transyersalement  Sur  le  rebord  des 
feuilles  «  parallèles  entr'eux. 

%.  FRAXINEA.  M.  A  rmuiisLBs  j>b  frssjtb.  Feuilles  ailées  « 
folioles  orales  -  oblongnes  ,  dentées ,«  à  dents,  petites  et  poin- 
tues. 

Habite  Fisle  de  Bourbon. 

UNDSEA.  Smiih.  Snoranees  formant  une  ligne  continue  à  une 

petite  dÎAtunrp  dn  hord  d#>A  fouilles  ,  «t  a^ourrAnt  à  V  ex  teneur. 

L.  GUIANF.NSE.    Aiibl.   Guy.  t.  .365.    L.  ds  jla  guyans. 
Feuilles  ailées  >  folioles  lunulées. 
Habite  la  Guyane. 

ADIANTUM.  Tourn.  Linn,  Juss.  CAPILLAIRE.  Sporanges 
disposés  en  points  sur  les  bords  repliés  des  feuilles  ,  qui  s*ou- 
yrent  à  rinterieur. 

A.  CAPILLUS  VENERIS.  lÀnn.  Bull.  t.  247.   C.  de  moitt^ 
p£i,zjSR.  Feuilles  décomposées  %  diyisions  alternes  %.  folioles 
cunéiformes  ^  lobées  et  péaicellées. 
Habite  TEurope  méridionale. 

DAREA.  Juss.  Sporanges  en  lignes  courtes  et  solitaires  ,  situés 
sur  un  seul  côte  des  folioles. 

D.    FENICULACEA.  D.  A  FEUILLES  DE  FENOUIL.    FcuiUcS  al- 

temes ,  deux  fois  ailées  ,  folioles  linéaires  ;  la  phmte  ressemble 
aux  jeunes  feuilles  de  fenouil. 
Habite  Tlsle  de  France. 
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DICKSONIA.  LhêrU,  DICK80NE.  Sporanges  en  poinU  arron- 
dis ,  distincts  ^  proéminents  ,  situés  sur  les  bords  des  folioles , 
et  renfermés  dans  an  inrolacre  commun. 

D.  ARBORESCENS.  LkerU.  S.  angl.  p.  3i.  t.  43-  -^^  jêjrborbs' 
CBNTS»   Fèaîllcd  euroomposécd  ,  relues  ,  folioles  -orales  ,  et 
comme  dentées  par  la  proéminence  des  sporanges. 
Habite 

DAYAXiLIA.  Smith.  Sporanges  en  points  arrondis  s  distincts ,  et 
situés  près  du  bord  des  folioles. 

D.  GANARIENSIS.  Smith.  Feuilles  surcomposées  ,  alternes  ; 
folioles  lancéolées. 

Habite  les  isles  Canaries. 

TRICHOMANES.  Linn.  Juas.  TRICHOMANE.  Sporanges  so- 
litaires ,  renfermés  dans  un  calice  «  distincts  ,  situés  sur  le  bord 
des  folioles ,  et  terminés  par  un  filet  ou  style. 

T.  ALATUM.  F ahl.  T.  A  FEUILLES  AILÉES.  Fcuillcs  ailécs , 
folioles  OTales-oblongues ,  lasciniées.  *  *    ' 

Habite  Monserrat. 

HTMENOPHYI.LUM.  Smith.  Sporanges  sur  le  bord  des  feuilles* 
distincts .,  applatis  ,  formés  de  deux  yalves  foliacées  qui  s'ou- 
yrent  à  Texterieur. 

H.  THUNBRIDGENSE.  Smith.  Pluk.  alm.  10.  t.  3.  f.  5  et  6. 
Feuilles  ailées  ,  folioles  oblongues ,  décurrentes  ^  dichotomes 
et.  dentées.  .  •  ^ 

Habite  la  Jamaïque. 

TROISIÈME    SECTION. 

Anthères  situées  sur  un  cône  '®  y  pistils  séparés  des  anthères. 

ZAMIA.  Linn,  Juss.  Dioïque.  CÀnes  sans  spathes.  Fleurs  miles '^^ 
formées  d'écaiUca  presque  pclté^o  >'  ^  couvertes  en  dessous 
d'authères  nombreuses  ,  uniloculaires  et  biralyps.  Fleurs  fe- 
melles "  écailles  peltées  *^  ;  deux  oTairés  ^  attachés  en  dessous 
de  TécaîUe  sur  chacun  de  ses  c6tés  ;  stigmates  en  tète  ;  deux 
baies  monospermes  ;  graines  OTales-globmeuses  ''• 

Z.  PUMILA.  Linn.  Treuf.  Erhet.  5.  t.  26.  Z.  itain.  Tige  simple 
firutescente  ^  feuUles  alternes  ^  engainantes  n  terminales  ^  ailées  ; 
cAne  sortant  du  milieu  des  feuilles  ;  simple  et  grand  dans  les 
individus  femelles  .^  petit  et  multiple  dans  les  individus  màlies. 
—  Les  deux  plantes  de  ce  nom  que  Ton  voit  dans  les  serres  du 
Muséum  d'histoire  naturelle ,  ont  le  port  des  palmiers. 
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CTCAS.  linn,  Juaa,  Dîoiqae.  Fleur  mâle  '^^  en  chaton  strobili- 
forme  ^  imbrique  d^ëcailles  serrées  ,  terminal  ;  écailles  '^  spatu« 
lées  ^  charnues  ^  recoaTertes  en  dessous  d'anthères  arrondies  '^« 
uniloculaireset  bivalves.  Fleurs  femelles '' <,  spadix  ensiforme , 
ovaires  nombreux  ^  distincts  «  situés  dans  les  angles  du  spadix , 
et  enfoncés  dans  sa  substance  ;  styles  courts,  stigmates  simples. 
Drupes  monosperihes  ^  en  nombre  égal  à  celui  des  ovaires.  -^ 
Tige  simple  ,  arborescente  ;  feuilles  alternes ,  engainantes  « 
ailées  ,  terminales. 

C.  CIRCINàLIS.  Linn.  RJieed.  mal.  3.  p.  9.  t.  i3.  ai.  C  ciji- 
c/ir^x.  Feuilles  a^ées  ,  foliqles  linéaires  ,  planes* 
Habite  les  Indes  orientales. 

QUATRIÈME  SECTION. 

jiniMreM  riutnea  aux  pistils  ^  st  renfermées   dans  le   même 

invobscre  **^   *'. 

PILULARIA.  V.  Lînn.Juss:.,PlLULJTRJE.  Involacre sessUe'*, 
sphérique  ,  pisiforme  ,  velu ,  à  quatre  loges  et  à  quatre  valves. 
Fleurs  mâles  .  <ï*"»  l«<»  J^ujl  ii/^c©  onpcrîeures  ;  fleurs  fe- 
mdles  dans  lel  deux  loges  inferieurejS  " ,  **.  Graines  tuniquées. 

P.  GLOBULIFERA.  ^. /»#«.  act.  par.  lySg.  pi.  11.  P.globv 
zjFÀRs*  Tiges  rampantes  ,  feuilles  semblables  à  celles  des  gra« 
minées  ;  involucres  axillaires. 

Habite  TEurope ,  dans  les  terrains  inondés. 

LEMMA.  Juss,  involucre  ovoïde  '' ,  pédicellé  '' ,  transversale- 
ment multîloculaire  ;  organes  sexuels  situés  confusément  sur 
le  même  réceptacle  ,  et  contenus  ensemble  dans  chaque  loge 

L.  QUàDRIFOLIàTà.  Bem.  de  Juss,  act.  par.  1740.  pi.  i5.  X. 
^  QUATRE  rsuii.zjss.  TiG^c  rampante  ;  feuilles  quatemées  « 
portées  sur  de  longs  pétioles  ''  ^  involucres  situés  à  la  base  des 
pétioles. 

Habite  TEuropA  t  àaun  les  fossés  aquatiqnes. 

CINQUIÈME    SECTION. 

Fructification  peu  connue.  Plantes  ayant  de  l'affinité  avec  les 

Fougères  }  feuilles  non^  convohuées, 

SALYINIA.  Mich.  Juss.  SALFINIE.  Monoïque.  Fleurs  mâles  « 
Termes  nombreuses  «  sessiles ,  surmontées  chacune  de  quatre 
filets  roulés  en  spirale^  (anthères  ^  LiNN.  )  situées  sur  les  nervu* 
res  des  feuilles.  Fleurs  femelles^  follicules  presque  solitaires  dans 
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chaqae  faisceau  de  racines  ^  globuleux  ,  monoloculaires  %  po- 
Ijspermes. 

S.  NATANS.  Mich.  gen.  107.  t.  58.  S,  surnagbjntb»  Plante 
herbacée^  flottante  sur  Teau  ;  rameaux  articulés  ,  et  garnis  aux 
articulations  de  deux  feuilles  opposées  simples. 

Habite  PEurope  ^  daus  les  mares  et  les  fossés  aquatiques. 

JLSOETES.  Xmn.  Ju88.  JSOETES,   Monoïorue.    Feuilles  fascî- 
culées  ,  radicales  ,  articulées  ,  portant  les  neurs  à  leur  base  îi^ 
*  térieure.  Celles  qui  sont  situées  intérieurement  courrant  une 
écaille  en  cœur  et  monaudre  ;  celles  qui  sont  placées  extérieu- 
rement ^  une  capsulé  à  deux  toges  poty spermes. 

J.  LACU8TRIS.  Linn,  Dillt  tavLBC.  54 1«  t.  80.  f.   2.  /.  vxs 
àTANGs*  Feuilles  demi*cjlindriques  %  yertes ,  glabres. 
Habite  TKaropts ,  dan«  les  lacs. 

EQUISETUM.  T<mm.  Linn.  Juat.  PRÊLE.  Epi  serré ,  ou  cftoe 
solitaire  ^  terminal  ^  imbriqué  d'écaillés  élargies  et  peltées  au 
•ommet  ^  creusées  sur  leur  surface  intérieure  de  cellules 
pleines  de  petits  globules  ^  munis  chacun  de  deux  à  quatre  ap- 
pendices sétiformes  ^  articulés  et  élastiques.  — -  Plantes  herba- 
cées ;  tige  fistuleuse ,  striée  ^  simple  ou  rameuse ,  feuilles  yer*- 
:tàcimes. 

i  £.  SYLVATTCUM.  Linn.  P>  psa  SOU.  Feuillage  très-rameux  « 
tige  en  épi. 

'  Habité  TEurope. 

.£.  ARVBNSB.  Idnn.  BlackUf.-t.  ÎIÏ7*  f.  3.   P.  Bss  cilAUPS. 
,X|ge  chargée  de  Vépi ,  nue;  tige  rameuse  ,  stérile, 
n^hîte  rKûrope. 
£.    PALXJSTiiE.  JuiHi^.  /^.  jji^a  M  MÊLAIS.  Tige  anguleuse  « 
leuilles  simples. 

Hal)ite  l'Europe  ^  dans  les  lieux^humides. 

E.  FLUVIATILE.  Z*/m.  Slachw,  t.  a77.  f.  a.  P.  des  ruis^ 
sBjiux*  Tige  striée  ,  feuilles  presque  simples. 

'  .Habite  FEurdpe ,  sur  lebord  des  mares  et  des  ruisseaux. 

OBSERTATiori^.  On  se  fonne  aisément  une  idée  distincte  de 
la  famille  des  Fougères ,  comprises  dans  la  première  section; 
sans  avoir  étudié  la  Botanique ,  il  est  impossible  de  ne  pas  re- 
coenaître  les  plantes  qui  la  composent.  Les  deux  autres  Sec- 
tions ,  voisines  des  véritables  Fougères,  par  leur  fructification , 
s'en  éloignent  par  plusieurs  caractères;  et  pourraieni  former 
deux  familles  séparées. 

I.  «7 
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FLUVIALES,  lab.    g.    (  Nayades.   Juss.  ) 

JrLANTss  à  un  seul  cotylëdon  ;  calice  entier  ou 
divisé  2,  libre  ou  adhérent.  Étamines  en  nombre  dé- 
terminé ,  (  périgynes  ?  )  ovaire  libre  ou  adhérent ,  uni- 
que ou  quadruple ,  munis  chacun  d*nn  style  simple , 
rarement  double  ou  nul  ;  un  ou  plusieurs  stigmates. 
Graines  ^ ,  ^ ,  solitaires  4 ,  ou  en  grand  nombre  ^  , 
nues ,  libres  ,  ou  renfermées  dans  un  péricarpe  libre 
ou  adhérent. 

Les  feuilles  des  Fluviales  sont  le  plus  souvent  oppo- 
sées ou  verticillées  '•  Cette  famille  renferme  des 
plantes  hermaphrodites ,  monoïques  ou  diolques .  Elles 
vivent  toutes  dans  les  eaux ,  à  Fexception  du  Saurure. 
Cette  famUle  n'a  de  bien  naturel,  entre  les  plantes 
qui  la  composent,  que  le  port  et  les  habitudes.  Elle 

renfpmnft  dp«  «inTinrnf-ylp#lrk»o  pfr  Joe  cLîootjlédons  ,  et 

nécessite  par  conséquent  une  réforme.  Mais  il  est  plus 
aisé  de  déterminer  les  genres  qui  doivent  en  être  sé- 
parés ,  que  de  désigner  les  familles  auxquelles  il  fau- 
drait les  réunir ,  à  Texception  du  genre  Myriophillum , 
qui ,  suivant  Inobservation  de  MM.  Jussieu ,  Desfon- 
taines et  Richard,  doit  être  réuni  aux  Onograires. 

HIPPURIS.  Linn.  Jusa.  HIPP  URIDE.  Calice  libre  ,  à  peine 
yisible  ]  une  étamine  (  épigyne  ?  )  à  filament  coart ,  anthère 
oblongue ,  sillonnée  d'un  côte.  Ovaire  adhérent  ;  un  style  ,  an 
stigmate ,  une  graine  nue.  — 

H.  VULGARIS.  Linn,  Bull,  t  365.  H.  couMUNx»  Tige  cj^ 
lindrique ,  simple  ;  feuilles  yertici Uëes  :  celles   qui  sont   dans 
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Teaii ,  sont  renrersëes ,  et  celles  hors  de  Veau ,  sont  redressées  « 
linéaires  ,  aigaës  ;  fleurs  axillaires. 

Habite  FEuropei  dans  les  sources  et  les  fontaines. 

CHARA.  F'aUL  Linn.  Jusa.  CHARAGNE.  Monoïque.  Fleur 
femelle ,  calice  à  quatre  ou  cinq  petites  folioles  naissantes  aux 
articulations  des  rameaux ,  et  serrées  en  spirale  autour  de 
,  Foyaire  ;  style  nul ,  stigmate  à  cinq  petites  dents.  Flear  mâle  , 
une  anthère  elobuleuse ,  sessile ,  sitaéc  au-dessous  de  Toyaire , 
on  éloignée  de  lui  et  solitaire.  —- Tige  sans  feuilles  ^  rameuse. 
Rameaux  yerticiUés  ,  articulés  ,  dentcs  dans  leur*  articulations , 
qui  sont  presque  toujours  uuiûores. 

C  YULCAJIIS.  Linn.  FaiU*  actpar.  17 19.  t.  3«f.  i.  C.  cojr- 
MtrsrjB*  Tige  lisse ,  rameaux  dentés  à  l intérieur, 
lïahite  TEurope  ,  dans  les  eauqi  dormantes. 

C.  TOMENTOSA.  Linn.  Moris,  hist.  5.  p.  6a l.  s.   i5.  t.  4*  f<  9' 
C.    coTOssusE.    Plante   recouverte    d'une  croûte  pierreuse , 
comme  la  précédente  ;  tige  munie  de  piquants  oyales* 
HoBUe  1  l^urope  ,  dans  les  lacs. 

CERATOPHYLLUM.  Vaitt.  Linn.  Jusa.  CORNIFLE.  Mo- 
noïque.  Fleur  mâle  ,  caHce  découpé  en  plusietirs  parties  iné- 
gales «  seize  à  yingt  étamines.  Fleur  femeUe.,  oyaire  simple , 
comprimé;  style  nul  ;  un  stigmate.  Une  noix  acuminée,  à  une 
loge  n  à  une  graine.  —  Feuilles  yerticillées ,  dichotomes  ;  fleurs 
axillaires  ,  solitaires. 

C.  DEMERSUM.  Linn.  Faill.  actpar.  1719.  p.  31.  t.  n.  f.  i. 
C.  ABRB.  Feuilles  marquées  de  dents  bien  prononcées  ,  fruits 
armés  de  trois  pointes. 

Habite  TEurope  ,  dan*  les  fosAi&ft  aquatiques  et  profonds. 

C.  SUBMERSUM.  Linn.  F'aiU.  act.  par.  1719.  p.  di.  t.  2  f.  3. 
C.  DOUCE.  Feuilles  trigéminées— dichotomes  ,  menues  ,  fimits 
lisses. 

Habile  l'Europe  «  dans  les  eaux. 

NAIAS.  Linn.  Jusa.  NAIADE.  Monoïque.  Fleur  mâle  ^  calice 
bifide.  Une  étamine  à  long  filament ,  anthère  à  quatre  yalyes  « 
(  corolle  quadrifide.  Lmn.  )  Fleur  femeUe ,  calice  nul  \  un  ovaire, , 
nn  style  ;  deux  stigmates.  Noix  à  une  ou  quatre  graines. -Feuilles 
yerticillées ,  engainantes  ;  fleurs  axillaires  .,  sessîles. 

N«  MARINA.  Linn^    Vaill.  act.  17 19.  p.   17.  t.  i.  JV.  HARi- 
riME.  Feuilles  étroites  ,  luisantes ,  ondulées  «  dentées. 
Habite  FEurope  ,  dans  la  mer. 

SAURURUS.  lànn.  Jusa.  SAtTRÙRE.  Calice  persistant ,  formé 
d'une  écaille  latérale ,  colorée.  Six  ou  sept  étamines  (  hypo- 
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ffftkeê  î  )  quatre  OTairet  ;  style  nul ,  quatre  stigmates  Insërës  à 
1  intëriear  des  oraires.  Quatre  baies  monospermes. 

S.  CKRNUCrs.  Linn.  Pluk.  afan.  343.  t.  117.  f.  4.  S.  penché. 
Tige  droite ,  feuilles  alternes ,  engainantes ,  oyales ,  lancéolées 
et  écbancrées  en  cœur  à  la  base. 
Habite  la  Virginie. 

APONOGETON.  Linn.  Supl.  Juêê.  Calice  formé  d^une  écaiDe^ 
latérale  ,  simple  on  bipartite.  Six  à  douze  étamines  latérales 
ou  extérieures.  Trois  ou  quatre  oyaires  ;  trois  ou  quatre  styles  « 
autant  de  stigmates.  Trois  ou  quatre  capsul^ii  contenant  cha- 
cune trois  graines  fixées  à  leurs  bases.  —  Feuilles  radicales  « 
fleurs  sur  une  hampe  en  épis  serrés  et  terminaux. 

A.  MONOSTACHIOS.  Linn.  Suppl.  ji.  A  uv  àpi*  Epi  simple, 
feuilles  en  coeur  ovale. 
Habite  les  Lides. 

POTAMOGETON.  Toum,  Linn.  Jwm.  tlPÎ  rVTZAU.  Calice 
coloré  ,  à  quatre  folioles  obtuses  ;  quatre  étamines  ;  quatre 
ovaires  ;  style  nul.  Quatre  stigmates.  Quatre  graines  nues. —> 
Feuilles  engainantes  ,  les  caulmaires  souvent  alternes  ,  les  flo* 
raies  souvent  opposées.  Fleurs  en  épb  terminaux  ou  axillaircis. 
Rameaux  et  épis  souvent  munis  à  leur  base  de  deux  spathes. 

P.  NàTAJNS.  Linn.  E.  njobant.  Feuilles  oyales-oblongnea , 
pétiolées ,  nageantes. 

Habite  l'Europe  ,  dans  les  lacs. 

P.  LUCRNS.  Zin/».  i?.  XrC^/^^jTT.  Feuilles  lancéolées  ,  planes 
et  terminées  en  pétioles. 

Habite  TEurope ,  dans  les  étangs. 

P.  CKISPUM.  Linn.  E.  crépu.  Feuilles  lancéolées  «  alternes, 
ondulées  «  dentées. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  ruisseaux. 

P.  GRAMINRUM.  Linn.  E.  a  pbuillbs  livéaikbs.  Feuilles 
linéaires-lancéolées ,  alternes  «  seAsîle.s. 
Habite  l'Europe  ,  dans  les  mares. 

UVIRANDRA.  AM.  Jusa.  mss.  OUriRANDRE.  Calice  co- 
loré ,  &  six  divisions  profondes  ;  six  étamines  à  filets  dilatés  « 
leur  base  ;  trois  ovaires  ;  trois  styles  ;  trois  stigmates  ;  trois 
follicules  chacun  à  une  loge  ,  s'ouvrant  en  dedans  et  contenant 
deux  gaines  fixées  à  la  base  ;  lobe  de  Tembryon  pUssé  ,  point 
do  périspcrme.  -— L'espèce  la  plus  remarquable 

Habite  Tisle  de  Madagascar,  .    . 
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RUPPH-,  Linn.  Juaa.  RUPIJ.  Calice  bivalve  ^  cadwD.  Quatre 
ëtamines  ,  guatre  ovaire»  presque  sessîles  ;  styles  nuls  ;  quatre 
stigmates.  Quatre  ,  noîi^  .ovales  , ,  açunûuées  «  jnonospermes  , 
portées  sur  des  pédoncules  filiformes. 

E., SURIT  1M4.  Lmn^  Mich.^Om,  712.  tf  ^5.  R.  ftjiRiTtwtx. 
Tige  grêle  ,  rameuse  ;  ifeuilles  longues  ,  étroites  ,  aiguës  ,  en- 
traînantes'.,- celles  delà  tiire'  alternes  v  et  les  florales  ,  opposées. 
-'Pleurs  distiques  on  portées  sur  des  spadix  solitaires .,  ordinal- 
.  rement  terminaux,  recourbas  à  leur  sommet  dans  la  maturité 
des  frmts» 


>  I 


*•  .. 


aWiTnCHELÏilA.  Zihn.  Jtisia,  ZANICHÈLLE.  Monoïque.  Ca- 
-ïioQ  btobopbille  ^turbiné.  Quatre  'ovaives^^ivaremènt  deux  à 
six  ;  mitant  de  styles  ^  autant  de  stigma^^es  p^tés  et  plianes  ;  au- 
tant clé  graines  nues  ^  une  étamine  dont  le  filet  est  inséré  exté- 
rieurement à  la  base  du  calice.  — Fleurs  axîllaires ,  solitaire^. 

Z.  PALirSTRIS.  Linn,  Mich,  Gen.  71.  t.  34.  f.  i.  a.  Z.  ms 
^éfjéKwi»  Tige  erêle ,  raniense.  Feuilles  alternes ,  opposées  ^oti 
en  yerticilles  ,  longue^ ,  plates  ,  linéaires  et  p^intiiCes.         .;/ 
.  Habité  TËurope ,  dans  les  fossés  aquatiques.  . 

CALIiï'rRICHE.  Linn.  Jùaa.  CALLITRIC.  Calice  à  deux  par- 

ties.  Une  étamine  à  long  filament.  Un  ovaire  ;  deux  styles  et 

deux  stigmates.  Capsule  à  quatre  angles  ,  à  deux  loges  et  à 

"  c[uatre  graines.  — Feuilles  opposées  ;  fleurs  axillaires.  (Dicoty- 

lédou.  Gœrtn.  ) 

C.  VERN  A.  Z»mn.  C.  pbintanibr.  Feuilles  supérieures  ovales, 
fleurs  androgynes. 

Habite  VËurope .,  dans  les  fossés  aquatiques. 

C.  ATJTUMNALIS.  Linn,   C,  d'automne.  Feuilles  linéaires , 
bifides  à  leur  sommet ,  fleurs  hermaphrodites. 
Habite  TEurope ,  dans  les  fosses  aquatiques. 

LENTICULA.  Tourn.  VaiU.  Juês.  CANILLÉE.  Monoïque.  Ca- 
lice d'une  seule  pièce  ,  s'onvrant  par  le  côté.  Fleur  mâle ,  deux 
étamines  ;  ovaire  avorté.  Fleur  femelle ,  un  ovaire  ;  style  court, 
persistant  ;  un  stigmate.  Capsule  ^cuminée  ,  unilocalaire  ,  et 
remplie  par  quelques  graines  oblongues  ,  striées.  —  Petites 
plantes  ,  surnageantes  dans  les  fontaines  et  les  eaux  dormantes, 
portant  des  fleurs  très-petites  et  situées  à  la  réunion  des  feuilles. 

L.  TRISULCA.  Mich.  gen.  t.  1 1*  f.  5.  C.  TRisuLQUE*  Feuilles 
pétiolées  ,  lancéolées. 

Habite  TEurope ,  sur  les  eaux  dormantes  et  claires. 
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L.  MINOIL  Mick.  gen.  t.  ii.  f.  5.  C  usjxïtsb.  Feuilles  set- 
siles ,  applaties  des  deux  c&tës ,  racines  solitaires.  ' 

Hamte  la  France ,  dans  lés  eAox  tranquilles. 


j  -•■..-»< 


OfiSERTATiONi^;  Les  Fluviales  odrent>  eh  général ,  peu  ^lUi* 
lité  dans  les  usages  économiques*  La  Cbaragné  commune  infecte 
les  mares,  et  les  fosses  «quatiques»  EU»  peut  serrir  à  les-drâ^ 
cher;  ses  tiges  sont  grêles,  et  ordinnrement  couvertes  df^ifiie 

croûte  pierreuse  qui  1«h  rmid  mrlAc  an  tnii/*lior    Kn   Antrîclie, 

suivant  Scopc^i,  «qu  ramasse  la  grande  esp^  d^  Ghffi^[Qe/^ 
tiges  hérissées  pour. en  nourrir  Je  bétail.  L'Uvirandira  de-Madft- 
gascar  oQra  une  ccMifottnallon  31  singulière  dans  ses  feuillbs,'q(|ie 
)e  crois  intéressant  d'en  donner  j^a  description.  Ses;  firmes , 
longues  d*un  à  deux  pieds,  et  elliptiques,  sont  portées  sur  des 
pétioles  naissans  d'Hne  racine  tubéreuse^  JËUes  ont  des  ncrvittes 
elliptiques,  longitudinales,  qui  sont  traversées  par' d'àuti^ 
nervures  transversales,  et  n*ayant  pas  de  parenchyme ,  elles  se 
trouvent  régulièrement  percées  ^  )our  par  des  fentes  parallàle^ 
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LES     AROIDES. 

AR01DE)J£.  tab.  lo.  (Ara.wdf^a/2^«  Aroideae.  Juss.) 

Jr  LAN  TES  à  un  cotylédon,  à  fleurs  apétales.  Fruc- 
tification portée  sur  un  spadix  simple ,  multiilore , 
"  nu  ou  entouré  d'une  spathe  ^.,  Calice  simple* Ou  nul* 
ÉtamineS'' en  nombre  défini  o,^  indétini,  et  inaérées 
sur  lé  spadix  3 .  Ovaires  ^galeiïient  insérés  sur  le  spa- 
dix, nu$<.0|U  entoiu*és  à'vuçi  calice,  tantôt  mêlés  aux 
étamines-,  tantôt  séparés  ;  styles  nuls  ou  en  nombre 
parejit  à  celui  dés  dyàirés ,  autant  de  stigmates  ;  firttit'4 , 
baies  ^  ou  capsulés  ;^K  à  une  7 ,  8  ou  à  plusieurs' loges , 
à  une  ou  à  plusieujrs  \graipes  8.  EnïbrVon  droit  'ï^, 
dai^s  le  centre  d  un  piérisperme  clif(rnii  ou  farineux  ; 
radicule  inférieure. 

Les  Aroïdes  ont  la  tige  bérbaçée  ^  ou  sont  dépour- 
TU^s  de  tig0<  ïiCwci  feviutès  s^p^ 
Tent  toutes  radicales  ;  cLa4uè  côté  de  la  feuille  est 
roulée  sur  la  nervure  moyenne  ï.  Elles  sont  remar- 
quables' pa^ileur  pori,  et  'sur-^tput  par  la  structure 
des  fleurs. 

'  PHÈMlfeKÈ    SECTIOÏî. 

Spadix  entouré  d'un  spathe» 

AMBROSINIA.  Linn,  Jusa»  vSpadix  applati  ^  formant  deux  cloi- 
sons dans  la  cavité  de  la  spathe  contournée  en  cornet  \  loge 

^  postérîeore  du  cornet,  renfermant  des  anthères  en  grand  nom- 
Drè  et  sessiles  ;  au  -  dessous  des  anthères  ,  deux  glandes 
arrondies.  Loge  antérieure  ^  renfermant  !un  ovaire  arrondi  , 
surmonté  d'un  style  simple.  Capsule  à'  plusieurs  graines. 
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A.  NERTOSA.  Lam,  illust.  pi.  737.  A,  sfSRrxuas*  Feuillet 
ovales  arrondies  ^  lisses  ,  un  peu  nenreasea  en  dessous  et  som* 
vent  couchées  sur  la  terre. 

Habite  la  $icile  ^  àu|:  enrirons  de  Palerme. 

ZOSTERA.  Linn.  Juaa.^Lam.  illust.  t.  737.  ZOSTERE.  Feuille 
engainante  tenant  lieu  de  spathe.  .Spadix  linéaire ,  plane  1  d'un 
céte  nu,  de  ranti*e  coÙTèrt  d'un  grand  nombre  d'anthèi^efl^plréi- 
que  sessiles  au-dessus ,  et  de  quelques  ovaires  au-dessous,  otyl^ 

^  nul.  Stigmates  simples.  Capsules  membraneuses  vmonospcjfiçÎMib 

Z.  MARINA.  Linn.  Oed.  dan.  t.  i5.  Z.  dbs  msrs.  Feuillfis 
étroites  ,  linéaires  ,  obtuses.  .«   :       .  :  ulr 

»ite  la.  mer  Baltique  et  rOqéan.  :     .    ■  ■■  .    Iri"  no  is  \  * 


ARtJM.  Linn,  Jusê.  Lam.  ilhièt.  t.  744.  GOUBT.  S^Mie  WmM»; 
convolutée  à  sa  bbse.  Spadix  cj^1ldrtquf ,  nq  au  soiiim^^|,^tafnLff^ 
fère  un  peu  plus  bas  ^  anthères  téti^agones  ^  nombreuses  et  sessifes* 
un  peu  au-dessous  (  quelquefois  au-dessus  )  \  uii'Aoïâile  ou  tbi 
triple  rang  de  glandes  aristées  ;^s^le8.  ovaire^^  |*ec^uvra|it  «qi^ftè* 
r^entsabase.  Styles nfils  ;  stigmates  simples,  l^bus»  Baies 
glôbùléuscâ  n  II  une  loge  ,  lê  ^us  éfeuVent'à*  tiné^  graiiré;''-^' 

.  Feuilles  :  iiagitté^s  dans  Tamrn^T.iMHllifideSf.danftJQ  drmm^ 
culus*  T,  Spathe  «de  ï^rimrumy  T.,  Petite  5  connivente. 

A.  ORACUNCULUS.  Linn.  Bull.  i..!^.  G.  sERPsarTAiRE.  F.euiUef 
pédtiii^s ,  fdGoles  It^cëoléès Vtt^^^  de  là  tengùed^ae 

laspalhe.  t-  ..     .^ii^t 

Habite  TEurope  méridionale.  r 

A.  TRIPHYLLUM.  Zwi/2.  ilfom:  Hîst.  3.  p.  547.  s.  i5.  t.  5. 

Qeujrs  «lonpVquea.    .  '      '  .  =;  :  i         v',       .         /irol   Jnor 
Habite  la  Virginie*       '  r  .  r 

A.  COLOÇASIA.  Linn.  Rumph.  amb.  5.  t.  109.  G.  coLi^cjtaB. 

Plante  acatile/feùilles  piéltées  ,  ovales  V  semi«-bifides<)i  léuhMse. 

Habite  Tîle  de  Crète,  la  Syrie  et  l'Egypte.  ^       .   c  ' 

A.  TRILOBATUM.   Linn.  Rumph.  amb.  t.  iio.  f.  1.  G,  mt" 

LOBÉ.   Plante  acaule  ,  feuilles  en  fer  de  flèche  trilobé  ,   fleur 

sessile. 

Habite  Vile  de  Ceylan. 

A.  MACULATUM.  Linn.  Bull.  t.  .a5.   G.  tachbté»  Plante 
acaule  ,  feuilles  en  fer  de  pique  ,  très-entières. 
Habite  l'Europe  méridionale. 

A.  PROBOSCIDEUM.  Linn.   Barr.  vaf.  18a.  t.  îi5ô.  G.  des 
APENNINS.  Plante  acaule  ,  feuilles  en  fer  de  pique  ,  spathe  dé- 
clinée ,  fîliforrae-subulée. 
'  Habite  les  Apennins. 
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A^  OVATU1I.  Xwm.    Rumph.  amb.  5.  t.  io8.   G.  otale* 
Plante  acaule .,  feuiUes  oyales-oblongucs  ,  spathe  raboteuse. 
Habite  les  Indes. 

A.  ARBORESCENS.  Liim,  Phan,  amer.  44*   ^'  ^i*'  ^*  arbo- 
AMêcsjTT.  Tîee  arborescente ,  droite ,  feuilles  en  fer  de  flècbe. 
Habite  FAmërique  méridionale. 

A.  HEDERACEUM.  Linn,  Jacq,  amer.  5i.  t.  iSsi.  G.  a  tige 
TRAÇANTE,  Tige  traçante  ^  feuilles  en  cteuf  ^  oblongues  ,  acu* 
minées ,  pétioles  cylindHques. 
Habite  TAmérique. 

CALADIUM.  Kent.  Juas.  mss.  Spathe  ventrue ,  roulée  sur  efle- 
méme  ^  «a  base  ;  spadÎY  Antièrpmpnt  coiivoi*t  d'étamines  à  son 
sommet ,  de  glandes  vers  son  milieu  et  d^ovaîres  à  sa  base  ; 
anthères  sessiles  placées  en  spirale  serrée  ;  cinq  à  six  rangées 
de  glandes  inégales  ,  alongées  ;  ovaires  sessiles  ,  arrondis  ; 
•Ugmate  creusé  en  ombilic  et  yeruquenx.  Baie. .  . . 

G.   ESGULENTUM.   Rump.   amb.    5.   p.  3i8.   t.  iio.  f.  i.  C. 
COMESTIBLE.  FeuUles  pcltécs,  ovales  V  très-entières  ,  à  moitié 
fendues  à  leur  base. 
Habite  TAmérique. 

G  àLLA.  Zdnn.  Juss.  Lam,  iUust.  t.  7  Sq.  Spathe  plane  ou  en  capuchon . 
Spadix  cylindrique  ;»  couvert  d'anthères  et  d'ovaires  nus  et  en- 
tremêlés. Styles  très-courts  ,  stigmates  aigus.  Baies  à  plusieurs 
loges  et  à  plusieurs  graines. 

G.  JETHIOPIOA.   Linn,   Comm.  hort.  i.  p.  95.  t.  5o*  C.  jd'jb-' 
TSiopAjs.  FcuîUes  sagittées  en  cœur ,  spathe  roulée  en  cornet  « 
ovaires  placés  ^  la  lioats  du  spadix. 
Habite  f  Ethiopie. 

G.  PALUSTRIS.  Linn.  C,  des  éTATStaa.  Feuilles  en  cœur^ spathe 
plane  ,  fleurs  mâles  et  fleurs  femelles  mêlées  sur  le  spadix. 
Habite  TEurope  boréale. 

DRACOSTIUM.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  738.  DRACONTE. 
Spathe  oymbiformc.  Spadix  cylindrique  ,  court ,  couvert  de 
fleurs.  Galice  coloré ,  à  cinq  divisions.  Six  étamines  à  anth^es 
quadrangolaires.  Un  ovaire ,  un  slyle ,  yn  sUgmate  à  trois  angles. 
Baie  poly  sperme. 

D.  POLYPHYLLUM.  Linn.  Pkih.  aUn.  t.  149.  f-  i.  D,  foly^ 
PBiLLE.  Hampe  très-courte  ^  folioles  à  trois  divisions  pinna- 
tifide». 

Habite  TAmérique  méridionale. 

D.  FOETIDUM.  Linn.  Cateah.  car.  3.  t.  7 1 .  2>.  fétide.  FeuiUes 
arrondies ,   concaves. 

Habite  la  Yirginie  ^  la  Caroline ,  dans  les  eaux. 
I.  8 
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D.  CÀMT^HATCENSE^  Linn.  D»  dit  camcsatka.  Feuilles 
lancéolées. 

Habite  la  Sibérie. 

POTHOS.  Linn,  Jusê,  Lam.  illust.  t.  7^8.  Spatfte  gUAuleuse. 
Spadix  courte  épais ,  couvert  de  fleurs,  chaque  fleur  askunie  d*uii 
calice  à  quatre  divisions.  Quatre  étamines.  Un  ovaire  tronqué  ; 
stjrle  nul  ;  un  sâgmate  ^  baie  monosperme. 

P.  LANCROLATA.  Linn.  Plum.  «mer.  t.  6a.  P.  àt  rnuXuas 
LANcâoLÉss.   Feuilles  lancéolées  ,  très-entières  «  k  trois  ner- 
vures ,  hampe  triquétre  à  son  sonunet. 
Habiter  Amérique. 

P.  CORDAT  A.  Z;m/i.  >'.  4,  rMutZtUat  mw  CftUM»   Feuilles  en 
iîoeur. 

Habite  rAmériqué. 

P.  PINNATA.  JAnn.  Mumph.  amb.  t.  i83.  f.  11.  P.  a  fbuellbs 
ailAss.  FeuQIes  pinnatifides. 
,  Habite  les  Indes. 

P.  PALMATA.  Linn.  Plum.  amer.  t.  64*  65.  P.  a  FBfriLZMs 
PALMÉES.  Feuilles  palmées. 
Habite  F  Amérique. 

LAGCNEA.  Ix>ur,  JUts.  vïss.  Spathe  ,  écailles  k  trois  ou  quatre 
fleurs  ;  calice  en  cloche  ;  tube  court ,  limbe  à  cinq  découpiures  ; 
sept  étamines  ;  filets  glanduleux  à  leur  base  ;  antnères  ovales  , 
penchées  ;  un  ovaire  ;  on  stjle  fourchu  ;  deux  stigmates  \  une 
graine 'sans  péricarpe. 

L.  COCHiNCHiNENSis.  T^ar.  Tige  herbacée  ,  rameaux  ccfii- 
chés  ;  feuîUc»  grandes  ,  en  cœur  ,  très-entières  ,   vehies  des 
deux  c6tés ,  fleur  terminale. 
Habite  la  Cochinchine. 

HOUTTUYNIA.  Thunb.  Juss.  HOTTUINE.  Spathe  en  cœur  ^ 
semblable  à  une  feuille.  Spathe  obloneue ,  pédouculée,  sortant  de 
la  gaine  de  la^spathe ,  entourée  d'un  invotucre  ou  calice  à  quatre 
divisions  ,  entièrement  couvert  par  les  ovaireis  et  les  étamines 
mêlées  ensemble  ;  sept  étamines  environ  recouvrant  chaque 
ovaire ,  capsule  triangulaire. 

H.  CORDATA.   Thunh,  fl.  jap.  p.  a34.  t.  a6.  H.  a  feuilles 
sir  cmuR*  Feuilles  en  cœur  ,   pointues ,  entières  et  d'un  vert 
pâle  en  dessous.  Pétioles  striés  et  plus  courts  que  les  feuilles. 
Habite  le  Japon. 
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DEUXIÈME    SECTION. 

Spadix  dénué  de  apcUhe. 

ORONTIUM.  Linn.  Juss.  Lam.  Ulust.  t.  i5i.  ORONGE.  S})adix 
cylindracé ,  couvert  de  fleurs.  Calice  persistant  à  six  dirisions. 
Six  étamines  alternes  avec  les  divisions  calicinales.  Un  oyaire  * 
style  nul  ;  stigmate  bifide.  Follicule  mince  ,  couverte  par  le 
calice  ^  k  une  graine  «  et  comme  plongée  dans  la  substance 
même  du  spadix. 

O.  AQÙàTICITM.  Linn.  Cateah,  car.  i.  p.  82.  t.  82.  O.  AquA^ 

TIQUE. 

Habite  la  V  irgmie  et  le  Canada  v  dans  les  marais. 

ACORUS.  Toum.  Linn.  Jma,  Lam,  iUnst.  t.  8^.\^C0RjE.  Spadix 
cylindrtTOe  ^  couvert  de  fleurs  sessîles^serrëes  les  unes  contre  les 
autres.  Calice  persistant ,  h  six  divisions.  Six  ëtamines.  Un  ovaire 
oblong  ;  point  de  style  ;  stigmate  peu  saillant.  Capsule  eu  pyra* 
mide  ,  k  trois  angles  el  à  trois  graines  «  -^  Spadix  naissant  vert 
le  milieu  de  la  tige  assez  semblable  aux  feuilles.  B.  de  Jussieu 
avait  placé  ce  genre  parmi  les  joncs  ^  avec  lesquels  11  a  beaucoup 
d'analogie. 

A.  GiXÀMÛ9.  Linn.  Ibanph,  amb.  5.  p.  178.  t.  ja*  L  i.  A, 
.   oj^QMAVT.  Feiulles  droites  ^  longues  ,  étroites  ^  engamantes  par 
le  c6té  comme  dans  les  iris.  On  en  connaît  une  vanété  à  feuilles 
plus  grandes.  ;        •  i 

Habite.  l'Inde)  au  Malabar  et  à.  Amboin^.  La  variété  croit 
dans  les  fossés ,  aux  bords  de»  eaux ,  en  Hollande  et  en'Flaiidre. 

Obsertation.  Lès  caractères  naturels  de  cette  famille  ne 
seront' bien  détermines ,  que  lorsque  la  germination  des  plantes 
qui  la  composent  aura  été  suffisamment  observée.  On  place  les 
Aroides  ptnni  les  Monocotylédons  ;  elles  of&ent  néanmoins 
des  diffi^rences  remarquables  avee  ces  plantes.  La  disposition 
icUi' leurs  Qèurs,  et  la  présence  c(ii  périsperme,  les  ra^prôtfbe 
dés  TyphactfeSi  mais  le  nombre  des  étamines  est  trc's-^i^ér^ni. 
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LES    TYPHÀCÉES. 


TYPHACE^.  tab.  II.  (Ara.  Adans.  typhae.Jusîi..) 

a 

X  LANTES  à  un  seul  cotylédon ,  à  fleurs  apéules  et 
à  êtaniines  hypogyues  ou  situées  au  -  dessous  de 
l'ovaire.  '         .         :  » 

Fleurs  monoïques  ;  fleur  mâle  ^  ,  calice  à  trois  divi- 
sions ;  trois  ëtamines.  Fl.fem.  4.|  calice  à  trois  divi- 
sions. Ovaire  libre ,  simple ,  surmonté  dun  style , 
terminé  par  un  stigmate.  Graines  ^\  ^  solitaires.  Em- 
bryon droit ,  au  milieu  d*un  périsperme  farineuii:  bu 
charnu  ,  radicule  inférieure. 

Les  plantes  de  cette  famille  croissent  dans  le  voi- 
sinage des  eaux.  Elles  ont  des  feuilles  engainantes  ^  ; 
leurs  fleurs  sont  portées  sur  un  spadix  < ,  ou  dispo- 
sées eu  chatons  •♦  axiUaîres  on  ti^rmiiiaux. 

TYIMI\.  tXmrn.  Lmn.  /iww.  MJSSETE.  Soadix  portant  deux 
t'imiottii  niiu^ii  Tun  aii-dt^ssus  de  Paatre ,  cvtindriqnes ,  «essi^a 
rt  In  i*itooiivraiit  eiiti<^r«ment  Chaton  màle^  ordinairement  peu 
%^rrA  %  AÎiui^  au  «oimuot  du  spadix  >  se  flétrissant  et  tombant 
apr^ii  rt^iiimiStm  du  pollen  %  formé  de  calices  à  trois  folioles  ; 
tritts  aitliitVc^ii  otilongues  sitaées  su^  nn  seul  filament.  Ckatok 
foinvillr  «  au-dessous  du  chaton  mile  ^  simple  ,  quelquefois 
doubltt  i  ralico  formé  de  plusieurs  poils  en  aigrette.  OvAin» 
j^lnvit  sur  un  pi^dleule  Sf^tiforme ;  stvle  suhulé  ,  persistant; 
sllMiUNlr  simplt».  Ctraine  orale ,  acuAunée. — Les  lypAoê  crois- 
«iMii  au  uuiit^u  d(»s  eaux  ;  leurs  feuilles  sont  toujours  alternes  et 
iiii|<aliiaulit». 

r.  l.ATiroi.l4,  léinn.  JlfcWs.  hist.  5.  p.  2^6,  s.  8.  t.  i3.  f.  i. 
/II.  #  I  4it«#«^  r«rif.f.rt.  Feuilles  un  peu  ensiformes  ,  chatons 
MiAU*  «M  fouirlle  rapprtu'ht^s 

lliiliiii^  IKuiHipe  M  iUus  les  marais. 
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LES    CYPERACEES. 

CYPERACE^E,  tàb.  i^.  (Cj^èrr.Wrfbns.  Cjperoîdear. 

LATTTss  à  un  cotjlëSaii , ;  à>  fleurs  apétales  ^  et  à 

ëtaminës  hypogynes  ^,».   pu  îûééi'éeà  à  la  hase' de 

1»       •  '  ■'*'**■■•,,' 

;QyairQ.    •  ^.  ■;.  ,   •     .,. .  .    ^^   ■■  ^  -    • .    ■  ■    -  .^ 

Fleurs  hermaphrodites  ou  monoïques  s .  mumies 
d*une  paillette.  ^  ,  ^[ui  fait  les  fonctions  dii  'calice 
souvent  nul.  Étamines  au  nojnbre  de  trois ,  insérées 
sous  le  pista.  OVaire  simple  ; 'libre  ^;  style' wmiple  , 
terminé  par  deux  ou  plus  souvent  par  trois  sti'^màtès. 
Une  faille  nue.^t^  ,ou  ariJlée  4;,  queliquefo^s  ^^^ toisée 
de  aoies  oudè  poils  qui  naissent > dé  saba&e.iËmbiypn 
et  gei^mination  comme  dans  les  Qraminées.  Ji/^^.^  ^ 

Les  Cyperacées' se  ti'OuVeût  ordinairement  di(ns  les 
lieux  humides  et  maréciBi^Uil  Lèt^' lllgéb  îGkmr  «ylibi^ 
driques  ou  à  trois  angles ,  toujours  dépourvues  de 
nœuds  ,  et  rarement  articulées.  Elles  ont  les  feuilles 
flr)rah^s  scssiles  * ,  et  les  feuilles  radicales  ou  cauli- 
naircs  engainantes  ' ,  à  gaine  entière  et  ne  s  ouvrant 
point.   Les  fleurs  sont  ordinairement  disposées   en 

(M)is  A. 

PREMIERE     SECTION. 

Fleura  monoïques    * ,    '. 

r:AT«KX.   fJnn.   Junn.   Lam.  illiisl.  t.  75a.  Z,^/r/ffi.    Paillelles 
ili«ifO«^(^ii  «nrlialon.  Fleurs  mâles  ,  à  trois  (Hamiiies  ,  tantôt  mè- 


OU  pitj»  •oiivcnt  trois.  Graine  tuniciuee  ,  et  dépourvue  de  poils 
ri 
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LES    C  Y  1'  E  K  A  C  K  i;  (*. . 
r/n  seul  épi  simple. 


C.  DIOICA.  Linn.  fl.  dan.  l.  36çi.  L.  moiçcrn.  Un  seul  epï 
.  -  iicMqoe  •  mei^u ,   cylmdriquef   Feuilles  cdtacées ,  anguleuses  , 
droites. 

Habile  l'Europe  ,  dana  Ica  prél  liamîdes  ,  et  dans  les  lieux 
marécageux  des  moniagoes. 

C.  PtiLICARlS  Linn.  Mieh-  gen.  t.  55,  f.  i.  Ij.  pjtLicjirk, 
Epi  simple  ,  androgj-De  ,  niAIe  au  sommet  ,  femelle  !i  la  ba««- 
Capsulas  ouvertes  et  eosuile  peudaules. 

Habite  l'Europe  ,  dans  les  marais.  '  '       ' 

]'  . .    Epi  eompoaé  iTipilUt»  pùrtiouliers. 

C.  ARENARIA.  iwn.  Mich.  gen.  l,  55,.  f.  4-  L-  bbs  sABLea. 
Épi  composé  de  cinq  i  sept  épilleU  assez  gros  ,  sessiles  ,  al- 
ternes ,  les  iiiférieurs  un  peu  écartés  les  nns  des  autres.  Tige 
triangulaire. 

H.-ihîte  l'Europe  ,  dans  les  lieux  arides.  Je  l'ai  trouva  au 
lj  milieu  d  un  chemin  saMonneux  de  la  forêt  de  Seulis. 

C.  LËPORINA.  Linn.  Maris.  Mst.  5.  sect.  8.  I.  \i.  î.  la.  L. 
^■hos.  Tige  triangulaire  ,  épi  composé  de  trois  à  cinq  épillels  , 
iralea ,  fort  rapprochés  les  uas  des  autres  ,  et  sans  bractées  à 
leur  base. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  prés  humides  et  les  lieux  fan- 
gcui. 
■'  '  C.  TULPINA.  Ltnn.  fl.  dan.  t.  5o8.  L.  compacte.  Épi  ler- 
PVtWI.un  peu  interrompu ,  composé  de  cinq  on  sis  épilleta 
L  iessiles ,  peu  ccartea.  Sou»  Icj  épillets  înfl^rieurs ,  une  bractée 
f  «argie  à  sa  ba^e. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  marais  et  les  préa  humides. 
C.  MURICATA.  i-inn.  fl,dan.l.384,  L.  nénissés.  Épi  menu, 
[finie rrom PB ,  composé  dé  cinq  h.  neuf  éptUets  aessiles  ,  alternes  , 
PEcarlés  les  uns  des  autres.  Capsules  ovales  ,  divergentes  ,  acu- 
"ïninées  et  faisant  paraître  les  épillels  hérissés  de  piquants. 
Habite  l'Europe  ,  dans  les  l(ois  et  les  prés  homules. 
C.  REMOTA.  Linn.   tl.  dan.  t.  370.  L.  a  fz.Burs  Écartées. 
Bpi  composé  de  sis  à  sent  épillets  sessiles,  ovales  ,  alternes  , 
Vu  trois  inférieurs  situés  dans  l'aïssélle  d'une  bractée  ou  foliole 
L  droite  et  fort  longue. 

Habite  l'Europe,  dans  les  bois  taillis,  ondans  les  clairières, 
uj,  JBpillcts  uniaexuels ,  femelles  aessiles. 

C.  FLAVA.  Linn.  Moris.  hlsl,  3.  p,  1^5.  b.  8.  l,  la,  f.  fg,  L. 
rit^ttJVTs.  Epittels  milles  terminaux  .  «olitairea  ,  linéaires. 
Epillels  femelles  fort  courts  ,  hérissés  de  pointes  recourbée' 


LES    CTFEmACEES. 


Truct  ^pvlku  am  fonnet  de  b  t^  ,  le 


iUbite  r£«r9pe  «  <!»»  les  pâfsrafec 

rrjîifff  utfiffmtfif  ,  femelles 

C  JfAJfA*  Lam*  /fcieueà^  Graau  4>7    ^  v*^  -^ 
Kf«lk4«  Ml  Mwibre  ée  trou  oa  ^[oatre  .  epiUef  U 
<rr4J«;  k«  aolrvN  finneD«»  obloBgi ,  etiortaaft  Ae 

UMte  utr  le»  «odiagiir*  de  b  Suisse. 

C.  CAf ItLAAIf.   lim.   IL  dan.   L  168.  £. 
Ti^^  ûlUffnn€i$  ^  épi  tormi  de  trois  oa  quatre  é 
0tH  ukiAti^  temiiiiM^droii^les  antres  sont  f 
^tf l^f  0a  peiMliiiits.  Capsales  nue»  «  acnminées. 
Habite  les  monUpte$  de  la  Suisse. 

C  DfiTA^d.  Linn.Man$.  bist*  3.  p.  3^.  sect  8.  t.  i&.l^. 
B.  EêpJcÉM.  Tige  garnie  dans  sa  longueur  d'ëj^Ueu 
distants  les  uns  des  autres,  Epillet  mâle  terminal  i 
glabres  «  yointueê ,  OTales-coni4aes  et  k  trois  angles. 
Habite  TEurope,  dans  les  prëf  mari^cageux. 

C  PAMCEA.  Lim.  Mich.  Gen*  6t,  t  32.  f.  1 1.  JL  j^joamiB. 
Epis  pédoncules  4  droits  «  Jji/itany  ;/épi«  femelles  finëaunn^ 
capsules  orales-arrondies  «  ayi^c  nn^»  ^mn*^: 
Habite  1*  Europe ,  dans  les  prés  bumides. 

Plusieurs  des  épis  enHèrejhênt  mâles. 

C.  RUFA'  Z^o/T».  Jlf/cA.  Gen.  57.  i,  53.  f.  6.  X.  jrcrxn'Kst* 
êteuru  /;piir  miief  ^  épaîi  «  plus  gros  et  plus  K/ngs  que  les  qpit 
fcmellef  qui' sont  au  nombre  de  trois  ou  quatre  ;  écaïUes  OTalet- 

Habite  TÉurope  «  dans  les  lieux  aquatiques. 

C.  VRSÎCAAIA.  Itinn*  flor,  dan.  t.  646.  L.  vEsicAimm-^ 
Plusieurs  épis  n^Ales  s  ^pis  lemelles  pëdonculés  ^  c^psul^  ren* 
flëf*/i  «  comme  T^siculenses  et  acuminëes.  -i 

Habite  T Europe  s  dans  les  fossés  maréodgoux. 

C  lliflTA.  lAnn,  fl.  dan.  t.  379.  L.  fblub.  Plusieurs  épis 
m/ilos  ;  (ipU  femelles  écart4;B  ^  axillaires  ,  presque  sessiles. 
rouiller  ot  uansules  velues.         1 

lloltite  TEur^/pe,  dans  lo*  lieux  humides  e^  sablonneu:^» 


(Î6  LESCYPERACEES. 

PRIMA.  Tige  lëeèrement  triquéUre  %  nue  ;  é^  dktiqoe  «  faiT<H 
luere  raonophylle. 
Habite  la  Suisse* 

S.  ALBU8.  Linn.  Pluh,  alm.  178.1.  54*  f.  ii«  C^x^jrr.Tige 
feuillée  et  légèrement  triquétre  ,  fleurs  fasciculées  v  feuilles 
sétacées. 

Habite  l'Europe  boréale. 

GAHNIA.  Forât,  Juss. Lam.  illuat  t.  263.  Glnme  à  deux  écailles; 
calice  à  deux  écailles  et  plus  court  ;  six  étamines  à  fileu  mrsift- 
tants  ;  un  style  bifide  «  deux  stigmates  également  bifides*  Gjlahië 
triangulaire.  —  Plantes  ayant  le  port  des  Schœnas  et  peut-être 
congénères  ^  en  ol>«erTan%  ^«me  «k*<|«fte  A««ur  peot  ^tre  regardée 
comme  un  épillet  composé  d*écailles  dont  les  inférieures  sont 
stériles  et  les  supérieures  fertiles ,  contenant  obaoune  une  fleur. 

ERIOPHORUM.  Xm».  /im.  Za9i».illust.  t.  ^  LIN  AIGRETTE. 
Paillettes  imbriquées  de  tout  oAtë ,  droites,  formant  un  épi. 
Graine  nue  %  entourée  à  la  base  d'une  nigrette  de  poiU  très-lo^s. 

E,  POtiTSTACHlON.  i/nn,  L.  A  pi^usipuRs  ipis.  Ti|;e  cy- 
lindrique ,  nue  ;  feuiUes  planes,  épis  pédoncules  un  peu  pen- 
dants. 

Habite  TEurope  %  dans  les  endroits  humides. 

E.  YAGINATUM.  Linn,  Scheuch.  gram.  3o2.  t.  7.  f.  1.  L.  ^ 
oAiss*  Tige  cylindrique  ,  munie  d*une  gaine ,  nue  supérieure- 
ment ;  épi  siipple  «  droi( ,  scarieux. 

Habitç  rEÛrope  %  dans  les  endroits  froids  et  stériles. 

£.  ALPINUM.  Lirm.  Qcheuch.  gram,  3o5.  t.  '}.U  k*  L.  4fEs 
ALPES.  Tige  à  trois  angles  ^  épi  à  aigrette  courte. 

Habite  rEufope ,  dans  les  Alpes  et  les  lieux  éleTés. 

SCÏRPUS.  Toiam.  Linn.  Juaa.  SCIRPE.  Lam.  îllust.  t.  38.  Pail- 
lettes  imbriquées  de  tout  côté  «  en  épi ,  connirentes  ;  graine  en- 
tourée de  poils  très-courts. 

S.   ARTrcULATUS.  Linn.  Kheed,  mal.   la.  p.  i55.  t.  71.  S. 
ARTICULÉ.    Tige  cylindrique  «   un  peu  géniculée ,  fleurs  en 
capitule  aggloméré. 
Habite  le  Malabar. 

S.  GENICCJLATUS.  Linn.  Shan.  Jam.  37.  hist.  1.  p.  iia.  t.  75. 
f .  2.  S.  oÉNicirjJ.  Tige  nue,  cylindrique ,  épi  terminal ,  oblong. 
Habite  la  Jamaione. 

S.  COE8PIT08II8.  ïéÙM.  fluh.  pbyt.  4©.  £  6.  S,  jyss  OAZùva. 
Tige  nue ,  striée  ;  épi  biyalye^  terminal  ^  de  la  longueur  du 

calice. 

Habite  les  marais  de  l*Europe. 
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S.  ACICULàKIS.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  287.  S,  Bjf  ipiirazB. 
Tige  nue,  cylindrique,  sétiforme  ;  ëpi  orale,  biyalye ,  graines 
nues. 

Habite  TEurope. 

S.   LACU8TRI8.  Lirm.  S.  vis  MjtRjtia.  Tige  nne  ,  cylin* 
driqae  ,  plnsieurs  épis  orales  ,  pëdoncolës  et  terminaux. 
Habite  rEorope  ,  dans  les  eaux  douces. 

S.  ROMÀNUS.  Lirm.  Barr,  rar.  iîi49-  *•  ^55.  f.  3.  «S>.  gloxb^ 
tiULà.  Tige  nue  ,  cylindrique ,  plusieurs  épis  de  fleurs  en  tête , 
arrondis  ,  munis  d'une  bractée  réfléchie. 
Habite  la  Provence. 

S.  SBTACEUS.  Linn,  Oed.  fl.  dan.  t.  3i  i .  «S.  aÛTAcé,  Tige  nue, 
sétacée  ;  épi  terminai ,  et  sessile. 
Habite  TEurope. 

S.  MARITIMUS.  Linn,  S,  xaritius.  Tige  triquétre ,  fleurs 
en  panicule  conglobée  ,  écailles  des  épis  trifides. 
Habite  les  nvages  de  la  mer  en  Europe. 

S.  STLYATICUS.  Linn,  Oêd,  fl.  dan.  t.  507.  Tige  triquétre, 
fleurs  en  panicule  foliée ,  épis  serrés ,  pédoncules  nus. 
Habite  l'Europe  ,  dans  les  bois  humides. 

CTPËRUS.  Tùam,  Linn.  Juas,  Lam,  illust.  t.  38.  SOVCHET, 
Paillettes  disposées  sur  deux  rangs  opposés,  épillets  comprimés , 
graine  nue ,  et  sans  poils.  —  Paillettes  inférieures  ,  quelques-- 
unes rides  ;  plusieurs  espèces  ont  une  tige  triquétre  ,  des  épil- 
lets rapprocnés,  pédoncules  et  disposés  en  ombelles. 

C.  LONGXTg.  Lùin,  Morts,  his.  3.  p.  ^37.  s.  8.  t.  11.  f.  i3. 
&,  LONo»  Tige  triquétre  ,  foliée ,  fleurs  on  omBcllcs  oomposées 
plus  de  deux  fois ,  pédoncules  nùs,  épis  alternes ,  alonges. 
Habite  Tltalie ,  la  France. 

G.  E8CULENTUS.  Linn.  Morts,  hist.  3.  p.  a36.  s.  8.  t.  11. 
f.  10.  S.  coussTisLB.  Tige  triangulaire ,  feuiUes  étroites  ,  poin* 
tues ,  d'un  yert  glauque.  Epillets  formant  une  ombelle  serrée. 
Habite  la  Provence ,  Tltaliew 

C.  F€8CU8.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  179.  5».  brun,  Tiçe  tri- 

ÏEiâtre ,  nne.  Ombelle  trîfide.  Pédoncides  simples  ,  inégaux. 
piUets  rassemblés ,  linéaires. 
Habite  TEurope. 

C.  PAPYRUS.  Linn.  Mich.  çen.  44*  t.  19.  S,  ji  papier.  Tige 
triquétre^  nue^  fleurs  en  onmelle,  accompagnées  d*un  invo- 
lucre ,  involucelles  à  trois  folioles  sétacées  ,  fort  Icmgues,  épil- 
lets alternes.  Feuilles  engainantes  ,  munies  en  dessous  aun 
angle  saillant. 

Habite  le  Levant. 
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C.  rt'MILL'8.  Linn.  Pluk.  alm.  IJ9.  t.  191.  f.  8.  &  maïïw. 
Tif^e  triquétre  nue  «  ombelle  composée ,  â  denx  difisioiu  ,  ëpil> 
UUft  flllernei  ^  \Mncéo\à%  ;  glumes  mucronës. 
Habite  les  Indes. 


C.  FLAVRSCEfïS.  Zi/m.  Morts,  hiit.  3.  p.  aSg.  U  11.  £  S^. 
A  JAUNATRE»  Tige  trUoculalre  ;  ioTolacre  compose  de  trois 
feuilles  ;  pédoncules  simp&s ,  inégaux  ,  portant  des  ëpillets 
ramasses. 

Habite  l'Europe. 

THRYOCEPHALUM.  /br#/.  Juu.  THRYOCEPHALE. 
lettcs  uniflores.  Trois  ëtamines  ;  deux  stigmates.  Graine 
rondie. 

T.  NKMORALR.  Forêt,  noT.  gen.  t.  65.  T.  dbs  mois.  Tige 
triquétre  s  ëpi  serre  ,  terminal ,  muni  d'un  inrolucre  k  trois 
folioles  ;  une  ou  deux  fleurs  inférieures  ,  femelles. 

KILLINGTA.  RoUb.  Juss.  Lam.  illust.  t.  38.  KILLTNGIE. 
Glume  l>iTalTe  ^  uniflore  1  à  deux  yalyes  inëgales  ;  calice  égale- 
ment h  deux  valves  d*inëgale  grandeur^  et  plus  longues  que  la 
glumc.  Trois  ëtamines.  Un  style;  deux  à  trois  stigmates.  Graine 
oblonguc ,  à  trois  angles  et  glabre. 

K.  MONOCP.PHALA.  Rott.  Rheêd.  mal.  12.  p.  99.  t.  53.  K. 
A  USB  TÊTE.  Tige  triquétre  %  filiforme ,  fleurs  en  tête ,  globu- 
leuse et  sessile ,  inyolucre  très-long  et  à  trois  feuilles. 
Habite  les  Indes  orientales. 

K.  TRICEPHALA.  Rotth.  Rhsêd,  mal.  11.  p.  97.  t,  5a.  K.  a 
TROIS  TÈTES»  Tigos  triangulaSru»  %  presque  filiformes ,  fleurs  en 
tètes  teriuinalpA ,  (^lomérees  ^  presque  trois  à  trois ,  et  sessiles. 
Habite  les  Indes  orientales. 

IIAPANIA.  AuhL  Jiisê,  léam»  illust.  t.  37.  Point  de  glume.  Ca- 
lice à  sixTalves  deniers,  imbriquées.  Trois  ëtamines;  un  style; 
trois  stigmates  ;  une  graine. 

M.  STLVATICA.  jiubL  Guian,  toI.  i.  p.  47-  "vol.  3.  t.  17. 
ilf.  DES  roEÉTs.    Tige   simple  ^   triangulaire  ^  fleurs  en  tête 
sessile  ,  accompagnées  d'un  grand  involucre  à  trois  folioles. 
Habile  le  nord  des  rivières  d*Aroura  ,  dans  la  Guiane. 

CHRYSITRIX.  Linn,  Juss,  Tête  de  fleurs^  comprimée,  imbrN 
quée;  écailles  oblongues  ,  coriaces  ,  formant  un  paquet  serré. 
Paillettes  nombreuses  ,  sétacées ,  contenues  dans  Tenveloppe 
ealvcinale.  Plusieurs  ëtamines  enire  chaque  paillette ,  et  filets 
linéaires.  Ovale  oblong  ,  oblus  ^  ii  stvlc  filiforme  et  à  sligmate 
s".n»ple 
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G.  CÀPSNSIS.  Linn,  C,  du  cjp.  Feuilles  ensiformes^  ëtroitet« 
engainantes.  Hampe  comprimée,  s'ouTrant  près  de  son  som* 
met  pour  laisser  sortir  une  fleur. 

Habite  le  Ciqp  de  Bonne-Espërance. 

ObsertàTIONS.  Cette  famille  difiSre  de  la  prëcëdentOi  par 
sa  germination ,  qui  la  rapproche  des  Graminées.  Elle  est 
placée  après  celle  des  Typhacées,  dont  elle  se  rapproche  par  la 
séparation  des  organes  sexuels  dans  le  Ccarex,  par  le  nombre 
des  famines,  et  par  l'unité  de  la  semence  ^d^efois  aigr«tée. 


•  I 
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LES    GRAMINÉES. 

GRÀMINEj£,  tâb.    i5.   14.    (  Gramina.    Adant. 

Oramineœ.  Juss.  ) 

_  .   ■  > 

Plantes  à  un  seul  cotylédon,  à  fleurs  apétales  4, 
et  à  étamines  hypogines  *5  ,  ou  insérées  sous  le  pistil. 

Glume  uniflore  y  ,  ^^ ,  ou  luuliiflore  i;; ,  à  deux  ou 
à  plusieurs  fleurs  distiques  et  formant  un  épillet  *® , 
ou  un  épi  3  ,  le  plus  souvent  bivalve  '7  ,  rarement  à 
une  ou  à  plus  de  deux  valves.  Chaque  fleur  munie 
d'un  calice  de  même  forme  que  la  glume  ,  souvent  à 
deux  valves  7  ,  rarement  univalves  ,  ou  sans  valves  ; 
l'extérieure  sans  arête  7,  ou  munie  dune  arête  i4. 
Étamines  hjpogynes  ,  en  nombre  défini  ,  souvent 
trois  ï<> ,  i3  ^  rarement  deux  i ,  ou  six  *9 ,  ou  une 
seule ,  ou  enfin  en  grand  nombre  3i  ;  anthères  oblon- 
gues ,  bifurquées  à  leur  bâ5%i^  et  ^  leur  oommet  ^3. 
Ovaire  unique  la,  libre  ,  entouré  à  sa  base  de  deux 
écailles  petites  et  difficiles  à  apercevoir.  Le  plus 
souvent  deux  styles  et  deux  stigmates  plumeux  ", 
quelquefois  style  et  stigmate ,  un  seul  simple  ^5  ^  on 
divisé  *6.  Graine  nue  ^  ,  ^,  solitaire,  souvent  recou- 
verte par  le  calice  inférieur  persistant.  Embryon  5,  6, 
très-petit ,  situé  inférieurement  au  côté  d'un  péris- 
perme  farineux  et  beaucoup  plus  grand.  Lobe  de 
l'embryon  persistant  ^  dans  la  germination ,  attaché  à 
un  des  côtés  de  la  base  de  la  première  gaine  qui  en- 
toure la  plumule. 

Les  Graminées  ont  des  racines  fibreuses ,  capillaires*. 


Aj 
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liîturs  tiges  i  sont  cylindriques ,  tantôt  fistnleoses , 
tantôt  spongieuses  ,  toujouï^s  articulées  ou  garnies  de 
nœuds,  et  on  leur  dotoie  Ib  nom  de  chaume.  Leurs 
feuilles  ^  ,  sont  -totijours  alternes ,  solitaires ,  simples  , 
à  bords  entiers  et  souvent  rudes  au  toucher  ;  on  re- 
marque toujours  à  la  hase  une  gaine  plus  ou  moins 
longue  et  qiii.en^raçse  la  tige.  Les  fleurs  petites  et 
de  couleur  herbacée  sont  disposées  en  têtes  ^  en  épis 
ou  en  panicule  ;  ayant  leur  développement,  on  les 
trduTe  renfermées  dans  la  gaine  de  la  feuille  supé- 
rieure. Quelques  espèces  sont  luuuolc^ues,  par  Tavoiv 
tement  d*un  des  organes  sexuels. 

PREMIÈRE    SEC  TlOiPf. 
Deux  styles  'y  une  ou  deux  4kirtUm09  ^. 

JARAYA.  IL  P.  Juss,  mss.  Glume'k  nne  fleur  à  deux  yalred; 
calice  à  une  seule  yatve  plus  petite  que  la  glume,  terminée 
par  une  arête  torse ,  dont  la  base  est  entourée  de  poils  nom- 

•  oreuT  ressemblant  •  à  une  aigrette.  Une  ëtamine  ^  anthère 
oblongue  ^  Iburchue  aux  ^«itx  Jioula. 

CINWA.  Linn»  Juss,  Glnme  k  une  fleur  ctl^Walye.  Calice  bîralre. 
'  Vue  étamine.  —  Fleurs  en  panicule ,  quelquefoio  &  cîn^  éta* 
mines-;  ce  qui  déterminera  pettt<4tre  sa  réunion  aux  AgrosHs* 

C.  ARUNDINACEA.  Linn,  C.  ARUvniSAci,  Tige  glabre. 
Feuilles  comme  dans  les  roseaux  ^  glabres  et  rudes  sur  leurs 
bords. 

Habite  le  Canada. 

MUHI^NBERGIA.  ikkreh.  Jmus.  mss.  Glume  à  une  Take 
(  uniflore  ?  )  Calice  à  deux  yalyes,  Textéri^ure  munie  à  $a  base 
d*une  arête  relue  ;  rintérieure  terminée  en  pointe  et  plus  courte  ; 
deux  petites  écailles  intérieures  ;  deux  styles ,  grames  renfer- 
mées aans  le  calice. 

ANTHOXANTHUM.  Linn.  Juss,  FLOUFE.  Glume  uniflore, 
biràWe.  Calice  bivalye  ,  oMong ,  acuminé  ;  deux  écailles  à 
rintérieur.  Deux  étamines.  -^  Fleurs  en  épi  panicule. 
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PHIjEUM.  Linn.  Ju*s.  Glume bivalve ,  iroDtjiice  au  sommet,  et 
scumince.  Calice  plus  court ,  deux  bàles  sans  arêtes.  —  Fleurs 
gessiles  ,  serrées  ,  en  épi  iton  rameus. 

P.  PBATENSE.  Zinn.  Lam.  ilUist.  l.  4a.  F.  i>aa  prés.  Tige 
droite ,  épi  très-long  et  cylindrique. 
HaLite  l'Europe  ,  dans  les  près. 
P.  NODOSCM.  Linn.  Barr.  ic.  53.  F.  souBex.  Tige  coudée 
aax  nœuds,  couchée  inférieurement.  BÂles  ciliées. 
Habite  lEurope,  dans  les  champs. 

PHALARIS.  Linn.  Juss.  Glume  à  dem 
et  en   carène  ;    calice    LivalTe    et    pHi 
—  Fleurs  eu  épis  ,  ou  en  épis  panicidés 

,  P.  CANàRIENSIS.  Linn.  Lam.  illust.  t.  ^1-  P.  des  CAUJRiEi. 
Epi  lerminal ,  ovale,  cylindrique,  nu,  panaché  de  vert  et  de 
blanc ,  bàles  carinécs. 

Habite  les  tsles  Canaries. 
P.  AQIJATICA.  Linn.  Barr.  ic.  rioo.  t.  700.   f.  i.  P.  a^va- 
Tiçvs.  Épi  cylindrique,  glumes  en  carène  et  lancéolées. 
Habite  l'Egvple. 
P.  ARCNDINACEA.  Linn.  Moris.  hîsl.  5.  p.  ao3.  f.  8.  t.  S. 
f.  4'-  P-  ARL'^DtN^cé.  Panicuie  de  fleurs  oblongues,  ventrues. 

Habite  l'Europe. 
,  P.  PARADOXA.  Linn.  Plut.  alm.  177.   t.  56.   f.  5,  P.  rouce- 
Epi  naissant  d'une  gaine  ,  rétréci  infcrieurement  ;  panaché  de 
vert  et  de  blanc  an  sommet. 

Habite  la  France  méridionale. 

LEERSIA.  Sifart.  Glume  mdle.  Calice  à  deux  valves  ,  dont  l'ex- 
lérieure  plus  grande. 

L.  VIRCINICA.   IVild.  Panicuie  élalée  ,  épIUeU  rapprochés , 
valves  ciliées. 

Habile  lAmérique  septentrionale. 

PASPALUM.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  45.  PASPAL.  Glume 
bivalve,  valves  égales,  concaves,  arrondies  1  calice  bivalve, 
à-peu-près  égal  à  la  glume.  —  Fleurs  unilatérales. 

P.  TIRCATUM.  Linn.  Sloan.  Jani.  34-  hïst.  1.  p.  1  la.  t.69.  f.a. 
Epïllets  en  panicuie,  alternes  et  velus  à  leur  base. 
Habite  la  Jamaïque. 
P.PANICnLATUM.  Linn.  5foan.  Jam.  54- 1»'**-  'P'  "5-  X-l'i.- 
t  a.  P.  PJH3CULS.  Epi  panicuie  ,  éplitels  notobreui ,  linéaires. 
Habite  la  Jamaïque. 

■  DIGITAAIA.  Hall.  Jms.  Glume  à  deux  valves  inégales ,  mucro- 
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nëes.  Calice  nniyalve.  —  Fleurs  unilatérales ,  disposées  en  épis 
digiti^. 

D.  DàCTYLON.  3forls.  hîst.  3.  S.  8.  t.  5.  f.  4v  ■^»  dâctiui. 
Epis  digités ,  ouverts ,  yelus  à  leur  base  int^eûre  \  fleurs 
solitaires.  ^  ^V       !     V'''*' 

Habite  l'Europe  méridionale.  '  '  '    . 

;;    •    . 
PANICUM.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  ittust.  t.  45.  PANI8,  Glnme 
à  trois  yalycs^  dont  une  extérieure,  dorsale,  très-petite.  Ca- 
lice bivalve ,  cartilagineux  ,  persistant.  —  Fleurs  €^egp,oséeA  en 
panicide  <lâche  ou  serrée ,  souvent  garnies  de  soies; 

P.  VEETJCIUATUM.  Linn.  P.  riPAT/cUjDi.  £pi  vaiticillé , 
involucelles  uniflores  ,  tige  étalée.        ,  -  ;  »    i 

Habite  lEurope  méridionale. 

P.  MiLiACÈUM.  Linn.  P.  ir/££jff7.  Panicule  lâche .,  gaîne.des 
feuilles  yelues ,  glumes  mucronées. 
Habite  les  Indes. 

b  .  ■  '  •    ■ 

V.  l^ÉLTK^B^Linn.  Rbêed..maL  la.p.  7.5.. t.  4<*-'^-.  ovvmrt. 
Panicule  oblongue^  flexucuse,  ouverte;  caliceft  à  deqx  fleurs. 
Feuilles  linéaires-lancéolées. .  .  .     ^ 

Habite  les  Indes.    '        1    '  , 

MILIUM.  Linn.  Juss.  MILLET.  Glume  à  deux  Valves  yentrues , 
presque  égales.  Calice  à  deux  valves  inégales ,  plus  courtes  que 
celles  de  la  gltime.  — -  Fleurs  en  panicule ,  bfu*bues  ou  sans 
barbe. 

M.  EFFUSUM.  Linn.  Môris.  bîst.  3.  s.  8.  t.  5.  f.  10.  M.  ûba^s. 
Fleurs  en  panicule  lâche  et  peu  garnie ,  petites  et  d'uae  edeor 
agréable. 

Habite  TEurope ,  dans  les  lieux  ombragés. 

M.  PARADOXUM.  Linn.  Pluh.  alm.  174.  t.  33.  f.  2,  M,  a 
FRUITS  NOiRs^  Fleurs  en  panicules  très-lâches.  Graines  noires^ 
luisantes. 

Habite  la  France  méridionale. 

•       ■  i.  '   . 

AGROSTIS.  Linn.  Juss*  Glume  a  deux  valyçs  aiguës..  Calice  à 

deux  valves ,  plus^rand  que  la  glume.  —  Fh^urs  ;en,j|ia^icûle. 

A.   SPICA  YENTi:  Linn.  Lam.  illust.  t.  4^*    i^\.  A.  pxs 
CHAMPS.   Fleurs  en  panicule  ample ,  alongée ,  penchée  d'un 
côté  ,  une  division  de  la  glume  chargée  d'une  longue , arête > 
Habite  TËurope  «  dans  les  champs. 

A.  MiLiACEA.  Linn.  A.  MiLiAcé*  Fleurs en  pianicule' serrée ^ 
glume  chargée  d'une  petite  arête. 


Habite  l'Europe. 
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A.  CALAMAGROSTIS.  Linn.  A.  ARGSNTà.  Panicule  épaisse  1 
d*an  brillant  argenté  ,  glume  yçlae  ^  tige  rameuse. 
Habite  la  Suisse.  ^ 

A.^  RUBRA.  Linn,  Pb^h.  Jim.  277.  t.  36.  f.  6.  A.  rouge* 
Fleurs  en  panicule  s  glume  glabre ,  tenninée  par  une  arête 
recourbée. 

Habite  la  Suède. 

A.  STOLONIFERA.  Linn*  A*  TRAÇANT*  Tîges  raippante»  et 
coudées  ^  fleurs  petites  .,  pointues  <,  en  panicule  resserrée. 

Habite  l'Europe  1,  dans  les  endroits  humides  et  sablonneux. 

A.  CAPIJULARIS.  Linn.  A.  capilx^airs.  Tiges  droites ,  fleurs 
en  panicule  étalée  et  capillaire.  < 

Habite  l'Europe . 

A.  MINIMA.  Linn.  Moris.  hist.  3.  p.  aoo.  s.  8.  t.  2.  f.  10. 
A.  TRÈs^psTiT.  Tige  peu  élcTée  ,  capillaire  y  terminée  par  un 
épi  linéaire. 

Habite  la  France  ^  T Allemagne. 

A.  INDICA.  Linn.  Sloan.  Jam.  55.  hist.  i .  p.  1 15.  t.  73.  f.  i.  A. 
t>x  i!isj>E,  Panicule  alterne  5  alongée  ^  resserrée  contre  la  tige. 
Habiie  les  Indes. 

STIPA.  Linnljuss.  STIPE.  Glumç  i  deux  valves.  Calice  à  deux 
valves ,  doni  lextérieure  se. termine  ,en  une  barbe  articulée , à  sa 
iasc  n  extréiâement  longue. 

S.  PENKATA.  Linn.  Lam.  illust.  t.. 4i-  ^-  i*  S.  sj^PSifKés* 
Tige  droite  y  grêle  ;  feuilles  très-menues  «  |[>arbe  très4oiigue  et 
plumeuse. 

Habite  la  France  ,  FAngleterre ,  dans  les  lieux  sec^. 

S.  JUNCEA.  Linn,  S,  joNcjjrés,  Feuilles  étroites  ^  velueç  in- 
térieurement I,  barbe  longue  et  nue.  ^ 
Habite  la  France  méridionale. 

S.  T£NACISS|9Li.  Linn.  Lam,  iHust.  Hi.  f.  1.  $., sparts. 
I^euilles  filiformes^  sortant  par  touffes  do  gaines  radicales. 
Fleurs  en  panicule. 

Habite  lEspagne  méridionale. 

LAGURUS.  Linn:  Juss.  LAGURE^ OhOïie  à  deux  valves,  aris- 
técs  et  velues  à  leur  sbmhiét.'  Calice  à  deux  valves  ,  dont 
rex.t^eiire  est  munie  de  deux  arêtes  à  son  §o]pme^<)  etidfoxiB 
autre,  arrête  dorsale..—  iFleu^s  en.  épis.  •!  >      !  i 

L.  ÔYATUS.  Linn,  I^im.  illust.  t.  i^i.  L.  ùrAf^ip*  Epi-d^^aJ^  et 
muni  de  barbes  saillantes. 

Habite  la  France  méridionale. 

STEGOSIA.  j&otfjr.  Juan^ms^,  Glume  vniflore ,  à' deux  valves  ; 
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calice  pluâ  court  à  trois  Talres  ^  rintërieure  plus  large  et  ploa 
courte  cpe  les  deux  autres  ;  graine  arrondie  et  couyerte  par  le 
calice. 

S.  COCHINENSIS.  l^oiir.  Epis  simples  ^  latéraux  ;  feuillet  lan*, 
cëolëes  5  subulëes  ^  rudes. 
Habite  la  Cochinchine. 

SACCARUM.  Linn.  Juss.  ST/CRE,  Glume  k  deux  ralres  « 
laineuses  à  leur  base  extérieure.  Calice  biyalTe.  — -  Fleurs  en 
panicule. 

S.  OFFICINÀRUH.  Linn.  Lam,  illust.  t.  4o«  t  i-  S.  ottni-' 
HAiRs.  Fleurs  en  panicule, et  garnie  d^une  laine  qui  tes  cache  à 
la  Tue. 

Habite  les  deux  Indes. 

TROISIEME    SECTION. 

Jiêux  styles  '*^  trois éiamines ,  glume  uniflore  "• 

HOLCUS.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  858.  HOUQUE.  Glume  à 
deux  yalycs  (  quelquefois  à  deux  fleurs  )  calice  à  deux  yalyes , 
dont  rextérieure  est  munie  d*une  arête  à  son  sommet.  Flenri 
mâles  n  dépouryues  de  calice  et  de  pistil  ^  mêlées  parmi  lés 
fleurs  hermaphrodites  et  plus  petites.  —  Fleurs  en  épis  panicnlés. 

H.  8PICATU8.  Linn.  Pluk.  alm.  164.  t.  32.  f.  4.  H.  a  ipt. 
Fleurs  fasciculées  ^  enyironnées  d'une  collerette  de  paillettes 
sétacées,  épi  oyale-oblong. 

Habite  les  Indes  orientales. 

H.  60RGHUM.  Linn.  Moris.  hist.  3.  p.  196.  s.  8.  t.  5.  f.  7. 
H,  soROMO.  Panicule  droite,  terminale;  glumes  yelues;  graines 
rondes  et  un  peu  pointues. 
Habite  les  Inaes. 

H.  LANATU8.  Linn.  H.  laïtkbusb.  Tige  droite;  glume  lai- 
neuse ;  fleurs  d*abord  en  épis,  ensuite  en  panicule  ouyerte. 
Habite  TKuropei  dans  les  prés. 

11.  MOLLIS.  Linn.  II.  mollb.  Tige  un  peu  coudée  «  fleur 
mâle  sans  arête  1  fleur  hermaphrodite  aristée. 
Habite  TEurope,  dans  les  prés. 

ANDROPOGON.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  840.  BARBON. 
Ghime  bivalve.  Calice  à  deux  valves  plus  petites  que  ceUes  de 
la  glume  ;  lextérieure  munie  à  sa  base  d une  longue  arête  ^ 
prunqiir  en  spirale  dans  les  fleurs  hermaphrodites  et  sessiles , 
nues  (Uns  lus  fleurs  mules  pédonculëes. 

A.   COiNTOnTUM.  Linn,  Moris.  hist.  3.   p.  180.   f.  8.  t.  4. 


LES    GRAMINÉES.  77 

■ 

S.  oùiTTOtTRiré.  Épi  solitaire  ;  fleur  mâle  nue  ;  fleur  femelle  gar- 
nie de  barbes  longues  et  contournées. 
Habite  les  Indes. 

A.  BAUBATUM.  B,  js^tiuia.  Epis  digitës.  Calice  cilië. 
^  Hs&ité  les  Indes  oi^entales. 

A.  ISCHOÉMUM.  Linn.'  S.  rs^OBiEpis  digitës ,  et  nombreux  ; 
ëpiDets  se^siles.  Pëdicelles  laineux. 
Habite  la  France  mëridionale.'" 

A.  FASCICULATUM.  Lirm,  Sloan.  jam.  34*  bist..  i.  p.  iisi. 
t.  69.  f.  a.  B.  FASCICULE.  Epis  glabres  ^  fascicules.  Yalres 
pointues  et  barbues. 

Habite  les  Indes  occidentales. 

A.   SCHOENANTHUS.   Linn.   Pluh.    alm.    175.  t.   190.   f.   i. 
B.  D^jiRABis»  Ep^  paniculë  vCt  diyisë  en  de^x  ou  trois  rameaux 
garnis  de  petits  e^ds  ]âremînëi  et  teliisV 
Habité  rindo  et  rArd>ie. 

« 

___      '  _  *  _  ^^  I 

CTMBACHNE.  Retz.  Jusb,  mss.  Epis' deux  \  deux  au  sommet  de 
la  tige  ;  lun  bermapbrodite  ,  l'autre  femelle.  Fl.  berm.  glume 
à  deux  yalyes  et  à  une  fleur  ;  yalyes  parallèles  à  Taxe  de  Tëpi , 
et  ciliées  sur  leur  dos  ;  Tintërieure  en  nacelle  ^  colorée ,  renfer-» 
mant  le  oaËce  à  deux  ralyes  plus  petites  que  la  gluône.  Fl.  fem. 
calice  dépourru  de  glume  y.  d  une  seule Valye  fendue  au  sommet. 

RAPHIS.  Lour.  Juss.  mss.  Inyolucre  monophylle  ,  yelu ,  court  « 
et  à  trois  fleurs  ;  deux  fleurs  mâles  pédoncmëes  ;  une  femelle 
sessile  ;  glume  uniflore  à  deux  yalyes  «  sans  arête  ;  calice  à 
deux  yalyes  sans  arête  dans  la  fleur  mâle  ,  munie  d*une  arête 
aiguë  et  assez  longue  dans  la  fleur  femelle  ;  graine  recouyerte 
par  le  calice  et  la  glume. 

R.'TRIYIALIS.  Lour.  Tige  presque  nue ,  cylindrique;  épi 
lâcbe ,  terminal.     •. 
I     Habite  la  Cocbincbine. 

QUATRIÈME   SECTION. 

•  j         •         ■ .  ■ 

Deux  êiyleB  ;  trois  étaminee.   Glume  à  deux  ou  à  trois  fleurs 

"polygames  **. 
•   .  •         '     ■ 

MAKIS1JRtS.,£m7».  Juss,  Lqm.  iUust.  t.  SSg*  Monoïque;  fleur 
mâle  n  glume  à  deux  yalyes  ^  à  une  fleur  ;  calice  à  deux  diyi- 
sions.  Fl.  fèm.  Il  glume  uniflore  ^  à 'une  seule  y alye  coriace ,  ^ 

oartikgineiise  ^  et  fendue  à  la  partie  antérieure  ;  calice  à  deux 
yalyes  plus  petites  que  la  glume  ;  deux  styles ,  deux  stigmates 
plumeux  j  graine  lisse  enyeloppëe  par  la  glume. 
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M.  MTURU8.  Lirm.  Tige  grêle ,  feuilles  étroites  «  épis  so« 
lltaires. 

Habite  les  Indes. 

ANTHiSTmiÂ.  Linn.  suppl.  'j^.'.  Z^m»' ittust:  t  if<ei  %i. 
Glume  k  quatre  valves,  renfermant^, deux,  ou  quatre  ,^iirs« 
valirels  ëgales*ët  barbaes  ^rs.  leur  sommet.  Fleur  hermsj^iro- 
dite,  unique,  sessile  et  arist^eAVl)^^^  ^^M^ mâles pédoncu- 
lées.  Chaque  fleur  est  munie  d*un  caÊcé  blyàlve.  -^  Fleurs  en 
panicule.  '  .  ■]    ^ 

Â.  CILIATA.  Linn.  suppl.  u4.  ciliés.  Panicule  rameûsqet 
vacillante.  Une  longue  arête  kiaissi|)H  de  Ul  basedb  Vb:4àire. 

Habite  les  Indes. 

.1  .1  .  ... 

SPINIFÈX.' Link:  Juifsftar^.  lÙust^  t.; 8^0.  GlAmç.à! deux yidjfs^ 
à  deux  fleurs;  valves  si  tuées' paralfèleiaratsi^r Je  raçlu^:(ff0cAM)« 
une  fleur  étant  hermaphrodite  et  Fâutre  mâle.  Calice  bivalve , 
deux  écailles  intérieures  dans  la  fleur  hermapbrodilf  «  •'t-  FlettTt 
disposées  deux  par  deux  sur  ime  rache  Isermmée  ^n  pointe. 

<  S.  sqUÀKKOStJS;.  Iéinn.Mons.  hist.  5.  p.  ^ig.\  %^ j8vl»  A-  Uj  i  • 
S,  sQcrJ/uisirx-\Tige  conace  «raches  réunies  en  tdte  al  poiiléee 
sur  un'p^olè  commuQ.^         .  .;,        .     :    ;  .  ..     .  .  '» .    •  ■-  .r 
Hâibitie  les  Indes  orientales. 


CHLORIS.  Suf.  Jiiaa.  mss.  Glume  biflore ,  k  deux  yidves  iné- 
gales ;  une  fleur  sessflc ,  hermapbrodite  ;  calice  à  deux  valves , 
rextérièure  grande  et  munie  d'une  arête,  Tintérieurq  plus  petite 
et  sans  alrête.  Une  autrf)  fleur  pedicellée  «  mâle  et  puis  petite  « 
ayant  un  calice  à  une  ou  deux  valves  ,  l'extérieure  miuûe  $^Mke 
arête.  Deux  écailles  à  Tintérieur  de  la  fleur  hermaphrodite. 

PAPPOPHORIÎM.  Schreb.  Juss.  mss.  Glume  à  deux  bâtes:  à  deux 
ou  quatre  fleurs  ^  une  inférieure ,  sessile ,  hermaphrodub ,  bar- 
bue en-dessous.  Une  à  trois  bâles ,  pédicellées  et  sans  barbes. 
Calice  à  deux  valves  plus  courtes .  cpie  la  glume^  Valve  exté- 
rieure renflée  ,  munie  de  beaucoup  d'arêtes  (  i5-i4  )  très-lon- 
cues,  inégales,  écartées  ;.. valve  mtérieore /lancéolée  et- pins 
longue.  Deux  petites  cqaiUes  à  Tintérienr. 


S.  MÛTICUM.  Linn.  Lam.  illust.  t.  839.  Graines  sans  arête. 
Habjte>les  Ind^s. 


.r 
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SfiHIMA)  Forsh»  Ji^sv^  mss.  Gluxtieé  an  nombre  de  anatre,  rap- 
jj^bch^ésVi'^ahfei^  dent  à  iènkl  Glraciine  d'elles  à  oeux  Tahres, 
w  biflbre.  Bés'detix  glnmés' V  Tune  pédrdellée  'i  portant 
des  fleurs  mâles  ;  l'autre  sessile  ^  portant  une  fleur  hérmaphro« 

.  \  fUfe^  et,  unc)  âet|r  in^e^.  ^CaJiiç|^à^eipt  v^^  "pcfor  ^V^que  fleur. 

. .   \it$,  ISGHQEMQII^.  i^a;f«^.,j«Sf..  i>^^  épîHeU 

lôopJMgti^  %  biSortsiS  fleur  màfe  sans  ^i^^te^  fleu^  ncrmaphro- 

dite  munie  d'uneAi;éte.      .    , ,, ; ,,;..  _  ' 

Habite  TÂrabie  heureuse. 


-  .  4 


TRIPSACUM.  Uf^.   Juss/lilfP'sJQtm^  Monoï^^^ 

mâle  ^  glume  biralyc  ,  à  quatre  fleurs.  Calice  biyalVé  ^  mcm- 
-.   braneoié  FleorfevudUe;  .smoLÛ  à  de«èC)ou  àqafttrie:divîsi6ài^  à 

<inafem*ttpte!*ft>]>ée  à  ^.baac^  <iidiceQPmta&danah  fleur  mâle. 

—  Fleurs  en  épis  digités  ,  fleur  femelle  ^tsituée  à,  la  Jbaaq  de 

rép^mâlc,,  .         .1     ;  . 

T.' DACTliiOIDES.  Zéinn.  Xovi.'illust.  t.^75o.  21  dactizàAvb. 
Epis  androffvnes.  .,.  .  ;.   il;  •        .  '       ..,    ; 

Habite!  Amérique. 

V  D  I     '       '  "i  '     '   '     J     '  y"    • 

CENCHRUS*.  liinn,  Juss.  RA  CLE.  Glumébivalve ,  à  deux  fleurs , 

.  ^O/Dl  Jl^uiie*l^e;rq[(igphrodi,te  et  Tajitre^^ç^âle..  Caliçetà^eux  .Ti^Ff  &• 

tFn  myolucré  lascinîé ,  renfermant  éroîs  gtuiaaes.  —Fleurs eii  S)i. 

C,  RàCEMOSUS.  Lmn,  Barr,  îc.  "718.  R.  linéaire*  Glumes 
terminées  en  ppinte  ^  hérissées  de  piquans. 
'      '.     HâbiW  rËurwe.méridioiiâl^.  *    .         ,   '  .  ' 

Fleurs  en  tête  un  peu  ovale  ,  épi  simple.  o-».  .i 

^     ,  ^^i^  la  Proyençe,,  le  Languedoc.    ,.     ,  .  ,  /     / 

oblong  ^  coneloméré.  Tiges  coudées  aux  nœuds'. 

Habite  la.J^iv^ïqwç., ., ,..;  ,.  ;  .     ,r,  .  .^  .„  .    ;  :    /  • 

XGILOPS.  Limr.Uum:  ÉGILQPEl  Glume  biralv'e ,  âri^ée ,  à 
tii^  SetursVdobti|!miîi^âlè'«t^i^  féMéOès.  Chacune 

d'elles  à  uncalteëj'raétixyàH^s,''dMtrt4«éi4edr^^ 
de  ^eux  ou  de  ti^i^'IaJMCes.  iPiètil  aTorfôiiti  dails'lW  iSetu*  mâle. 

*  ^^  ''af.^d4'i*fAViW.'25flW:éi«t.'t.  859?  i?;  driixk  ï^l  âîîini 
de  longues  arétesu.  Calices  .à  trois  arêtes.  *''      ■■>'*'■  ^' 

Habite  la  fVaiicfîmériaidiMfle.  '  '    ' 

'  '/*  JÊ.,CAt]ïlbltA.  iô?n.\£.  pjiviiàÊ*  ÈprmThri'd''ar6tes.  Gdiîce  à 


'     -'î 


«     r     •  «  i 


T0RR£^ALV')i^.^;^.iy*]r9.  iim«^Xtime'|i4e|aMfaUreé^l.ictt  à  trois 
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fleurs.  Une  fleur  femelle  entre  deux  fleurs  mâles.  Chaqae  eaKee 
t^  deux  TalTes^  munies  d'une  «réte  dans  la  fleur  femelle.  Layalye 
externe  en  est  seule  ppurrue  dans  les  fleurs  mâles  ;  graine 
oblongue. 

ROTTBOIiLIA.'  Linn.  suppl.  J^uês.  Lom.  illust  t  48.  ROTT^ 
BOLLE,  Glume  nùiralTe  v'  ufliflore/fléur  hermaphrodite  « 
ou  à  deux  yalres- cft' à  deux  fleurs ,  dont  Futie  est  mâle.  Çdice 
bivalve  ,  inégal  et  plus  grand  que  la  glume. 

R.  CORTMBOSA.  Linn.  R.  jssr  corymbb.  Epis  latéraux  «  fili- 
formes^ aggrëgës  ;  feuilles  qiliées  à  leur  base. 

Habite  les  Indes. 

'  .-  ■.■■," 

COIiLADOà.  Cavan.  Glnmes  àdeux  valrea ,  à  trois  fleurs ,  dont 
deux  hermaphrodites  et  une  mâle.  Calice  à  deilx  Talves  plus 
petites  que  la  glume. - 

C.  DISTACHIA.  Cav<in*  ic.  t.  460.  C  distiçujê.  Épis  deux  à 
deuxi  portes  sur  un  pédicule  commun  axillaire  ou  tenmnal. 
Habite  lUe  de  Mindanao. 

CINQUIÈME    SECTION. 

I  .  '  ' 

DiuM  êêyta  "  ;  iroU  iiaminèê  '*  ;  ^btmê  à  une  ou  à  deux  JUun 

hermaphrodUes*^.         ^ 

AIRA.  Linn.  Jusa.  Lam.  illust.  t.  44.  CANCHE.  Glume  bivadre, 
bittore;  valves  aiguës  1  meoibraneuses.  Calice  bivalve,  mutiqua 
ou  arts  té.  -^  fleurs  en  panicule  ;  elles  ont  toutes  une  eouleur 
argentée. 

A.  AnCNDlMAC^.  Linn.  C.  jinuNDiirjiciB.^  Fleurs  enpa- 
tiieule  oblongue  «  imilatérale  %  mutique  ,  imbriquée  ;  feuilleê 
planes.  ' 

Habite  TEurope ,  dans  les  terrains  les  plus  secs. 

A.  AQUATICA.  Litèn.  VailL  par.  89.  t.  ly-.f.  7.  C.  jê^u^tm^ 

çvM*  Panicule  étalée  ;  fleurs  sans  arêtes ,  bâles  luisantes  et 
argentées  )  feuilles  jouciformes  et  argentées.  •      ! 

Habite  IKurope ,  dans  les  prés  humides. 

A.  <:KSiPlTOSA.  Linn.  flor.  dan.  t.  a4o.  (X  âLBrim.  Flem^ 
en  panioulo  étalée ,  calices^  munis  à  leur  base  de  poils  el  d'une 
ai'<Uc^.  1*' «milles  planes. 

Habile  IKurope ,  dans  les  prairies  fertilea. 

A .  l^l.KXUOHA.  Linn.  flor.  dan.  t.  iSj.  C.  flexususe^  Feuilles 
•«Wiu'i'^m,  llgos  presque  nues,  panicule  divergente  ,  pédonçades 

Ual)ite  lEurope  y  parmi  les  rochers  et  les  pierres. 

A.  GANESGENS. 
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A.  CÀNESCENS.  Linn,  C.  BiuncajiTRE*  Pâincule  resserrée 
en  épi ,  élûmes  pointues ,  feuilles  sëtacëes ,  la  supérieure  pres* 
que  spathacée. 

Habite  TEurope,  dans  les  endroits  sablonneux. 

A.  PRifiCOX.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  383.  C.  précocjs»  Feuilles 
•étacëes ,  Tertes  y  panicnle  petite  t  pres^^en  épi  «  barbes 
•aillantes. 

Habite  FEurope. 

KELICA.  Linn.  Jusa.  MÉLTQUB.  Gfaune  binlre ,  biflore. 
Calice  à  deux  ralyes.  Une  troisième  fleur  pédonculée  et  aror- 
tée.  -—  Fleurs  en  épis  paniculés. 

M.  CILIATA.  Lirm.  Chu»  bist.  i.  p.  319.  Icon,   M.  ciztÉM. 
Fleurs  en  épi ,  fleur  inférieure  ayant  le  calice  extérieur  cflié. 
Habite  TÈurope  ,  dans  tes  ueux  stériles  et  pierreux. 

M.  PYRAMIDALIS.  Lam,  Cauan.  ic.  n.  iga.  t.  i^S.  f.  a.  M. 
PYRjiMiDjiLB.  Panicule  ourerte  «  pyramidale  y  |^umes  rares  % 
feuilles  roulées. 

HdMte  l'Europe  méridionale. 

M.  NUTàNS.  Lam,  illust.  t.  44*  ^'  PsurcHàs»  Panicule 
liebe ,  foibW ,  nn  peu  penchée  ;  fenilles  à  graines  flincirottées 
à  lem*  orifice. 

Habite  TEurope ,  dans  les  lieux  ombragés. 

SIXIÈME    SECTION. 

Deuxê^les;  trois  étaminea  ".  Glumes  agglomérêeêeimutHfiorêê  "• 

DACTYLIS.  Linn,  Juas.  DACTYLE.  Glume  k  deux  talves  ca- 
nnées ^  Tune  beancoup  plua  longue  91e  Tautre.  Galie»  li  deux 
ralres  inégales. 

S.  CLOMERATA.  Linn.  Oed.  flor.  dan.  i.  74Sw  D.  Gi^^miné. 
Panicule  glomérée  ^  unilatérale.  Glume  quelquefois-  ttûflort  ; 
ce  qui  Téloigne  du  genre  dactylie^ 
Habite  l'Europe . 

D.   LAGOP0IDE5.  lÂrtn.   Lam.  illust.  t.  44*  ^*  ^*  ^'  JbjitPO" 
Fcios.  Épis  composés  ^   ovales  ^  pubescens  ;  fèuilleS'  foulées  , 
iubnlées  ;  tige  rampante  ^  rameuse, 
■dbîtellnde 

D.  UTTORALIS.  PTitU.  poj.  Gûuan.  Tige  ritittpanCe%  f^niSes 
mdes^  conTolotées^.  graines  Telues. 
Habite  la  France  méridionslf  ; 
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SEPTIÈME    SECTION. 

Deux  styles  ^  trois  êtamines  ^^.   Glumes  muUifhres,  situées  en 

épi  sur  un  axe  ou  racfte  *®. 

*        '         * 

SESLERIA.  Ard.  Juss.  SESLÈRE.   Glume  biralve  ,  deux  oa 
'  trois  fleurs  (  rarement  auatre  ou  cinq  )  ralves  acuminées  «  mu- 
nies de  barbes  à  leur  aos.   Calice  à  deux  yalres  ,  rextërieore 
munie  de  trois  arêtes  ,  Tintërieure  bifnrquée. 

S.  G£RULEA.  XoT».  illust.  t,  ^'j.î.  i.  S.  blbub.  Épi  OTale- 
cjlindrique  i  épiUets  presque  triflores ,  munis  de  baibes 
courtes. 

Habite  TEurope  ,  dans  les  pâturages  humides. 

S.  ECHINATA.  Liam,  illust.  t.  47-  f-  s*  Épi* arrondi^  hérissé  « 
ëpilléts  presque  à  cinq  fleurs  aristees. 
Habite  la  Barbarie. 

CYNOSTJRTJS.  Linn.  Juss.  CRETELLE.  Glume  biyalei^  mol- 
tiflore.  Calice  bivalye  ;  réceptacle  pardcuUer  unilatéral  et 
foliacé.  — 

C.  CRISTATUS.  léinn.  Lam,  iUust.  t.  46.  f.  i.  C  mn  chats • 
Épi  umlatéral ,  sans  arêtes  ,  bractées  alternes  ,  distiqoes  , 
pectinées. 

Habite  TEurope  ^  dans  les  prairies. 

C.  ECHINATUS.  Linn,  Lam,  illust.  t.  47*  f*  2.  C  aàniseàm. 
Grappe    courte  ,   glomérulée  ,  unilatérale  i    munie  d*aréles  « 
.  bractées  à  paillettes. 

Habite  TEurope  méridionale. 

ELEUSINE.  Ocertn.  EpiUets  situés  sur  une  rache  unilatérale. 
Cahce  biralre  ,  multiflore.  Graine  tuniquée. 

£.  CORACANA.  Gœrtn,  i.  p.  8.  t.  i.  f.  2,  Épis  digîtés  ^  fas- 
cicules ,  épais  ,  un  peu  courbés  ,  à  quatre  fleurs.  Tige  droite 
comprimée. 

Habite  les  Indes  orientales. 

E.  GRUGIATA.  Lam.  illust.  t.  48*  f*  3-  Épis  quatre  à  quatre  « 
très-ouverts  ^  en  croix.  Tige  géniculée. 
Habite  les  Indes. 

LOLIUM.  Linn.  Juss.  Y  FRAIE,  Glume  uniralye  ,  multiflore; 
fleurs  opposées  à  Taxe  ou  rache.  Calice  bivalve. 

L.  PERENNE.  Linn.  Lam.  iUnst.  t.  48.  f.  1 .  îT.  rirAcm.  Épi 
sans  barbe  ,  épillets  comprimés.  Glume  plus  courte  que  le 
calice. 

Habite  TEurope. 
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L     TEBfULENTUM.  Zmit.  Lam.   illust.  t.  4S.   f.   2.    Y.  jên^ 
nu  ELLE*  Épi  aristé  ^  épillets  comprimés.  Glmne  plus  longue 
que  le  calice.^  ou  de  la  même  longueur. 
Habite  l'Europe . 

ELTMUS.  Linn,  Jius,  ELYME,  Deux  ou  trois  glnmes  à  chaque 
dent  de  Taxe  ^  bivalres  (dans  l^.  hiatrix  nuUes),  à  une  ou  deux 
fleurs  ,   ou  le  plus  souvent  à  plusieurs  fleurs  ;  calices  biralyes. 

'  E.  ARRNARIUS.  Linn.   GmeL  sib.  i.  p.  lig.  t.  !i5.  E,  dss 
aABjLxs,  Épi  dl*oit,  serrée,  sans  arêtes,  cotonneux ,  blanchâtre; 
glumes  biflores  plus  longues  que  le  calice. 
Habite  FEurope  ,  sur  les  bords  des  mers. 

^  £.  EUAOPEUS.  JLinn,  Lam.  iUust.  t.   49*  ^-  >•  E.  d^surops* 
Épi  droit ,  épillets  biflores  de  la  longueur  de  la  collerette. 
Habite  lEurope. 

nORDEUM.  Tourn,Linn.  Juas.Lam.  illùst.  t.  49.  ORGE.  Deux 
ou  trois  glumes  à  chaque  dent  de  Taxe  à  deux  yalyes  ^  à  une 
fleur.  Calice  bivalye. 

H.  YULGARE.  Linn,  Blachw.  t.  ^o!5.  O.  coMuuvt.   Fleurs 
toutes  hermaphrodites  ,   aristées  ;  deux  rangées  plus  droites. 
Habite  TEurope. 

H.  M URINUM/ Zmn.  Oed,  fl.  dan.  t.  629.  O.  djsj  murs. 
ïleurs  latérales  mâles ,  aristées  ,  collerettes  intermédiaires 
ciliées. 

'  Habite  TEurope ,  dans  les  lieux  incultes. 

H.   STRlCTUBL  Denf,  fl.  atl.  t.  Sj.  O.    j>*AriaqvM.  Fleur 
hermaphrodite  ,    aristée  ,   fleurs  mâles  au  nombre  de  deux  et 
sans  .arêtes ■ ,  légèrement  pédicellées. 
Habite  l'Europe  et  l'Afrique. 

TRITICUM.  Toum.  Linn.  Juss.  FROMENT.  Une  glume  dans 
chaque  dent ,  biralye  ,  opposée  à  la  rache  ,  multiuore  1  fleurs 
opposées.  Calice  biyalye  ,  ayec  ou  sans  arêtes. 

T  SATIVUM.  Lam.  iUnst.  t.  49- f-  ï^«  F.  cirzTiré»  Epi 
simple  4  calice  à  quatre  fleurs  et  yentru. 

Habite  l'Europe.  On  le  croit  originaire  de  l'Asie. 

T.  POLONICUM.  Linn.  Moria.  hist.  5.  p.  3.  1-75.  s.  8.  t.  i. 
f.  8.  F.  DB  POLOGNE.  Glumcs  biflores  ,  nues  ;  ueurs  munies 
de  longues  arêtes. 

T.  MARITIMUM.  Linn.  F.  uaeitius.  glumes  multiflores, 
presque  linéaires  ^  épi  rameux. 
Habite  la  France  méhdioiiale. 


I 
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T.  JUNCBUM.  Linm,  FailLl.  par,  17.  •£.  5.  F.  imoin^.  EpilleU 
à  cinq  fleurs  *  alternes  ,  sessiles  «  eauces  troncpiés* 
Habite  la  France  «  dans  k»  haies. 
T.   TENELLUM.  Linn.  Mork.  hist.  3.  p.  189.  s.  8.  t.  a.  f.  3. 
F,  viLicjiT.  Glume  à  trois  ou  quatre  fleurs  ,  épillets  aigus  çt 
dëpourrua  de'barl>e.  FeiiiUes  sétacées. 

Uabite  TEurope  ,  dans  les  endroits  très-sees. 

SECâLE.  Toum.  Linn.  Juaa.  SEIGLE.  Une  gknne  dans  cbaqoe 
dent  de  Taxe  ,  à  deui  yalres  et  &  deux  fleurs  distinctes  \  oauce 
à  deux  Talves  ^  dont  Textërieure  est  aristée. 

S.  CEREALE.  Linn.  Lam.  iUust.  U  ^9*  ^*  ooMUtrm.  Glumes 
ciliées  «  scabres. 

Habite  Tisle  de  Can^e* 

S.  HIRTUM.  Lam.  S.  rjtZsU.  Epi  court ,  oyale  %  distique  ; 
fleurs  très-yelues  ,  à  barbes  courtes. 
Habite  TEspagne. 

HUITIÈME    SECTIOBT. 

I 

Dmx  Btyles  ^'  s  ^^  étamm€9  ^\  Glumes multifi9rÊê. 

BROMUS.  Linn.  Juss.  BROME.  Glume  à  deux  yalres.  CalÎM 
oblmig  ,  à  deux  yalyes  1  aristëes  au-dessous  de  leur  sommet. 

B.   MOLLIS.  Linn.  Lam.  illust.  t.  46.  f.  i.  B.  a  épi  jrocr. 
Panicule  un  peu  droite  ^  épillets  oyales  «  pubescenis  ;  barbes 
droites  ,  feuilles  chargées  de  poils  fort  doux. 
Habite  TEurope,  sur  les  oords  des  chemins. 

B.   SECàLINUS.  Lùm.  Lam.  iUnst.  t.  46.  f.  3.  B.  sMOznr. 
Panicule  un  peu  penchée,  épillets  ovales-oblongs ,  comprimés^ 
nus  ^  barbes  droites  ,  graines  écartées. 
Habite  TEurope ,  dans  les  champs. 

B.  ARTENSIS.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  agS.  B.  des  oRAMPê* 
Panicule  rameuse ,  glumes  glabres  à  six  fleurs  relues. 
Habite  la  France  ,  dans  les  champs. 

B.  STERILIS.  Linn.  Moria.  hist.  a.  p.  aia.  s.  8.  t.  7.  f.  ii. 
B.  STÉRius.  Panicule  un  peu  penchée  «  épillets  très*grands  « 
oblongs  5  comprimés  %  à  enriron  sept  fleurs  ,  barbes  longues  , 
temnnales. 

Habite  l*Europei  sur  le  bord  des  chemins. 

B.  TECTORUM.  Linn.  Pluk.  alm.  174.  t.  agg,  f.  a.  B.  dm9 
TOITS.  Panicule  un  peu  penchée  ^  épillets  linéaires  «  relus  « 
barbes  longues  ,  terminales. 

Habite  l'Europe  ,  sur  les  toits. 
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B.'OIOAIfTEUS.  Zrfini.  F'aill.  par.  93.  t.  18.  f.  5.  B,  gigan* 
TMs^B*  Panicuie  un  peu  pencfiëe  ^  épiUeU  à  quatre  fleurs  ^ 
barbes  courtes. 

Habite  TEsurepe ,  dans  les  lieux  ombrages. 

FESTUCA.  Lînn.  lues.  FETUQUE.  Glume  à  deux  ralyes. 
Galice  à4eu^  rahres  «  oUon^ues ,  îuëgales ,  acuminées  ;  Textë- 
rieure  plus  longue  et  ordinairement  aristée  à  son  sommet. 

F.   OVINA.  Linn.   F.   oriirx.  Panicule  resserrée^   épUlets 
droits  presqu*à  cinq  fleurs  h  aristës  ;  feuSIes  sétacëes. 
Habite  TEurope  ,  dans  les  lieux  se6s. 

F.  BROHOIDES.  Unn.  Lam.  illust.  t.  46.  f.  4.  F,  bromoïds. 
Panicule  droite  ^  unilatérale  ^  ou  peu  lâche  ,  ëpîUets  glabres  ^ 
fleurs  à  barbes  fort  longues. 

Habite  TEurope  ^  dans  les  Ueux  pierreux. 

F.  TRIFLOAÀ.  Desf,  fl.  atL  t.  %o.  F.  triflors.  Pauicule 
penchëe  ,  alongëe  ;  épillets  presque  à  trois  fleurs  ,  aigus , 
sans  arêtes  ^  et  cylindriques. 

Habite  l'Afrique  septentrionale* 

F.  GLAUCÀ.  Lam.  illust.  t.  4^*  f*  3.  JP.  olauqub-  Panicule 
serrëe  ,  spiciforme  n  ëpiUets  lisses ,  presqu'k  cinq  fleurs  , 
aristës.  Feuilles  radicales  roulëes ,  setacees.  * 

Habite  T Auvergne.  , 

F.  ELATIOR.  Linn.  fl.  dan.  t.  a5.  F.  ÉLErÉB.  Panicule 
llche  ^  un  peu  unilatérale  «  ëpiUets  cylindriques-lancëolës , 
lisses  presque  sans  arêtes.  Yalves  pointues  «  scarieuses'sur  les 
bords. 

Habite  TEurope,  dans  les  prës. 

F.   FLUTTANS.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  nSj.  F*  tlottavtbs 
Panicule  rameuse  ,  ëpillets  cylindriques  ,  sans  arêtes  ,  serrés. 
Habite  TEurope  ^  dans  les  fosses  aquatiques. 

POA.   Lmn.  Juss,  PATFRIN.  Glume  biralve.  Calice  biralye  1 
oyale  ^  valyes  un  peu  aiguës  à  leur  sommet. 

P.  ANNUA.  Linn,  Lam,  iilust.  t.  45.  f*  3.  .P.  atstsvbl*  Panî* 
cule  diffuse  ,  ouverte ,  ëpillets  presqu^à  quatre  fleurs ,  tige 
oblique  Comprimée. 

HiAite  vEurope  ,  sur  le  bord  des  chemins. 

P.  BULBOSA.  Linn,  Barr,  ic.  «^oS.  F,  bulbbux^  Panicule 
ouverte  ,  presqu'unilatérale  ,   ëpillets  ovales  ^  à  quatre  fleurs  ; 
baies  membraneuses  sur  les  bords. 
Habite  TEurope. 

P.  DISTANS.  Linn,  P,  sspAci,  Rameaux  de  la  panicule  un 
peu  divisés  ,  ëpillets  à  cinq  fleurs  distantes  %  obiuses. 
Habite  TEurope. 
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P.  COMPRESSA.  Linn,  Faill.  par.  91.  t.  18.  f.  5.  P.  COM-' 
PRIMÉ*  Panicule  resserrée  ^  ëpiilets  un  peu  roides  ,  presqa'à 
six  fleurs  ,  tige  comprimée  ^  montante. 

Habite  l^urope  ,  sur  les  murs  et  les  lieux  secs. 

UMOLA.  Linn,  Ju$9.  Lam.  illust  t.  45.  l7iV/OZJ?..Glume  à  plu- 
sieurs yalyes  imbriquées  deuxk  deux  «  calice  pointu  «  à  deux 
yalves  en  carène. 

U.  PAMCULATA.  Linn.  P&^.alm.  173.  t.  Sa.  f.  6.  U.p^wi* 
cuLÉB^  Fleurs  en  panicule ,  épillets  orales. 
Habite  la  Caroline. 


BRIZA.  Linn.  Ju9S.  AMOURETTE.  Glume  biralre  ; 
bivalre  en  cœur  ^  ralyes  yentrues.  —  Panicule  de  fleurs ,  ëldée. 

B.  MEDIA.  Linn,  iJam.  illust.  t.  4^.  f.  i .  A,  uotbvwe>  EpiDets ^ 
oyales ,  k  enyiron  sept  fleurs  ,  calice  presque  plus  court  que 
les  fleurs  ;  tige  nue  supérieurement. 

Habite  iT.urope  ^  dans  les  près  secs. 

B.  MAXIMA.  lÀnn.  iJam.  illust.  t.  4^.  f.  3.  A,  Tnàs^GnjtwnB. 
Panicule  simple  «  épiUets  en  coeur  ^  oyales  ,  peu  nombreux , 
penchés  ^  et  avant  enyiron  quinxe  fleurs. 
Habite  TÉurope  méridionale. 

AYF.NA.  Tburn.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  47.  AFOINE.  Glome 
biyalye.  Calice  biyalye  «  oblong  ,  yalyes  aiguës  ,  munies  à  leur 
face  extérieure  d^une  arête. — Fleurs  en  panicule  lâche  ou  serrée. 

A«   SATITA.  Linn.  BiachtP,  t.  4^^*  -^*  cuLTiréx.  Fleurs  en 
panicule  «  calice  à  deux  graines  «  lisses  ,  une  aristée. 
llsl>ite  Fisle  de  Jean-Femandés. 
A.  KATVA*  IJnn.  Earr.  ic.  7$.  n.  a.  A.  folmttb.  Fleurs  en 
panicule  ^  glumes  à  trois  ou  cinq  fleurs  dont  les  extérieures  sont 
aristées  et  yelues  à  leur  base  ^  et  les  intérieures  sans  arêtes. 
Htihite  la  France. 

A,     ELATIOR.     J.iiwi.    Ort/.    fl.    dan.  t.    i65.   A,   iuîriE. 
Flf  urs  eu  twinioulo  «    chimes  à  deux  fleurs  aristées  ^  yelues  à 
leur  haiie%  Y  cuilles  rtuilées  «  striées  à  leiu*  face  intérieure. 
HAbilo  rKurt>|H'  dans  les  prés. 

ks  ^tKnitlS^  IJnn.  A.  sràtuLX,  Fleurs  en  panicule  ,  glumes 
à  ciuq  fleurs  ;  W«  extérieures  munies  de  poils  et  d'arêtes  ,  les 
i^\lé^leu^H^*  mutîque*. 
Habile  1  F*|K»|!iwe. 

AUrMH>,  n^m.  limm.  Jmss.  EOSEAU.  Glume  biyalye  (  à 
uiio  ou  À  iJuMeurs  fleur»  )  calice  bivalve  %  laineux  à  sa  base.  — 
MeuiiK  eu  êpi>^  )Miiunilê<iu 

A.  l*UllAiiMHlî*.  Limm.  Ltm.  ilhist.  t  46.  -R*  commus.  Glu* 
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mea  presque  à  cinq  fleurs  ^  plus  courtes  que  les  fleurs  ^  panicule 
lâche  d*un  pourpre  noirâtre. 

Habite  FEurepe  ,  dans  les  fosses  aquatiques. 

A.  DONAX.  Linn,  R,  des  jjtRDiirs.  Glumes  presqu^à  cinq 
fleurs  ,  aussi  longues  qu'elles  ,  panicule  oblongue  ,  diffiise  , 
d*un  jaune  pourpré. 

Habite  la  Proyence. 

A.  CALAMAGAOSTIS.  Linn.  Oed,  fl.  dah  .t.  aSo.  R.  pzuxsux. 
Glumes  uniflores  ^  calice  subtdé  ,  sétacé  ^  panicule  oblongue  1 
resserrée  ,  lobée  ,  d'un  vert  noirâtre. 

Habite  TEurope  ^  dans  les  lieux  humides  ou  ombragés. 

NEUVIÈME    SECTION. 

Deux  styles  *'.  Mtcanines  au  nombre  de  six  ^^  ou  davitntage. 

ORIZA.  Tourn,  Linn,  Juss.  RIZ,  Glume  biralye  ^  à  une  fleur. 
Calice  à  deux  yalves  ^  en  nacelle  ^  •  Textérieure  striée  ^  munie 
d'une  arête.  Six  étamines.  Ovaire  muni  à  la  base  de  deux 
écailles  opposées.  Graine  oblongue  ^  striée. 

A.  SATIYA.  Linn,  Lam,  illust.  t.  264*  R*  cuLTiri,  Raohe 
grêle  ,  longue  ,  feuilles  engainantes.  ■    •  -  > 

Habite  F  Asie  ;  cultivé  en  Europe. 

ERHARTA.  TJiunb.  Juss,  Lam,  illust.  t.  a63.  ERHARTE.  Glume 
bivalve^  à  une  fleur.  Calice  double ,  chacun  d'eux  bivalve ,  Texte- 
rieur  plus  grand  ,  stné  transversalement ,  Tintérieur  lisse.  Six 
étamines.  Deux  peUtes  écailles  iaf^iiçures..  Deux  styles ,  ou  un 
seul  fendu  en  deui!.  —  Fleurs  en  épis  paniculés.  , 

E.  LONGIFLORA.  iSmir/i.  ic.  ined.  i.  p.  5a.  t.  Sa.  E,  jt  zoif'> 
evss  PLEURS,  Pai>icule[  rameuse  ^  multiflore  ^  calice  velu  à 
rèxtcrîeur  ,  fleurs  à  trois  étamines. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

ZIZANIA.  Linn,  Juss,  Lam,  illust.  t.  768.  ZIZANIE,  Monoïque. 

Glume  nulle.  Calice  à  deux  valves  ^  Fextérieure  aristée.  Fleur 

mâle  ,  six  étamines  ;  anthères  presque  sessiles.   Fleur  femelle  , 

deux  styles  ou  style  biflde.  Graine  onlongue ,  nue.  —  Fleurs  en 

.  paniculie  ;  les  femelles  situées  au*dessus  et  les  mâles  au-dessous. 

Z.  ÀQtTATÏCA.  Linn,  Sloan,  jam.  33.   hist.   i.  p.  1 10.  t.  67. 
Z,  ^QzrjtTiçuB,  Fleurs  en  pamcule  étalée. 
Habite  la  Jamaïque. 

LIJZIOLA.  Juss,  L  UZIOLE.  Monoïque.  Glume  nulle.  Calice 
à  deux  valves  ,  sans  arêtes  1,  beaucoup  plus  petit  dans  les  fleur» 
femelles.  Fleur  mâle.»  ordinairement  nuit  étamines  «  àanthères- 

, .  pedicellées.  Flexu*  femelle  deux  styles  ;  graine  ovale  «  nue»^ 
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L.  PERTTTIANÀ.  Z.  vv  nnou.  Fleura  mâles  en  panieidé  « 
situées  au-dessus  des  fleurs  femelles. 
Habite  le  Pérou» 

DIÂPHORA.  Lùur.  Jusê.  mss.  Monoïque.  Glume  uniflore«  à  trois 
yalyes.  Calice  à  deux  yalves,  plus  longues  que  la  gluine.  ïleor 
mâle  n  dix.  anthères  inégales ,  presque  sesaites  «  sur  on  récepta- 
cle garni  de  paillettes  aussi  longues  que  le  calice .  Fleur  femelle , 
point  de  style  ;  trois  stigmates  louffs.  Noix  à  trois  angles. 
^-^Cetie  Graminée  a  été  pbserYée  et  aécrite  par  Loureiro «dans 
la  Cocliinchine. 

DIXIEME    SECTION. 

Style  unique,  stigmate  simple  *^.  JVois  étaminesm 

NARDUS.  Juss.  NARD.  Lam.  iUust.  t.  59.  Glume  nulle.  CaBce 
biyalye.  Graine  recouyerte  pur  lé  calice.  —  Fleura  en  épi. 

N.  STRICT  A.  Ltnn.  Gm,  épi.  N.  étboit»  Sétacé,  droit,  flenra 
«MÛlatérales. 

Habite  TEurope. 

LTGEUM.  Linn.  fusa.  SPARTS.  Glume  h,  une  Talye  grande  , 
en  forme  de  spatbe  ^  aristée  et  à  deux  fleurs.  Den:]|  calices 
biyalyes  ^  et  réunis  à  leur  base. .  Oyaîres  réunis  ayec  les  calieea. 
Fruit,  niit  nôcxà  deux  loges  ^  à  deux  graines,  trèa^yvkM-el 
ne  sf  onrrana  paa.. 

L^.  SPiltTUM.  Lvm^.Lam.  ilhtst.  t.  5g.  S.  sovcini.  Fev^Bes 
grêles ,  flliformés ,  aemblables  à  cdles  de  quelques  joncs.     '  ' 
Habite  TEspagne.         . 

APLUDA.  Lînn.  Tues.  I^om. iltust.  t.  841 .  APLXTDE.  Monoâifie. 
Glume  biyalye ,  à  trois  fl'eurs  ;  deux  mAles  pédonculéeS'Y  une 
femelle  sessile.  Elles  ont  toutes  un  calice  a  deux  yahrés.  --« 
Fleurs  en  panicule. 

A.  iSfUTiCA.  Lînn,  A.  uuTiqus.  Feuilles  lancéolées  ,  toutes 

tes  fleurs  sans  arêtes. 

Habite  les  Indes. 

••• 
ZEA.  Linn.  Juss,  MAIS.  Monoïque.  Fleur  maie  ,  glume  biyalyy, 

deux  petites   écailles  iulérieures  très-yisibles.  Fleur  femelle , 

spadix  simple  ,  long  ,  charnu  ^  cylindrique  ,  chargé  d*'un  grand 

nombre  de  fleurs  trcs-rapprochees.  Chaque  fleur  est  composée 

d*une  glume  biralye  ^  persistante  ;  d'un  calice  bivalye  ^  persia* 

tant  ;  non  style  très-long ,  terminé  par  un  stigmate  pubeacent 

Z.  MAY8.  Linn,  Lam.  illust.  pi.  749-  ^'  cuLTiri.  Fleura 
mâles  disposées  en  une  panicule  terminale  1,  formée  de  plu- 
sieurs épis  ;  fleurs  femelles  situées  au-dessous  de  la  panicu£ret 
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pottëes  ior  des  apadix  «flaires  %  'enlonrës  de  feuilles  o»  de 
.«pathes  vtenmmës  ]p«r  les  styies  réimU  en  faisoeavx  et  MÎBans^ 
t        '.  Habile  rAmënipie.  •    .        i  - 


,    ONZIÈME   SECTION.    .        •  ^< 
Sfy'teùmqùe^  atîpnàte  divisé^*.  îV^pw  ^^mueaf'^' 

PHARUS.^  Linm.  Juss.  Lam.ïShxst.  t.  'jGg^PMdRE.  ^onfi!^^. 

'  ■'  GluméliTalTe^  ûmfloreXàlicèbiTaKe.FL  niiilèVtfou 

FI.  femétte  «  ^oyaire  Unéatre  ;  .un  stjle  v.  trots  stigmates.-  Graine 
oUonj^e ,  rçcp^rerte par  le  c^pe.  y-  Eleurs  çn  paniisMle.U^e. 

P.  LATIFOLItTS.  ï,in»,  Brown^  jamv  t.  $8..  f..  3.  JP«  ic  taÂoxs 
TEuiisLEs.  Fleurs  mâles  pëdoncnlées ,  fleurs  femelles  scssiles. 
!.      Habite  la  Jamauqiie.{  '  ^î  »'    .: 

OÏ1TB.A.  Lînn.  Jusa.  LfCan,  illust.  t*.  751.  OLYKE,  Monoïque. 
Glume  biralre  ^  uniflore  ;  yalye  extérieure  aristëe.  Calice  i>i- 
▼alre.  Fl.  mâle  i  trois  étamînes.  Fleur  femelle  ^  un  stjle  court  ; 
deux  s tygmates.' Graine  cartilagineuse.  ';  ' 

■ 

O.  LATIFOLIA.  Linn,  Sloan,  jam.  5o.  t.  64*  f*  3.  O,  a  larges 
FEUILLES.  Fleurs  en  panicule,  les  mâles  au-dessous  des  femelles. 
Habite  la  Jamaïque.  ^        ^ 

CORNUCOPIiE:  Lînh.  Juaè,  Lam^'OtaBi.  t.  40.  CÔt^trELU- 

CHIOLE,  Inrolucre  monophylle,  en  coupe  ou  infundibuli- 

«  forme  i)  crënélé  sur  ses  Lords  ou  entier^  multtflore.-^-  Chaque 

.  fleur  a/  un  calice 'à  trois  y  aires  ;  trois  étamines  ;  un  style^  court  ; 

deux  stigmates  longs  ;  graine  reconyerte.   '  '    ^ 

'  C.'CUCITLLATUM.  Linn.  C.  j>e  aMYRufE.  Fleur  Sans. àrélSe  ^ 
s^athe  criéneliée  sur  les  bords. 

Habite  les  enyilrôns  de  Smjrne. 


.i>  >■ 


.'.'■. 


/l 


CÔI^.  Linn.  Juaa.  LARMILLE,  Monoïque.  Fleurs  mâles  dis- 
posées en  épis.  Glume  à  deux  yalyes  et  à  deux  fleurs.  Calice  à 

'  deux  yalyes.  Fleurs  femelles  situées  en  petit  nombre  à  la  base 
des  épis  mâles.  Glume  uniflore ,  à  trois  yalyes  dont  Textérieure 
est  plus  grande.  Calice  biyaly'e ,  plus  petit ,  style  bifide  ;  deux 
stigmatea^  saillans  ,  pifbescents.  Une  graine  globuleu&e  1  ren- 
fermée dans  la  glume  extérieure. 

'    C  AACRTMA.  Lirm.  Làràl  illust.  t.  750».    L.   î>e  joe.  É^is 
neamtofi  fascicules  ,  ou  sortant  plusieurs  en^eAnble  de  la  game 
Abs  feuiDes  supérieures ,  grainèk  oy aies ,  pointueé  à  leur  somiùet. 
ïlafaite  les  Indes. 

POMMEREULA.  Zm».  Supl.  Jnsfc.  POBfBÀET^LE:  Ghtàie 
turbinée  ,  biyalye  à  deux  ou  à  c(uatre  fleurs  \  yaly^  h.  quatre 


^ 


SPARTINA.&A/ei./iW».  mss.GIame  à  deux  valves,  àuneBeur, 
comprimée.  Valve  inlérieure  longue  ■  large  ,  pointue,  striée 
sur  le  ilos.  Calice  à  deux  valves  et  plus  court  que  la  gliiiue. 
rois  étamines ,  style  niiforme  ,  plus  long  que  les  ëtamiacs  ; 
deux  stigmates  velus.-  Graine'ren fermée  dans  le  calice. 

REMIBEA.  Aubl.  Jms.  Glumc  bivalve ,  à  une  fleur.  Calice 
bivalve  ,  petit.  Stjle  ioug  ;  trois  stigmates.  Graine  recouverte 
parle  calice. 

R.  MARITIMA,  jiubl.  Guy.  t.  i6.  R.  njRjTius.  Tige  entiè- 
rement recouverte  par  lea  feuilles  ;  fleurs  en  paoîcule  serrée. 
HaJlitc  la  Guyane. 

DOrziÈME   SECTION. 

Style  unique  ;  stigmate  divisé  *'-   Six  étamines  '*.  "^ 

NASTUS.  Jms.  Lam.  illust.  t.  a6i.  NJSTE.  Glume  à  huit  ou 
dis  valves  ,  à  une  fleiu-  ;  valves  imhriijiiées  deux  à  deux ,  lisses  , 
i  plus  petites.  Calice  bivalve  ,  h  cité  un  ncdi- 
celJo  velu  C  d'uue  autre  {leur  avortée  1*  )  Des  petites  écailles  à 
l'intérieur  du  calice.  Six  étamines.  Deux  styles  ,  ou  un  seul 
et  bifide.    Graine   avortant  quelquefois. 

H.  BORBONICUS.  Linn.  Gm.  N.  DE  BOURBON.  FlcUTS  Cnpau- 

Ctile  ,  le  port  dW  roseau  arborescent. 
Habite  l'ile  de  Bourbon. 

TREIZIÈME   SECTION. 

Style  unique  ;  stigmate  divisé  ".  È  famines  nombreuses  ^' . 

BÂMBUS.  Gmel.  Juss.  rass.  BAMBOU.  Glume  k  trois  valves  en 
nacelles  inégales  ;  a  opposées  ,  la  3°.  extérieure ,  appliquée  sur 
la  face  plane  de  l'cpillel.  Cinq  Heurs  dans  ctiaque  giume.  Calice 
i.  deux  valves  >  l'extérieure  ventrue  ,  l'intérieure  plus  longue 
et  ciliée.  Deux  petites  écailles  intérieures  ,  barbues  à  leur 
sonfnet.  Six  étamines  ;  im  style  à  deux  divisions  supérieurei 
et  k  deux  iligmatcs  plumeux. 
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PARIANA.  Aubl.  Jusa.  P ARIANE.  Glume  bÎTalre  ,  nniflore. 
Calice  bivalve.  Fleur  mâle  ,  glume  plus  petite  que  le  calice. 
Étamines  nombreuses^  environ  quarante.  Fleur  femelle  n  glume 
dius  çrands.  fln'stylp  Jdéux  stigpAtes.  Gndae  recouverte  par 
le  calice.' 

P.  Campestrjs.  AuhL  Guy.  t.  537.  P,  des  bois.  Épi  ter- 
minal n  feuillcé  lëifèremëat  petiplées  ^  ovalet  et  pointues. 
Habite  la  Gujane. 

'  Obseryations.  Le  port  seul,  des  Graminées  .fait  paraître 
cette  famille  naturelle  &  l'œil  le  moins  exercé;  on  la  distingue 
êncÂi'epàr'ses'fleQrs^  gliimad^^  par  Tunrté  de  sa  graine; par 
kl  présèbee-d'un  périspérme  fàrinéosc,  par  là  situation  de"  l'em*^ 
hty&i^')  et' par  la  manière  dont  s'opère  la  géiftnination.  Le 
përis|»ertlie ,  qui  forme  la  plus  grande  partie  de  la  graine,  recou- 
vert dune  membrane  double,  est  souvent  sillonné  longitudina- 
len^^H'sur  un  de  ses  câtés,  tandis  qu'il  est  convexe  dei  l'autre» 
et  qoeusé  à  sa  base  d'une  fpsseue,  dans  laquelle  rédde  l'em- 
bryon caché  sous  les  membranes.  Cet  embryon ,  à  demi-en-* 
teuré^  par  le  péjçisperme,  ne  fiEÛt  point  corps  avec  lui;  il  ne 
parait  lui  être  uni  que  par  le  moyen  des  membranes  placées 
tout  autour ,  ou  peut-être  par  le  moyen  des  vaisseaux  imper- 
ceptibles situés  à  sa  partie  inférieure.  Au  moment  de  la  ger- 
minàtion,  l'a  semence  se  gonfle;  les  deux  membranes  éclatent 
Çfe4-vïk*dè  ï'êmbryon;  le  pértspèrrae  s'adiidlit^  le  lobe  dé 
Fembryèn^  en  se  dilaxè^t  y'fait  uiiè  fente  dani^  Pendrôik  oppos^j 
iiu  péHspérme  ;  Jia  plùmule,  qui  a  puUé  dans  le  périiB(>éi^e  et 
dans  le  lobe,  des  sucs  analogues  à  l'état  de  sa  faiblessey  's'échappe 
par  la  partie  supérieure  de  la  fente ,  renfermé^  dans  une  per 
ti^'  gaine  fpiif  J;iiv  ^st^^v<^lre  »  6t  ^  radicule,  pénètre  dans  la 
t^e^^.pn  obseirve  souvent  trois,  ou  même  un  plus  grand  nombrf 
d^Tad|cules,.p[)^es  çbACune  à  leur  origine  dun  petit  collet^ 
Une  de  ces  radicules  s'enfonce  verticalement ,  et  devient  bientôt 
une  racine  rameuse ,  tandis  que  les  autres ,'  prenant  une  direc:- 
tion  horizontale,  rampent  sur  les  c^té^  (  c'est  ce  qu'on  appelle 
I^iifer  ),  et  deviennent  cidmifère8« 
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ir  LÀNTE8  à  un  cotylédon,  à  fleurs  apétales  et  à  étfr- 
mines  périfimies  s,  ou  insérées  autour  de  ToTaïre., 

Calice  ^,  à  pix  divisions  ^^ouyent  persistantes ,  trois 
divisions  extérieures  ,  .ordinairement  petites,  et  trpis 
intérieures -plus  grandes  4.  Étamines  presque  toujoura 
au  nombre  de  six  ^,  6,  insérées  à  la  base  des  divisions 
du  calice  (  peut-être  portées  sur  un  disque  hypogyne 
glanduleux  ?)  Filaments  souvent  réunis  à  leur  basé  6. 
Ovaire  libre ,  simple  H ,  rarement  multiple ,  à  troift 
loges  (  deux  loges  a(vprtées  daps  la  maturation  )  Style 
unique  4 ,  ou  triple  ;  stigmate  simple  ou  trifide.  Fruit 
en  baie  7,  9 ,  ou  plus  souvent  en  drupe  s,  dont  l'enve- 
loppe extérieure  est  formée  de  fibres  nombreuses 
très-serrées  ,  à  une  ^.^ ,  ou  à  plusieurs  loges  '  ' ,  à  une 
ou  k  plusieurs,  graines  osseuses  '^ ,  ^ ?  ;:  embjryon. très* 
petit  I  situé  d^ns  une  cavité  pratiquée  sur  le  dos«  '4-^ 
ou  sur  les  côtés  ,  ou  à  la  base  d  un  périsperme  d'abord 
mou ,  souvent  bon  à  manger ,  devenant  ensuite  dur 
comme  de  la  corne» 

Les  Palmiers  ont  une  tige  simple ,  cylmdracée ,  fruk 
tescente  ou  arborescente  ;  tantôt  écailleuse ,  lot*sque 
la  base  des  feuilles  persiste  ;  tantôt  sillonnée  circù-^ 
lairement ,  lorsque  les  feuilles  en  tombant  laissent 
l'empreinte  de  la  place  qu'elles  occupaient.  Leur 
sommet  est  couronné  de  feuilles  nombreuses  ,  termi- 
naleSt  rangées  circulairement  et  par  étage  ,  engainan- 
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tes  à  leur  base.  Dans  la  jeunesse ,  les  feuilles  de  Pal- 
miers sont  plissées  comme  un  éventail  fermé  ' ,  et 
entourées  d un  réseau;  les  unes  sont  fiabelliformes., 
les  autres  ailées.  Du  milieu  des  feuilles  ,  il  sort  un 
spadix  terminal,  simple  ou  rameux,  mvltiflore,  or- 
dinairement entouré  d  une  grande  spathe  ^  ,  qui  est 
tantôt  simple ,  tantôt  polyphylle.  Les  fleurs  manies 
chacune  de  deux  spathes  courtes ,  sont  ordinairement 
dioïques  ou  monoïqiies  (  par  Tayortement  dW  des 
organes  sexuels  ?  )  dans  la  même  spathe  pu  dans  des 
spathes  différentes  ;  rensemble  de  ces  fleurs  forme 
une  panicule  plus  ou  moins  étalée  a» 

PREMIÈRE    SECTION. 

FeuUlea  ailées. 

CALAMUS.  Linn.  Juas.  Lam.  t.  77a.  ROTANG.  Calice  à  six 
dîyisions^  dont  trois  extérieures  plus  courlis.  Six  étamines; 
un  oyaire;  style  trifîde,  trois  stigmates.  Fruit  turbiné  ou  glo- 
buleux, couTert  d'écaillés  imbriquées  et  luisantes,  d'abord 
pulpeux,  se  desséchant  ensuite  et  deyenant  ferme,  coriace; 
à  une  loge  et  à  trois  graines.  Arbrisseau  rameux ,  assez  res- 
semblant aux  roseaux  ;  feuilles  ailées ,  portées  sur  un  pétiole 
commun  épineux. 

C.  TiOTAJiO.  Linn,  RÂeed.  mal.  13.  p.  mi.  t.  64».65.  C. 
ORDiNAiRs*  Arbrisseau  à  feuilles  ailées,  à  pétiole  épineux. 
—  L'embryon  est  situé  dans  une  cayité  latérale  de  la  graine. 
Ses  fleurs  sont  disposées  comme  dans  les  autres  Palmiers  ;  mais 
le  port  des  Graminées  qu*il  présente,  sert  à  lier  ces  deux 
familles. 

SAGIJS.  Gaertn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  ^71.  SAGOUTIER.  Mo- 
.  noïque  ;  régime  très-serré  etpouryu  ae  spathes  ;  spathes  uni Véi^ 

selles^ei partielles ,  grandes  et  d'une  seule  pièce.  Calice  à  six  di- 
.  yisipos,  dont  trois  extérieures  plus  petites .  FI.  mâle,  six  étamines. 
•   FI.  fem. ,  un  oyaire ,  un  style ,  uu  stigmate.   Baie  couyerte 

d*éçailles  luisantes ,  imbriquées  du  sommet  yers  la  base.  Une 

graine.  Embryon  siiué  au  coté  de  la  graine. 

S^  FA&INIFEBA.  Gaertn.  Rumph.  amb.  !•  t.  17.  &  tami^i- 
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rixs»  Tronc  éleié  à  dix  ou  douze  pieds  de  haateur«  itùreû 
formée  de  fibres  épaisses.  Racines  minces  «  fibreoses  «  ram- 
pantes ^  donnant  naissance  à  des  feuilles  ailées  ,  réunies  à  leur 
oase ,  Gt  longues  d^euTiron  yingt  pieds. 

Habite  Âmboine  «  Sumatra  et  les  isles  Molnques. 

PHGENIX.  Lmn.  Jusa.  Lam.  iUust.  8q3.  DATTIER.  SMtlie 
mpnopliylle,  soufrant  latéralement.  Spadix  rameux «  axiUaire^ 
Fleur  mâle  «  six  étamines  ;  filamens  courts  ;  anthères  adnées  à  Ik 
partie  inférieure  des  (ilets.  Fl.  fem. ,  un  ovaire  (  5  suivant  CawMn.)i 
atjle  peu  apparent;  un  stigmate (3  Cavan.  )  baie  monospermo % 
ovale-cvlîndrique ,  entourée  par  la  base  du  calice  qui  persiste  « 
graine  oblongue  %  convexe  d  un  c6té  '' ,  et  sillonnée  de  1  antre  "• 

P.  DàGTYLIFERA.  Unn.  Gaertn.  firuct.  1. 1.  9.  2>.  cirzTirâ. 
Arbre  élevé ,  k  feuilles  ailées  ,  folioles  d'abord  opposées  ^  en* 
suite  alterne^  ^  unitlores ,  aigués  ^  pliées  dans  leur  longueur.  ' 
Uabite  le  Leviant. 

AREC  A.  Lùfn.  Jmm.  Lam.  illust  t  895.  ARE  QUE.  Monoîaae 
aur  le  même  spadix  ;  spathe  bivalve.  Calice  à  six  divisions.  FL 
mÀle,  neuf  étamines.  Fl.  fem. ,  un  ovaire  ;  trois  styles  ;  stigmatea 
simples.  Drupe  fibreux  %  monosperme  ^  entoure  à  sa  base  par 
le  calice  persistant. 

A.  GATllEGU.  Linn.  Rhêed.  mal.    i.  p.  9.  t.  5.  6.  7.  8.  A. 
PU  CACMOU.  Arbre  élevé  à  feuilles  ailées. 
Habite  les  Indes  orientales. 

A*  OLRRÀCRllÀ.  Jacq.  Amer.  278.  t.  170.  Feuilles  aOées. 
Uabite  1  Amérique. 

ELATK.  Linn.  Juss.  Zam.  illust.  t.  895.  INDEL.  Spathe bivalTe. 
Spadix  ranieux  «  monoïque*  Fleur  mile  ^  six  anthères  sessiJes. 
Fivur  femelle  «  un  ovaire  ;  st}-le  subulé  ;  trois  stigmates  ;  drupe 
prt>:iqutt  ovoïde  «  acuminé^  monospeime^  graine  sillonnée. 

^  K.  8YI.YK$Tlt1$.  Linn.  Rhetd.  mal.  3.  p^i5.  t.  22  ,  a5,  ^4, 
l5.  «/•  sjrrJiiV^  Arbre  peu  élevé  «  feuilles  ailées,  folioles 
opposées  «  éniueuses  k  leur  base. 

Habite  les  ludes  orientales ,  le  Malabar. 


..  .      .  «t»g' 

niait»  k  tn»i»  lob^mu  Unip«  IrJ'S'-grand ,  coriace ,  fibreux  ;  noyaa 
«ii«iiioii|^rtu«>  %  lri^«dur«  osseux  «  marqué  de  trois  trous  inégaux 
k  «a  1%A*^ 

(;«M:CirVH4.i.4im.ilAMif.maL  1,  p.  1. 1 19  a,3;4;  Cdjv^ 
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tnDXs.  Tronc  droit,  nu;  feuilles  ailées,  folioles  p^tiolces  . 
ensifonnes,  et  formant  ordinairemenl  deux  plans  inclinée  l'ua 

Ha))île  lAsîe  et  l'Amérique, 
C.  BUTÏBACEA.  Linn.  supp!.   C.   ocr  Bnéstz..    Tronc  nn , 
feuilles  ailées  ,    grandes  ,  oiuaks  de   deux  rangs  de  foliales 
simples. 

Haliile  le  Brésil. 

EL^IS.  Jacq.  Fent.  ELÈIS.  Spaihe  nolverselle  nulle.   Spatlies 

partielles  ventrues,  striées,  acuminées.  Spadix  asillaîre  très- 
''  rameox.  Fleurmdle,  calice  double ,  l'eitérieur  tripartiie,  l'Inté- 

tïeur  à  six  divisions.  Un  ovaire ,  .•stjle  épais  ,  k  trois  angles  ; 
'trois  stigmates  réfléchis.  Drupe  coriace  ,  ilbreus;  noj^au  à  une 

I«»ge ,  marqué  de  trois  trous  à  sa  base ,  et  ne  contenant  qu  une 
-''f^aine.    Embrjon  situé  à  la  base  de  Id  graine,  dans  une  cavité 

pafticulière. 

E.   CUINEENSIS  Jacq.  amer.  i-,Çj.  t.  171.  f.  1.  E.  de  GutusE. 

Tige  et  pétioles  hérissés  de  piqnans,  feuilles  ailées ,  folioles 

souvent  munies  d'aiguillons  sur  leurs  bords. 
Habite  la  Guinée  et  la  Martinique. 

BACTRIS.  Jacq.  Jusu,  Lam.  iUust.  t.  8i)5.  Régime  monoïque. 
Spathe  universelle ,  dune  seule  pièce.  FI.  mâle ,  calice  à  siï  di- 
visions ,  les  trois  eitérieures  profondes  ;  six  étamines.  Fleur  fe- 
melle ,  calice  à  six  divisions ,  dont  trois  intérieures ,  longues  et 
profondes  ;  un  stj'le  court  ;  stigmate  fendu  en  trois.  Drupe  suc- 
culent, semblable  à  une  eerlsu  ,  et  contenant  une  noix  marquée 
de  trois  trous ,  correspoodans  à  ceux  de  la  noix.  Embrjon  situé 
an  c6té  de  la  graine. 

B.  MINOR.  Jacq.  amer,  t  171.  B.  psfT  Éz-ErÉ.  Racine  tra- 
çante -,  tronc  droit  ,  muni  d'un  grand  nombre  d'aigniilona. 
Feuilles  ailées. 

Habite  l'Amérique  ,  aux  environs  de  Carthsgène. 

CARYOTA.  Linn.  Juas.  Lam.  illust.  t.  897.  Monoïque  sur  le 
même  spadiv  Snalhes  à  plusieurs  folioles.  FI.  mâle,  étamines 
nombreuses,  suivant  Linn.  FI.  femeSe  .  un  ovaire,  un  style,  un 
Etiemate.  Une  baie  arrondie,  à  ime  loge,  et  à  deux  graines 
oblongues. 

C.  UBENS.  Linn.  Rheed.  mal.  I.  p.  i5.  t.  it.  C.  des  xolv- 
çres.  Tige  élevée ,  feuilles  deux  fois  ailées  .  folioles  cunéifor- 
mes ,  à  bord  supérieur,  tronqué  obliquement  et  comme  denté. 

Habite  les  Iodes  et  tes  isles  Moinques. 

NIPA.  Rumph.  Thunh.  Jasa.  Lam.  iUust.  t.  897.  Monoïque;  (leur 
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mnle ,  chaton  ohlong,  terminsl.  composé  d' écailles  serrées  et  nnî- 
florcB.  CaliceàsiidiTisioiis.Si]iétamines,  àanthêrcsoblougues, 
coanlveoles.  Fleur  femelle  ,  rapprochée  eo  une  lète  termi- 
nale, sphérique  et  serrée.  Un  ovaire,  point  de  stjle  ,  stigmate 
élarsi,  Drupes  nombreux ,  rapprochés  eu  tête ,  anguleux ,  à  une 
ou  acuK  graines. 

N.  FRl'TICANS.  TImnb.  Jl/iumph.  amb.  i,  t.  iG.  JV.  ^ 
asju.  Tige  peu  élevée  ,  feuilles  nilées.  folioles  slriëes,  glabres. 
Habile  les  Moluques ,  les  Philippines. 

LODOICEA.  Gommera.  ÏAtm.  Dioïque.  Calice  à  six  dirisioo». 
Fleurs  nidles ,  disposées  sur  un  régime  très-long,  épaissi  en 
massue  vers  le  sommet.  Six  élanilnes.  Meurs  femelles ,  dispo- 
régime  irès-rameux.  Un  ovaire;  un  style. 


Baie 


i  lobes ,  et  conteuant- 


ossele 

L.  C\LLTPICE.  Comm^rs.  L.  dbs  tsi.ES  Sbci 
ne  MSB.   Tronc  droit,  feuilles  en  éveutail  alougë ,  et  comme 

HnbitelesislesSechelles,  oti  Comm  ers  on  l'observa  le  pre- 
mier. Il  en  iil  faire  de  très-beaux  dessins  que  j  ai  vu  chei  M.  d« 
Jussieu. 

;■  DEUXIÈME    SECTION. 

Feuillet  palmées  ou  en  éventail. 


pbrodiie.  Spa-    ' 
s  ;  un  ovau-e  ;  un  style  ; 
monospenne;  graine  os-   ' 


CORYPUA.  /,;««.  Jua..  X««..  illust.  i.  899.  H 
ihe  à  plusieurs  divisions.  Six  ctamines-,  un  a 
Sli{;a)ate.  Baie  globuleuse,  gi 
seuee ,  arrondie. 

C.  UMBRACUUFRRA.  Linn.  Rheed.  maL  3.  p,  ].  L  1  à  la. 
C.  ostBRjGBitx.  Tige  très-élcvée,  feuilles  p aimées -p ina a tîQ des  , 
en  forme  d'éventail  et  très-grandes. 

Habite  l'isle  de  Cejlan,  la  côte  de  Malabar. 

THRINAX.  Suiarts.  Juss.  Hermaphrodite.  Spatlie  universelle  de 
plusieurs  pièces.  Régime  rameux  garni  de  spathea  partielles 
imbriquées.  Calice  à  cinq  dents.  Six  étamînes;  anthères  fen- 
dues en  deux  au  sommet  et  ù  la  base.  Un  ovaire;  un  style:  un 
stigmate  dilaté  en  entonnoir.  Baie  de  la  grosseur  d  un  pois, 
sèche ,  et  contenant  une  noix  osseuse  et  cassante.  Une  graine. 

T.PAEiViFt.OliA  Su:  Feuilles  en  éventail,  avec  un  appendice 
\  leur  sommet,  pétioles  grêles,  comprimés. 
Habite  la  Jamaïque. 
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LICUALA.  ThurUf.  Juss,  Hermaphrodite.  Calice  à  $ix  divisions , 
dont  trois  extérieures  graades  «  velues  ^  et  trois  intérieures , 
alternes,  en  forme  de  pélales.  Six  étamines,  réunies  en  un 
tube  courte  tronqué  au  sommet  et  à  six  anthères.  tJn  ovaire, 
on  style,  deux  stigmates.  Fruit  en  drupe  globuleux^  monos* 
perme,  graine  dure. 

L.  SPINOSA.  Thunb.  L.  épiSEirx.  Feuilles  palmées  -  multi- 
partités ,  et  portées  sur  un  pétiole  épineux. 

LATANIA.  Commera.  LATANIER.  Dioïque.  Fl.  mâle,  spathe 
polyphylle  ,  feuilles  imbriquées.  Spadix  à  rameaux  presque 
oigités  ,  munis  d'une  spathe ,  petits  rameaux  en  chatons 
presque  cylindriques ,  et  composés  d^écaiUes  unifloreè  et  imbri- 
quées. Chaque  fleur  est  munie  d*un  ealice  à  six  divisions ,  dont 
trois  extérieures  plus  petites.  Quinze  à  seize  étamines  réunie^ 
à  leur  base,  en  une  coloune  épaissie.  Anthères  oblôngues  et 

biloculaires.  Fleur  femelle Commerson  à  établi  ce  genre 

diaprés  le  caractère  d'un  palmier  particulier  à  Tisle  de  Bourbon. 
Les  feuilles  de  cet  arbre  sont  paunées-pinnatifides ,  et  portées 
sur  un  pétiole  inerme. 

LONTAKUS.  Rumph.  Jms.  Lam.  illust.t.  898.  RONDIER.  Dio^ 
que.  Spathe  polyphylle.  Fleur  mâle ,  spadix  en  chaton ,  imbriqué, 
annple  on  bi-tn-partite.  Six  étamines.  Fleur  femelle.,  spadix 
lâche,  rameux.  Un  ovaire;  trois  styles,  trois  stigmates^  baie 
fibreuse  ,  arrondie  ,  grande,  contenant  trois  osselets  monosper^ 
mes ,  graines  à  trois  lobes  arrondis ,  latéraux ,  le  moyen  conique 
et  embryonifère. 

L.  DOMESTIGA.  Rhumph,  Amb.  i.  p.  4^*  t.  10.  Z.  vomsstI'- 
Qtrs.  Feuilles  palmées ,  piissées ,  portées  sur  un  pétiole  épineux 
des  deux  c6tés. 

Habite  les  Indes. 

CHAMiEROPS.  lÀnn.  Juss.  L*ÉF:ENTAIL.  nemùfkroêiik 
ou  mâle  sur  un  individu  distinct.  Spathe  monophylle  ,  bifide. 
^      ^*x  rameux.   Calice  à  six  divisions  ,  dont  trois  extérieures 

E courtes.  Etamines  à  filets  réunis  en  un  godet  muni  à  son 
de  :six  dekits  '.  anthérifères .  Ovaires  entoiirés  par  le  |;odet  ; 
trois  stvles,  autant  de  stigmates*  rXroiis  drupes,,  petits  ^-g^obur 
léùx^  monospermes.  — Feuilles  profondément  paunées  ou  .digi- 
tées  V  portées  sur  des  pétioles  épin'^ux  des  deux  côtes.*    '  '     '  - 

C.  HUM I lis;  Linrt.   Cavan,  icofci.  V oL  Oi  )pt  1 1  &.  £.  '  >ir7 
àLBvÈ*  A  tige  peu  élevée  ou  acàule  «  feuilles  |»almées,  plisséc» , 
portées  sur  des  pétioles  épineux* 
Habite  TEspagne. 

•  *  .        *  '  '  * 
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MAURITIA.  Linn.  suppl.  Juis.  Dioïque  ?  Flear  mâle ,  splàdlix  '«É 
£Mine  de  chaton  «  à  deux  spatlies  à  sa  base,  à  écaîDes  imbri* 

Soées n  uniflores.  Calice  entier,  triquétre,  court,  cyathiforme. 
ix  ëtamines.  Fleur  femelle 

M.  PLEXroSA.  Linn.  snppL  ^^,'3f»  rLKxustrx-  Arbre  prca* 
que  dénué  de  feuilles ,  rameaux  anguleux  ,   florifères. 
Habite  Surinam. 


Obsertations.  Lei  plantes  de  cette  famille  offrent,  commto 
les  Graminées,  un  aspect  qui  leur  est  particulier  ;  mais  il  n'est 
pas  aisé  de  déterminer  les  organes  de  la  fructification,  qu'on 
doit  préférer  dans  le  choix  des  caractères,  d'autant  plus  que, 
jusqu'à  ce  moment^  pWpm  ont  été  observées  avec  peu  d'exactitude. 
On  aperçoit ,  à  l'extérieur ,  de  l'analogie  entre  les  Palmiers  et 
les  Fougères  arborescentes  ;  mais  les  fleurs  et  les  fruits  sont 
entièrement  différeas.  Par  là  situation  de  Fembryon  et  les  fleurs 
en  panicule,  les  Palmiers  se  rapprochent  davantage  des  Grami- 
nées ;  et  la  graine  du  Dattier  ressemble  beaucoup  à  celle  du 
Bled.  Ou  lés  a  placés  auprès  des  Smilacées,  auxquels  ils  sem- 
blent liés  par  plusieurs  caractères,  sur -tout  par  ceux  de  la 
fructification. 

On  ne  connaît  pas  de  famille  de  plantes  qui  ofl!re  à-la-fois 
des  formes  plus  élégantes,  et  des  ressources  plus  nombreuses  à 
l'économie,  que. les  Palmiers.  Le  seul  Dattier  est  dun  usage  si 
général  et  si  absolu,  que  son  tronc,  ses  feuilles,  ses  fruits,  etc., 
nom  rufiique  ressource  de  plusieurs  peuples  de  l'Afrique  et  de 
i'A«ie.  Les  fruits  du  Zalacca,  du  Cathecu,  du  Cocotier  et  de 
plusieurs  autres  espèces,   fournissent  une  nourriture  saine  et 
abondante   aux  habitans  de  1* Ancien  et  du  Nouveau  Mondé, 
MMiN  les  climats  équatoriaux.  Le  tronc  du  Sagoutier  contient 
unïi  MiibNiaiice  médullaire,' blanche,  qui  supplée  abondamment 
au  défaut  du  riz  cl  du  bled ,  et  aycc  laquelle  on  fait  du  pain. 
A  Aiiiboine,  on  attijchc  dix  ou  douze  de  ces  pains  ensemble,  et 
on  li*h  vend  dans  les  rues.  La  Férule ,  qu'on  a  retirée  de  la  sdbs- 
lancr  niéilulluiro  du  Sagoutier,  se  conserve  très-fraiche  pen- 
duiU  quelques  moi/i,  si  on  a  soin  de  larroser  de  tems  à  autre. 
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Le  trône  de  eet  arbre  intéressant  sert  de  bois  de  charpente  pour 
la  construction  des  maisons ,  et  ses  feuilles  en  forment  le  toit  ;  on 
les  arrange  avec  tant  d'adresse,  qu'elles; ne  laissait  pas  passer 
une  goutté  d'eau.  Les  spathes  dii  Cocotier  et  de  quelques  au- 
tres Palmiers,  fournissent  par  ^cision  u^e  liqueur  l^laijiche, 
douce,  'et  agréable  à  noire,  connue  sous  le  nom  de  Vin  de 
Palmier.  Il  découle  des  incisions  faites  au  tronc  du  Sagoutier, 
une  Uqueujr  .agréable.  L^*  bourgeon  du  CbLOi^7Palnii$te  {Arécu 
oleroQça  ^  L^  )  a  vm  gpùt  fort  délicat.'  Le  bois  d^u  Lonts^r  e^ 
d'une  belle  couleur  noire  ^  parsemée  de  veines  jaunâtres  ;  il  est 
employé  à  faire  des  meubles  et  divers  auu;es  ustensilei^  Oq  fait 
des  vases  avec  \k^  spatliçd  du  Dattier  et  le  f^uri  du  Cocôtiçrj 
àes  corbeilles ,  des  nattes ,  etc. ,  avec  les  feuilles  du  Lataiïi^f .' 

Les  Auteurs  à  consulter  pour  l'histoire  des  Palmiers ,  som 
Van  Rheéde ,  Rumphiùs  ,  Kaempfer ,  Jacquin ,  CavaniUes. 
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LES    SMILACÉES. 

SMILÂCE£.  lab.  i6.  (Lilîaceœ.  Adans.  Aspara^. 

Juss.  )    • 

Plantes  à  un  cotylédon  ,  à  fleurs  apétales ,  à  éta- 
znines  pérjgynes  4,  ou  insérées  autour  de  Tovaire. 

Calice  à  six  divisions  régulières  4 ,  souYcnt  fendu 
profondément  et  libre  ^t  rarement  adhérent  ^^.  Éta- 
minos  au  nombre  de  six  4 ,  insérées  à  la  base  du  ca- 
lice 5 ,  rarement  au  milieu.  Ovaire  çimple ,  le  plus  sou- 
vent libre  &.;  atylc  triple,  terminé  par  un  stigmate 
triple,  ou  style  simple  avec  un  stigmate  simple 5,  ou 
tritide.  Fruit ,  baie  ^ ,  ou  plus  rarement  capside,  libre 
ou  rarement  adhérente ,  triloculaire  7  ,  loges  à  une  8 , 
à  deux? ,  ou  à  un  petit  nombre  de  graines.  Graines  9, 
munies  d*un  embryon  << ,  dont  le  périsperme  est  de 
substance  cornée  'o,  ". 

Les  plantes  de  cette  famille  ont  une  tige  ordinai- 
rement herbacée ,  et  quelquefois  frutescente.  Leurs 
feuilles  sont  le  plus  souvent  alternes  ^ ,  et  rarement 
opposéiîs  ou  verticillécs  ,  amplexicaules  ^  ,  et  non 
engainantes.  Cliaquc  ilcur  est  munie  de  spathe  ' , 
cl  quelquefois  dioïquc  ^5^  i6, 

PREMIÈRE    SECTION. 

FUuru  htrmaphrodites  '*/   ovaire  libre, 

DRAC  J-NA.  Linn.JMS.  Lam.  illust.t.  ^49.  DRAGONfER,  Ca- 
lini  coiiiiivc^nt.  Fîlamend  des  (ftamines  «épaissis  yers  leur  milîea. 
IJii  iit^l«  ^  un  •tigmate.  Baie  à  loges  monospermes  ,  deux  ayor- 
Uut  fiueUiuefuU.  —  Ces  plantes  ont  le  port  des  Palmiers.  Lenr 


t.     '■'>*' 


/ 


», 


'    •' 


P^-  . 


LES   SMILACEES.        SMir.ArB*. 

%Aj 

'^  MLy% 

X/ 

^^\^^ 

*^ 

A 

1 

\' 

f  * 

f. 

9  f 

f.  ^ 

*  :  • 

©      @,„    #       ^. 

J"  .'>.l>efl . 

s*.ymki>/r 

<¥" 

'^-..    <i'. 

J?  JW/m 

JJr-r.riilf    IHir  .latimr  J.'Siilàr 

f- 

LES    SMILACEES.  loi 

tige  est  frtttescente  ^  et  leurs  fleurs  sont  disposées  en  panicule 
terminale. 

D.  DRACO.  Linn.  Blackuf,  t.  358.   2>.  ji  fmitizzbs  j>*yvca^ 
Tige  arborescente  ,  feuilles  ensiformes  ,  planes  ^  terminales  , 
ramassées  ^  fleurs  petites  et  de  la  longueur  de  leurs  pédicelles. 
Habite  les  Iles  Canaries* 

D.  GEHNUA.  J{icq.  hort.  Schoenb.  f .  p.  5o.  t.  96. 2>.  a  fleurs 
'PENDANTES,  Tige  arboresceute «  feuilles  lancéolées  légèrement 
plissées  sur  leurs  bords  ^  fleurs  en  panicule  pendante. 
Habite  Tile  de  Bourbon. 

D.  MARGINATA.  Lam.  2>.  bordé  »  Tige  arborescente  ^  feuiUes 
étroites^  planes  ,  ramassées  ,  terminales  ^  à  bordure  purpurine. 
Habite  Tfle  de  Madagascar. 

DIANELLA.  Lam.  Juss.  Lam.  illust.  t.  25o.  DIANE LLE.  Calice 
à  six  divisions^  égales ,  ouvertes^  trois  alternes  et  situées  intérieur 
rement.  Six  étamines ,  à  filets  épaissis  yers  leur  sommet.  Un 
style  ^  un  stigmate.  Baie  oblongne  ,  à  trois  loges  polyspermes. 
Graines  oyales. 

D.  NEMOROSA.  Lam.  Rumph.  amb.  5.  t.  73.  D.  des  bois. 
Feuilles  engAÎnanti^A  ,  finpmpnt  Atrîéi>A  «  pnAÎformes  %  les  supé« 
rieures  alternes  et  amplexicaules. 

Habite  les  isles  de  France  et  de  Bourbon. 

D.  HEMICHRYSA.  Lam.  D.  a  feuilles  laineuses.  FeuiUes 
ensiformes  ,  nenreuses  ,  glabres  en  dessus  ^  couvertes  en  des- 
sous d'un  duyet  lanugineux. 
Habite  Tile  de  Bourbon. 

RIPOGONIJM.  Forst.  Juss.RIPOGONE.  Calice  très-petit,  à 
six  divisions  égales  ,  trois  alternes  placées  intérieurement. 
Étamines  au  nombre  de  six  et  à  antbères  alongécs  ,  tétragones 
et  presque  sessiles.  Un  style ,  un  stigmate.  Baie  globmeuse 
(  bitoculaire  P  )  à  deux  graines  bémisphériques. 

R.  SCANDENS.  Forst.  gen.  t.  25.  R.  grimpant.  Tige  grim- 
pante «  géniculée  et  ayant  le  port  des  Salsepareilles. 

FLOSCOPA.  Xottjr.  Juss.  FLOSCOPE.  Calice  extérieur  à  trois 
divisions ^n  l'intérieur  k  trois  divisions  alternes  avec  les  exté- 
rieures. Étamines  très-longues.  Anthères  à  deux  lobes  arrondis. 
Stigmate.  . .  •  Capsule  oblongue  ^  di'visée  en  deux  lobes  ;  deux 
loges  ;  deux  .gaines  arrondies  $  comprimées  ,  d'une  substance 
cornée  ,  et  marquées  d  une  multitude  de  sillons. 

F.  SGANDENS.  Lour.  Arbrisseau  grimpant  «  inerme  ;  feuilles 
lancéolées ,  très-entières  ,  engainantes  ,  et  ciliées  à  leur  base* 
Fleurs  en  épis  fascicules. 

Habite  les  montagacs  de  la  Cochinchine. 
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C.  UNIFLORA.  Jus8.  C  uNiF.LORR.  Sous-arbris6eau  ,  sans 
feuilles  et  garni  de  nœuds  à  sa  base  v  feuilles  situées  à  sa  partie 
sapérieure  i  alternes  ^  légèrement  amplexicaules  ,  oyaies  et 
tres-enticres.  Fleurs  solitaires  et  terminales.  Pédoncules  courts 
et  entourés  à  leur  base  de  deux  ou  trois  écailles.  ^ 
Habite  les  côtes  du  détroit  de  Magellan. 

PHILESIA.  Comm.  Juss.  Lam,  illust.  t.  ^48.  PU  [LE  S lE.  Calice 
campanule  ^  à  six  divisions  grandes  et  régulières  ;  trois  placées  à 
Textérieur ,  acuminécs  ,  trois  àTintérieur  deux  fois  plus  longues 
et  obtuses.  Six  étamines  à  filets  réunis  à  leur  base  ;  antlieres 
longues  ,  vacillantes.  Un  style  ^  trois  stigmates.  Baie  marquée 
légèrement  de  trois  angles  (  trois  loges  ?  )   et  polysperme. 

P.  BUXIFOLIA.  Lam.  P,  a  feuilles  de  buis*    Arbrisseau 
à  rameaux  flexueux  ,  ïnunis   de  deux  écailles  à  leurs  aisselles  ; 
feuilles  alternes,   à  bord  roulé ,  entières,  et  lisses  en  dessus; 
fleurs  solitaires ,  terminales. 

Habite  les  environs  de  Magellan. 

OECHMEA.  R.  JP.  Juss.ms^.  Calice  h  sîx 'dîvîisîond ,  revêtues  à 
leur  base  de  trois  écailles  courtes  ^  coriaces,  dont  deux  arrondies 
et  une  aiguë  ;  divisions  intérieures  du  calice  alternes  avec  les 
autres  ;  trois  fois  plus  grandes  ,  larges  ,  rapprochées  en  enton- 
noir et  portant  chacune  deux  petites  écailles  à  leur  base  inté- 
rieure. Étamines  attachées  au  fond  de  la  corolle ,  aussi  longues 
qu'elle  ;  (  'ovaire  adhérent  ?  )  trois  stigmates  ;  capsule  ovoïde , 
à  trois  loges  ,  à  plusieurs  graines.  —  Plante  herbacée  dont  il 
est  fait  mention  dans  le  prodrome  de  la  Flore  du  Pérou  ^  par 
Ruiz  et  Pavon. 

HERRERIA.  R.  P.  Juss.  HERRERIE.  Calice  à  six  divisions  , 
six  étamines  naissant  au  fond  du  calice  ;  anthères  arrondies  , 
ovaire  à  trois  angles,  un  style  ,  tm  stigmate  à  trois  angles. 
Capsule  à  trois  ailes ,  à  trois  loges  ,  à  trois  valves  ;  chaque 
loge  à  deux  ou  quatre  graines  ;  graines  lenticulaires  ^  à  bord 
membraneux.  —  Arbrisseau  dont  il  est  fait  mention  dans  le 
prodrome  de  la  Flore  du  Pérou^  par  Ruiz  et  Pavon. 

MEDEOLA.  Llnn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  aC6.  MEDEOLE.  Calide 
ouvert ,  et  à  divisions  égales.  Trois  styles  ,  trois  stigmates. 
Baie  à  trois  sillons  ,  et  à  trois  graines.  —  Tige  herbacée  droite 
ou  grimpante  ,  simple  ou  rameuse  ;  rameaux  munis  de  spathes 
à  leur  base  ,  ainsi  que  les  feuilles  ;  fleurs  solitaires  ,  axillaires. 

M.  VIRGINICA.   Linn,  Pluk.  alm.  t.  52.8.  f.  ^,- M»   de   riR" 
GIN  JE»  Feuilles  verticillées  ,  rameaux  iuermes. 
Habite  la  "Virginie. 
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TRILLTUM.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  267.  Calice  onrert  ;  troU 
diyisions  extérieures  alternes  plus  étroites.  Trois  styles  ;  trois 
stigmates.  Baie  presque  arrondie  ;  loges  poljspermes.  —  Tige 
ou  hampe  uniflore  à  son  sommet ,  munie  de  trois  feuilles  Ters 
son  milieu.' 

T.  CERPfUUM.   Lirm,  T.  pBurcsi.  Fleur-  sur  un  pédoncule 
penché. 

Habite  la  Caroline. 

T.  SESSILE.  LUm.Pluh.  alm.  t.  m.  f.  6.  T.  ssssilm,  Fleur 
sessile  et  droite. 

Habite  la  Virginie. 

PARIS.  Linn,  Juss.  Lam,  illust.  t.  519.  PJRISETTE.  Calice  oi*- 
yert ,  à  huit  divisions ,  dont  quatre  alternes  plus  étroites.  Huit 
étamines^  anthères  adnées  au  milieu  des  filets.  Quatre  styles  « 
quatre  stigmates.  Baie  quadriloculaire  ;  loges  renfermant  un 
petit  nonu>re  de  graines. 

P.  QUADRIFOLIA.  Linn.  Blachuf.  t.  a86.  P.  a  qu^nm 
rsuiLLsa.  Hampe  munie  dans  sa  partie  moyenne  de  quatre 
feuilles  yerticillées  ^  uniflore  à  son  sommet  Quelquefois  une 
cinquième  partie  est  ajuuiée  a  la  plante  ^  quclqucfuui  une  au* 
trième  partie  en  est  supprimée. 
Habite  TEurope. 

CONYALLARIA.Xm7».  JiMtf.Zon».  iUust.  t.  ^x/iô.MUG  UJËT.Ct^ce 
à  six  découpures  ^  tubuleux  dans  le  POLYGOIVATUM ,  T.  ou  glo- 
buleux dans  le  LILIUM  CONVALLIUM,  T.  ou  à  six  divisions  ou- 
Tcrtes  dans  le  Smilax,  T.  Etamines  insérées  au  tube.  Un  style  ; 
cm  stigmate  à  trois  angles.  Baie  tachetée  avant  la  maturité; 
loges  monospermes.  —  Fleurs  axillaires  ou  terminales  disposées 
en  épi,  feuilles  alternes. 

C.  MAJALIS.  Linn,  Blackw.  t.  70.  M.  ds  mai.  Hampe  nuér 
lisse,  feuilles  ovales. 

Habite  l'Europe  tempérée. 

C.  POLYCONATUM.  Linn,  fl.   dan.  t.  377.  M.  jtNOuzEtrx. 
Feuilles  alternes ,  amplexicaules ,  pédoncules  axillaires^ «à  deux 
ou  plusieurs  fleurs  ,  lige  pendante. 
Habite  TEurope  tempérée. 

C.  LATIFOLIA.  Jacq,   AuSt.  t.   aSi.   M.  A  LARGES  FEUILLES. 

Feuilles    alternes  ,     amplexicaiiles  ,    acuminées  ,  pédoncules 
axillaires,  multiflores,  tige  anguleuse. 
Habite  T Autriche. 

C.  BIFOLIA.  Linn,  Mill,  ic.  t.  io5.  M,  a  deux  feuilles* 
Feuilles  en  cœur,  fleurs  tétrandres. 

Habite  VEurope  tempérée  et  boréale. 
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DEUXIÈME    SECTION. 
FUuTê  dioîqueê  " ,   '^.  Ovaire  libre  '^ 

RUSCUS.  T.Zww.  JusM.  Lam.  iUust.  t.  855.  FRJGON.  CâKce  à 
6ix  diyUions ,  ouvert ,  ou  rarement  globuleux  et  à  six  découpures. 
Etaminei  réunies  en  un  petit  tube  (  corolle  T.  nectaire  L.  ) 
Tcntru,  chargé  des  anthères  à  son  somiùet  dans  les  fleurs  mâles  « 
et  na  dans  les  fleurs  femelles.  Un  style ,  un  stigniate  ;  baie 
globuleuse;  loges  à  une  ou  à  plusieurs  graines.  —  Tige  sufiru- 
tesccHite  ^  rameuse  ^  rameaux  munis  de  spathes ,  ainsi  "que  les 
feuillesv  Fleurs  portées  sur  les  feuilles  dans  plusieurs  espèces.  . 

R.  ACULEATUS.  Linn.  F,  piquant.  Fleurs  situées  à  la  sur- 
(ace  supérieure  des  feuilles,  et  dans  Taisselle  d'une  écaille. 
Habite  la  France  et  Tltalie. 
R.  HYPOPHYLLUM.  Linn.  F.  ji  FsirizLssNuss.  Fleurs  sittxéeê 
k  la  surface  inférieure  des  feuilles. 
Habite  lltalie. 

R.  ANDROCYNUS.  Linn.  F.  jiNDROorif.  Fleurs  situées  an 
bord  des  feuilles: 

Habite  les  isles  Canaries. 

SMILAX.  T.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  817.  SALSEPA- 
REIZ0LJS.  Calice  en  cloche,  ouvert.  FI.  mâle,  six  étamines. 
Fleur  femelle ,  trois  styles;  trois  stigmates.  Baie  à  trois  loges, 
renfermant  une  ou  deux  ffraines.  -—  Tige  souvent  frutescente  ; 

,  pétiole  muni  de  deux* vrilles;  fleurs  en  corymbes  axillaires. 

S.  SALSAPARILLA.  Linn.  S.  oFFicijsfALS.  Tige  anguleuse, 
garnie  de  piquans  ;  feuilles  ovales ,  inermes ,  munies  de  trois 
nervures  ,  et  terminées  par  im  aiguillon  recourbé. 
Habite  TAmérique. 

S.  A8PERA.  Linn.  S.  ruds.  Tige  anguleuse,  garnie  de  pi- 
quans; feuilles  en  cœur,  à  neuf  nervures^  et.  munies  sur  leurs 
bords  de  dents  épineuses. 

Habite TEspagne ,  lltalie,  la  Provence. 

S.  CHINA.  Linn.  S,  de  la  chiss^  Tige  garnie  de  piquans  , 
un  peu  cylindrique j  feuilles  inermes,  en  cœur  ovale,  et  à  cinq 
nervures. 

Habite  la  Chine ,  le  Japon. 

X3I08COREA.  Linn.Jusa.  IGNAME.  Calice  ouvert,  en  cloche. 
Six  étamines.  Ovaire  à  trois  angles  ;  trois  styles  ,  trois  stig- 
mates. Capsule  comprimée,  triangulaire,  trivalve;  loges  k  deux 
graines  comprimées,  munies  d*un  long  rebord,  r—  Tige  voluble 

î.  i4 
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à  gaache  ;  fleurs  en  ëpis  ou  en  grappes  axîllaires  ;  feuilles  quel- 
quefois opposées.  Racine  souvent  tubéreuse. 

D.  AL  AT  A.   Linn,  Rheed,  mal.  7.  t.  37.    /.  ailés.  Tige  à 
angles  membraneux  ^  feuilles  en  cœur  ^  lisses  et  acuminéeâ. 
Habite  les  Indes. 

D.  BULBIFERA.  Linn.  Rheed.  mal.  7.  t.  36.  /.  BvzBirÈBM^ 
Tige  Yolubte ,  sans  épines^  et  feuillée  ^  feuilles  en  cœur. 
Habite  les  Indes. 

D.  S  ATI  Y  A.   Linn.   Rheed.  mal.  8.   t.  5i.   /.  coMSBTiMLB» 
Tige  lisse,  cylindrique,  feuilles  en  cœur,  alternes. 

Habite  les  Indes.  '  * 

m 

ONCUS.  Xoi^r.  JuBs.  mss.  CaKce  relu ,  presqu*en  clocfae.  Tube 
hexagone ,  oblong  ;  linibe  à  six  divisions  aiguës ,  renyerséet  en 

.  dehors  ;  deux  petites  écailles  externes  ;  six  étamines  courtes  , 
naissant  de  la  oase  des  divisions  du  calice  ;  ovaire  semi-adhé- 
rent; un  style  court  à  trois  divisions,  trois  stismates  fourchus, 
baie  calicinale ,  oblongue ,  hexagone ,  à  trois  loges  ;  chacune  à 
plusieurs  graines  arrondies. 

O.  ESCULENTUS.  hour.  O.  comestible.  Tige  grimpante; 
feuilles  alternes  «n  cœur.  Ilavûit:  lubéreusc. 
Habite  la  Cochinchine. 

TROISIÈME    SECTION. 

Fleurs  dioïques  *S   '**  ovaire  adhérent  "*.    * 

VBIUM.  Rhumph.  Juss.  mss.  UBION.  Calice  à  six  divisions, 
deux  écailles  extérieures  à  sa  base.  Fleurs  mâles,  six  étamines 
courtes  ;  anthères  à  deux  lobes  arrondis  ;  point  d^ovaires.  Fleur 
femelle^  six  filets  portant  des  anthères  flétries  ;  un  ovaire  ;  trois 
styles  ,  trois  stigmates  ;  capsule  à  trois  ailes ,  à  trois  loges ,  cha- 
cimo  à  deux  graines. 

U.   8CANDENS.  Rhumph.  5.   t.    12^.  U.    grimpante.   Tige 
grimpante  ,  munie  d*aiguiIlons  ;  feudles  digitées  ;  digitations 
ovales  ,  pointues  ,  très-entières. 
Habite  les  Indes. 

TAMNUS.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  217.  TAMIER.  Ca- 
lice ouvert  en  cloche,  six  étamines.  Dans  les  fleurs  femeUes,  le 
calice  resserré  au-dessus  de  rovaire.  Un  style,  trois  stigmates, 
baie  adhérente ,  à  plusieurs  loges  ,  renfermant  deux  ou  trois 
graines. 

T.  COMTtfUNIS.  Linn.   T.  commun»  Racine  tubéreuse  ;  tige 
voluble  il  gauche,  feuilles  en  cœur,  entières,  portées  sur  un 
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pëtîoie  souTent  muni  de  deux  glandes  k  sa  base.  Fleurs  en  épis 
axillaires. 

Habite  TEurope  méridionale. 

RAJANIA.  Linn.  Juas,  Lam.  illust.  t.  818.  RAJANE,  Caliee  en 
cloche ,  ouvert ,  resserré  au-dessus  de  Tovaire  dans  les  fleurs  fe- 
melles 5  trois  styles ,  trois  stigmates.  Capsule  comprimée  « 
munie  d*une  aile  membraneuse  1  monosperme.  (  Deux  loges  et 
deux  fi[raines  sujettes  à  ayorter.  }  —  Racine  tubéreuse^  fleurs 
en  épis  axillaires. 

R.  HA8TATA.  Linn.  Plum.  amer.  t.  98.  R.  BASTis*  Feuilles 
hastées  en  cœur. 

Habite  Fisle  Saint-Domingue. 

R.    QUINQUEFOLIA.    Linn.  Plum.  R.   d   ciirq  feuilles ^ 
Feuilles  Ruinées,  oyales^oblongues. 
Habite  rAméricpie. 

Observations.  Par  la  disposition  des  fleurs,  par  le  port, 
et  par  le  fruit  souvent  à  trois  loges ,  les  Smilacées  s'éloignent 
de  la  famille  des  Palmiers;  néanmoins  le  genre  JDracœna  a  tani 
d'analogie  cttcv  le»  Palmiers ,  ^ue  si  sa  fhiciification  n  était  pa^ 
connue ,  on  n'hésiterait  pas  à  le  placer  parmi  ces  véjfétaux.  La 
seconde  et  la  troisième  section  des  Smilacées  paraissent  seules 
devoir  conseryer  ce  nom  ;  les  plantes  qui  les  composent  ont  des 
fleurs  hermaphrodites  et  une  tige  griinpante  ;  ce  qui  a  déterminé 
M.  Ventenat  à  les  séparer  de  la  première,  et  former  de  celle-ci 
une  autre  famille,  sous  le  nom  d'Asparagoïdes. 

Plusieurs  plantes  de  cette  famille  fournissent  à  la  médecine 
des  médicamens,  Ex'.,  If'Sangdragon ,  la  Salsepareille.  Les 
jeunes  pousses  de  TAsperge  officinal  sont  servies  sur  nos  tables, 
et  plusieurs  Muguets  annoncent  dans  nos  climats  le  retour  de  la 
belle  saison. 
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JUNC1NE£.  tab.  1 7 .  (  Liliaceae.  Adans.  Junci.  Juss.^ 

Jtlantes  à  un  cotylédon,  à  fleurs  apétales  et  à  éta- 
mines  périgjnes  ^,  ou  insérées  autour  de  loyaire. 

Calice  libre  ^ ,  à  six  divisions  B ,  égales  ou  inégales , 
les  divisions  alternes  plus  grandes  et  pétaloîdes ,  ou 
glumacé  «  et  semblable  au  calice  des  Graminées.  Éta- 
mines  en  nombre  défini  ^ ,  (  indéfini  dans  le  genre 
SagiUaria  )  le  plus  souvent  au  nombre  de  six ,  rarement 
au  nombre  de  trois  ou  de  neuf,  et  insérées  à  la  base 
du  calice  9.  Tantôt  ovaire  libre  > ,  simple  ;  style 
unique  ^  ;  stigmate  snnpie  va  dnrisé  ;  capside  trilocu* 
laire,  trîvalve  7,   polysperme  ,    valves  semimferes.  J 

Tantôt  ovaires  libres  9 ,  au  nombre  de  trois  ou  de  six , 
rarement  en  nombre  indéfini ,  et  quelquefois  réunis  à 
leur  base  ;  autant  de  styles  et  de  stigmates ,  autant  de 
capsules  uniloculaires,  distinctes  ou  réunies'^,  monos- 
permes et  ne  s'ouvrant  point ,  ou  polyspermes  et  bi* 
valves  à  Tintérieur ,  le  bord  des  vdives  étant  seminifère . 

Les  Joncinées  ont  la  tige  herbacée  ^  ;  les  feuilles 
radicales  ;  celles  qui  naissent  à  la  base  de  la  tige  sont 
alternes  et  engainantes';  les  feuilles  supérieures  et 
florales ,  souvent  en  forme  de  spathe  et  sessiles.  Les 
fleurs  sont  munies  de  spathe. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Ovaire  unique  '.  Capsule  triloculaire  *.  Calice  glumacé  '. 

ERÏOCAULON.  Linn.  Juss.  Lam.  îUiisl.  t.  5o.  Monoïoue*  Calice 
k  quatre  dÎTisioas.  Fleur  mâle,  quatre  étamines.  Fi.  femelle. 
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'■■tjlebilide  ;  capsule  à  Jeux  coquet  et  i  deux  graines.  —  Feuilles 
graminées,  tiges  ordinairement  nues ,  grêles,  soutenant  à  leur 
sommet  une  petite  tète  écailleuse  ,  composée  de  fleurs  mdles  au 
centre,  et  de  fleurs  femelles  à  la  circonférence,  dans  un  calice 
commun  imbriqué. 

E.  SETACEViS.  Linn.jti?ieed.  mil  12.1.68.  E.  sir. 
grêle ,  à  six  angles  ;  feuilles  sélacées  et  nombreuses. 
Habile  lés  Indes. 

RESTIO.  Linn.Jusa.  Lam.  illust.  t.  804.  Dïoique.  Calice  persistant, 
égal,  rarement  inégal,  Fleur  mâle,  trois  elamines.  Fi.  femelle, 
ovaire  muni  de  six  stries  ;  trois  styles  persislans  ;  trois  stigmates. 
Capsule  à  six  plis  ,  e[  acumînée  par  les  styles. —  Plantes  herba- 
cées ,  à  tige  nue ,  simple  ou  rameuse.  Fleurs  en  épis  ou  en  pani- 
cules.  Le  port  lies  Joncs. 

R.    DJCHOTOMUS.  Linn.  Rott.  t.  a.  f.  ï.    R.   dicbotome. 
Feuilles  dichotomes.  épis  de  fleurs  solitaires. 
Habite  au  Cap  de  Bonne- Espérance. 

XIRIS.  Linn.  Juts.  Lam.  illust.  t.  56.  Divisions  caliciuales  an  nom- 
))ve  de  trois ,  chargées  des  élamines  à  leur  base.  Trois  étamincs. 
IJniir)r1e:stismaiPtrîrid<>  — TiResimple.saasfeuiUes,  ninœnds; 
reuiUes  radicales  ,  engainantes  ;  fleurs  lerminalos  en  épi  serré  , 
écailles  imbriquées  et  uniflores.  Le  port  du  SCHOENCIS. 

X.  IHDICA.   Linn.  Pluk.  a\m.  t.  /,t6.  f. .',.  X.  be   l'isde. 
Feuilles  ensif ormes  entourant  labampe,  tête  de  fleurs  globu- 
leuse ,  écailles  arrondies. 
Habile  les  Indes. 
X.  AMERICANA.  Auhl  gUy.  i.  t.  14.  X  db  i.'.4xiRiQet. 
Feuilles  iriquêtres ,  ILnéaires-èubulées ,  distinctes  à  leur  base , 
tête  de  fleurs,  oblougne ,  écailles  lancéolées. 
Habite  l'Amérique  méridionale. 
APHYLLANTES.  Toum.  Linn.  Ju.i^.  Lam.  illusL  t.  aSa.  BR^- 
G^LOU.  Calice  égal,  conniventà  sa  base,  ouvert  à  sa  partie 
supérieure.  Sis  étamiues  courtes.  Un  style;  stigmate  trilobé. 
Capsule  polysperme  ,  à  trois  loges  et  à  trois  valves. 

A.  MONSPELIENSIS.  Linn.  Moris.  lûsl.  1.  p.  56a.  s.  5.  l.  a5. 
f.  la.  B.  DE  MoMTPEz.i.iEj;.  —  Tige  presque  nue.  terminée 
par  une  tête  de  fleurs ,  oblongiie ,  entourée  d'écaillés  imbri- 
quées ;  lleurs  terminales  ou  latérales ,  en  corymbes  ou  en  pa- 
nicnles. 

Habite  les  environs  de  Montpellier. 
JUNCUS.  Toum.  Linn.  Juas.  Lam.  iUusl.  t.  aSo.  JONC.  Calice  égal  ; 
siiétamines  courtes.  Un  style  \  stigmate  trilobé.  Capsule  polys- 
perme. —  Tige  simple ,  sans  nœuds  ni  feuilles  ;  ou  aoueose ,  et 
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garnie  k  ebaqnc  nœad  de  feuilles  engainantes.  Fleurs  leniuiudes 
on  latérales ,  en  corjmbes  on  en  panîcnle ,  spathacées  à  lenrbase» 

J.  ACUTCJ8.  Linn.  Barr.  ic.  ao3.  f.  a.  /.  juctr.  Tige  nne,  çj- 
Endrique  ^  terminée  en  pointe  aignë  ;  fleurs  en  panicule  onabet- 
liforme  ;  capsule  deux  fois  plus  grande  que  le  calice. 
Habite  TEurope,  dans  les  marais. 

J.  MARITIMUS.  Linn.  Moris.  hist.  5.  p.  !i3a.  S.  8.  t.  lO.  f.  if. 
/•  MARiTiMS,  Tige  nue ,  terminée  par  une  pointe  aiguë  ;  fleuri 
inrolucrées ,  capsule  de  la  longueur  du  calice. 
Habite  l'Europe,  dans  les  marais. 

J.  EFPUSUS*  Linn,  Morts.  bisL  3.  p.  oSi.  sect  8.  t,  lo^f.  4* 
y.  àpAB3.  Tiges  droites,  lisses,  cylindriques.  Fleurs  en  pamcule 
latérale. 

Habite  TEurope. 

J.  FILIFORM 18.  Linn.  BarreL  ic.  ao4.  f*  !•  /•  fizifommm. 
Tige  flliforme ,  nue,  panicule  latérale ,  très*courte  i  et  cbai^éc 
d'un  petit  nombre  de  fleurs. 
Habite  la  France. 

J.   SQUARROSUS.  Linn.  fl.  dan.  4^0.  /.  mitdx.  Tige  nue , 
feuilles  sétacées  *  p«iiîo«l«  oMouguc ,  «on»û»Alo.    Flcor»*  en- 
tourées d^éc^lles  scarieuses  et  luisantes. 
Habite  la  France. 
J.  ARTICULATUS.  Linn.  J.  ^RTictrzé.  Tige  feuillée ,  dirî- 
sions  du  calice  obtuses  «  feuilles  articulées. 
Habite  la  France ,  dans  les  marais. 

J.  RULBOSUS.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  43i.  /•  bulbeux.  Tiges 
feuillées ,  feuilles  linéaires,  oanaliculées  ;  capsules  obtuses.  • 
Habite  l'Europe ,  dans  les  prés  humides. 

J.  BITFONIUS.  Linn.  Gœrtn.  de  fîruct  i.  t.  i5.  f.  5.  /.  hem 
CRAPAUDS.  Tige  feuiUée,  fleurs  soliuires,  sessiles ,  feuilles 
anguleuses. 

.   Habite  TEurope  ,  dans  les  lieux  humides. 

J.   PILOSUS.  Linn.  /.  vblu.  Jige  feuillée ,  feuilles  pknes 
et  garnies  de  poils  ;  fleurs  disposées  en  corymbcs  rameux. 
Habite  la  France ,  dans  les  bois. 
J.  NIVEUS.  Linn.  Moris.  hisl.  3.  s.  8.  t.  9.  /.   blanc.  Tige 
feuillée  ,  feuUles  planes ,  un  peu  velues  ,   sur-toul  à  leur  base. 
Corjinbes  de  fleurs  fasciculées  ,  plus  courts  que  les  feuilles. 
Habile  la  France  ,  dans  les  bois. 
J.  CAMPKSTRIS.  Linn.  Curt.  fl.  lond.  t.  i4o.  J.  champêtre. 
1  ig«  fouillée  ,  fcuiUes  planes  et  un  peu  velues.  Têtes  de  fleur» 

Mcssih*»  ou  nédonculées.  1     •    .       -j 

Habile  l'Europe,  dans  les  pâturages  et  dans  les  bois  andes. 
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DEUXIÈME   SECTION. 

Ovaire  taù^uf  *;  ct^Mtiêàtroù  logu  '.  Càlic*  semi-pHaloïd*  *. 

RÂPATEA..  jiubL  Juss.  Lam%  illusUt.  \i&,  Gatiicé  k  six  diyisions, 
dont  trois  extérieures  glmnacëes  ^  et  trois  intérieures  orales ,  pë- 
taloïdes  ^  convolutëes  ;  environ  hait  écailles  glomacées  «  acami* 
nëes ,  imbriquées  ,  entourant  le  calioe.  Six  étamines ,  à  anthères 
sessiles,  alongées^  terminées  par  un  appendice  anthériforme. 
Un  style ,  un  stigmate.  Fruit. . . .  •  (  Capsule  à  trois  loges ,  k 
trois  valves  et  à  trois  graines  «  tbItcs  septifères  ?  ) 

R.  PàLUDOSA.  jiuhl.  Gny.  t.  1 18. ,/?.  dms  uabuis.  FeuiQes 
radicales ,  graminiformes ,  tige  comprimée  ;  fleurs  en  très- 
grand  nombre ,  entourées  d*une  spatne  à  deux  folioles  en  fer 
de  lancé. 

Habite  la.  Guyane. 

MATâCA.  Auhl,  Ju88.  Lam.  îllust.  t.  56.  Calice  à  trois  divisions 
extérieures  aiguës ,  et  à  trois  intérieures  ^  arrondies  ^  pétalmdes* 
Trm«  ôtamînps  .  aniK^rpA  bilocnUires*  TTn  Atylc  «  Stigmate  trifide. 
Capsule  acuminée  par  le  style,  à  une  loge,  à  trois  valves  t 
ayant  deux  graines  vers  leiur  milieu. 

M.  FLUYIALIS.  AubL.l.  i5.  M.  DS3  Ririàiuss,  Plante  qui  a 
le  port  des  Mousses ,  fleurs  alternes  linéaires.  Fleurs  solitaires 
et  axillaires. 

Habite  la  Guyane. 

POLLIA.  Thunh.  Ju9S,  Calice  à  trois  divisions  intérieures  très- 
étroites  ,  trois  extérieures  grandes  et  ovales.  Six  étamines  ;  un 
style  ;  un  stigmate.  Baie  globuleuse ,  petite ,  (  triloculaire  ?  ) 
poly sperme  ;  graines  anguleuses. 

P.  JAPON  ICA.  Thunh,  P.  du  japon.  Tige  anguleuse ,  feuilles 
alternes^  amplexicaules. 
Habite  le  Japon. 

CALLISIA.  Linn,  Juss,  Lam.  illust.  t.  35.  Calice  à  trois  divisions 
intérieures^  pétaloïdes.  Trois  filaments^  chacun  d^eux  chargé  de 
deux  anthères.  Un  style  ;  trois  stigmates  en  pinceau.  Capsule 
biioculaire  (  la  troisième  loge  avortée  ?  )  à  deux  graines.  —  Le 
port  des  Commelines. 

C.  REPENS.  Linn,  J<icq.  amer.  1 1.  t.  1 1 .  C  rampants.  Tige 
herbacée  ,  rampante  ;  feuilles  alternes ,  engainées ,  ovales- 
pointues  et  lisses.  * 

Habite  TAmérique  méridionale. 
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COMMELINA.  Lmn.Ju9S.  Lam.  illust  t.  35.  COMMELINE.  Ca- 
lice égal  ou  inégal ,  deux  ou  trois  divisions  intérieures  pétaloïdes* 
Six  étamines  ^  Quelquefois  toutes  fertiles ,  ordinairement  trois 
ou  qaatrq  stériles  (liectaires*  1.  )  on  style  ;  stigmate  simfle. 
Capsule  à  deux  ou  trois  loges.  Graines  attachées  aux  ralyes  « 
près  de  ri  _-      -     _      . 


près  de  Tinsiertioii  >deii  cloisons,  t—  Tige  berbacée ,  miuiie_ 
. .  .nœuds  et  deieuillea  Sternes  à  chaqve  nœud  ;  gaihes  des  ~ 
longues  et  sç  fetadant.  RiAmeakx  spathacés  à  leur  base  ;  pëditii* 
cules  axillaireS'Ou  terminaux,  uni  ou  multiflores  ;  fleurs  ren- 
fermées en  naissant  dans  des  bractées  en  cœur^  pliëes  en  deux , 
et  coxamé  spatbacées.  .    .  <        <.  ' 

C.  COMMUN18.  Linn.  DilL  elth.  t.  78.  f.  80.  C.  ôomm&kx. 
Tige  rampante ,  glabre ,  feuilles  oyales-lancéolées ,  aigaè's.;  di- 
risionscalicinales  d'inégale  grandeur. 

Habite  rA'ménque. ,  .  »     •  " 

C.  BENGHALENSIS.  Linn.  Pluk.  alm.  t  27.  f.  3.  C  j}tr  MES* 
OALS,  Tige  rampante .,  feuiOes  oyales-obtuses  v  diyisîons  calici-> 
nales  d'inégale  grandeur. 
Habite  le  Bengale. 

C.  AFRICANA.  Lmn,  C.  D^jtrRiQVB,  Tiçe  pendante ,  feuillet 
lancéolées ,  glAKpo»  ,  cUvUîono  oaltoînalca  J^lu^^tflc  graudciljCf 
Habite  VÉlbiopie. 

C.  TUBEROSA.  Linn.  Dill.  eltb.  t  79.  f.  90.  C  TiTBàRstTSB. 
Feuilles  sessiles ,  pyales-lancéolées- ,  légèrement  ciliées ,  diyi- 
sions  calicinales  d'égale  grandeur. 
Habite  le  Mexique. 

TRADESCANTIA.  Linn.  Juss.Lam.  illust.  t.  ^^6.  ÉPHÉMÈRE. 
Calice  à  trois  diyisions  intérieures  pétaloïdes  ;  six  étamines  «  à 
filets  bérissés  de  poils  articulés.  IJn  style  ^  stigmate  simple , 
tubulé.  Capsule  à  trois  loges  ^  à  trois  yalyes ,  et  renfermant  un 
petit  nombre  de  graines  attachées  par  leur  ombilic  aux  parois 
internes  des  valves. 

T.  VIRCINICA.  Linn.  Moris.  liîst.  3.  p.  606.  sec.  1 5.  t  a.  £ 4« 
E.  DE  VIRGINIE.  Tige  herbacée n, droite  i,  lisse;  feuilles pliées 
en  gouttière  ;  fleurs  en  faisceau  ombelliforme. 
Habite  la  Yirginie. 

T.  AXILLARIS.  Linn.  Rheed.  mal,  10.  t.  i3.  E.  axillaire. 
Tiges  herbacées  ,  un  peu  rameuses  ;  feuilles  linéaires ,  pointues  ; 
fleurs  presaue  sessiles,  souvent  solitaires  ,  et  situées  dans  les 
gaines  des  leuillcs. 

Habite  la  c6te  de  Malabar. 

T.  CRISTATA.  Linn.  Jacq.  hoYi.  l.  157.  E.  es  crête.  Tige 
rampante,  lisse;  feuilles  ovales  -  lauccolécs  :  Heurs  dans  des 
«pallies  dvphilles. 

lia!  ite  Msle  de  Ceylan. 
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TROISIÈME    SECTION. 

Ot^aîrea  nombreux  ^  ;  autant  de  capsules  9  ^^ ,  à  une  loge  '**  ; 
fleurs  sur  une  kampe  ,  en  ombelles  ou  en  verticeUes,  munies  d'un 
ùwolucre  à  trois  folioles  ". 

BUTOMUS.  Tbtfm.  Linn.  Juss.  Eam.îXLuAt.  t.  334.  BUTOME. 
C«£çe  liresque  égal.  N.enf  étamines.  Six  oy aires.  Capsulet  à 
plutiean  griônes  attachées  aux  parois  des  capsules.  —  Fleurs  en 
ombelles  ;  feuilles  comme  dans  les  Graminées. 

B.  UMBELLATUS.  Linm  Lob.  ic.  86.  B.  ^^  oh  belle.  Tige 
herbacée ,  feuilles  radicales  ^  longues ,  étroites  ;  fleurs  en  oÉn- 
belle  simple  «  large  ,  et  munie  k  sa  base  d*un  inyolucre. 
Habite  TiEurope ,  sur  le  bord  des  marais. 

DAMASONAJM.  Toimjk.Jus»,  L^n^.  \\Sm.  1. 1172.  FLUTE  AU. 
Calice  )i  trois  divisions  p^tidoïdes.  Six  étamines  ,  six  OTi^r<ps. 
Capsules  acuminées ,  disposées  en  étoile ,  à  une  ou  deux  graines  « 
éyalyes. 

JI..STjï'jJUTTTM  .T-^  i'^-Soi  "P^  Kft  ^TfïiT^.  Tige  herbacée , 
feuilles  radicales,  oblongues,  un  peu  en  cœur  à  leur  base  ^ 
lisses  et  très-glabires. 

Habite  FËurope,  ds^s  les  lieux  aquatiques. 

AUSMA.  Linn.  Juss.  Lam.  iUust.  1. 172.  PLANTAIN ly EAU. 
Cilice  il  trpis  divisions  pét^loïdes.  Six  étamines  (  quelquefois  da- 
Ta^tiige  P).  Orwes  nptnltreoXvi^unis,  autant  de  stjles.  Capsqles 
monospermes ,  ne  slonicrant  point. 

A.  FLANT AGO.  Linn.  fl.  dan.  56i .  P.commuit.  Tiges  droites , 
feuilles  radicales ,  ovales-pointues  ^  et  oyales-lancéolées  «  cap- 
sules ramassées  en  une  petite  tète  globuleuse. 
Habite  l'Europe ,  dans  les  fossés  aquatiques. 

A»  N  AT  ANS.  Linn.  F'aill.  s^ct.  17J9.  t.  4-  ^*  9-  P-  jxaoeajjt. 
Tiges  filiformes ,  poussant  de  leurs  nœuds  de  petites  racines 
latérales  ;  feuilles'  caulin.aires  pétiolées  s  oyoïdes,  et  flottantes 
sur  les  eaux  des  fossés  et  des  étangs. 

Habite  TEurope  ;  je  Tai  troure  à  Saint-Léger  et  auprès  de 
MontforU 

V 

SAGITTARIA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  7*76.  SAGITTAIRE. 
Monoïque.  Calice  â  trob  divisions  pétaloides.  Fleur  mâle  ,  éta- 
mines nombreuses  (  ^4  O*  Fl^^r  femelle ,  ovaires  nombreux , 
portés  sur  un  réceptacle  globuleux  ;  ^int  de  styles.  Capsules 
presGue  en  forme  ae  croissant ,  comprmiées  «  acuminées  ^  r<^p* 
procrées  en  iôte  «  monospermes ,  éyalres. 

I»  i5 
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S.  SaCITTIFOLIa. iirt». Z.06.  ic.  5oi.S.  osDJSAiRZ.FemUeê  \ 
en  forme  de  ilèclies  ,  capsulei  comprimëes ,  aiguës. 
Habile  l'Europe  ,  sur  te  bord  des  rivières. 

en ASENIA.  Sckreb.  Juss.  Calice  k  six  divisions ,  à  mt  trois  exié-'  I 
rieiires  herbacées,  et  trois  inténenres  pélaloides,  Dix-huit  K  I 
vingt-cinq  ëlamines  attachées  sous  l'ovaire  ;  anthères  droites  et-l 
oblongues.  Cinq  k  dix  ovaires  ;  autant  de  styles  et  de  stigmatei*  | 
Cinq  il  dix  noix  charnues,  ou  drupes  oblongs,  comprimés^  4 
renflés  d'un  côté.  Deux  ou  trois  ovules  dans  chaque  drupe.  Uua  1 
aeule  graine  par  l'avorlement  de  deux  ovules  —  Je  n'ai  pas  va  | 
la  plante  qui  «  détenuiné  M.  Sclireher  à  établir  ce  nouveail  | 
genre ,  voisin  du  suivant ,  au  rapport  de  cet  observateur. 

QUATRIÈME    SECTION. 

Ovaires  en  grand  nombre  ";  (  touvent  trois)  autant  de  capsulât 
aniloculairts,  souvent réunUt à Uurbaae  ' '.  Fleuri enpanicuiea  '*, 

CA  BOMBA.  jlubt.JuM.  t.am.  illusi.  %.  aos.  V^tiUJaaJi.  (Jalice  k 
six  divisions,  dont  trois  intérieures  |iètaloïdes.8ixétaniincsînBé- 
rëes  sur  le  bord  des  divisions  calicinales.  Deux  ovaires  ;  deux 
■tyles  ,  deux  stigmates.  Deux  capsules  terminées  par  le  stjle ,  à 
une  loge  et  polyspermes. 

C.  AQOATICA.  jiubt.  Guy.  t,  ia4-  C.  ^QUATiçuE.  Tige  her- 
bacée ,  feuilles  non -engainant  es ,  digilécs  et  à  folioles  linéaires. 
Plante  ayant  le  port  du  Ranuncuîas  a^uatiUs  ,  et  du  Myriaphit' 
tim  aquatiaun. 

Habile  la  Guyane ,  sur  le  bord  des  faux. 

SCHEUCHZERI  A, Linn.Juss.  Lam. lllust.  t.  a68.  SCJIE  VZÈRE. 
Calice  égal.  Six  étamines  i  filets  courts ,  à  anthères  ainngées. 
Trois  ovaires ,  quelquefois  quatre  ,  cinq  on  six  ;  autant  de  slig- 
males  situés  it  l'extérieur   des  ovaû-es.    Capsules    distinctes ,  ' 
comprimées  ,  renflées ,  bivalves ,  et  à  une  ou  deux  graines. 

S.  PALIÎSTRIS.  Linn.  flor.  lapp.  t.  10.  f.  1.  S.  des  mar^h. 
Tige  simple  ,  feuillêe  ;   feuilles  alternes ,   étroites  .  aiguës  et  j 
engainantes,  ' 

Habite  la  France  méridionale. 

TRIGLOCHIN.  Lùin.  Jum.  Lam.  illosl.  t.  370.  TROSCART.  Ca- 
lice k  trois  divisions  pétalnides.  ËUmines  au  nombre  de  six  et 
très-courte».  Trais  ou  six  ovaires  connivenls ,  autant  de  stig. 
mates  sans  styte<i.  Capsules  mouospei^aes ,  droites  et  aiguës. 
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T.  PALUSTRE.  Limu  Bcwr.  icon.  t.  371.  T,  des  marais. 
Feuilles  radicales, longues^  linéaires.  Hampe  grélei  portant  un 
épi  long,  peu  garni  de  fleurs. 

Habite  la  France ,  dans  les  lieux  humides. 

PLEEA.  Mich,  Calice  à  six  parties^  très-ouyert.  Neuf  étamînes ; 
autlières  oblongues  «  obtuses.  Ovaire  à  trois  angles  ;  trois 
stigmates  sessiles.  Capsule  à  trois  angles  un  peu  arrondis, 
entourée  par  le  calice  persistant,  à  trois  loges.  Graines  en 
grand  nombre ,  cylindriques. 

P.   TE?fUlFOLlA.  Mich.  am.  bor.  t.   a5.  P.  a  fbumllbs 
ÉTROITES.  Plante  jonciforme ,  tiges  et  feuilles  glabres  ^  très- 
étroites  ,  aiguës  ;  fleurs  en  épi  terminal. 
Habite  la  Caroline. 

NARTHECIUM.  Juss.  Lam.  illust.  t.  268.  NARTEC,  Calice  égal, 
entouré  d*un  autre  petit  calice  à  trois  folioles.  Six  étamiues. 
Ovaires  six ,  ou  davantage  ;  autant  de  stigmates  sans  styles. 

N.   CALIGULATUM.  Dum-C.  N.  cALiauLS.    Tige  simple  ; 
feuilles  étroites ,  pointues ,  engainées. 
Habite  la  France  méridionale. 

BELONIAS.  Linn.  Juss.  Z^m.illust.  t.  268.  Calice  égal,  coloré. 
Six  étainines  plus  longues  que  le  calice.  Ovaire  à  trois  angles  ; 
trois  styles  courts.  Capsule  à  trois  loges  et  poly sperme. 

H.  BULLATA.  Linn.  Amœnit.  acad.  5.  p.  la.  t.  i.  f.  i.  H.  a 
FEUILLES  NERrsusEs.  Fcuillcs  radicalcs  laucéolécs  ^  formant 
une  rosette  sur  la  terre. 

Habite  les  marais  de  la  Pensylvanie. 

WURMREA.  Thunb.  Lam.  iUnst.  t.  270.  Calice  en  tube ,  fendu 
jusqu'à  la  moitié  en  six  parties.  Six  étamines.  Trois  ovaires. 
Capsule  k  trois  loges ,  polysperme. 

W.  CAPENSIS.  Thunb.  Dtssert.  i.  p.  18.  t.  i.  f.  6.  Tige  mu- 
nie de  feuilles  engainantes ,  très-entières ,  glabres  ;  fleurs  en 
épis ,  sessiles. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

■ 

I4ELANTHIUM.  Linn.  Juss.  Lam,  illust.  t  aôg.  MELANTE. 
CaUce  coloré.  Six  étamines.  Trois  ovaires  réunis.  Trois  styles. 
Capsules  réunies  et  polyspermes.  —  Fleurs  en  panicule  ou  rare- 
ment en  épis. 

M.  6IBIRICUM.  Ldnn.  Amœn.  acad.  2.  p.  249*  t  11.  M.  i)E 
SIBÉRIE.  Pétales  sessiles. 
Habite  la  Sibérie. 

ZIGADENUS.  Mich.  ZIGJDÈNE.  Calice  très-ouvert ,  è  «ix 
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dÎTÎsioBS  profondes  «  munies  de  deux  glandes  près  de  leur 
Inse.  Six  éuanînes.  Oraires  réunis.  Trois  styles  contigns  et 
obtus.  Capsule  plus  courte  que  le  calice ,  membraneuse  «  aigne 
par  les  stries  qui  pei^istciit«  k  trois  loges  polyspermes.  Graines 
iinëaires-oblongues ,  anguleuses. 

Z.  CLABKREIMUS.  3tîch.  am.  bor.  t.  ax  Z.  tRàa^a^LéBMM, 
Ti^eberbacée,  feuilles  lancéolées  «  recourbées ,  canalkuléM  ; 
^Tisions  caltcinales  acuminées. 
Habite  la  Caroline. 

CURCrUGO.  Gœrtn.  Aoxb.  Calice  à  tube  gréle  et  très^Iong , 
limbe  k  six  dirinons.  Six  étamines  insérées  i  rorificé  du  tnbfe, 
presqine  sessiles.  Orairè  k  trois  loges  et  k  trois  sillons  ;  trôia 
styles  courts;  trois  stigmates.  Fruit  oblong,  k  trois  angles  ar- 
rondis «  surmonté  d*une  pointe  formée  par  les  styles  ronlés  es 
spirale.  Une  on  deux  loges  seulement  par  aTortement.  Gnôiiet 
'  mnnîcs  d*aB  appendice. 

C.  O&cmoiDES.  jRaxb.  Coromand.  1. 1.  i3.  C.  ORCBmàm. 
PlMite  ajajiit  lé  port  ^u  Colcbiaué  ^  feuilles  très-longues ,  étroi- 
tes :  fleurs  portées  sur  un  spadix ,  et  entourées  d*une  bractée 
en  fiMrme  de  spatbe. 

ITEHàTRlJM.  Toum.  Linn.  Jtut.  La^.  ilinst  t.  843.  rERATJKtB. 
Calice  égal^  coloré ,  six  étamines.  Trois  oraires  distincts ,  àTor* 
tant  dans  quelques  fleurs  ;  trois  styles  courts.  Capsulés  k  tnus 
lobes  «  s^onrrant  dans  cbaoué  lobe  par  une  suture  intérieure; 

£iines  membraneuses.  -^—Fleurs  en  paniculè  «  feuilles  munies 
nervures  proéminentes. 

V.  ALBUM.  Limn.  BmiL  berb.  1. 155.  FI  miuvc.  Feuilles  ses- 
silfsi ,  amplexicaules  et  plissées^  fleurs  en  grappes  surcompo- 
sées et  paniculées  «  calices  droits; 
lla!bile  la  France  méridionale. 

V«  NIOUCM.  lÀnn.  Bull  berb.  t.  i49*  ^.  Noin.  Grappes  de 
fleurs  composées  «  d'un  rouge  noirâtre.  Calices  très-ouTerts. 
Habite  la  France  %  sur  les  hautes  montagnes. 


COLCHICVM.  Tkmm.  Linm.  Juss.  Lam.  illost.  t.  267.  COL^ 
i  VitQ  l ^S.  Calice  tnbalenx,  lonç^  à  limbe  en  clocbe,  corollifenne 
«I  à  six  ditisions*  Six  étamines  ihsérées  sur  le  sommet  du  tube. 
OYaire  trigone;  trois  styles;  stimnaces  simples.  Capsule  k  trois 
auKW$  %  «"ouvrant  dans  cbacun  aeux  par  une  suture  intérieure. 
Gmiut's  atiachées  sur  le  milieu  des  bords  de  la  suture  intérieure. 
1\  AVTlMNitK.  Lmn.  BuU.  berb.  t.  18.  C  B'AutoMnm, 
F«»uilWs  lattCiN>lt^s  *  planes ,  engainantes ,  droites.  Le  COLCHI- 
CV  M  a  le  iHU^  du  CEOCVS  ;  mais  il  a  une  plus  grande  affinité 
•vtc  W  VMUTItVH.  B  fleurit  en  anttotaite«  et  s^s  fleurs  naibmr 
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immédiatement  de  la  racine;  les  feuilles  ne  paraissent  qn^au 
printems  suiyant ,  de  même  qae  les  fraits  qui  sont  presque  ses- 
siles.  Le  tubercule  ou  la  racine  de  Tancienne  tige  persiste  ^  et 
reçoit  ^  da^s  une  tinnosi^ë  pratiquée  ie  long  de  son  côté  anté- 
rieur ,  1»  nouteUd  tige  mi  toakà  éa  base ,  et  qui  est  également 
munie  d'un  tubercule.  Ce  nouyeau  tubercule  tire  d*abord  sa 
nourriture  de  Tancien  ,  qui  fait  les  fonctions  de  périsperme  ou 
de  ccrtylëdon.  Juss.  fient. 

MERENDERA.  Ram.  MERENDÈRE.  Calice  en  cloche ,  à  six 
divisions  ,  onglets  étroits  et  ramrbchés  ei^  tube  ;  antbèrcs  eii 
fer  de  flèche  ;  trois  ovaires  reunis  à.  leur  base  ;  trois  styles  ; 
trois  capsules ,  à  deuï  valves  ehacuné ,  s'oùvrant  en  dedans  ; 
(haines  attachées  sor  lé  bord  dés  valves  jusqu'au  point  de  sépa- 
ration des  capsules. 

M.  BULBOGODIUM.  RaiA,  lledouté,  LU.  t.  25.  M,  bulbocode. 
Feuilles  longues  ,  étroites  ^  charnues  ,  courbées  et  pUées  en 
gouttière  à^  la  dernière  époqne  de  leur  développement. 
Habite  les  Pyrénées. 

Obskbva.ttona.  lifift  Ouvrages  de  Gffirtner  uouff  apprenneiK 
que  cette  famille  n'est  pas  entièrement  naturelle  ^  puifique,  àmê 
quelques-imes  des  plantes  qui  la  composent ,  on  a  observé  un 
périsperïkie ,  et  que  plusieurs  autres  en  sont  dénuées.  La  troi« 
sième  section,  sur-tout,  en  sera  probablement  détachée.  Plu- 
sieurs joncînées  ont  une  fleur  glumacée ,  ce  qui  les  rapproche  des 
C jperacées  et  des  Graminées  ;  les  autres  ,  assez  ressemblantes 
aux  itenonculacéeâ ,  par  les  lient  oit  oti  les  trouve ,  en  diflSrent 
par  les  organes  de  la  fructification. 

Les  Jbncinées  préfèrent  les  lieux  humides,  et  pinceurs  d'en* 
tr'elles  ne  viennent  qu'aux  bords  des  eaux.  Elles  dflrent  igétué^ 
ralement  peu  d'intérêt ,  soit  pour  la  médecine ,  soit  pour  l'éco- 
nomie domestique.  On  doit  néanmoins  distinguer  la  Commeline 
et  rËphémére,  qui  pourraient  servir  à  l'ornement  des  jardins, 
ainsi  que  le  Butdme  et  la  Âia^ittaire,  qu'on  trouve  smr  le  bord 
des  rivières.  Les  anciens  peuples  de  l'Europe  se  servaient  du 
Verâtre  blanc  pour  empoisonner  leurs  flèches.  Les  Tnbcrcales 
du  Colchique  passent  pour  un  violent  poison.  Storck,  médecin 
allemand,  a  préparé,  avec  les  racines  de' icétte  plante ,  un  oximet 
{Particulier ,  qu'il  emploj-ait  avec  succès  contre  les  hydropisies 
désespérées* 
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LES    LILIACÉES. 

IiILIACE£,  tab.  i8.  (^XjMaceœ.^dans.làïieL.Juss.^ 

JrLANTES  à  un  cotylédon,  à  fleurs  apétales  >  ,  et  à 
étamines  périgynes  3 ,  ou  insérées  sur  le  calice. 

Galice  ^  libre,  coloré,  à  six  divisions  ou  à  six  dé- 
coupures souvent  égales  et  régulières.  Sixétamines  ^, 
insérées  à  la  base  de  six  divisions  calicinales.  Ovaire 
libre  3 ,  simple  ;  style  unique,  rarement  nul  ;  stigmate    , 
triple  3.  Capsule  4  libre,  triloculaire ,  trivalve  ,  polys- 

perme  ^«   Oraînes  planche  An  angulouooe  ,  Ineôré^t  au 

bord  central  des  cloisons ,  presque  toujours  disposées 
sur  deux  rangs.  Périsperme  charnu  ou  cartilagineux. 
Embryon  droit  6  ou  courbé. 

Les  Liliacées  ont  ordinairement  une  tige  herbacée  ; 
les  feuilles  radicales  souvent  engainantes,  les  autres 
sessiles  ^,  souvent  alternes ,  rarement  verticillées.  Les 
fleurs  sont  nues  ou  accompagnées  d  une  spathe ,  ou 
portées  sur  une  feuille  spathiforme ,  et  affectent  diffé- 
rentes dispositions. 

TULIPA.  Tourn.  Linn.  Jusa,  lam,  îllust.  t.  244.  TULIPE.  Calice 
campanule  ;  divisions  droites.  Style  nul;  stigmate  sessile.  Cap- 
sule oblongue,  à  trois  angles  obtus.  Graines  planes.  — Feuille* 
radicales  engainantes  ;  bampe  uniâore ,  droite  ,  presque  sans 
feuilles. 

T.  SYLVKSTRIS.  Linn.  Oed,  fl.  dan.  t.  375.  Hampe  uni- 
flore  ,  feuilles  lancéolées ,  divisions  du  calice  velues  à  leur  som- 
inet  ;  fleur  pencbée. 

Habite  les  environs  de  Montpellier. 

T.  CLUSUNA.  Tourn.  Redouté jWxdiC.  t.  3;.  T.  db  L'icLUSZ* 
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METHWJICX.  Jmt-  y*nt.Lam.  illusi.  i.  >47-  METHONiQUE. 
Calice  ouvert,  divisions  ondulées,  très-lonsues  et  réfléchies. 
Etamines  pliiit  courtes  ijue  le  style,  Capsiue  ovale,  coriace; 
cloisons  formées  par  les  rebords  renlraalB  défi  Tjdves.  GrAknes 
gtabuleuseâ. 

M.  SL'fERBA.  Red.  LÎI.  t.  a6.  M.  strssjtBB-  FeuiUes  oblon- 
gnes-lancéolées  .  terminées  par  une  vrille. 
Habite  le  Malabar, 

FBITILLAKIA.  Ttmrn.  Lùin.  Jus».  FRITILLAIRE.  Calice 
en  cloche  ,  divisions  droites,  creusées  à  Jetu*  base  d'une  fos- 


sette dbtongne-  ^iginates  obtus  ei  écartés.  Capsule  oblongue 
légèrement  marquée  de  trois  angles  ;  graines  planes. 
."■  f.  PEHSICa.  ienra.   /".  Bff  rBFss,  Fleurs  eng[;flppes  presque 
'•nnes  et  pendeotes  ;  feuilles  linéaires  ,  lancéolées  et  ublit^ues. 
Habite  la  Perse. 
•  F.  MFXF.ACRIS.    Linn.    Knorr.   i.    t.  f.    a.    F.    nézj^axjt. 

■  iiQjunpes  uniflores  et  pendantes  ;  feidltes  'lioéakes  ,  pointues  , 
«IteruGB  et  glauques. 

PETIUUM.  PBTILIE.  Calice  en  clooh&î  diïisions  droites . 
creusées  à  leur  base  d'une  Xossetie  ivriimdje.  Etamioes  plus 
courtes  que  le  sijle.  Ouj,o"ii  uiu-iic  oe  31*  augles  aigus  et  irèa- 
saillants.  Graines  planes. 

p.  IMPERIALE.   Knorr.  del.  i.  t.  &..  P.  iMJ'Aïu.tLs.    Fleurs 
ROns  une  touffe  de  feuilles ,  nues  à  leur  base  ;  feuilles  éparses  , 
linéaires .  laacéolées. 
Habite  la  Perse  ? 

LILIUM.  Tourn.  Linn.  Juss.  Lam.  illost.  t,  i^G.  LTS.  Calice  en 
cloche  ;  dÎTÏsions  droites  ou  roulées  en  deliors  ,  conniveates  k 
leur  base  ,  et  creusées  d'un  sillon  longitudinal  nu  ou  cilîé. 
Etamines  plus  courtes  que  le  stvle.  Capsule  oblongoe,  creusée 
de  sis  sillons,  et  Ji  trois  angles.  Graines  planes.  — Racine 
tubéreuse  ,  Imbriquée  par  la  base  des  feuilles;  tige  fouillée  « 
simple  :  feuilles  alternes  ou  verticillées  ;  ileurs  munies  d'une 
Spathe  ,  en  épis  ou  presque  en  panlcule  ,  souvent  penchées. 

L.  CANDIDUM.  Linn.  Blaclw.  t.  ii.  /,.  bi.jsc.  Feuille*  . 
éparses  ,  sessiles  ,  lancéolées  ,  amincies  â  leiu-  base ,  diTisiont  ■ 
calîcïnales ,  elabres  en  dedans.  I 

Habite  l'Orient,  ^ 

L.   POMPONICM.  Linn.  Red.  Lit.  t.  7.  L.  poxport.  Feuille» 
éparses  ,   bnéaires-subulées  ;   divisions  calicinales  roulées  en 
forme  de  turban  ;  fleurs  pendantes. 
Habite  la  Sjbérie  et  les  Pyrénées. 


LES    LILIACKKS.  lai 

L.  StlPERBITM.  Linn,  TreiP,  Erhei,  a.   t.  ii.  Z».  superbe* 
Feuilles  du  sommet  de  la  tige  Terticillées ,  les   autres  éparses  ; 
fleurs '  en  grappe  pyramidale ,  divisions  calicinales  roulées. 
Habite  T Amérique  septentrionale. 

L.  MARTÀCON.  Linn,  Knorr,  del.  i.  tab.  t.  6.    L,  m  art  a- 
oos»  Feuilles  verticiilées  ^  ovales-lancéolées  ,  divisions  calici- 
nales roulées  en  dehors. 
Habite  la  Hongrie. 

L.  CAIVADENSE.  Linn,  CcUesb,  car.  5.  p.  ii.  t.  ii.  Feuilles 
verticiilées,  linéaires  ;  divisions  calicinales  en  cloche  et  roulées. 
Habite  le  Canada. 

YUCCA.  Linn,  Juss.  Lam.  illust.  t.  ^45.  Calice  campanule  « 
divisions  droites  non  neclarifères.  Filets  des  étamines  dilatés  à 
leur  sommet  ;  anthères  très-petites.  Style  nul ,  stigmate  sessile. 
Capsule  oblongue,  marquée  légèrement  de  trois  angles.  Graines 
planes.  —  Tige  nulle  ou  suffrutesceute  ;  fleurs  en  épis  ou  en 
paniciilet  terminales. 

Y.    CLORIOSA.  Linn.   Barr.  rar.   70.  t.   ii94'     F^   ariurj- 
EBAu.  Feuilles  très-entières. 
Habite  le  Canada. 
y    Fff.A.ausK'Too/k..    Zétit,ië.    iiyeH^.   Ei/iatf    i.    3^.    Y,    jp/x-^- 
MENTBUX.  Feuilles  lancéolées  ,  entières ,  et  chargées  sur  leurs 
bords  de  filaments. 

Habite  la  Virginie. 

Observation.  La  tige  frutescente  de  TFacca  l'éloigné  de 
cette  famille,  avec  laquelle  il  a  les  plus  grands  rapports  par  ses 
fleurs.  Toumefort  avait  compris,  sous  le  nom  de  Liliacécs,  les 
plantes  qui  composent  la  troisième  classe  de  M.  de  Jussieu ,  et 
laissé  dans  son  système  une  famille  entièrement  naturelle.  Dans 
le  Gênera  Plantamm ,  les  Liliacées  de  Tournéfort  ont  été  divisées 
en  sept  familles  ;  le  nom  a  été  réservé  à  celle-ci ,  entièrement 
naturelle  par  la  forme  et  la  disposition  des  graines,  les  feuilles 
sessiles  et  le  style  souyent  alongé. 


16 


I 


122  LES    BROMELIACEES. 


LÉS    BROMÉLIACÉES. 

BROMELIACEiE  ,   tab.   19.  (,Zinzibères.  Adans. 

Bromeliae .  Juss.  ) 

Plantes  à  un  cotylédon,  à  fleurs  apétales  *,  età 
étamines  périgynes  3 ,  ou  insérées  sur  le  calice. 

Calice  à  six  divisions  ou  à  six  découpures  ,  libre  ou 
adhérent ,  ou  semi-adhérent  3 ,  tantôt  divisions  ou  dé-* 
coupures  d*égale  grandeur ,  tantôt  trois  grandes  et 
trois  petites  a ,  toujours  accompagnées  d  une  spathe. 
Étamines  au  nombre  de  six ,  insérées  à  la  base  3 ,  ou 

vers  le  milieu  du  calice ,  ou  quelquefois  sur  une  glande 
calicinale  qui  recouvre  1  ovaire.  Ovaire  simple ,  libre, 
adhérent  ou  semi-adhérent  3  ,  un  style ,  stigmate  tri- 
.fide.  Fruit  à  trois  loges  ^  ,  libre  ou  adhérent,  en  baie 
qui  ne  s'ouvre  point ,  ou  en  capsule  4  trivalve ,  loges 
à  une  ou  plusieurs  graines  ^. 

Les  figures  ^  représentent  les  graines  àuPitcaimia^ 
de  grandeur  naturelle  et  grossies. 

Les  Broméliacées  ont  une  tige  herbacée.  Leurs 
feuilles  sont  engainantes  et  très-souvent  toutes  radi- 
cales '.  Les  fleurs  en  épi  ' ,  enpanicule  ou  rarement 
en  corymbes  ,  sont  toujours  accompagnées  dune 
spathe  2. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Ovaire  libre, 

BURMANNIA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  aa5.  BVRMJNE. 
Calice  prismatique^  tubuleux  ,  coloré  ,  limbe  à  six  découpures  ^ 
les  trois  iatérieures  plus  petites.   Etamines  presque  sessiles  , 
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situées  au  Sommet  du  calice.  Ovaire  oblong  ;   capsule  recou- 
verte par  le  calice  ,  polysperme  ;  graines  très-petites, 

B.  OISTICHA.  Linn,  Burm.  zeyl.  5o.  t.   20.  f.    i,  B.   dis-- 
TiQUs,  Epis  deux  à  deux. 

Habite  les  marais  de  Tisle  de  Ceylan. 

B.  BIFLORA.  Linn,  Fleurs  géminées. 
Habite  les  marais  de  la  Virginie. 

TILLA.NDSIA.  Linn.  Juss.  Lam,  illust.«t.  224-  Calice  double  ; 
Textérieur  à  trois  divisions  ^  Tintérieur  plus  grand  ^  coloré  ,  à 
trois  découpures  dans  le  RRNEALMIA.  Plum,  tubuleux  et  à 
trois  divisions  dans  le  CARAQUATA.  Phun,  Etamines  insérées  au 
sommet  du  calice.  Capsule  à  trois  angles  obtus  ^  à  trois  loges  , 
(  I  loge  suivant  Linn.  )  polyspermes ,  graines  soyeuses.  — 
FeuiUes  souvent  radicales  ;  fleurs  sur  une  bampe  ,  en  épi  ^  ou 
en  panîcule.  Plantes  herbacées,  presque  toutes  parasites ,  ayant 

.    le  port  des  aloès  ou  des  ananas. 

T.  SERRATA.  Linn.  Plum.  Amer.  10.  t.  75.  f.  i.  T.  vxir- 
TELà^.  Epi  de  fleurs  touffu.  Feuilles  supérieures  ,  armées  sur 
leurs  boros  de  dents  épineuses. 

Tinliît^»  ^Amérique  m^r\à\rvf%fA^.. 

T.  PANICULATA.  Linn.  Plum.  Americ.  27.   t.  237.    T.  p>- 
NicULSB.  Feuilles  radicales  très-courtes ,  tige  presque  nue  « 
rameaux  divisés  et  recourbés  en  haut. 
Habite  T Amérique  méridionale. 

DEUXIÈME    SECTION. 

Ovaire  adhérent  ou  demi<Ldhérent. 

PUYA.  Mol.  Ju8s.  Calice  à  découpures,  dont  trois  intérieures 
plus  grandes.  Six  etamines  insérées  au  sommet  du  calice  , 
portées  par  des  filaments  écailleux  à  leur  base.  Ovaire  adhé- 
rent à  trois  angles  ;  style  et  stigmate  simples.  Capsule  k  trois 
loges ,  et  à  plusieurs  graines  très-petites.  —  Plantes  à  tiges 
épaisses  et  subéreuses  ;  feuilles  alternes  et  engainantes.* 

P.  RAMOSA.  Jaum,  Feuill.  ch.  3.  t.  39.  P.  RjtMsux.  Feuilles . 
radicales  ^  épaisses  ,  dentées  sur  leurs  bords  ;  ayant  le  port  de 
beaucoup  d* aloès. 
Habite  le  Chili. 

XEROPHYTA.  Jusa.  XEROPHYTE.  Calice  tubuleux ,  limbe 
à  six  découpures  régulières  ^  persistant  ;  trois  divisions  inté- 
rieures plus  étroites  et  acuminéés.  Etamines  insérées  aux  divi- 
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•ions  caliclnalcs  ;  anthères  longues ,  presque  sessiles  «  égales 
au  limbe.  Un  style  ^  stigmate  oblong,  renflé  ,  (  simple  P)  cap- 
(iule  couronnée  par  les  divisions  du  calice ,  hérissée  ne  quelques 
poils  rudes  ^  à  trois  loges  et  poljspermes. 

X.  SUFFRUTE8CEN8.  Jcuun.  X.  soua-'jiRBRiaasAU ,  Arbris- 
seau à  tige  et  rameaux  rudes  au  toucher ,  à  cause  des  restes 
des  anciennes  feuilles  imbriquées  et  alternes.  Jeunes  feuilles 
«ituées  au  sommet  des  rameaux  ^  comme  dans  les  pins. 

Habite  Tile  de  Madagascar ,  d*où  il  a  été  rapporté  par 
Commerson. 

Une  espèce  da  même  genre  a  été  recueillie  ,  au  Chili ,  par 
Dombej. 

BROMELIA.  Plum,  Lirm,  Juss.  Lam.  illust.  t.  aaS.  ANANAS. 
Calice  double  ^  Textérienr  tubulé  ,  trifide  ^  court  ;  Tintéricur  à 
trois  découpures  ^  plus  long  ;  découpures  conniventes ,  munies 
chacune  à  leur  base  d'une  écaille  particulière.  Etamines  insé- 
rées au  sommet  du  calice  ^  ou  sur  une  glande  calicinale  qui 
recouvre  Tovaire  ,  (  paraissant  alors  épigynes  ^  )  anthères 
droites  ,  en  fer  de  flèche.  Stigmate  triflde.  Baie  ombiliquée  i 
loges  polyspermes.  Graines  nichées  dans  des  cellules  propres. 
—  Plaute»  herbanées ,  quelques-unes  parasites '•  feuille»  radi- 
cales canaliculées  ,  souvent  à  bords  dentés-épineux. 

B.  ANANAS.  Linn.  Trew.  Erhet.  t.  a.  A.  a  couronne* 
Fleurs  disposées  en  épi  serré  sur  une  hampe  feuillée  à  son 
sommet;  feuilles  mucronées^  et  munies  sur  leurs  bords  de 
dents  énineuses. 

Habite  la  Nouvelle-Espagne  ;  cultivée  en  Europe. 

B.  KARATAS.  Linn,  Jacq,  Amer.  90.  t.  178.  f.  aô.  A.  a 
Fxu ELLES  LONot/sa,  Fcuilles  droites^  fleurs  acaules ,  sessiles 
et  ag^n^gées. 

llubile  r Amérique  méridionale. 

B.  IMNGlUN.  Litm.  Treu^.  Erhee,  t.  5i*  A,  sautaob. 
Fleurs  terminales  ^  situées  dans  les  aisselles  des  écailles  supé- 
rieures de  1a  hampe  ;  feuilles  concaves  ^  mucronées  et  bordées 
de  dents  épineuses. 

Habite  Saiut-Domingue  et  les  Barbades. 

PITC\IRN1A.  Lherii.  sert.  ançl.  t.  11.  rené.  PITCAIRNE. 
Calice  h  six  divisions  ,  dont  trois  extérieures  conniventes  plus 
courtes  ^  et  trois  intérieures  roulées  Tune  dans  Tautre.  Êta- 
miues  insérées  dans  le  calice.  Ovaire  sémi>adhcrent  ,  style 
creusé  de  trois  sillons  ,  stigmate  triflde  i,  roulé  en  spirale.  Cap- 
sule k  trois  angles ,  presqu  à  trois  coques  >  s*ouvrant  intérieur 
rtâueut  en  trois  pai'ties. 
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P.      ANGUSTIFOLIA.      AU,    P.     A    FEUILLBS    MTROITBS, 

Feuilles  ensiformes ,  étroites  ;   fleurs  en  une  grappe  simple  ^ 
terminale. 

FURCR^A.  VerU,  Calice  campanule  ,  a  six.  découpures  d'égale 
grandeur.  Staminés  insérées  sur  une  glande  calicinalc  qui  re- 
couvre ToTaire  ;  filaments  applatis  dans  la  partie  inférieure  ^ 
subulés  dans  la  supérieure,  nou  saillants.  Style  épais  à  sa  base  ; 
stigmate  légèrement  trilobé.  — Plante  biilbifère  ;  feuilles  radi- 
cales canaliculées  ^  disposées  sur  plusieurs  rangs  ^  dentées- 
épineuses  sur  leurs  bords.  Hampe  très-élevée ,  garnie  dans 
Sresque  toute  sa  longueur  de  rameaux  alternes  ,  plusieurs  fois 
iyises  ,  couverts  de  fleurs  ^  et  munis  à  leur  basé  d'une  spatbe 
presque  conforme  aux  feuilles.  - 

AGATE.  Linn.  Juss,  AGAVE.  Calice  tubiîleux  en  entonnoir  f 
limbes  à  six  découpures  d'égale  grandeur.  Staminés  saillantes 
insérées  au  sommet  du  caUce.  Stigmate  trifide  -,  capsule  amin* 
cie  aux  deux  extrémités,  marquée  légèrement  de  trois  angles. 
—  Feuilles  radicales  canaliculées ,  roides  s  épineuses  à  leur 
sonmiet  ^  et  souvent  sur  leurs  bords.  Uampe  chargée  de  fleurs 
en  panicule  pyramidale.  j 

A.  AMERICAN  A.  Linn,  A,  D'jMiRiQirs>  Feuilles  radicales , 
épaisses ,  cbamues  ,  mucronées  et  bordées  de  dents  épineuses  ;: 
fleurs  en  panicule  pyramidale  «  sur  une  bampe  nue. 

Habite  TAménque  méridionale  ;  naturalisé  en  Provence. 

Obsektatiqns.  Les  Bromëliàcëes  se  rapprochent  par  leur 
port,  et  forment  une  famille  assez  naturelle;  mais  il  faudra  de 
nouvelles  observations  sur  les  parties  de  la  fructification  et  de 
la  germination  y  pour  en  former  le  caractère  essentiel  et  uatureL 

Plusieurs  plantes  de  cette  famille  peuvent  contribuer  à  l'or-^ 
Bernent  des  serres  et  des  jardins,  par  Vëclat  de  leurs  fleurs. 
L'Ananas,  dont  on  cultive  plusieurs  variétés,  produit  un  fruit 
recherché  pour  les  tables  somptueuses.  Les  feuilles  de  plusieurs 
Agave  et  Furcrea  pourraient  fournir  une  bonne  filasse^  pour 
faire  des  cordes  ^  des  toiles ,  etc. 
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LES   ASPHODELEES. 

ASPHODELEJE  ,  tab.    20.  (  Liliacese.    Adans. 

Asphodeli.  Juss.  ) 

XX  AN  TES  à  un  cotylédon,  à  fleurs  apétales  i ,  et  à 
étamines  pérîgynes  ^4,  ou  insérées  sur  le  calice. 

Calice  libre  2,  coloré,  souvent  à  six. divisions  éga- 
les ï,  ^4,  rarement  tubuleux  et  à  six  découpures  ^^. 
Ëtamines  au  nombre  de  six  ^ ,  insérées  à  la  base  ^ .,  ou 
▼ers  le  milieu  du  calice.  Ovaire  libre  * ,  simple  3  ;  style 
imique  *,  3;  stigmate  simple  i  ou  trifide.  Capsule  4, 
triloculaire  ^  ,  et  à  trois  valves  contenant  plusieurs 
graines. 

Les  Asphodelées  ont  ordinairement  une  racine  bul- 
beuse '^,  et  quelquefois  fibreuse  9.  Leurs  feuilles  sont 
engainantes,  alternés  9,  et  le  plus  souvent  radicales. 
L'épi  de  fleurs  est  ordinairement  simple  B  ,  quelque- 
fois rameux.  Les  fleurs  munies  d  une  spathe ,  en  épi  ^ , 
(  en  ombelle  dansTail  ^^  )  sont  terminales  ,  rarement 
axillaires. 


PREMIÈRE    SECTION. 

Fleura  en  épi  •  ;  racine  fibreuse  '  ;  calice  tubuleux  "  • . 

ALETRIS.  Linn.  Juss.  LarnAViusi,  t.  237.  ALÉTRIS.  Calice  in- 
fundibutiforme  ,  rsJjoteux  ,  à  six  découpures  ,  staminifere  vers 
sa  base  ;  stigmate  trifide.  Capsule  à  trois  loges  polyspermes. 

A.  FARINOSA.Zm/i.  Pluk.  amalth.  1 19.  t.  457.  f.  2.  A.  fa^ 
RENEux,  Plante  acaule  ,  à  feuilles  lancéolées ,  membraneuses , 
à  fleurs  alternes. 

Habite  l'Amérique  septentrionale. 

A.   FRAGRANS.  Linn,    Comm.  hort.  2.  p.  7.  t.  4*  -^-  odù^ 
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RAjsiT.  Arbrisseau  à  tigd  cylindrique ,  à  feuilles  lancéolées  et 
amplexicaules. 

Habite  rAfrique. 

VELTHEIMIA.  GledUch.  JVild.  Calice  tubuleux ,  à  six  denU  sur 
les  bords*  Capsule  membraneuse  ^  munie  de  trois  ailes  sur  Be% 
bords  ^  à  loges  monospermes. 

Y.  YIRIOIFOLTA.  WUd.  Jacq.  hort.  Scboenb.  k  p.  ^i. 
t.  78.  F",  j,  FBUiLLsa  rsRTSs.  Feuilles  lancéolées ,  ondulées, 
lisses ,  obtuses ,  limbe  de  la  corolle  partagé  en  six  ;  décou* 
pures  émoussées  et  peu  profondes. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

y.  GLAUCA.  Jacq,  hort.  Scboenb.  i .  p.  40.  t.  77*  ^.  ^LAzrQïTB, 
Feuilles  lancéolées ,  glauques ,  un  peu  crépues  sur  leurs  bovds 
et  mncronées  à  leur  sommet^  limbe  ouvert. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

ALOE.  Tourn.  Linn.  Jusa.  Lam,  illust.  t.  ^"^Q.ALOÉ,  Calice  tu* 
bulé,  presque  cylindrique ,  découpures  plus  ou  nioinsprofondies, 
droites  ou  roidées  en  dehors  à  leur  sommet.  Élamines  însçrées 
à  la  base  du  calice.  Stigmate  légèrement  trilobé.  Capsule  à  trois 
angles.  Graines  membraneuses  sur  leurs  bords.  —  Racines 
fibreuse  ,  tige  frutescente  ou  fenillée  dans  quelques  espèces. 
Feuilles  épaisses.  Fleurs  disposées  en  é)[>is  axillaires  ou  termi- 
naux. Looe  de  la  graine  sessile ,  et  appliqué  au  côté  de  la 
première  gaine  dans  la  germination. 

A.  PERFOLIATA.  Linn,  A.  PBRFOLià.  Feuilles  caulinéaires 
dentées ,  amplexicaules.  Fleurs  en  èorymbes  «  pédonculées  «. 
pendantes  et  cylindriques. 

Habite  TAsie  et  TEurope  méridionale. 

A.  PICT  A.  Linn.   Commet,  hort.  2.  p»  9.  t.  3,  A,  pjifgjicjti. 
Feuilles  ensiformes,  dentées,  panachées i,  et  ouvertes;  fleurs 
en  grappes  pendantes ,  cylindriques. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Elsperance. 

A.  arachnoïdes.  Thunh,  A.  jiRjtcnir(HJ>s,  Tige  nulle,- 
feuilles  à  trob  angles  ,  acuminées^  ciliées.  Fleurs  droites  et 
cylindriques. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

A.  MAAGARITIFE&A.  Ait,  A.pbrlé.  Tige  nulle ,  feniHcs  k* 
trois  angles  ^  acûminées  ,  verruqueuses  ,  fleurs  en  grappes 
cylindriques  ,  pendantes. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

Ces  différentes  espèces  comprennent  un  grand  nombre  de  va-- 
riétés  5  que  Ton  pourrait  considérer  comme  des  espèces' disCinctos.- 
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DEUXIÈME    SECTION. 

Fleurs  en  épi;  racine  fibreuse.  Calice  fendu   en  six  parties  "j 

et  staminifère  à  sa  hase  ". 

ANTHERICUM.  LinnJuss.  Lam.  illust  1 24o.^2VTJ&/Z/C.  CaUce 
ouTert  ou  coiuiÎTent.  Filaments  des  ëtamines  filiformes  et  relus. 
Graines  angulenses.  -—  Racine  fibreuse  ;  feuilles  fistuleuses  ^  ou 
succulentes  imbriquées  ;  ëpb  de  fleurs  terminaux  ou  axiUaires  , 
'  aouTent  rameux.  Lobe  de  la  graine  attaché  dans  la  gramination 
an  c6të  de  la  première  gaine ,  suspendu  à  im  fil. 

A.  IVUTANS.  Jacq,  icoo.  rar.  a.  t.  407.  ^.  psitcmé.  Feuilles 
charnues  «  lancéolées  <»  concaves  à  leur  base  ^  recourbées  à  leur 
extrémité  ^  sommet  de  la  grappe  penché. 
Habite  le  Cap  de.Bonne-Éspérance. 

A.  PRAEMORSUMi  Jacg.  ic.  rar.  a.  t.  ^06.  A,  a  psuillms 
couR^Ms,  Feuilles  charnues  <»  linéaires ,  canaliculées ,  droites 
et  plus  courtes  que  la  hampe. 

Habite  le  Cap  de  Bonuc-Espérance.  % 

A.  OSSIFRAGUM.  Linn.  Oed,  fl.  dan.  t.  ^7..  A,  j>s5  HjiB$tfS. 
Feuilles  cnsiformes  ,  grappe  de  fleurs  lâtshes. 
Habite  l'Europe  boréale. 

A«  ASPHODRLOIDRS.Zmn.  Jacq.  hort.  t.  i%i*A,  ASPaoDB^ 
jLtiXDB,  Feuilles  charnues  linéaires  -  subulées  ^  presque  cylin* 
driquos  et  étroites. 
Habite  TÉthiopie. 

PHATiATTOIUM.  Tourn.  Juss.  Lam,  îUust.  t.  240.  PHALAN- 
OÈRE.CsXxce  ouvert  ou-  connivent  Filaments  des  étamînes  fili- 
formes et  nus.  Graines  angiitcuses.  Rachfes  fibreuses  dans  le 
Phalangium.  T.  fascioulées  aans  le  lUiastrum.  T.  Feuilles  planes, 
ordinairement  radicales  ;  fleurs  blanches  ou  purpurines ,  dis* 
posées  en  un  épi  terminal ,  quelquefois  rameux.  Germination 
comme  dans  Tasphodèle. 

P.  KRAORANS.  Jacq.  hort  Schoenb.  i.  p.  45.  t.  86.  P,  odo^ 
nÀHTit.  I**euille!i  cylindriques  filiformes  ,  étroites  et  plus  courtes 
qiin  In  hampe ,  mii  est  simple. 

Habite  le  Clup  de  Bonne-Espérance. 

V.  RAMOSUM.  Jacq.   aust.  t.    161.   P.  rameuse.  Feuilles 
planes  «  hampe  rameuse  j  calice  plane ,  pistil  droit, 
llahlle  1  Kiirope  méridionale. 

P.  I.IMA<«(>.  iUd.  fl.  dan.  t.  616.  P,  a  feuilles  oeami" 
PfàMM,  F«iuilles  planes,  hampe  très-simple  ,  calice  plane  ,  pbtil 
p«fnrlii(. 

Iluhite  \i\  l'raiicc  ,  la  Suisse  et  TAllemagne. 
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P.  LILIASTRUM.  P.  lys  db  st.  bruso.  t'euilles  planes  , 
Iiampe  très-simple.  Galice  campanule  ,  étamines  penchées. 
Habite  la  Suisse  et  le  Dauphiné. 

NOLIN  A.  Mich^  Calice  à  six  parties  ^  ouvert.  Six  ëtamines  plus 
courtes  que  le  calice.  Ovaire  à  trois  angles  ;  un  style  court  ; 
trois  stigmates.  Capsule  membraneuse  ^  à  trois  angles ,  à  trois 
loges  monospermes  s  dont  deux  avortent  ordinairement.  Graine 
attachée  à  la  base  ^  droite ,  à  superficie  inégale. 

N.  GEORGIANAl.  Mich,  amer.  bor.  1.  ao8.  N.  db  gborgib. 
Tige  herbacée  ;  feuilles  longues  ^  étroites  ;  hampe  rameuse  ; 
fleanpetites. 

Habite  TAmérique  septentrionale. 

ASPHODELUS.  Toum.  Linn.  Jius.  Lam.  illust.  t.  24 1 .  ASPHO- 
DÈLE,  Calice  ouvert.  Etamines  à  filets  dilatés  à  leur  base  et 
recouvrant  Tovaire  en  forme  de  voûte.  Graines  anguleuses. 
—  Racines  fibreuses  ou  fasciculées  ;  feuilles  planes  ^  épi  de  fleurs 
quelquefois  rameux.  Lobe  de  la  graine  suspendu  dans  la  germi- 
nation, au  sommet  penché  et  aminci  comme  un  fil  de  la  première 
feuille. 

A.  LUTEUS.  Linn.  Biaclw.  t.  233.  ji,  jaunb.  Tige  garnie 
de  feuilles  striées  et  à  trob  angles. 
Habite  la  Sicile. 

A.  RAMOSUS*  ttinn,  A.  raubux.  Tige  nue,  rameuse,  pë* 
donMdes  alternes  ,  feuilles  ensif ormes ,  carinées  et  Ibses. 

Habite  la  Provence  et  lltalie. 

A.  FISTULOSUS.  Lvnn.  Cavan.  ic.  3.  p.  1. 1.  20a.  A.  risTtr" 
LBtrx.  Tige  nue ,  feuilles  étroites ,  subniées  ,  striées  et  légère* 
ment  fistuieuses. 

TROISIÈME    SECTION. 

Fleur»  en  épL  Racine  bulbeuse  '  *.  Calice  tubuleux  à  sa  base  '  '. 

BASIL£A./iM#.  Lam.  illust.  t.  •139.  BASILÉE.  Calice  en  cloche, 
à  six  divisions  oblongues.  Filets  des  étamines  dilatés  et  conniv 
vents  à  leur  base.  Graines  ovales.  — -  Fleurs  de  couleur  verte , 
disposées  en  épi;  hampe  feuillée  au-dessus  de  l'épi. 

B.  PUPïCTATA.  LheriL  sert.  angl.  18.  tab.  18.  B,  ponfcTuàB. 
Hampe  cylindrique  ,  feuilles  oblongues- lancéolées  ,  canalicn* 
lées ,  grappes  très-longues. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

HTACINTHUS.  Taum.  D^f.  JACINTHE.  CaUce  en  cloche  à 
six  divisions  ou  à.  six  parties.  Six  étamines  ;  filaments  insérés  à 
k  base  des  divisions.  Capsule  libre  «  à  trois  loges ,  à  trois  valves 
I.  17 
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et  k  pliMienr»  graines.  -*-  Racine  bnlbeose  %  flenrs  en  ëpî , 
germination  comme  dans  Tasphodèle. 

H.  OKI  ENTA  LIS.  Linn,  /.  D^  orient.  Calice  en  entonnoir  « 
rentru  à  la  baae,  fendu  jusones  vers  la  moitié. 
Habite  le  Levant ,  coltiTe  en  Europe. 

H.  NON  SGRIPT0S.  lÀnn,  Blackw.  t.  6i.  /.  db$  mois.  Tige 
herbacée ,  calice  en  cloche ,  à  six  diviiiona  ^  recourbées  à  leur 
sommet. 

Habite  l'Europe  ^  dans  les  bois. 

M17SCARI.  Toum,  De&f,  Calice  otoïdé ,  renflé ,  limbe  à  six 
dents.  Capsule  libre ,  à  trois  angles  ^  à  trois  loges  ^  à  trois  valres^ 
poly sperme.  ~-  Racine  bulbeuse  ^  fleur  en  épi  sur  une  hampe. 

M.  MARITIMUM.  Deaf.  fl.  atl.  i.  3o8.  M.  mjiutimb. 
Feuilles  su)>ulces  ;  calices  cylindriques;  ceux  du  sommet  colorés, 
sessiles  et  avortés. 

Habite  les  environs  de  Tancienne  Carthage. 

M.  COMOSUM.  Deaf,  Jacq.  aust.  t.  187.  M.  a  tou^^t. 
Feuilles  Uches ,  pendantes  et  linéaires  ;  calices  ovales^  ramas- 
sés, les  supérieurs  sessiles. 

Habite  TEurope  méridionale  et  les  environs  d* Alger. 

PH0RM1UM.  Forât,  Juan.  Calice  à  six  divisions  réunies  en  tube  , 
trois  extérieures  plus  courtes.  Graines  meuabraneiiBes  sur 
leurs  bords.  ~-  Port  du  genre  Hyacinthu9, 

IP.  TENAX.  Farat,  n.  gen.  t.  '^,  F,  a  txjlubs  mjx  qkap^xs. 
Feuilles  nombreuses  <»  fleurs  en  jappes. 
Habite  la  INouvelle-Zélande. 

LACHI^ALIA.  JcLcq.  Lam.  illust.  t.  ^^7.  Calice  à  six  divisions 
rapprochées  en  tube  ;  trois  intérieures  alternes  plus  longues. 
Etamines  droites.  Un  stigmate.  Capsule  presque  ovale  ,  à  trois 
ailes.  Graines  globcdeuses. «—  Tige  faeAacée ,  fleurs  situées  sur 
une  hampe. 

li.  PALL1DA  Ait,  Redouté.  Liliac.  t.  11,  Calice  en  cloche ^ 

torté  sur  un  court  pédoncule  ,  feuilles  linéaires-obtongues  plus 
uigues  que  la  hampe. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

MASSOMA.  Thunb.Jusa.Lam,  illust.taSS.  MASSONE,  Calice 
tulndcux  à  sa  base ,  à  'six  découpures  recourbées  d'abord  ,  et 
ensuite  redressées.  Etaitiines  insérées  au  sommet  de  Touver- 
turo.  Vti  stigmate ,  capsule  tri€|uélre.  —  Fleurs  sur  une  hampe 
rt  c\\  épi  court. 

M.  iiATlPOUA.  T>ifrn^Ck}ifr.  3r,  a  z./ncrx  rci^izzjss.J}enx 
fruillos  radicales^  canalieidées  ,  étdlées  sur  la  terre, 
ffabile  le  Cap. 
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DRIM lA.  Jacq,  Ju88.  mss.  Calice  en  cloche  ,  limbe  à  dix  ddcou- 
pures  roulées  en  dehors.  Etamincs  attadiées  au  calice.  Stigmute 
globuleux.  —  Tige  herbacée. 

D.  CILIARIS.  Jacq.  ic.  rar.  1.  t.  577.  Feuilles  ciliées,  pres- 
que linéaires  ;  hampe  beaucoup  plus  longue  que  les  fouilles. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

QUATRIÈME    SECTION. 

Fleurs  en  épi,  racine  bulbeuse;  calice  à  six  divisions  staminifères 

à  leur  base  '*. 

CYANELLA.  Linn.  Jusa,  Lam,  illusl.  t  aSg.  CYANELLE.  Calîcc 
ouvert ,  trois  divisions  extérieures  pendantes.  Filets  des  éla- 
mines  courts  ,  connîvents  ;  un  inférieur  penché  ,  plus  long  que 
les  autres.  Un  stigmate.  Graines  oblongues.  -—Port  duScylla. 

C.  C APENSIS.  Linn,  Jacq,  hort.  5.  p.  21 .  t.  35.  C.  du  c^p.Tige 
feuîUée^paniculée^  rameaux  étalés^  feuilles  lancéolées^  ondulées* 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espéranee. 

C.  OKCHIDIFORMIS.  Jacq.  ic.  rar.  a«  t.  447-  ^  ononiDB. 
Tige  rameuse  «  ramçaux  droits  «  feallles  de  la  lige  ensiformes  « 
étroites  ;  feuîHes  radicales ,  de  forme  oviaile. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

ALBUCA.  Linn,  Juss.  Lam*  illust.  t.  a4 1  •  Calice  à  trois  divisions 
intérîemres ,  conniventes  ^  e%  dont  k  sommet  est  nu  peu  épais  ; 
trois  divisions  extérieures  4>uvertes ,  ëtamines  opposées  k  ces 
divisions  stériles ,  et  trots  autres  fertiles ,  ou  toulas  fertiles. 
Stj^le  en  pyrami.de  roAV^rsée  i  stigmate  entouré  de  irois 
pointes.  Graines  planes.  —  Racine  bu]i>euse  1  fleurs  en  épi. 
Germination  comme  dans  Tasphodèle. 

A.  MAJOR.  Linn,  Ja^q.  ic.  rar.  2.  t.  44^*  -^^  JAUnrs,  FeuiUes 
linéaires-lancéolées  ^  flânes ,  pëdoBCotes  «ouverts ,  divisions  ia« 
térieures  du  calice  glanduleuses  k  leur  sommet. 
Habite  le  Cap  de  Boune*£spéranoe. 

A.  MIZ^OA.  Linn.  A,  d  rBuiza4is  mjiotTxs,  FeuiUealinéaires- 
fubulées^  canahciilées  et  glaibres»  Itampe  dr^te  1  ileurs  pendhées. 
Habite  le  Cap  de  Boune-Espérftuce. 

A.  YISC08A.  Linn*  Jetcq.  ic.  a.  t.  44^*  -^'  rrs^trjifirss.  Feuilles 
linëaires-subulées  «  canaliculées  -et  visqueuécs  ^  pédoncules  très- 
ouverts  et  deux  fMs  plus  longs  que  les  fleurs  qui  sont  penchées. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

SCILLA.  Linn.  Juss,  Lam.  illust.  t.  a 38.  SCILLE,  Calice  entiè** 
rement  ouvert ,  caduc.  Filaments  des  étanmies  filiformes  ;  un 
ali^ate.  -—  Racine  bulbeuse.  Fleurs  disposées  eni  épi.  Ger- 
mination comme  dans  Tasphodèle. 
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S.  MABITIMA.  Linn.Blackw.l.  5oi.  Rampe  nue,  tenninéc  I 
par  un  épi  conîqne.    Feuilles  canaliculëes.  | 

Habite  la  Prorence ,  sur  les  bords  de  la  vacT. 
S.  aMOF-NA-  Linn.  Jacq.  Ausi.  t.  ai8.  S.  r^cti.LAfiTB.  Tige 
anguleuse.    Fleurs  alternes ,  latérales ,    nn  peu  pencbëes  et 
bleues.  Feuilles  pins  longues  que  la  tige. 
Habite  la  France. 
S.   ITALICA.  Linn.  S.  D'iTjiLis.  Feuilles  droites  ;  hampe 
terminée  par  one  grappe  de  Qeurs  oblongue  et  conique. 
Habite  l'Italie. 
ORNlTHOGALlIM.7Wr7r.JuM.  Lwn.  Lam.  iUusLt.  a4a.  OSNI- 
TïiOGALE.  Calice  connivcnt  à  la  base  ,  ouvert  au  sommet  « 
persistant.  Trois  Tilets  des  étamines  alternes  dilatés  à  la  base.  Un 
stigmate.  —  Germination    comme   dans  lasphodèle.    Kacinc 
buJbeuse. 

O.  LUTEITM.  Linn.  0.  iavsb.  Hampe  anguleuse,  portant 
un  corvmbe  de  Ûeurs  jaunes ,  velues  en  dehors.  Feuilles  rtidî- 
cales  , linéaires. 

Habite  l'Europe. 
O.  CMBELLATUM.  Linn.  Jacq.  ausl.  4-  p.  23.  t.  543.   O.  Eit 
OMBELLE.  Hampe  terminée  par  uncorjtnbe  de  Ûeurs  Manches. 
Feuilles  étroites  ,  canaliculëes. 
Habite  la  France. 
O.  PTRENAICUM.  Linn.  Jacq.  ansl.  2.  p.  2,  t.   Io5.   O.  des 
rrnénÉBs.  Hampe  nue  ,  grosse,  droite  ,  garnie  à  son  sommet 
d'un  épi  long:  fleurs  ouvertes,  nombreuses.  Filets  lancéolés  , 
égaux  1  sljle  de  la  longueur  des  étamines. 
Habite  ia  Suisse. 

CINQUIÈME    SECTION. 
Fleura  en  ombelles  '',  racine  bulbeuse.  Calice  à  six partUs  égale». 

ALLIUM  Tourn.Linn.Juss.Lam.'Aual.X.  i^i.  AIL.  Calice  ouvert.  1 
Filet  des  étamines  quelquefois  dilatés  et  munis  de  trois  pointes. 
Spathe  membraneuse  ,  biiaWe,  multitlore.  Fleurs  en  ombelle  ' 
iâcbe  ou  très-serrée.  —  Racine  buUieuse  ;  bulbe  du  Cepa.  T. 
sphérique ,  celui  du  Porrum.  T.  cylindrique  ,  et  celui  de  \Al- 
lium.  T.  composée.  Feuilles  planes  ou  Gstuleuses. 

A.  PORRUM.  Linn.  A.  poiubau.  Hampe  droite  et  fenillée  , 
feuilles  planes,  fleurs  en  léte  arrondie;  trois  étamines  large*  y 
Cl  Irifidea  ;  bulbe  luniquée. 
Habite  la  Suisse. 
A.  VICTOBIALIS,  Linn.   Blackw.  t.  544-  A.  fbvii^k  o»   j 
Pi^n.TJis.  Bulbe  luniquée  ,  feuilles  ovales ,  oblongues ,  a 
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blables  à  celles  da  plantain  ;   ëtamines  plus  longues  que  les 
divisions  calicinales. 

Habite  les  montagnes  de  TEurope. 

A.  SATIYUM.  Linn.  A.  cuLTtri.  Bulbe  composée  s  feuilles 
linéaires  ,  planes  ;  étamines  trifides. 
Habite  la  France  méridionale. 

A.  OLERAGEUM .  Lmn.  A.  rsnj}ATiiB.  Feuilles  meifnes , 
fistnleuses ,  joncinées.  Fleurs  en  ombelle  lâche  ;  étamines 
simples. 

Habite  TEurope. 

A.  CEP  A.  Linn,  A.  oignon.  Hampe  nue ,  fistuleuse ,  yentrue 
inférieurement  ;  fleurs  en  tête  arrondie  ;  feuilles  cjlindri^er 
plus  courtes  que  la  hampe. 

Habite 

».  _  . 

A.  MOLT.  JLinn,  A.  doré.  Feuilles  longues ,  lancéolées  « 
pointues.  Hampe  nue  ^  presque  cylindrique  i,  portant  à  son  som- 
met une  ombelle  de  fleurs  a  un  beau  jaune* 
Habite  la  France  méridionale. 

Obseryations.  Cette  famille  renferme  des  plantes  dont 
l'embrjon  a  difi^rentes  situations  et  des  formes  variées  ;  )'ai 
observé  que  la  germination  est  très*-dîffîrente  dans  plusieurs 
Asphodelées,  et  même  dans  quelques  genres  qu'on  regarde 
comme  sssez  naturels.  Il  est  probable  qu'il  faudra  diviser  cette 
famille,  lorsqu'on  aura  des  connaissances  assez  étendues  et  assez 
positives  pour  le  faire  avec  succès.  Juisqu'à  ce  moment,  des' 
cbangemens  partiels  jetteraient  de  l'incertitude,  et  seraient  plus 
nuisibles  qu'avantageux  à  la  science.  On  peut  d'ailleurs  ne  con- 
sidérer, en  attendant,  que  les  organes  de  la  fructification: qui- 
ont  beaucoup  d'analogie. 

Plusieurs  plantes  de  cette  famille  forment  le  plus  bel  orne- 
ment de  nos  jardins  ;  l'Omithogale,  l'Asphodèle,  l'Aloès, 
l'Hyacinthe ,  nous  ofirent  les  couleurs  les  plus  variées  et  les  plus 
brillantes.  Les  Aloès,  qui  croissent  dans  les  pays  chauds,  four-, 
nissentnon*- seulement  des  fils  de  bon  us(age,  mais  encore  des-^ 
sucs  utiles;  on  en  distingue  de  plusieurs  sortes.  Dans  le  coui- 
merce ,  le  plus  recherché  se  nomme  Aloès  Sucotrin.  L'ail  est 
une  plante  potagère  anti-pestilentielle  et  vermifuge.  Les  Égyp- 
tiens l'adoraient;  les  Grecs  l'avaient  en  horreur ,  et  les  soldats- 
Homains  s'en  nourrissaient. 
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LES   AMARYLLIDEES. 

AMARYLLlDEiE,  tab.  :2 1 4  (NarcÎ3sî.  Adans.Juss.  ) 

P  LANTE8  à  un  cotylédon,  à  fleurs  apétales  et  à  éta*- 
âiines  j^érlgynes  3  ,  ou  insérées  sur  le  calice. 

Calice  libre  '',  ou  adhérent  ï*,  coloré,  tubuleux  à  sa 
base  3  ,  limbe  à  six  divisions  le  plus  souvent  égales  3. 
Étamines  au  nombre  de  six  y  et  insérées  sur  le  tube  du 
calice  ^ ,  filamens  distincts  ou  rarement  réunis  à  leur 
base.  Ovaire  simple  3,  libre  11,  dans  cjuelques-uns , 
adhérent  i^,  dans  îepbis  grand  nombre  ;  Style  unique  3, 
sti^atè  simple  o\i  trilobé.  Capsule  4,  5,  libre  ou  adhé- 
rente ,  à  trois  loges  et  à  trois  valves  polyspermes  ^ ,  7, 
(  pans  le  genre  Haemantus ,  une  baie  à  trois  graines .  ) 

Les  Amaryllidées  ont  souvent  un^  racine  bulbeufie  ^; 
leurs  feuilles  sont  radicales  et  engainantes.  Les  fleurs, 
portées  sur  unie  hain|i0  s  ■  ^Bt  lermi;niEdea  »  munies 
d  une  spathe  x ,  solHaire  ou  en  ombeUe.  La  spathe 
conunune,  simple  ou  divisée  ,  forme  une  espèce 
d*ombelle. 

PREMIERE    SECTION. 

Ovaire  libre   ". 

GETHTLLIS.  Linn.  Juaa.  CaUce  tubuleux,  fibforme,  très-long, 
limbe  court  et  à  divisions  égales.  Étaminea  (  12  ou  i8,  suivant 
Linnëus  )  réunies  en  six  faisceaux  éeaux.  Ovaire  entouré  par  la 
base  du  calice  (  adhérent  ?  )  style  filiforme,  stigmate  trifide.  Cap- 
sule recouverte  et  ventrue.  -—  Racine  bulbeuse  ;  fleur  radicale , 
solitaire  ;  spathe  simple ,  persistant  et  recouvrant  la  capside  % 
ayant  le  port  du  safran.  £x<>. ,  G.  afra.  Linn. 
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C.  ERUBESCENS.  Ait  Redouté,  Lil.  L  27.  C  ROUGSdTRS.VevSSleè 
lancéolées  ^  cartilagineuses ,  et  soiiyent  un  peu  crénelées  sur 
..  leurs  bords.  Tube  du  calice  très^long. 

ÀGAPANTHUS.  Lhérit  Vent.  AGAPANTHE.  Calice  infandî- 
bidiforme  :  limbe  à  six.  divisions  ouyerties.  Etamines  insérées  à 
la  partie  supérieiure  du  tube  ;  filamens  pencbés ,  antbères  pel- 
tées.  Stigmate  presmie  en  tête.  Capsule  triangulaire ,  grames 
ailées.  —  Spatbes  polipbylles ,  fleurs  en  ombelle. 

A.  UMBELLATUS.  LhérU.  Redouté.  Liliaç.  t.  4*  À'  en  ojr- 
BELI0B.  Hampe  plus  longue  que  les  feuilles  linéaires  ^  fleurs  en 
ombelle  ^  tube  très-court* 
Habite  TAfrique. 

TULBAGIA.  Linn.  Juss.  Lam.  t.  24a*  Galice  inÀindîbuliforme  «  à 
limbe  égal  ;  trois  écailles  bifides  couronnant  Touyerture  ^  trois 
etamines  situées  à  rentrée  du  caHca  ,  et  trois  dans  le  tid)e. 
Stigmate  turbiné.  Capsule  à  trois  ansles  peu  marqués.  — -Spathe 
biyalye  et  multiflore  ;  le  port  des  aulx. 

T.  ALLIACEA  Thunb.  Jacif.  hort.  a.  p.  5a.  t.  ii5.  T.  a 
FBUiLLBs  VB  ifARcissB»  Dlyision  du  limne  calicinal  linéaire  $ 
feuilles  presque  uniformes. 

D  E  U  X  I  £  ME     SECTION, 
Ovai9'e  adhérent  ^*. 

HJEMANTHUS.  Toum.  Linn.  Jues.  Lam.  illust.  t.  ààS.  HEMAN- 
THE,  Calice  à  tube  courte  limbe  6-partite^  divisions  égales.  Eta- 
mines insérées  sur  le  tube,  saillantes.  Stigmate  simple,  oaie  trilo* 
culaire  et  à  trois  graines.  —  Spathe  à  six  divisions  en  cloche  « 
multiflore,  fleurs  pédonculées  et  réunies  en  ombelles.  Deux 
feuilles  radicales  presque  opposées. 

H.  COCCINEUS.  Linn,  Redouté,  Liliac.  t.  39.  JI,  écarlatb. 
Feuilles  Hnguîformes ,  planes ,  lisses ,  spathe  très-petite  1  limbe 
du  èalice  ouvert. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

H.  COARCTATUS.  Jacq.  hort.  Schpënb.  i.  p.  3o.  t.  5j.  H. 
RBS8BRRÉ,  Fcuilles  linguiformcs  -  oblongues ,  lisses ,  limbe  du 
calice  droit. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

H.  ALBIFLOS.  Jacq,  hort.  Schoenb.  i.  p.  3i.  t.  Sq.  Feuilles 
oUiptiques ,  planes ,  glabres ,  ciliées  sur  leurs  bords  %  limbe  du 
calice  ouvert. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 
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iMÂRTLLIS.  Linn.  Jus:  Lam.  illust^  t.  'iv^.  AMARYLLIS. 
Calice  infundibuliforme,  muni  à  son  orifice  de  sil  petites  écaillés  ; 
limbe  égal  ou  inégal,  quelques  di?isioi|s  étant  réfléchies.  Éta-^ 
mines  insérées  sur  le  tube.  Stigmate  tnfide.  —  Spathe  mono- 
phylle  ,  s*ouTrant  sur  le  c6té.    , 

A.  LUTEA.  Lvnn.  LhérU,  sert  angLg.  Spathe  uniflore,  obtuse« 
fleur  sessile,  calice  en  cloche^  et  droit.  Ëtamines  redressées  « 
les  alternes  plus  courtes. 

Habite  TEspagne  et  lltalie. 

A.  ▲TAMASCO.  Liniu  Redouté,  Liliac.  t.  3.i.  A,  vx  riROtjsrix. 
Spathe  bifide  ,  uniflore,  fleurs  pédonculées ,  caKce  droit  et  en 
cloche ,  étamines  d'égale  grandeur  et  penchées. 
Habite  la  Virginie. 

A.  FORMOSISSIMA.  Linn,  Redouté.  IJXiKC,  l,  5i,  A,  lis  dm 
3jii£t'i--jjKoyuj»a,  6|»«k%ko  uuiflui-v.,  entière  «  fleur  pédoncnlée  t 
-  càHce  bilâlné ,  penché,  et  feiîdu  profondément  eû^ix  ^Visions  « 
étamines  et  pistils  penchéis. 

Habite  T Amérique  méridionale. 

A.  KECIN£,  LiHn,  Redouté,  t.  9.  A,  db  la  réiks,  Spalhtf 
biflore ,  pédoncules  écartés ,  calice  en  cloche  %  muni  d*tt<i  tubd 
court  y  et  yelu  à  rentrée ,  feuilles  lancé<dë6a. 
Habite  les  isles  Car^hes. 

A.  EQCE8TRIS.  AU.  Redouté,  Liliao.  t.  Si.  %>athe  presque  k 
deux  fleurs ,  pédoncules  droits  et  très^courts  «  tube  filifoîiMe/ 
on  peu  courbe ,  velu  à  son  ouyerture. 

.    Habite  T Amérique  méridionâde.    . 

A.  TITTATA.  LhérU.  sert.  angl.  i3.  t.  i5.  Spathe  multifloi^  • 
fleurs  pédonculées ,  boi^ds  des  divisions  extérieurea  du  câUce 
libres  à  leur  base  ;  hampe  cylindrique. 
Habité  leGap^dé  Beime-'Espéranee  ?' 

A.  SARNlE^^l$.  timpi. Èedouté,  JLiOac.,t«' 33.;^.  oMMifxsismfÉ. 

Spathe  mùltifl<>ré%  diyisipi^ ^da  caiiq^/lm^aii^      planes,  etâ» 

^  mines  et  pistils  penchés  et  juuf  longs  qMUcoi;oUe'    / 
' '  H:abi(ë  le  Japuu.' '        ,   '.  '  :.  >• 

PANClUTttJM.  X£;»».  Juss,  Lam,  illust.  t.  aaS.  P^NCRAIS.Cêr^ 
lice  infnndibuliforme  ,  limbe  double  1,  Textérieur  à  six  diyisiona 
alongées ,  l'intérieur  plus  court  et  à  douze  divisions ,  portant 
les  étamines ,  stigmate  obtus»  ;—  Spathe  monophylle,  s'ouyrant 
•nr  le  cété.  ' 

P.  ZEILANIÇITM.  Linn.  RJhumph.  amb«  6.  p.  i6k  t.  70.  f.  a. 
/^*  DJf  zjfri^jf:.  $pathe  uniflore ,  diyîaions  du  calice  recourbées^ 
...  Çabil^  rinde. 

!•  18 
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P.  CÀRiBiEUM.  Linn,  P.  vss  ûarmbms*  Spathe  Kiiult81ore4 
feuilles  lancéolées. 

Habite  la  Jamaïque  et  les  isles  Caraiîbes. 

P.   FRAGRAl^S.   Salisb.    act,  soc.  lin.  lond.  a.  p.'  71.  t.  11. 
P.  ODORjiNT.  Spathe  multiflore ,  feuilles  clUptiques  ^  '  divisions 
intérieures  du  calice  au  Diombre  de  six,  et  slaminifères. 
Habite  les  Barbades. 

P.  MARITIMUM.  Linn.  Redouté.  Liliac.  t.  8.  P.  iUjinrrrMX. 
Spathe  multiflore  ^  feuilles  linéaires-lancéolées ,  diririôns  inté- 
neui^es  du  calice  au  nqinbre  de  douze  ,  et  non-staminiferes. 
Habite  les^cfttes  du  roy^aume  de  Valence  ^  en  Espagne.  • 

r 

NARCISSUS.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  :l%^.  NARCISSE. 
Calice  infundibuliforme ,  à -limbe  ouvert  et  double ,  raxtérieur 

à  six  ditisîous  1  riiirtlicur  onfÎAr  nii  divisé.  KtânrimP«'m«iirées  à 

la  bajp^  du  liiçbe  intérieur  «  et  jpliis  courte^.  Stigipate  tri^e. 
'  -L  Spathe' mohophylle ,  s'ourrant  sur  les  .c6t;ési .  : 

N.  PORT I eus.  Linn.  ISnotr.  \.t.  N.'4*  Nlnsspxyàrxai  Spathe 
. .  uniflore , .  4iTÎsi9ns  .intérieures  du'lim]l>Qv  courtes  y  en  -sorxH  et  un 
.    peu  crénelées.    • 

Habite  la  France  lyiéridionale  et  Tlt^ie. 

N.  PSEUDO-NARCISSUS.  Linn.  N.^aw^ob.  Spathe  uniflore , 
,  division  intérieupe  du  liinbe  crépue  ^  et  aussi  grande  que  Tex- 
^  ,l^eure. 

Habite  les  prairies  de  TEurope.  '  '       i      ' 

N.  TAZRTTA.  Linn.  Redouté.  Liliac.  t.  17 «  'iV.  MatriFLOns. 
Spathe  multiflore ,  limbe  marieur  en  cloche ,  plissé  «  plus  court 
que  les  divisions  du  Enipé  extérieur. 
Habite  la  Trance  méridionale. 

N.  BULBOCODIUM^  JJnn.  Redouté.  Liliac.  t.  ^4-  -^V.  sulbo^ 
CODE.    Spathe  uniflore ,  .limbe  ^intérieur   plus   ^rand  que  les 
divisions  extérieures ,  pistil  et  éttfnaînes  penchés. 
'        Habite  FEspac^ne  éï  le  Portugal. 

N.  JONQtJILLA.imn.  J?a//.  t.  554-  iV.  jo v^  17  w».  Spathe  mul- 
tiflore ,  limbe  intérieur  en  rlochc  cl  court  ,  feuilles  siibulées. 
Plus  petit  dans  toutes  ses  parties  que  le  N.  Tazetta.     ^ 
•Habite  TEuto^e 'méndibnale.  ^        ' 

JîUSTftPHIA.  Caifàh.  J^ent.  Câlîee  tubuleul ,  à  cinq  divisions 
rapprochées  en  cylindre.  Etâmines  plus  longues  que  ïecfilice^ 
insérées  chacune  dans  une  fossette  située  à  la  ba'se  de  ses  divi- 
sions ,  filets  pkirtag^s  vers  leur  sommèt^en  ivVii  laciniures ,  dont 
dêiix  latérales  '  ttès-icciurtés  i,  et  irtié  rtiôyeÀnèMtois  fois  plus 
lon(,Mie  et  anthérifère.   Stigmate  épaissi. -^-^  fepathe'lr  quatre 
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pêxûe9\  fleurs. de  couleur  ^lurlflite,  disposées  eu  ombelles, 
eomme  dans  plusieurs  Narcisses. 

£.  COCCINEA.  Cat^an.  icoii.  t.  a38.  Feuilles  radicales ,  étroit 
tes  >  obtuses  ;  fleurs  peadaates. 

SLabîte  .....>.  cultiyée  dans  le  jardin  royal  de  Madrid. 

LEUCOrUM.  Linn,  Jusa.  Lam,  illnst.  t.  aSo.  Calioe  tube  court, 

limbe  campanule  ^  égal  ;  divisions  duUmbeun  peu  épaissies  à  leur 

,  souMuet  ;  jun  stigmate,  r^  Spàthe  monophylle  v  comprimée  « 

s*ouyrant  par  le  côté.  Étamines  insérées  sur  une  glande*  qui  te- 

courre  ToTaire ,  anthères  s'ouyrant  à  leur  sommet.  ' 

M.  VERNUM.  Linn,  Knorr.  del.  i,  t.  S.  i5.  n".  i.  L,  printA'* 
iriJUK.  âpathe  uniflore,  style  e|i  massue^ 
•       Ûàbite  r£ui«obe:  '     •  '' 

'■'ïl.  JESTTlVtrM.  X'ihn/Jacg    •^«»    *-  ^^*.  X.  j>'JtJ.  Spathe 
m^Iiiflore^  stylé  en  masiue.  ' 

HMié  la  Franèe  iheridioifaie.  '  '-  ' 

ïi.  AUTUMNALE.  Xiii»f>.  jlf.  ji^AVTOxvM.  Spathc  muliiflofe^ 
atylei  filiforme.  , 

Habite  le  Pdrtèigal. 

|^àLAW.i:pilI?.  Xw»y^f  .^^j îW?«h '*'i?3o.  GALÀ^tNE. 
Calice  à  tube  courte  trois  diyisions  extérieurès'et  trois  inté- 
rieures plus  courtes  et  émarginées.  Un  stigmate.  —  Spathe 
poiwe  ivis^e  g^B*ire^p^^  -  •     i 

G.ifïlVAJb^.  ivm.  Jaoq,  tmjsl.  t.  336.    G.  psRas:^MWs. 
Feuillea  obloQgues^  éUK^ites^  planer  i  liMe^,  ^moussées^^leur 
- .  sommet;      ,        >.        :• .  .  ,,  ■. 

.Habite  au  pied  de  j^iusiiemrs  fmpnt«gne$  de  VEurop^,,  i    » 

Genres  qui  çif4  49  Rqfi^  Pi^c,^8  ^tr^aryilidéee.  '  ; 

HTPOXIS.  Liànj^/msai  X07114  iUustM.âsg.  .Calice  infviUdibuli-* 
forme;  tube  courte,  limbe  à  six  parties  égales  "îl^ersiatiails  Six  éta-* 
mines  courtes  (  iuscrées  sur  une  glande  caljcinale  qui  recouyre 

*  Foyaii^e).  Ovaire  adhérent;  un  style  inn  atîgmàte.  Capsule  à't^is 
logés  1  polysperihè  ,'bburonnée  par  lé  c  jlice^  -f^  ^^çipe  fibreuse» 
Feuilles  semblables  à  celles  des  Graminées  v  radicales  où  al- 

-  ternes  :  fleurs  spathacées  1  terminales ,  solitaires,  ou  fasciculées. 
ou  j^rymbiformes . 

.  î  H-  ERECtA.  Linr^.,  iPWr..alm.,  ap.  t,  ùS(f.  u,i^.  ff.  nnçifs. 
Plante  herbacée  couyearte  de  poiU  v  ha^pe.plt^s  coùrtç  que  les 
feuiUes  ;  pédoncules  deux  fo^  plus  longs  que  les  fleurs.    . 
Habite  la  Yirginie  et  le  C  wada; 
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piiu  ioHgi  ^K  la  flcnr. 
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feniDes  oblongncf 
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EBPrUTHUS.   JEkà^  LKPTLàSTEEE.  Caliee  à  tube  sréle« 

oKÂiMKtîes.  Tra»  éUnmM  insérées 

^    ^       ^  im  cdSce;  anthère»  linéaires»  égales. 
:  >cviia  «aK  Ik  uianevr  d&  uabc  G«|iMile  cau>ui&  par 

kivatbe.  jUmmcvp.  à  jcss  lag^  Gnanca  namEiiBuiea»  £spo- 

—  Haatas  amiatiq;|ifes ;  feuilles  aberno, 

asilhirer. 


E»  0^.kLi& 


biir.  t.  a.  £  I.  X.  orxur..  FeinDes 
bag  pcàolfi;  finraartant  de  la  base 


ba  aurais  dèë 


1  «4  j 


a  «m 


MRTKMJSnntSX.  CaEce  à  tube 

.  Trois  éta» 

de  fécbe.  Un 

«faak.  S^psaie  finubt  em  trois.  Ciqpsale 

■oaubreoses 


H.  ay:?fi?%»»»  iT.  ^. 


fl  ^iw.  r.  Il  71.  f.  a.  Hi  BMmroRMB. 
imflitfs  en  forme  de  rein ,  fleurs  an 


die  srvâ» 


i&  jv^ftor  ^ae 


5. 


l'jnicvmm  ^  'hmt  ^«ask^BCS 


a  trots  ctaBincf  ,  os  ne 
cq^cccs  iNU-oùsent 


!>OTm>rJll\  Ltoz.  Jiosf^  Lum.  uksit.  1 1:25.  Calice  inftindibtili- 
t^rai^^?.abSf  foa^wA  ><iuki^ .  i  À\  «i^fOMKpwes  inégales;  (pielque- 
lÏMw  i  <  \  yar«ï»«>.  »np*çBe<8t  Je*.  îy\  ètsaunes,  dont  trois  insérées 
ddM»  le  ttc^e  X  Jt^^Str^mAts  Wà'iarvr» .  e<  tnns  aUadiëes  à  la  base 
^  KmSe  i>v  jv/r^  3e  94aR!'  Mtrtinrt  *£bénmt  «  nn  strie,  un  stigmate. 
1  •s¥«»al<e  ctbjfWM .  V  £rv4f  b«jm  |s4>i^fferaMS*  —  Plantes  aquati* 
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ifétî  ;  ratiitea  filbreuêfis  )  Veuilles  radicales  et  tàulidéaliKi  engaî* 
nanteà  ,  «oaTent  en  fer  de  flèche;  fleurs  spathacëes^  dîspoiëes 
'  eA  ëpi  ou^tk  -ombelle ,  terminales  ;  ou  sortant  de  la  gaine  randue 
des  ^cuHes»  Quelques  espèces  de  ce  genre  doivent  être  places 
parmi  les  joncs*  ^  •  '.  ^i.:l         :i 

•   P/  y^fiCmALtS.  £î;^.  Rmnpk^  ùiA*  ô/^pi  i78^  t  75i  f.  i. 
p.  r^dôi-ÉTÀu  FetiiUès  en  tjoeiur,'  ^appe  de)ifleur8«^ktéri3e« 
simple  et  pins  cjiowriiB  <}ue  les  feuiiM.         i       •     '  >  ^'_y\ 
f  ;  ,  -  Habite  les  Ut^ux;  ia(|a4itî(|U[es ,.  4af0.  Wndo.       .  , .   .A 

P.   CORDATA.  IMn.''Pm^^9a>.  ^V  tJ  i.  f.  \i.  P.  MS  om^R. 
FeuiUes  en  c^u^  ^  fleurs  en  épi,      *--'     -     -^     «  rj -'      -  i 
Habite  la  Virginie. 

P.  HAST  AT  a;  ;iS»k.  tHuh.  '  âfcîi  w^  t .  ^^o;  1 8:^  \f^.' ajiitTà. 

FeùiUeséiîTerSé'flèèMèVflèiU^etibmbeUé.  •        -^  »/     ,  J 

•;;  '"'Habite  Tlndb.-  ''-  '"  .  ^•;.,^';;  J:;;\*'     '•"  p '''  =-;;  » 

POÎ.YANTHES;/îi^j>i^n  T(7^^Aff;i7^.  Çftlîi^iB  ipfuniàn-     . 
;  liforme,  tnb^  arif^it  lii^r^  «tx  div^fons  qyjferi^..  Etam^ies 
insérées  au  sommet  du  \^l^%  et  tejrminéesj  par  d^s  a^tliè;res 


rangs  «  ei  anaciiees  a  i  angie  laierue  acs;  ^gl^s.  —  xvaciuie  raiie" 
reu^e-bnlbcasc  ^  fouilles  radicales  liiu^ùès  i  feuilles  oe  la  tige 
squamiformes.  Fleurs  disposées  en  épi  ^  munies  de  spathes  «  so- 
Btafrés<>ti*ttJàd«5u«.ï*    =  =  '>^         -^    '  ./:r   T//,  y 

P.  TCBBROSA.  Lin^:  JinàPT.  del.  t;t  "H.  la.  îr.  czrZTïrÉ0. 
Feuilles  liil4airefs  et  Jbeaucoup  plus  petite^  .quA.  la  bampe..  :   , 
Habite  les  isles  de  Java  et  de  Ce^'laii.  ^Cultirée  en  pleine 
terfe  dans  WWèyéiiie.  ,  i  -:  •  -  ... 

P.  P YGMiECA. Voc^r.  fèiVar.'îi.  t.  5Bo.  ÎV  jf^/^^jr.  FeuîlIiBS  ^a- 
les-oblongues^  et  plus  grandes  que  la  bampe. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

ALSTRŒMERl A.  Linn.  Juas.  Lam.  iilust.  t.  a3 1 .  Calice ,  limbe  6-  , 
partite  ;  trois  divisions  extérieures  cunéiformes,  quelquefois  mu- 
cronées  ;  trois  intérieures  alternes-^  lancéolées ,  dont  deux  tubu* 
leuscs  ou  roulées  à  leur  base.  Six  étamînes,  d'inégale  grandeur, 
pencbées  et  insérées  à  labase  du  calice.  Ovaire  adhérent,  à  six 
angles-,  un  style ,  trois  stigmates.  Capsule  adhérente  (  non-recou- 
Terte  à  son  sommet  )  à  six  angles ,  à  trois  loges  et  à  trois  yalyes. 
Loges  poly spermes.  Graines  globuleuses ,  attachées  à  un  pla- 
centa central ,  conné  avec  les  cloisons.  — >  Raciale  fîbreuse  ; 
tîge  fcuillce  ,  droite  ou  grimpante  ,  feuilles  alternes  y  sessiles. 
Fleurs  terminales  presque  solitaires  ^  ou  disposées  en  Corymbe  « 
dépourvues  de  spathe. 
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LES    ÏRIDEES.   "  '  ' 

IRIDEjE  ,  tab.  22.  (LiUaceaè/v5(iû^.,I^^        Juss*^) 


Jl  ,L  ANTEa  à  un  cotylé^çftx  ^  à  fleurs  ^pç^ales  ^e|f  àjéta- 
mines  pér^gynes  4  ,  ou  insérées  sur! le  calice.      - 

Calice  libre  3 ,  coloré ,  tubulèui^^i  fà  baste ,',  linib'cf  h, 
six  divisions  ou  à  six  découpures  ,  égales  on  inégales  } 
étamines  au  prkmWt;  de  uoi^.^:  Insérées  sur  letubftr+i 
opposées  aux  trois  avisions  alternes  ^,  tilaxtieiisidis- 
titïcts'ïo,  ôtl  plus  i'a^cment  i^è'titiîs  ^iti'tubè  >/ C^^âSre 
ad^ére^nt  5 ,  style  «nique  3.;  s^ign^te  «triple  ci%  .QaBsnle 
adhérente,  triloculaire6,,trivalti9^,  polysperna^'^lgrâLi-' 
njBjS  7i  ^n  3ouyentarro^di,es.       .     ^        i    «iiî: 

Les  Iridées  ont  une  racine  tubéreuse ,  ou  Creuse 
ou'buIbeuse.Leur  ti^  est  ordinairement  bènbacéè  et 
garfa^e  dfe 'feuilles  ,  ; ôti'  jr^em'eiit  pl^eswe^  ' tes 

feuilles  soiit  .alternes  i.  engainantes  ^v  etiSHrarrent  en- 
sifbi*mes  :'  lieis  sbàthès'cfâi  accbtnpa^entléi'^ët^  , 
sont  souvent  bivalves  ,  a  une  9U»à^'pM:^ieiiF^^^ 

--  Filiosientt'réàiiiê  vsiâ^pitialet  nnakipértitès jH-^i^cnie  bidhsybe , 
,  .feu^eé'ittdlcaleii  ;  £eurs  au  inilieu  des  fedHteapresqlie^tfins 


Kl4  fcES    TRini.  F.S. 

SISTIUEtCUmM.  iwifl.  Juêa.  Lam.  illuat.  t.  569.  BERMU-, 
2)/jÇiVJV£."Ca]îceàlul)e  conrl,  àlioibe  jilane.  Filaments  eiitiere- 
ment  réunis;  sligmalelriii Je.  —  Kacïiie  fibreuse;  Lii;ecuinprîniéB 
et  rameuse  ^  Bem«  teriuidaUs  ou  axillaires  j  bpalhes  en  carèae 
comprimée  et  inullîilores. 

S.  CRAM.INEUM.  Linn.  DiU.  Ellh.  4f).  l.  4i.  f.  49.  B.  gh^- 
titifÉe:î'hnles  k  feuilles  étroites,  linéaires,  écailles  spathacées 
d'inégale  grandeur. 

Habite  la  \irginie. 
S.BRRMCDIANA.  Lin.  ÏJIll.  Êllli.  48.  t.  4i.  f.  48.  B.  orbi- 
rr^itiB.Vmiiiies^lat  larges  que  dans  l'espÙGe  précédente^ 
é.9»ill*f  ^P'"''^'^^^  f^sque  d'égale  grandeur.  1        :]j    j 

Habite  les  îsles  Rermudes,  Lani. 
,  ■     K,.  :   ^1      .  ■  .       [liU  ï'iè 

TIGRIDTA.  /(w«,  r^ni.  Lam.  illn^t  t.  5fio.  Calice  à  tnlje  conrUà 
limbe granil .  plane .  (î-purlite ,  trois  divisions  ewérr^.i'PM'Ài/ASi, 
troi»  ioiërieurcs  plus  petites  ,  rétjécies  à  leur  onglet  et  au-des- 
■ou»  de  Icursomipei.  Filaments  enlièrecuenl réunis  ,  et  l'ormaat 
lui  tube' très-Ioiig.  Stigmate,  5  ou  a  partite. 
'-T.  P\TONlA.  fln/ouï^.  Liliac.  tab.  b.T.  4  on.iSDEsrLsutia, 
_  TigehwV»«ée,  cjlindriqpe,  légcremcul  flesueuse  ;  l'euillcaglor 
bres,  pointues." 

Haliite   le  Mexique  et  le  Pérou,  où  M.  Joseph  de  Jussieii 
ea  9  lait  on  dessin  colorié. 

f  EBBARIA.   Linn.  Jasa.  Calice  tube  court ,  limbe  6-partite . 
.^ouvert*. Divisions  jfrjyigées  ou  0Ddu|ées  sur  leurs  bçrds.  t'ilet» 

réunis'  a  Feur  base.  Trois  sligniatcs  eu  capucbon.  ■; 

-<.'.'■¥.   mHDCLATA.    Cav.  Rtdoiue.  AJAxae.- \.  18.  F.  osDi/i:iwï 

P|aoJie  berbeoce ,,«  Heurs  ^patbaçàeSp.lepminalesii'euiUeiffudlj 

cales  ,  longues  et  en  ferme  de  gl^ivr  ' 

'  I  Uabile  les  Indts  oMéatales.i' 


.i.Lil   Jii-^ 


DEUXIÈME    SEdTlbh"./ 

£tàtaineg  à  fileU  dittinvtg  ^f. 

ittlS.  Taurit.  Zànn.Jiàa.  ZtunJilItist.^.  St.^Calicel'éguKer,  à  tube 
delalongueuc  de  l'oVotre,  limbe  gcaAdiâK^rtiteitroibdiTiaÎDns 
alternes  droites,  trois  alfqrnes  réllédùéB-,  bar^etrliitérieure- 
ineut  ou  imberbes  et  stuminifères  à  leur  basetSt^le  court  4 
stigmntes  trois ,  pélaluides  ,  ubloiigs  ,  grands  ,  pencnés  sur  les 
ëtamines ,  creusés  iatérieurement  d'an  sïlloa  IpDKiludinal.  .— 
Tige  souvent  cotnprimée  ;  spatbe  à  une  ou  k  pluHeurs  fleurs. 
Racine  de  MPIIION.  T.  bulb.  simple  du  SlSïRlNCHina.  T. 
J>ulbeuse  double  ,  bulbes  situées  loue  sur  l'autre  ;  celle   de 


i 
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rHRRMODACTlLUS.  T.  tuboleuse;  celle  deFlRIS.  T.  charnue, 
oblongae ,  traçante. 

I.   Calice  barbu  ^  feuilles  ensiformes. 

I.  SUZIANA.  Linn.  Redouté»  Liliac.  t.  i8.  /.  ds  airzB. 
Feuilles  droites  ,  glabres ,  moins  longues  que  la  hampe  qui  est 
uniflore. 

Habite  le  Leyant  ;  enyoyée  de  Constantinople  en  iS']5  ^ 
dans  les  Pays*Bas.  Linn. 

I.  FLOKENTINA.  JLinn.  Blachm,  t.  4i4«  ^'  ^'  fzorjs^oe. 
Feuilles  glabres  ,  plus  courtes  que  la  hampe ,  qui  est  presque 
biflore. 

Habite  l'Italie ,  TEurope  australe.  JLina, 

I.     GERMANICA.     I-f^n.    Blnrhtv.    t.    69.    /.     OSRMAKIQITX. 

Feuilles  ensî^ormes  ^  moins  longues  que  la  tîgA ,  alahrAA  ,  fleurs 
inférieures  pédonculées.  —  Tube  plus  long  que  Voyaire. 

I«  PSEUDO-ACORTJS.  Linn,  fl.  dan.  t.  494*  ^*  g  la  y  su l  vjss 
MARAIS,  Feuilles  -ensiformes ,  diyisionf  intérieures  du  calice 
plus  petites  «jue  le  stigmate. 

I.  FOBTIDA.  Làm,  SlackfP.  t.  i58.  J.  fûtids*  Hampe  munie 
d*un  angle  émoussëf  divisions  intérieures  du  calice  plus  grandes 
que  les  stigmates. 

Habite  en  France  et  en  Angleterre  ^dans  les  lieux  frais. 

1.  VERSICOLOR.  Zinn.  Dill.  elth.  127.  t.  i55.  f.  187.  /.  rA^ 
RjÉs.  Hampe  cylindrique  flexuefise  ,  QTaires  presque  à  trois 
angles. 

Habite  F  Amérique  septentrionale, 

I.  SISYRINCHIUM.'  Linn:  S^eaouté.JJlW^c,  t.  29.  /.  double 
BULBS,  Feuilles-linéaires  ^  bxtduléès  ^  réfléchies  ,  uniflores. 
Habite  l*Espagne  ,  la  c6te  de  Barbarie. 

I.  JUNCEA.  Linn,  /.  i-êurcisàs*  Feuilles  filiforme^,  hampe 
uniflore  ,  divisions  du  caGce  redressées  vconniy entes. 
Habite  la  BaAarie.  / 

I.  GRAMIlTVEA.  Tkûnb,.  Jocq,^  kxxsi.  ,\^  %,  L  oRAMiNiB. 
Feuilles  linéaires ,  hampe  presque  uniflore ,  anguleuse ,  oyfdres 
hexagones. 

I.  TCfi^OSA.  Thunb.  Redouté.  Liliac.  t.  48.  /.  tubèbisuss. 
Feuilles  tétragones ,  racine  tubéreuse^ 

Habite  le  Cap  de  Bonne^Espérancé.  " 

MOKJEA.  Linn.  Juss.  Zam.  iUust.  t.  5i.  MORÉA,  Calii^e  &  ti^e 
couri ,  très-outert ,  à  divisions  égales  i»  et  au  nombre  de  six,  trois 
divisions  alternes  droites ,  trois  alternes  réfléchies ,  barbues 
mtérîeiuiement  pu  imberbes  et  stamîuifères  à  lelir  base.  Style- 
court,  trois  stigmates  pétaloïdes,  oblongs^  grands,  penchés 
I.  19 
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•or  les  ëtMnioea ,  creasës  intérieurement  d'un  sillon  longitudi- 
nal. —  Fleurs  terminales  «  spathes  à  une  ou  k  deux  fleurs , 
feuilles  ensiformes  ^  engainantes  ou  canaliculées  ;  racine  tubé- 
reuse ^  tuniquée. 

M.  8PÀTHACEA.  Thunb»  diss.  n**.  ii.  t.  i.  f.  T.  Jf.  spatba^ 
CEE.  Hampe  et  feuilles  cylindriques  et  pendantes,  épis  latéraux 
agrégés. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

M.   CHINENSIS.   Thunh.  Tretif  ^   ErheU   a5.  t.   5a.  M.  Ds 
^HiuTB.  Feuilles  distiques ,  ensiformes  ;  fleurs  en  ombeUes. 
Habite  la  Chine  et  le  Japon. 

M.  IRIDIOIDRS.  Thunh.à\ss,  n».  18.  MUL  !con.  iSg.  t.  aSq. 
f.  I .  M.  iRiDÉE.  Feuilles  distiques  et  linéaires ,  fleur  terminale 
et  presque  solitaire. 
.    HAhîte  le  f  .«vant  et  les  enyirons  de  Con^tAntînople. 

IXIA.  Linn.  Juaa.  Lcun.  illust.  t.  5i.  IXIA,  Calice  à  tube  oblong, 
ou  court;  limbe  campanule^  6-partite  égal.  Stigmate  triflde.  «- 
Racine  fibreuse  ou  tubéreuse  tuniquée  4  teuiUes  planes  , 
engainantes  par  leurs  bords,  ou  canaliculées. ou  nerveuses ,  et 
semblables  à  celles  des  graminées.  Tige  souyent  comprimée  , 
souTent  presque  nulle.  Fleurs  terminales ,  ou  en  panicule ,  ou 
en  épi  «  ou  ramassées  en  tête.  Spathes  presque  uniflores  ;  lobe 
de  la  graine  attaché  dans  la  germination.au  dos  de  la  première 
gaine  des  feuilles  ;  et  presque  sessile. 

I.  FRUCTICOSA.7%i/i»&.diss.  n®.  1 .  t.  i.  s.  3.  /.  frutiqueusb. 
Tige  rameuse  etrecouyertc  par  ses  feuilles  qui  sont  imbriquées. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Çspérance. 

I.  BULBOCODIUM.  Thunh.  Jacq*  ic.  rar.  3.  t.  371  /.  buleo^ 
CODE»  Hampe  uniflore ,  feu^Ies  linéaires ,  canaliculées  ,  et 
anguleuses. 

Habite  les  Alpes  «  du  côté  de  ITtalie. 

1.    FRACRANS.    Thunb.    Jacq.    îc.    2.    t.   274.  /.  ODORASTTS. 
Hampe  simple  ,  presque  biQore ,  feuilles  linéaires. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

1.  FILIFORMIS.  yerU,  bort.  cels.  t.  48.  /.  filiforme.  Feuilles 
ensiformes ,  hampe  cylindrimie  droite ,  épi  de  fleurs  penché , 
diyiiiions  du  calice  plus  grandes  crue  le  tube. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance  ;  cultivée  ches'M.  Cels. 

L  LONGIFLORA.  Redouté,  Liliac.  t.  54*  /•  ^  longues  fleurs. 
Feuilles  ensiformes-linéaîrcs ,  tube  filiforme  et  très-long. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

Cll'l'RA.  jiuhL  JAim.  illust.  t.  5o.  Calice  libre,  ^buleux  à  sa  base , 
limbe  ,  trois  divisions  intérieures  alternes  et  trois  fois  plus  pc- 
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tites.  Trois  ëtamines  insérées  sur  le  tube*  Stvie  épaissi ,  à  trois 
angles,  stigmate  à  trois  lobes.  — Racine  tubéreuse  ,  tuniquée  ; 
quelques-unes  des  feaiUes  radicales ,  engainantes  et  ensiformet. 
Fleurs  terminales  et  portées  sur  une  bampe. 

C.  PALUDOSA.  Auhl.  Guy.  t.  i3.  C  des  mauvais.  Hampe  à 
une  ou  à  deux  fleurs ,  accompagnées  de  petites  folioles  oraues  , 
pointues. 

Habite  la  Guyane. 

ARISTEA..  jâU.  Spathe  biralye.  Calice  à  tube  court ,  limbe  à  six 
divisions  profondes ,  égales,  ouvertes.  Ëtamines  courtes.  Style 
arqué  et  redressé ,  stigmate  en  entonnoir  ,  à  bords  frangés  et 
à  trois  côtés  peu  marqués.  Capsule  oblongue  ,  à  trois  angles. 

Aj.  CYANF.A.  AU.  Kcw.  x .  |p».  67.  Feuillet  distiques ,  fleuTS  en 
tète\  bdiupo  «tfguleuse. 

Habitç  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

WATSONIA.  Ju88,  Calice  à  tube  filiforme  ,  très-long,  à  limbe  , 
6-partite  presque  égal  et  un  peu  labié.  Style  filiforme ,  trifide  ; 
trob  stigmates  bifides.  -*  Racine  tubéreuse ,  tuniqaée ,  bemis- 
pbérique  ;  son  bord  denté  ;  fleurs  portées  sur  une  tige  simple 
ou  peu  rameuse ,  spathes  uniflores  y  biyalyes  ,  Taire  extérieure 
beaucoup  plus  grande. 

GLADIOLUS.  Toum.  Linn.Ju88,  £am:  iHost.  t.  52.  GLAYEUL. 
Calice  inftindibuliforme ,  limbe  inégal  bilabié  ;  lèvre  supérieure 
à  trois  divisions  rapprochées  ou  conniventes  ;  lèvre  ii^érieure 
à  trois  divisions  plus  ou  moins  ouvertes.  Ëtamines  situées  sous 
la  lèvre  supérieure.  Stigmate  trifide.  Graines  arillées  ou  mem- 
braneuses sur  leurs  bords.  —  Racine  tubéreuse  y  tuniquée  ; 
tige  simple ,  fleurs  en  épi ,  spathes  uniflores.  Germination  pres- 
que seniblable  à  celle  de  lixia  ;  lobe  de  la  graine  absolument 
sessile. 

G.   COMMUN  IS.  Linn.   G.^  commun.  FeuiUes  ensiformes  , 
nerveuses ,  lèvre  supérieure  dû  calice  à  une  seule  cGvbion  ^ 
lèvre  inférieure  à  cinq  divisions  abaissées. 
Habite  l'Europe  méridionale. 

G.  CARNEUS.  IVUd,  Jacq.  ic.  rar.  2.  t.  .a55.  G.  a  flburs 
DISTIQUES.  Feuilles  ensiformes,  nerveuses,  fleurs  distiques  « 
spathes  plus  courtes  que  lé  tube. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

G.  MERIANUS.  Tfmnh.  Redouté.  Liliac.  1. 1 1 .  G,  j>m  mârian. 
Feuilles  ensiformes  ,  çlabres  ;  calice  presque  cylindrique ,  tube 
double  ,  divisions  du  limbe  ovales. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 
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G.  TA1STI8.  nunb.  Redouté.  Liliac.t.35.(;  rjt/ir^.  FcaiUes 
Uiiéaire«,  munies  de  trois  ou  quatre   nerruret  et  d^autant 
d'angles  saillants ,  tube  du  calice  simple. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

G.  CUSPIDATUS.  Jaeq.  Redouté,  LiUac.  t.  56.  G.  cuspidâ. 
Feuilles  linéaires-ensiformes ,  glabres ,  limbe  du  eaUce  à  divi- 
sions grandes  ,  ondulées  sur  leurs  bords. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

^  G.  INCLIN ATUS.  Redouté,  Liliac.  t.  44*  ^'  mcLiNÉ.  Hampe 
simple  ^  cylindrique  penckée ,  tube  du  calice  très-long ,  feuilles 
ensiformes ,  Tclues^ 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

ANTHOLYSA.  Linn.  Jumji.  AKTHOZjYSE,  Calice  infundibuli- 
forme ,  tube  recourbé  ^  limbe  à  six  divisions  luégcdco.  Stigmate 
trifide.  —  Racine  tubéreuse  tuniquée  ;  tige  simple ,  €eur$  en 
épi  I,  spathes  uniflores.  Ce  genre  est  encore  bien  pe^  distinct 
du  GuMdioluê. 

A.  ATHIOPICA.  Thunb.  Maris,  hist.  a.  p.  ^i\,  s.  4*  t.  ^3.  f- 1. 
ji.  î>*iTniopiE.  Feuilles  ensiformes,  antmciies  dés  deux  côtés  ; 
fleurs  sur  un  épi  oblong  et  distique^  ^ 

•Habite  le  Cap  de  Bonno«>Espéranoe. 

A.  NEKYOSA.  Thunb.  A.  tserveuse,  FecABeis  ensiformes  , 
glabres  <,  à  quatre  nervures  ,  épi  de  fleurs  oblong  et  distique. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Éspérairos. 

A.  CUNONIA.  TImnh.  Redouté.  liHac.  t.  ii.  Feuilles  ensi- 
formes y  fflabres  striées  ,  épi  oblong  et  distique. 
Habite  le  Cap  de  Bomie-Espérance. 

WITSKNIA.  TImnb.  Juaa.  Lam.  iUnst.  t.  5o.  Calice  tubuleux , 
droit  ;  limbe  ouvert ,  droit  ,  à  six  divisions  régulières  ;  les  trois 
divisions  extérieures  velues.  Stigmate  émargîné  ou  presque 
trifide. 

W.  MAURA.  Thunb.  nov.pl.  gen.  i.  p.  34.  avec  figure.  fV. 
uâvee.  Plante  &  racine  tubéreuse  ,  tige  anguleuse ,  rameuse 
ou  simple  ,  couverte  à  sa  base  de  feuilles  dont  le  bord*est  en- 
gainant, imbriquées  en  éventail  ou  deux  à  deux.  Spatbeuparti- 
oulière  de  cliaque  fleur  courte. 

TAPEINIA.  Comm,  Juss.  Calice  tubuleux ,  limbe  fendu  profon- 
dément en  six  parties  égales  ;  stigmate  trifide. —  Plante  herbacée 
et  très-petite  ^  observée  .par  Commerson^^  près  du  détroit  de 
Magellan  ;  fleurs  très-rpetites ,  terminales ,  solitaires ,  et  presque 
ses  Allés  au  milieu  des  feuilles. 
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CROCUS.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  5o.  S4FILiN.  Calîce 
à  tube  grêle  ^  limbe  plus  grattd,  à  six  diyisioiis  égales  et  droites. 
Trois  stigmates  conyolutés.  —  Racine  tupiquëc ,  double ,  ^a^he 
à  une  fleur  et  monophylle.  Fleur  sans  tige  et  presque  solitaire. 

C.  SATIVUS.  Linn,  Blackw,  t.  i44'  f-  ï*  '^'  cultive.  Feuilles 
linëaûie^  et  à  bords  roulés  ;  stigmate  penché  et  de  la  longueur 
de  1^  corolle. 

Habite  lOrient. 

C.  YBRNCJS.  Linn,   Blachw»  t.  i44-  f-   3*   Feuilles  planés  ^ 
linéaires  ^  stigmate  trifide ,  droit  et  plus  court  que  la  corolle. 
Habite  l'Europe . 

Genres  qui  oni  de  VafjirùU  €wec  les  Iridéea. 

XIPBLipiUM.  Loefl  Aubl.  Juss,  Lam,  iUu^J.  jt.  36.  Calice  libre,  à 
six  divisions  régulières ,  trois  alternes  situées  intérieurement. 
Trois  étamines ,  attachées  à  la  base  .de^  divisions.  U.9  ovaire 
supère  ;  un  style ,  un  stigmate.  Capsule  b«^cciforme ,  p.çiiispeimie 
et  triloculaire.  —  Racine  traçante ,  fibrei^  ;  fje^ïHeB  alternes , 
presque  .engluantes ,  stérijles  ;  fleurs  en  panicule  tenipuiale ,  et 
munies  d'une  bractée. 

X.  Ci&RULEUM.  ^uàl.  Guy.  i.  p.  33.  t.  11.  X  jv£#«r.  Feuilles 
velues  ;  divisions  du  cidice  ovales. 
Habite  la  Gajane. 

WACHENDORFIA.  Linn.  Juss,  Lam,  îUust.  t.  34.  Calîce 
(  tubuleux  à  sa  base  ?  )  à  six  divisions  irréguliètr^$ ,  do^t  ftrois 
grandes  droites ,  et  trois  petites  ouvertes.  Trois  étamines  pen- 
chées ,  insérées  sur  les  b<H*ds  des  divisions  alternes  ;  deux  ou 
trois  Glets  (  nectaires.  Linn,  )  très-courts ,  stériles  et  mêlés 
avec  les  étamines.  Ovaire  adhérent ,  un  style  et  un  stigmate. 
Capsule  adhérente ,  triquétre ,  triloculaire  «  à  trois  graines  et  à 
trois  valves.  Réceptacle  central ,  trigone.  Graines  en  bouclier. 
—  Racine  tubéreuse ,  tronquée  ;  feuilles  radicales  engainantes , 
celles  de  la  tige  sessiles.  Fleurs  en  panicnle  ou  en  corymbe. 

W.  THYRSIFLORA.  Linn,  W,  BN  thyrss.  Hampe  presque 
simple ,  feuilles  ensiformes ,  à  cinq  nervures  glabres  et  plissees. 
Panicule  serrée. 

W.  PANICULATA.  Linn.  W,  paniculés,  Panicule  ou- 
verte ^  feuilles  ensiformes ,  à  trois  nervures ,  plissees  et  glabres. 

DUjATRIS.  Berg,  Juss,  Calice  libre  ,  velu  à  l'extérieur ,  tube 
court ,  limbe  à  six  divisions  droites ,  égales  ,  persistantes  ^ 
oblongues  ,  canaliculées  ^  staminifères  à  leur  base.  Filaments 
au  nombre  de  six  ^  dont  trois  courts  et  avortés  1  trois  longs  et 
fertiles.  Trois  anthères  égales^  dont  une  seule  souvent  ne  tombe 
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pas.  Ovaire  adhérent,  un  style,  un  stigmate.  Capsale  adhérente^ 
couronnée  par  le  calice  ,  velue ,  à  trois  lo^es  ,  à  trois  graines , 
et  à  trois  yaiTes.  —  FeuiQes  radicales  engainantes  ,  celles  de  la 
tige  sessiles ,  fleurs  en  corymbe  terminal  et  relu. 

HERITIERA.  Gm.  Mich.  Calice  à  six  divisions  pétaloïdes  ,  dont 
trois  divisions  linéaires ,  et  trois  alternes  lancéolées.  Trois  éta- 
mines  à  filets  soyeux.  Ovaire  adhérent;  style  à  trois  angles  , 
saillant.  Capsule  couronnée  par  le  limbe  marcescent ,  à  trois 
loges  ,  renfermant  un  petit  nombre  de  graines  ,  et  s'ouvrant 
par  les  angles.  Graines  arrondies ,  munies  d'un  rebord  étroit. 

H.  GMELINI.  Mich.  fl.  am.  b.  t.  4*  Tige  herbacée ,  feuilles 
iridées  ,  aiguës  ,  droites  ;  fleurs  en  panicule  presque  corymbi- 

forme,  fasciculées  i   fl«»nr.«  tcinru»ntcuspi«. 

Habite  U  Caroline. 

ARGOLASIA.  Juss.  ARGOLASE.  Calice  libre  ,  blanc  et  relu 
en  dehors  ,  coloré  en  dedans ,  tubuleux ,  à  six  divisions  égales  « 
ataminifères  à  leur  base.  Six  étamines  fertiles ,  à  ^lamenta 
oblongs  ;  anthères  vacillantes ,  bifides  à  leur  base.  Ovaire  ad- 
hérent; un  style,  stigmate  légèrement  fendu  en  trois.  Capsule 
adhérente ,  couronnée  par  le  calice ,  velue ,  à  trois  loges  qui 
renferment  deux  ou  trois  e;raincs.  — -  Plante  du  Cap ,  très-lai- 
neuse  s  à  racine  fibreuse  ;  feuilles  de  la  tige  sessiles  et  glabres. 
Fleurs  en  panicule  serrée. 

Observation.  Le^  Iridées  n'ont  que  trois  étamines  et  un 
ovaire  adhérent;  ce  qui  les  distingue  (entièrement  des  familles 
▼oisines» 
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MUSACE-^,  tab.  ai.  (Zinzïbèves.  ^dans.Musse.Juss.') 

P  LANTES  à  un  cotylédon,  à  fleurs  apétales  et  à  éta- 
mines  épigynes  3,  ou  insérées  sur  Fovaîre. 

Calice  libre ,  à  deux  divisions  ^  ,  simples  ou  lobées  3. 
Six  étamines  portées  sur  l'ovaire  ;  quelques-unes  sté- 
riles 3,  ou  sujettes  à  avorter.  Ovaire  adhérent,  style 
simple  ^  ,  stigmate  simple  ou  divisé  4.  Fruit  5 ,  à  trois 
loges  6,  Mono  ou  polyspermes.  Embryon  dans  la  cavité 
d  un  périsperme  farineux. 

Les  Musacées  ont  une  tige  herbacée  ou  arbores- 
cente ,  souvent  couverte  par  les  pétioles  de  leurs 
feuilles ,  qui  sont  engainantes  < ,  et  alternes.  Les 
jeunes  feuilles  sont  roulées  en  cornet  z ,  et  traversées 
par  une  nervure  longitudinale  qui  les  coupe  en  deux 
parties  égales ,  et  de  laquelle  partent  à  droite  et  à 
gauche  une  foule  de  petites  nervures  parallèles  avec 
obliquité.  Les  fleurs  sont  munies  dune  spathe  ,  et 
disposées  par  paquets  alternes  et  spathacés ,  autour 
d*un  axe  ou  spadix  qui  sort  du  milieu  des  feuilles. 

MUSA.  Linn.Juss.  Lam,  illust.  t.  836.  BANANIER.  Calice  pro- 
fondément bipartite ,  lobe  supérieur  et  extérieur  à  cinq  dents  , 
lobe  inférieur  et  intérieur  en  cœur,  concave.  FI.  herm.  stérile, 
cinq  étamines  stériles,  ovaire  avorté.  FI.  herm.  fertile ,  six  éta- 
mines, dont  cinq  stériles;  ovaire  oblong ,  style  cylindracé  ;  stig- 
mate capité ,  muni  d'angles  peu  saillants.  Baies  oblongues  ,  en 
forme  de  concombres  ,  amincies  aux  deux  bouts ,  à  loges  peu 
sensibles  et  à  graines  presque  toujours  avortées.  —  Tige  très- 
élevée  ,  herbacée  ,  recouverte  dans  toute  son  étendue  par  les 
gaines  des  feuilles.  Fleurs  disposées  sur  un  axe  solitaire-pen- 
dant ',  les  supérieures  sont  stériles ,  et  les  inférieures  fertiles. 
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eorîace ,  oblongue  «  marquëe  légërement  de  trois  angles  et  k 
trois  yalves.  Graines  nombreuses  ,  disposées  sur  deux  rangs  i 
et  insérées  sur  un  placenta  centrât 

S.  KEGlNJR.j^ii»  Lam,  iUast.  t.  148.  5.  2>£  lj  reins.  Feuilles 
radicales  ,  pétiolées ,  oblongues  ,  pétioles  engainants.  Hampe 
plus  longue  que  les  pétioles. 

Observations.  Les  Musacëes  ont  beaucoup  d'analogie  avec 
les  Amomëes ,  par  le  port  et  par  les  loges  de  la  capsule;  mais 
elles  di£Rrent  entr  elles  par  le  nombre  des  ëtamines* 

Le  Bananier  {Musa.  LiNN. )  qui  a  donne  le  nom  &  cette 
fumillei  est  oultivë  dans  les  contrées  équatoriales ,  à  cause  de  la 
bontë  de  son  fruiu  Quoiqu'il  ait  le  port  et  l'aspect  d'un  arbre, 
il  périt  tou^i  les  ans  après  avoir  frucdfid ,  mais  la  reproduction 
de  l'espèce  est  assurée  par  les  rejetons  qui  nais&ent  de  la  racine. 
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LES    AMOMÉES. 

AMOMEiE,  tab.  24"  (Zinzibères.  ^û&in^.Cannœ.  Juss.) 

x^LANTES  à  un  seul  cotylédon  ,  à  fleurs  apétales  et 
à  étamlnes  épigynes  ^  ,  ou  insérées  sur  l'ovaire. 

Calice  libre  4 ,  coloré ,  divisé  en  plusieurs  lasci- 
niures  pétaloïdes  ,  (  le  plus  souvent  six  4  )  ordinaire- 
ment inégales  ou  irrégulières  ;  quelquefois  accompa- 
gné de  trois  autres  divisions  extérieures  ^ ,  plus  petites , 
et  imitant  un  calice  extérieur.  Une  seule  étamine  5  ; 
filet  inséré  à  la  base  du  style ,  souvent  plane  et  péta- 
loïde  ;  anthère  linéaire  ,  simple  ,  ou  plus  rarement 
géminée.  Ovaire  adhérent  ;  style  simple  ;  souvent  fili- 
forme ;  stigmate  simple  ou  divisé.  Capsule  ^ ,  adhé- 
rente ,  à  trois  loges  7 ,  ordinairement  à  trois  valves 
et  polysperme  7  ,  ^  ;  embryon  '<>,  dans  la  cavité  dun 
périsperme  farineux  ou  corné  9  ;  quelquefois  engainé 
par  un  vitellus. 

Les  Amomées  ont  ordinairement  une  racine  tubé- 
reuse et  rampante.  Leur  tige  est  herbacée  et  recou- 
verte par  la  gaine  des  feuilles  ,  qui  sont  roulées  dans 
leur  jeunesse  ^ ,  et  se  déroulent  ensuite  * ,  comme  un 
cornet  de  papier.  Quelquefois  on  remarque  sur  les 
feuilles  plusieurs  nervures ,  mais  le  plus  souvent  elles 
sont  munies  d  une  seule  côte  longitudinale  ,  de  la- 
quelle s'échappent  à  droite  et  à  gauche  des  nervures 
fines  et  parallèles.  Les  fleurs  sont  entourées  d  écailles 
spathacées  ^ ,  et  naissent  le  plus  souvent  sur  un  spadix 
caulinaire  ou  radical. 
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CATIMBITTM.  Juss,  CATIMlBAN.  Calice  double ,  leitérieur 
tiibuleux  h  deux  ou  trois  dents  inégales  ;  Tintcrleur  tubuleux  à 
limbe  triBde  ;  les  deux  divisions  supérieures  ^  augmentées  à 
rintérieur  d*un  appendice  (  nectaire.  Linn.  suppl.  )  bidenté  à 
sa  base  ,  et  trilobé  à  son  sommet  ;  la  dirision  inférieure  mo- 
nandre.  Anthère  sessile ,  linéaire ,  aussi  longue  que  la  division. 
Stigmate  pelté ,  et  perforé  d'un  côté.  Baie  cbamue ,  ombiliquée. 

C.  EXALTATUM.  Rumph.  Amb.  6.  t.  62.    C.  ÉLsrB,  Tige 
trcs-élevée  ,  fleurs  sur  un  spadix  terminal ,  .  penché  ;    épillcts 
spathacés  et  situés  altematiyement  sur  le  spadix. 
Habite  les  Indes. 

CANNA.  Linn,Ju88,  Xa?».  illust.  1. 1.  A^XW/JE^iî.  Calice  double, 
Tcxtérieur  court ,  à  trois  divisions ,  persistant  ;  Tintérieur  à  six 
parties ,  dont  cinq  droites  et  une  recourbée.  Filament  de  Téta- 
mine  à  deux  lobes ,  duut  le  supérieur  porte  Tanthère.  Stjle 
pétaloïde  ,  ensiforme  ;  stigmate  linéaire  ,  adné.  Capsule  scabre , 
munie  de  trois  sillons ,  couronnée  par  le  calice  extérieur  ; 
loges  renfermant  quelques  graines  arrondies  ,  insérées  sur 
Taxe  central. 

C.  INDICA.  Linn.  Rumph.  amb.  5*  p.  177.  t.  71.  f.  a.  B*  ds 
i/iNDs,  Tige  simple ,  feuilles  alternes ,  engainantes ,  larges  , 
orales  ^  pointues  ^  glabres  et  nerveuses. 

Habite  les  contrées  équatoriales  ;  cultivé  en  Europe. 

C.  GLAUCA.  Linn.  DUL  elth.  69.  t.  Sg.  f.  69.  B,  glauçub. 
Feuilles  lancéolées  ,  d'un  vert  glauque.  Fleurs  grandes  et  en  épi 
terminal. 

Habite  FAmérique  septentrionale. 

GLOBE  A.  Linn,  Juas.  Calice  double ,  Textérieur  trifide ,  court  « 
persistant^  1  intérieur  lubuleux ,  trifide ,  égal.  Deux  étamines  , 
dont  une  avortée.  Un  stigmate.  Capsule  couronnée.  —  Fleurs 
en  épis  terminaux  on  latéraux. 

G.  UVIFORMIS.  Linn.  Rumph.  amb.  6.  p.  i58.  t.  69.  f.  2. 
G.  A  àpi  LATÉRAL.  Feuilles  entières  ,  oblongues.  Epi  latéral. 
Habite  les  Indes  orientales. 

MTROSM A.  Linn.  supl.  Juas.  Calice  double ,  l'un  et  Tautre  à 
trois  parties  égales.  Tube  intérieur  ,  (  corolle ,  Linn.  )  très- 
court  5  limbe  à  cinq  parties ,  deux  grandes  émarginées  ^  et  trois 
petites^  plus  longues.  Filet  inséré  au  milieu  de  la  division 
inférieure  ;  anthère  ovale.  Stjle  épaissi ,  fendu  longitudimde- 
ment  ;  stigmate  en  forme  de  valve.  Capsule  à  trois  angles. 

M.  CANNiEFOLIA.  Linn.  8upl.  M.  a  feuilles  de  bali^ 
aiER.  Feuilles  ovales ,  glabres  ^  nerreuses  ;  pédoncule  solitaire 
et  court. 

Habite  Surinam. 
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AMOMUV.  Lùm.JuBê.  Lovi.  illost.  t.  2.  AMOME.Cdilte  double* 
rextérietur  à  trois  dents  *  rintënear  tobnleux  à  limbe  quadri- 
partite *  et  inégal.  Stigmate  obtus.  Capsule  coriace  *  couronnée 
par  le  calice  ext/érieur;  loges  à  plusieurs  graines.  —  Fleurs  en 
epi  radical  dans  les  gingembres  *  et  en  panicide  dans  les  car- 
damomes. 

A.  ZINZIBKR.   Linn,  Rheed.  mal.  11.  p.  ai.  t.  la.  ^*  gis-» 
oMMBns.  Hampe  nue  ^  épi  de  fleurs  orales. 
Habite  les  Indes  orientales. 

A.  ZERUMBET.  Linn,  Rheed,  mal.  11.  p.  27.  t.  i5.  A»  SAU" 
TAOB,  Hampe  nue ,  épi  de  fleurs  oblong  et  obtus. 
Habite  les  Indes. 

COSTUS.  Linn,  Juas,  Calice  double  *  rextérîenr  tubnieux  *  à 
trois  dents  ,  et  persistant ,  rîntérieur  k  trois  diyÎAÎons  égales  « 
entourant  im  tube  renflé  ,  porté  sur  lovaire  et  à  deux  lerres  ; 

.  Tinférieure  très  «  large  ,  arrondie  ^  ondulée  sur  les  bords  *  la 
supérieure  simple  *  lancéolée  ^  plus  courte  et  anlhérifère  ; 
anthère  géminée.  Stigmate  en  tête,  à  deux  lobes.  Capsule 
couronnée  par  le  calice  extérieur  *  s*ouyrant  sur  les  angles  ; 
loges  poljrspermes.  —  Fleurs  très  -  serrées ,  disposées  en  épi 
terminal. 

C.  ÀKABICUS.  Linn,  Sloan,  jam.  61.  bist.  i.  p.  i65.  t.  io5. 
f.  2.  C.  d' ARABIE,  Feuilles  oyales-lanoéolées^  velues  en  dessous. 
Habite  les  deux  Indes. 

ALPINIA.  PL  Linn,  Jiua,  Calice  double  *  Textérieur  court ,  tri- 
flde ,  rintérieur  tubuleux ,  ventru  à  sa  base  ;  limbe  à  six  divi- 
sions ,  dont  trois  intérieures  et  courtes.  Stigmate  à  trois  angles» 
Capsule  charnue ,  graines  ^nr  un  réceptacle  pulpeux.  —Fleurs 
en  pyramide  terminale. 

A.  RACRMOSA.  Linn,  Sloan,  jam»  61.  bist.  i.  p.  i65.  t.  id5. 
{,  \,  A,  A  ORAPPES,  Fleurs  en  grappes  longues  et  feuillées. 
Habite  FAmérique. 

3! ARANTA.  Plum,  Linn,  Juss,  Lam,  illust.  1. 1.  Calice  double  ^  Tex^^ 
térieur  petit  et  à  trois  divisions ,  Tintéricar  tubuleux ,  à  six  dé- 
coupures inégales  ^  et  dont  la  plus  grande  est  bipartite.  Stigmate 
peuclié ,  à  trois  angles.  Capsule  contenant  une  noix  simple ,  à 
une  loge  et  «\  une  graine. 

M.   ARUNDIJVACKA.  Linru  M.    A  feuilles  de  balisier. 
Fouilles  alternes ,  ovales  ,  lancéolées  «imitant  ceUes  du  balisier. 
Habite  l'Amérique  méridionale. 

TllAMA.  Linn,  Calice  à  cinq  découpures  profondes,  trois  plus 
randos  et  crépues  ,  deux  plus  petites  et  convolutées.  Stigmate 
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simple.  Dmpe  contenant  un  noyau  k  deux  graines,  ou  rarement 
à  une  seule. 

T.  CENICULATA.  Linn.  Plum,  ic.  io8.  f.  i.  T,  oésicULâs. 
Tîee  munie  de  nœuds  et  g^niôulëe ,  feuilles  alternes  %  ovales- 
oblongues. 

Habite  TAmërique  méridionale. 

CURCUMA.  Linn,  Juss,  Calice  tubulenx  ,  limbe  à  quatre  lobes. 
Etamines  ,  cinq  filets  llncaires  ,  dont  quatre  stériles  ,  et  le  cin- 
quième bifide ,  portant  une  anthère  au  sommet  d'une  des  diyi* 
sionS.  Stigmate  en  crocket. 

G.  LO^'GA.  Linn,  Rheed,  mal.  a.  p.  i^i.  t.  ii.  C  LONotrs» 
Feuilles  péttblées ,  lancéolées  ,  marquées  de  beaucoup  de 
nervures. 

Habite  les  ludes  orientales. 

KJEMPFERIA.  Linn.  Juafi.  Lam.  illust  1. 1 .  ZEDOAIRE,  Gàliéè 
tubuleux  «  grêle;  limbe  grand,  à  six  divisions,  dont  trcûa 
alternes ,  lancéolées  ^  deux  oyalcs  ,  et  une  inférieure  plus 
grande  et  bipartite.  Filament  membraniëux ,  bicorne  ,  envé* 
loppant  le  style  ;  anthère  géminée ,  latétalé*  Stigmate  Oblus  4 
bilamellé. 

K.  CALANGA.  Linn.  Rheed,  mal.  ii.  p.  81.  t.  4t*   ^*    o^- 
jLAKiaA,   Feuilles  radicales ,   sessiles ,  ovales  ;  fletirs  pre^qclè 
solitaires  ,  sortant  du  milieu  des  feuilles. 
Habite  les  Indes  orientales. 

Observation.  Cette  famille ,  tî^é^bieii  pilaéée  entré  le» 
Musacées  et  les  Orobidéés,  offire  encore  peu  def  cai'aet^es  par^ 
ticuliers  ,  parce  que  les  plantes  qui  liei  éompaseiu ,  presque 
toutes  étrangères  y  n'ont  pas  encore  ëië  bien  observées.  On 
trouve,  dans  plusieurs  de  se&  genres,  les  rudimeiis  d^une  cfti 
deux  etamines  avortées. 

Les  plantes  de  celte  famille  ont  une  odeur  aromatique  et  ' 
une  saveur  acre  et  piquante ,  toujours  plus  forte  dans  la  ra- 
cine. Le  gingembre  (  amomum  zinziher,  LiNiv.  )  originaire  de 
rinde,  sert  d'assaisonnement  et  de  remède  dans  beaucoup  de 
cas.  Le  petit  cardamome  i(  ûtnômûni  cardàmomum,  Lir<fN.),  a 
aussi  une  odeur  agréable.  Ses  graines,  ëcliauffantes  et  ^artûînâ* 
ûfes  j  Sont  eÊnpIoyées  dans^  la  plupart  des  ragoûts  hrdkus* 


[ 


i58  LES    ORCHIDÉES. 


LES     ORCHIDÉES. 

ORCHlDEiE.tab.25.  (Orchides.  Adans.  Orchide». 

Juss.  ) 

Plantes  à  iin  seul  cotylédon,  à  fleurs  apétales  et 
à  étamines  épigynes  4 ,  ou  insérées  sur  T^yaire. 

Calice  libre  *  ,  souvent  coloré  ,  à  cinq ,  buit  di- 
visions ,  plus  souvent  six  ,  dont  cinq  supérieures 
et  une  inférieure  3 ,  ^  nectaire.  Linn.  )  ordinaire-- 
ment  plus  grande  et  dune  structure  différente. 
Ovaire  adhérent  4.  Style  unique,  ascendant,  souvent 
attacbé  au  bas  de  la  division  supérieure ,  quelquefois 
très-court  ou  presque  nul.  Stigmate  dilaté ,  pas  tout- 
à-fait  terminal ,  mais  conune  appliqué  à  la  partie  anté- 
rieure du  style.  Rarement  deux  anthères ,  le  plus  sou- 
vent une  seule  sortant  du  sommet  du  style  sous  le 
stigmate ,  à  deux  loges  distinctes  i  tantôt  insérées  aux 
deux  côtés  du  style  et  sessiles ,  tantôt  portées  sur  un 
filament  court ,  à  deux  valves  ,  gonflées  d*une  pous- 
sière fécondante  agglutinée  en  une  petite  masse. 
Capsule  ^ ,  à  une  setde  loge  7 ,  8 ,  à  trois  valves  9 , 
relevée  de  six  nervures ,  dont  trois  situées  longitu- 
dinalement  sur  le  milieu  des  valves,  tombant  avec 
elles ,  et  trois  dans  la  jointure  des  valves  et  persis- 
tantes. Graines  nombreuses  'o  ,  ordinairement  très- 
iines  ,  souvent  arillées  (  Gsertn.  )  ,  portées  sur  un 
placenta  adné  longitudinalement  au  milieu  de  chaque 
valve.  Embryon  petit,  situé  à  la  base  d*un  périsperme 
charnu  '*. 
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lioe  pHn^  ^  à  trois  lobes  «  dont  les  deux  kuécAU  $atkX  dem^s  et 
celui  du  milieu  petit  et  pointu. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  terrains  gras. 

DISA.  Berg,  Linn.  Jusa.  Sw,  Calice  presque  kibië,  renrersé  ^  fc 
six  dtTJaions.;  trois  extérieunes^  don^  1  iioe  6P  capacbon  ;  tcoit 
intcriçi^res  ^  don.t  Tune  inférieure  s^ns  ëp^ron.  S^le  très-<:onrtY 
sittië  au  milieu  des  deux  divisions  latérales  inférieures.  Stig- 
mate gliihuleux  à.  la  base  du  style.  Anthères  à  deux  logeai 
Capsule  à  une  loge ,  à  trois  yalyes ,  et  s'ouyrant  par  trois. £eiilfl9 
longitudinales. 

D.  GRàNDIFLORà.  2>.  A  GRjijfDEs  FLBuRs.  Rampe  près* 
'   tpik deux  fleura;  divisioa  âupérieure  droite  y  pointue. 

SATTRIUM-.  Thunb.  Su^,  Calice  labié ,  k  six  diyisiofiii  v  tttns 
extcrieureA ,  dop^  Tifoo  •vpi^aàouias^  vuCiiée^  terminée  posté- 
rieurement par  deux  éperons  d*inégale  grandeur  ;  trois  inté- 
rieures n  plus  petites  et  semblables.  Ovaire  oblong ,  tors  ;  style 
alongé^  Qaché.sou&  la. dÎTision  supérieure  ;  stigmi^te  concave* 
Anthère  à  deux  loges  ,  à  deux,  lobes  arrondis  et  situés  au-des- 
sous du  stigmate.  Mipsule  à.  trois  valves ,  à  une  loge  «  s'ouvrimt 
p^r  trois  fentes  longitudinales. 

3.  GUCUliLiiTUM,  &^.  difa,  116.  iSk  su.  c^pa.cMQx.  Qfnx 
,    feuilles  ra^icalea  en  cceur  airoi|di  «  conc^vef  ;  feuiUes.de  U  t)ge 
ei|  cupucl^ppi . \ .  fleurs  pendules. 

S.  FOLIOSDM.  Thunb.  S.  RAMmax.  Fevilles  Qvales^  aigqfs, 
concaves  ,  rpippfochées^  en  capiiqhon  ai  leurt  base^  fleurs  et 
bractées  drpites. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérançe. 

PTERYGODIUM.  Stêf.  Galice  pres^jne  labié ,  à  six  divisions  ; 
trois  extérieures  ^  dont  Tune  supérieure,  concave  «  les.  deux 
autres  latérales,  ouvertes^  lancéolées,  concaves.;  trois  inté»- 
rifuires ,  dont  Tune  inférieure  attachée  sur  le  style  entre  les 
lof^cs  (le  lanthèrc  ,  deux  ovalcs-laiicéolées.  Style  court  ;  stig- 
mate convexe,  vers  le  capuçlion.  Anthère  à  deux  lobes,  à 
doux  luges ,  situées. en  ikvai^t ,  vers  le  milieu  du  style. 

P.  ATRATUM.  Su\  P.  soiRjtTRS,  Feuilles  éparses,  nombreu- 
ses, ileurs  scssiles,  distantes  ;  capuchon  renfermant  les  étamines. 
Habite  le  («ap  de  Bonne-Espérance. 

P.  VOLUCRIS.  iS^.  P.  OISEAU.  Feuilles  oUongues ,  acumi- 
nées  ;  épi  multiflore  ;  bulbes  arrondis. 
Habite  le  Cap  de  Bonne^Espérance. 

DISIMUIS.  Su\  niSPÉRIDE.  Calice  labié,  à  six  divisions; 
trois  (*\ti*rivures  ,  dont  Tune  droite  ,  en  capuchon  ,  les  deux 
autres  contiguës  ,   et  creusées  en  cuiHers  ;  trois  intérieures , 
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oont  deux  latérales  ,  ouvertes,  et  une  lnf(TÎeiire  reilresscet 
cachée  en  partie  sous  le  capuclion.  Style  très-court  ;  stigmate 
situe  prés  de  l'anthère  ,  en  avant.  Aullière  terminale,  oblon- 
gtie ,  à  deux  loges ,  recouverte  par  une  membrane  portant  deux, 
tiletsspiraui  auxquels  soDt  suspendues  les  masses  de  pollen.  Cap- 
sule Si  trois  valves ,  et  «'ouvrant  par  trois  fentes  longitudinales. 
D.  CAPF.NSIS.  Sit'.  D.  DU  c^p.  Tige  i  deux  feuilles  laucéo- 
lées  ,  à  une  seule  fleur;  racine  iïbreuse. 
Habite  le  Cap  de  Boudc- Espérance. 

CORYCITJM.  Sw.  CORYCIE.  Calice  labié,  à  cinq  divisions; 
deux  extérieures ,  dont  une  supérieure  étroite  ,  Vautre  infé- 
rieure ,  élargie  ;  trois  intérieures  ,  dont  une  amincie  à  la  base  , 
éUrgie  au  sommet,  est  attacbée  à  rextrémlté  du  style,  au- 
dessus  de  l'anlhcre  ,  le»  Ueux  nuirea  latérales  ,  rapprochées  de 
la  supérieure  et  formant  avec  elle  un  capuchon.  Ovaire  oblong , 
tors  ;  style  court ,  sunnonté  de  deux  ailes  prolongées  latéra- 
lement ;  stigmate  convexe  ,  tourné  vers  le  capuchon.  Anthère 
à  deux  loges,  à  dcnx  lobes,  en  avant  sur  le  style,  et  recouverte 
par  les  ailes.  Masses  de  pollen  suspendues  à  deux  appendices^ 
Cmsule  à  trois  valves,  et  s"ouvranl  par  trois  fentes  longîtudi- 

ndes.  — Es".  SATÏBICM  OROBANCHOIDES.  ïVifWli.AHETHUSA 

CRISPA.   Thunb.  OPHRIS  VOLUCftIS,  TAunt. 

0?\\MS.  Linn.Juss.Lam.  OP.HÏÏ/SÈ.  Calice  pres(juelabîé,àsix 
divisions  ;  trois  extérieures ,  l'une  d'elles  supérieure,  formant  un 
capuchon  avec  deux  divisions  intérieures  latérales  ;  les  deux 
antres  divisions  extérieures  latérales  et  ouvertes  ;  une  division 
inférieure ,  sans  éperon .  ouverte  ,  entière  ou  divisée.  Ovaire 
lors,  nblnng:  ^■ijl».  i..i._c"M-( ,  ilroili  Stigmate  élargi,  convexe  i 
situé  en  avant. 

O.  ANTUROPOPHOBA.  Linn.  Vaill.  par.  147  ,  t.  3i.  f.  ig, 
30.  O.  ASTHOPOFORE.  Bulbe  arrondie ,  tige feuUlée , division infe- 
>  rieure  du  calice  à  trois  lanières ,  dont  la  moyenne  est  alongée 
t*t  bifide. 

Habite  la  France;  je  l'ai  trouvée  dans  le  parc  de  St,-Maur. 
O.  MOJSORCHIS.  Linn.  (1.  dan.  t.  loî.   O.  estsvLBs.  Bulbe 
■  'globuleuse ,  bampe  nue ,  division  inférieure  trifide. 
Habite  l'Europe. 
3.  INSECTIFERA.  Linn.  f^aiil.  par.    147.  t.  3i.  f.    17-18. 
ursBCTiPOHME.  Bulbes  arrondies,  hampe  feuillée;  division 
inférieure  presque  à  cinq  lobes. 
Habite  l'Europe. 
O.  ALPINA.  Linn.   fl.  dan.  t.  4^3.  Bulbes  ovales ,  hampe 
nue,  feuilles  subulées  ;  ditision  inférieure  1  entière,  obtuse- 
Habite  le  nord  de  l'Europe. 
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SERAPIAS.  Lam,  Juss,  Lam,  Calice  labié  ^  à  six  divisions  , 
dont  trois  extérieures  et  deux  intérieures  ,  rapprochées  en 
capuchon  ,  une  inférieur^ ,  concave  ^  aiguë  et  pendante. 
Ovaire  oblong  ;  style  alongé  ;  stigmate  concave ,  auprès  de 
Tanthère  et  en  avant. 

S.  CORDIGERA.  Linn,  S,  d^italie.  Bulbes  arrondies ,  divi- 
sion inférieure  à  trois  parties  ,  acuminée  ;  la  plus  grande  bar- 
bue à  la  base. 

Habite  TEspagne. 

S.  LINCUA.  Linn.  S,  A  laîtouette^  Feuilles  étroites  et 
pointues  ;  division  inférieure  trifide  ,  terminée  par  une  lan« 
guette  étroite  et  pendante. 

Habite  la  France  méridionale. 

NEOTlA.  Jacq.  StP,  Ualice  labié  ,  à  six  divisions  ^  dont  trois 
extérieures ,  et  deux  intérieures  rapprochées  à  leur  base  en 
forme  d'éperon  ,  et  distinctes  à  leur  sommet  ;  sixième  divi- 
sion inférieure ,  renflée  à  sa  base  ,  recouverte  par  deux  divi- 
sions latérales  prolongées  en  poche  sous  Tovaire.  Ovaire 
oblong  ^  Il  trois  angles  ;  style  droit ,  cylindracé  ,  terminé  par 
une  pointe  aiguc  ;  stigmate  oblique.  Anthère  à  deux  loges  der- 
rière le  stigmate  ;  pollen  dans  deux  sillons  du  style  correspon- 
dant aux  loges.  Capsule  à  trois  valves  ,  s'ouvrant  par  une  tente 
longitudinale. 

N.  SPIRALIS.  âS^.  Oed.  fl.  dan.  t.  587.  iNT.  spirale.  Bulbes 
agrégées  ^  oblongues  ;  fl.  disposées  unilatéralement  en  spirale. 
Habite  TEurope. 

N.  REPENS.  £kp.  Jacq.  aust.  t.  369.  N.  jiampante.  Bnlbes 
fibreuses  ^  feuilles  radicali^ft  <*^vJkc9  ^  âcax?  laxfSrnic». 

CRANICHIS.  Sw.  Screb.  Calice  presque  labié  ,  renversé ,  à  six 
division»  ;  trois  extérieures ,  dont  deux  latérales  ,  et  une  infé- 
rieure d'égale  grandeur  ;  trois  intérieures  ,  dont  deux  un  peu 
plus  petites  et  une  supérieure ,  grande ,  en  capuchon  ,  recou- 
vrant les  organes  de  la  fructification.  Ovaire  courbé  ^  ovale  ; 
style  aigu ,  membraneux  k  son  sommet  ;  stigmate  obhque  , 
tourné  vers  le  capuchon.  Anthère  à  deux  loges  ,  derrière  le 
stigmate.  Capsule  ovale ,  amincie  à  la  base  et  k  trois  angles. 

THEIiYMITRA.  Forst.  SiV.  Calice  ouvert ,  à  six  divisions  pres- 
qu  égales ,  ovales-lancéolées  ;  trois  extérieures ,  trois  inté- 
rieures. Ovaire  oblong;  stvle  à  demi-eiubrassé par  une  appen- 
dice recourbée  ou  plissée  au  sonmiet  ,  ayant  deux  lobçs  laté- 
raux surmontés  d'une  touffe  de  poils  ;  stigmate  obtus  ,  en  avant  « 
obliciue.  Anthère  obtuse  1  à  deux  loges  ^  au  dos  du  stigmate. 
Ex»'.  T.  L0>CIF0LIA.  /V5^  geu.  t.  49- 
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DIURÎS.  SmUft,  Sw.  Calice  k  huit  divisions  ;  cinq  extcrienres  , 
dont  l'une  supérieure ,  yotktée  ,  sessile  ;  deux  latérales  ,  ongui- 
culées ,  OTales  ,  redressées  .,  et  dem  autérieures  ,  ongtiiculées  , 
elliptiques.  Trois  divisions  intérieures  i  dont  deux  latérales  , 
petites  ;  itnc  inférieure  *  grande  ,  ovale  ,  conveie.  Ovaire 
oblong .  tors  ;  style  bossu  ;  stigmate  obtus  ,  oblique ,  en  avant , 
presque  termina  ;  antbère  aiguc  ,  à  deux  loges ,  derrière  le 
Itigmalc.  Capsule  aune  loge,  k  trois  valves,  souvrant  par  une 
feule  lougitudinale. 

ARETHUSA.  Linn.  Jusê.  ARÈTHUSE.  Calice  presque  labié  , 
à  iix  divisions  rapprochées  înférieurenient ,  et  dont  trois  exté- 
I  '  rieures  ;  une  division  Inférieure  ,  dilatée  au  sonunetqui  est  80u- 
Tent  barbu,  en  gouttière  et  embrassant  le  sljle  par  sa  base. 
Ovsire  oblone,  «i,!»  .•t->'—^  —  —cit  :  ci;crmti>  dans  la  partie 
concave.  Aulhêre  tcrmiuale ,  arrondie,  à  deux  loges  et  ne 
tombant  pus  ;  pollen  en  poussière  grenue.  Capsule  ji  luie  loge  , 
Â  trois  valves.  —  Fleur  solitaire ,  terminale. 

A.   BULBOSA.   Lînn.   Lam.    Plul.   mant.    lOO.    t.  348.   f.   7. 
j4.  BULBBL'aE,    Racine  globuleuse  ,  bampe  engaînée  ,  spalbe 
,  dipbylle. 

Habite  l'Amérique  septentrionale  dans  les  lieux  inondés. 

BIPINNULA.  Commers.  Juss.  Calice  i  six  divisions;  trois  supé- 
rieures ,  graudcs  et  rapprochées  eu  capuchon  ;  deux  inlé- 
rîeures  latérales' en  ibrtne  de  langue  ^  beaucoup  plus  longues 
çue  les  autres,  nues  et  élargies  à  leur  base  ,  ciliées  à  leur 
Bommet;  une  inférieure  intermédiaire,  courte  et  en  cœur.  — 
plante  observée  par  ConimcrsonATile  de  Bourbon;  racines  fas- 
clculées  ;  Iieur  solitaire  ,  terminale.  Lam-  iUusI.  t.  ^ay.  f.  4. 

ÎEPIPACTÎS.  Siv.  Calice  i  six  divisions  redressées  ,  concaves; 
trois  extérieures  ;  trois  Inlérieures  ,  dont  une  en  gouttière  ,  à 
limbe  concave,  ou  plane  ,  ou  renversé.  Ovaire  oblong  ;  stjle 
droit ,  presque  cvhndrique  ;  stigmate  oblique  ,  convexe  ,  en 
avant ,  recouvert  en  arrière  par  l'anthère.  Antbère  pvole  ,  à 
deux  loges ,  ne  tombant  pas  ,  Insérée  au  bord  postérieur  du 
sommet  du  style.  Pollen  grenu. 

E.    NIDCS    AVIS.  Sti>.  diss.  aSa.  E.  ffiD  d'oisbau.  Bulbes 
fascicnlces  ,  lige  engaînée ,  division  înférienre  du  cahce  bifide. 
Habile  la  France  ;  on  le  trouve  dans  les  bois  de  Meudou. 
E.  LATIFOLIA.  Sw.  diss.  23a.  Serapias  laiifolia.  Linn.    E. 
A  zUBoss  FEeiLLEs.  Bulbe  ûbreusc ,  tige  feuiilée  ,  multiflore  ; 
ileurs  plus  courtes  que  la  bractée. 
Habite  l'Europe. 
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E.  LONGIFOLIÀ.  StP.  diss.  q5i,  Serapias  longifolia,   Linn^ 
E.  A  LOS  ou  ES  FEUILLES»  Bulbe  fîbreuse  ;  dirigions  du  calice 
lancéolées  ;  feuilles  ovales ,  amplexicaules. 
Habite  l'Europe . 

E.    OVATA.    iSji^.    diss.    25.     Ophrys   Oifata,    Linn,    E-   a 
FEUILLES  OVALES,  Bulhc  fibreusc  s   deux  feuilles  orales  à  la 
base  de  la  liée  ;  diyision  inférieure  du  calice  bifide. 
Habite  la  France. 

MAL  AXIS.  Sloand,  SiP.  diss.  t.  3.  f.  P.  Calice  renversé,  à  six 
divisions  ;  trois  extérieures ,  dont  une  concave ,  lancéolée  « 
ouverte.  Trois  intérieures  ,  dont  deux  latérales ,  linéaires. 
Ovaire  presque  cylindrique;  style  un  peu  bossu,  creusé  ea 
avant  ;  stigmate  concave  ,  tourné  vers  la  division  inférieure. 
Antbère  termînaltf» .  l»^«nîcpK<Siî«|uc, ,  k  «Lcujl  loges  f  caduque. 
Masses  de  pollen  ,  sessiles  ,  oblongues. 

M.  MONOPHYLLOS.   Sh^,    diss.    234.     Ophrys  monophylioê, 
Linn.  M,  monophylls»  Bulbe  arro/xdîe ,  bampe  nue ,  l^uflle 
ovale  ,  division  inférieure  entière. 
Habite  TEurope. 

M.  LCXSFXII.  SiP,  diss.  a35.   Ophrys  LœseUi,  Linn,  M.  va 
Jjœsel.  Bulbe  arrondie  \  bampe  nue,  à  trois  angles,   division 
inférieure ,  ovale. 
Habite  la  Suède. 

CIMBIDIUM.  StP.  diss.  t.  5.  f.  3.  Calice  à  six  divisions,  (rare- 
ment cinq  )  ;  trois  extérieures ,  cinq  droites ,  ouvertes  ;  une 
inférieure  ,  concave ,  sans  éperon  ;  limbe  entier  ou  lobé  ^  droit 
ou  renversé.  Style  souvent  KnAAn  ,  nran^^.é*n  nvoni  ^  stigmate 
en  avant.  Antbère  b#Çmi»pbéri<rae  ,  à  deux  ou  quatre  loges  « 
et  fugace  ;  masses  de  pollen  glonuleuscs ,  attacbées  k  un  pëdi- 
celle  fixé  au  sommet  du  style.  Capsule  oblongue ,  ou  ovale  ,  â 
une  loge  ,  et  à  trois  ou  six  angles.  Graines  nombreuses  ,  très- 
petites. 

C.  COCCIISEUM.  SiP.  diss.ti37.  Epidendrum  coccineum.  Linn, 
Jacq,  amer.  19.  t.  i35.   C.  bouge.  Feuilles  de  la  tige  presqu*ea 
épée ,  obtuses;  pédoncules  uniflores  et  axiliaires. 
Habite  T Amérique. 

ONCIDIUM.  Su^.  diss.  t.  3.  f.  Q.  Calice  à  cin^  ou  six  divisions 
ouvertes  et  onguiculées;  deux  ou  trois  divisions  extérieures, 
trois  intérieures.  Une  division  inférieure  lobée  à  sa  base  ;  le 
Johe  moyen  grand.  Ovaire  çrêle  ^  un  peu  cylindrique  ;  style 
rreiibé  en  avant  ^  k  sommet  adé  ;  stigmate  concave  dessous  Tan- 
tlicre.  Antbcre  arrondie ,  à  deux  loges ,  et  se  détacbant  facile- 
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ment ,  situëe  vers  le  sommet  du  style ,  entre  denx  aSes  laté- 
rales. Deux  masses  de  pollen  attachées  à  un  pédicelle  commun. 
O.  CARTHACINENSE.  Sft^.  diss.  ^/^o.  Epidendrum  carthagi- 
nense,  Jacq,    O,  db  carthagène» 
Habite  TAmérique. 

EPIDENDRUM.  Lam.  Juss,  SiP.  dîss.  t.  5.  f.  2.  EPIDENDRE. 
Calice  à  six  divisions  ;  trois  extérieures  presqu  égales  ;  trois  inté- 
rieures ,  dont  une  à  limbe  redressé ,  ouvert ,  à  base  roulée  en 
Cornet,  soudée  au  style  et  sans  éperon.  Style  souvent  bossu  , 
crçusé  en  avant  ;  stigmate  en  avant  Anthère  hémisphérique  , 
à  deux  ou  quatre  loges  ,  et  fugace  ;  masses  de  pollen  globu- 
leuses ,  attachées  à  un  pédicelle  ùné  au  sommet  du  style.  Cap- 
sule oblongue  ou  ovale  «  à  une  loge  et  à  trois  ou  six  angles. 

Orain^tt  ^'^'nthreuses  •  tr^*  |>oi«t<»c 

E.  COCHLEATUM.    Linn.    Catêsb,    car.    a.    p.    88.    t.    88. 
Feuilles   oblongues  ,   géminées ,  glabres  ;  hampe  multiflore  ; 
division  inférieure  en  cœur. 
Habite  T Amérique. 

VANILLA.  Siif.  diss.  t.  5.  f.  i.  VANILLE,  Calice  à  six  divi- 
sions ;  trois  extérieures;  cinq  divisions  presqu  égales^  ouvertes  ; 
ime  inférieure  embrassant  le  style  par  sa  base  renilée ,  sans 
éperon,  à  limbe  dilaté ,  rejette  en  arrière.  Ovaire  long  ,  cylin- 
drique ;  style  à  trois  angles.,  bossu  ,  plane  en  devant  ;  stigmate 
convexe ,  en  avant ,  presque  terminal.  Anthère  grande ,  à  deux 
loges  ,  convexe  et  caduque.  Capsule  alonp;ée ,  cylindrique  « 
pulpeuse,  marquée  de  trois  nervures.  Graines  nombreuses  « 
très-petites ,  lenticulaires ,  sans  arille. 

V.     AROMjLTirx.     .©/..      Ca^ovh       Car.    3.  p.   7.    t.   7.     V,    AROMA^ 

TIQUE'  Tige  grimpante  ;  feuilles  vvales-oblongues,  sessiles; 
Truies  en  spirale. 

Habite  T Amérique. 

LIMODORUM.  Toum,  Linn.  Juss,  StP.  diss.  t.  5.  f.  4.  LIMO^ 
DORE,  Calice  à  six  divisions  ;  trois  extérieures  ;  cinq  ordi- 
nairement ouvertes ,  rarement  renversées  ;  une  inférieure  ,  k 
base  concave  ,  prolongée  en  éperon  plus  ou  moins  long  ,  et  à 
limbe  ouvert^  ender  ou  lobé.  Style  souvent  bossu  ,  creusé  en 
avant  ;  stigmate  en  avant.  Anthère  hémisphérique  ^  à  deux  ou 
iraatre  loges  et  caduque  ;  masses  de  pollen  globuleuses ,  atta- 
chées à  un  pédicelle  fixé  au  sommet  du  style.  Capsule  oblongue 
ou  ovale  ,  à  une  loge  et  à  trois  angles.  Graines  nombreuses. 

L.  TANHERTlLLliE.  Ait.  hort.  Kew.  3.  tab.  12.  L,  de  taS" 
KERriLLB,  Fleurs  en  grappes  et  nues. 
Habite  la  Chine. 


L 


166  ï,  ES     OUCIIIDÉKS. 

AI^-AIDES.  Lour.  &v.  Calice  ù  nix  diTioioiis  ;  cinq  presqu'cgolri  , 
oav«rlea  ,  élargies  vers  leur  sommet  ;  une  ioférietire  >  plus 
courle,  formant  une  poclic  ordlBaircmeut  renrersée  sur  les 
organdis  de  la  fruclifîcatioD-  Style  Gouv.eut  bossu,  creusé  ea 
avant  ;  sligniate  en  avant.  Aulliorc  liéiuÎ8pliêri(|ue  ,  h  deux 
OH  miatre  loges  et  caduque  ;  niasses  de  pollen  globuleuses, 
atlacnées  à  un  pédicellc  flié  au  sommet  du  style.  Capsule 
oblonguc  ou  OT.-dc  à  une  loge  et  b  iro'n  angles. 

A.   ARACHNITES.  i'w.   Epidendnim  Jlos  afris.  Linn.  Kœmpf. 
&mœn.   868.   t.  869.    f.   i.  A.  ^rjchbide.  Tige  grimpante, 
cylindrique  ,  presque  rameuse  ;   feuilles  lancéolées  ;   divisions 
du  calice  linéaires. 
Habite  l'Asie. 

DENDROBIUM-  Hf  A\.r,.  i.  9.  f:  5.  rnl:—  qoelum-fois  ren- 
versé, b  six  division!,  dont  trois  extérieures  oblongues,  re- 
dressées ,  ouvertes  ;  deux  des  divisions  cxtericitres ,  Utéralcs  , 
rapprochées  ou  réunies  ,  et  formant  quelquefois  une  espèce 
d'éperon  ;  une  des  divisions  intérieures  à  lilube  rejeté  eu  de- 
hors ,  concave  on  plane  ,  entier  ou  divisé  ,  partant  de  lo  base 
des  divisions  latérales  réunies.  Style  souvent  bossu  ,  creusé  en 
avant;  stiemale  en  avant.  Anlbèrc  hémisphérique,  îi  deux 
ou  quatre  loges  et  cadu(|ue  ;  masses  de  pollen  globuleuses  , 
attachées  ii  un  pédicelle  fixé  au  sommet  du  style.  Capsule 
oblongue  ou  ovale  ,  à  une  loge  et  à  trois  angles. 

1).  BIFLOBCM.  Sw.  diss.   246.    D.  siflors.  Tige  simple  , 
cylintlrique  ;  feuilles  planes  ,  linéaires-lancéolées  ;  pédoncules 
deux  à  deux,  et  opposés  aux  feuilles. 
Habile  l'Amérique. 

STELIS.  iSff.  Calice  à  six  divisions;  trois  extérieures,  réunies  k 
leur  base  ,  triangulaires  et  un  peu  planes  ;  trois  intérieures, 
très-petites ,  redressées,  en  ccrur ,  un  peu  voûtées.  Style 
très-court,  enveloppé  par  les  divisions  internes  ,  dilaté  à  son 
sommet  et  &  trois  dents  ;  stigmate  convexe  ,  en  avqnt.  Anthère 
arrondie  ,  fendue  en  deux  ,  à  deux  loges  et  caduque  ;  masses 
de  pollen  globuleuses.  Capsule  ovale,  k  trois  angles. 

S.     OPHIOCLOSSOIDES.    Sw.    Epidendrutn    ophiogtossoidet. 
Linn.  Jacc/.  amer.  39.  t.  i53.  f.  3.  Tige  à  une   seule  feuille  ; 
fletfrs  en  grappes  unllalcrale^. 
Habite  r Amérique. 

LEPANTHES.  Siv.  diss.  t.  5.  f.  6.  Calice  à  cinq  divisions  ;  trois 
extérieures  en  cœur ,  ovales,  ouvertes  et  presque  réunies  k 
leur  hase?  deux  inléneares  ,  très-petites,  latcroles.  Slyle  cy- 
lindrique ,  muni  de  deux  appendices  latérales  ;   stigmate  con- 
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cave ,  presque  terminal.  Anthère  arrondie  «  à  nne  ou  deux 
loges ,  caduque ,  placée  au-dessus  du  stigmate  ;  masses  de 
pollen  globuleuses.  Ex«.  L,  CONCINNA.  «SW. 

DEUXIÈME    SECTION. 
Deux  anthères. 

CYPRIPEDItJM.  Linn.  Juss,  Lam.  iUust.  t.  729.  SABOT.  Calice 
à  cinq  divisions  ;  quatre  extérieures  ,  ouvertes  ;  Tune  d'elles 
supérieure  ,  redressée  ;  une  autre  pendante  ,  et  deux  latérales 
inclinées  ;  cinquième  division  ^  inférieure  ^  voûtée  ,  enflée  s 
obtuse ,  en  forme  de  sabot.  Style  portant  une  appendice  de 
forme  diverse  ;  stigmate  termmal  dilaté  ,  creusé  d'une  fos- 
«eito  i-«*oooiivert  par  Fapp^'^''''»  du  style.  Deux  anthères  dis* 
tinctes  latérales  ^  à  deux  loges  ^  presque  sc»oU«;»  ,  «^aut  &  leur 

base  deux  appendices  lancéolées.  Capsule  ovale ,  à  trois  angles 
obtus. 

C.   CALCEOLUS.  Linn.  Gm,  sib.  t.  p.  1. 1.  i.  S,  1i£  ifOTïtii^ 
dJmb.  Racines  fibreuses  ;  feuilles  de  Ib  tige  ovales-lancéolées. 
Habite  la  France ,  près  la  grande  Chartreuse  en  Dauphiué. 

Observations.  Les  Orchidées  ont  le  limbe  du  calice  à 
cinq  y  huit ,  et  plus  souvent  à  six  parties  ;  il  varie  encore  dans 
la  forme  et  la  situation  des  divisions.  J'ai  suivi ,  pour  la  for- 
mation des  genres,  le  travail  de  M.  Swartz,  qui  a  eu  occasion 
d'en  observer  un  grand  nombre  de  vivantes.  Il  est  impossible  de 
rien  détermin*»r  d'nprA«  ^^c  Orrhiddes  sèches  ;  elles  ne  conservent 
plus  aucune  forme.  La  racine  de  plusieurs  Orchidées  est  tubé- 
reuse ,  et  formée  de  deux  tubercules  distincts.  Le  plus  ancien,  situé 
infërieurement ,  s'alonge  en  tige,  et  dépérit  insensiblement,  tandis 
que  le  plus  jeune,  situé  latéralement ,  s'accroît  de  jour  en  jour. 
Ce  nouveau  tubercule  prend  naissance  à  la  base  de  la  tige  qui 
doit  paraître,  dans  le  point  de  la  fente  du  ligament  par  lequel 
il  tient  supérieurement  à  la  base  de  la  tige. 

Il  est  peu  de  plantes  indigènes  plus  intéressantes  que  les 
Orchides  et  les  Ophrises  pour  les  jardins  d'ornement.  On  les  voit 
néanmoins  mêler  rarement  leurs  épis  à  ceux  des  autres  fleurs 
qu'on  apporte  avec  beaucoup  de  frais  des  climats  étrangers.  Il 
est  vrai  que  leur  culture  demsinde  dc$  soins.   Ils  se  plaisent 
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dans  i«  lirax  firw,  un  pea  ombragés ,  et  souvent  au  milieu  des 
kerlie»^  Oti  a  quelquefois  employé  avec  succès ,  dans  le  traite- 
BKnt  des  maladies  de  poitrine ,  les  racines  des  Orchides  bouil- 
lies .  ensuite  sëcbëes ,  et  formant  une  sorte  de  gomme  farineuse. 
Lai  Vanille  du  commerce  (  Epidejidrum  Vanilla.  LiNN.  )  est 
pn>daîte  par  une  plante  de  cette  famille.  On  la  trouve  en  Amé- 
liifQe.  e&tie  les  deux  Tropiques,  au  bord  de  la  mer,  dans  les 
&e«K  iactthca ,  inbabitables  >  bumides  et  souvent  inondés.  Sa 
ike .  BexiMe  comme  celle  de  notre  lierre ,  s  entortille  autour 
des  jnraiids  arbres,  et  s^âève  jusqu'à  leur  sommet.  A  mesure 
qu^^oa  s  ekipie  de  la  mer ,  elle  i1<*vient  plus  rare  ;  il  n«  paraît 
m»  qa  eile  balute  1  naérieur  des  terres. 

Cae  antre  espèce  de  cette  famille  (  Epidendrum  Monile. 
TvcXft^  )  qui  cnoit  pannî  les  rochers  et  dans  les  haies ,  aa 
Japcfli.  a  doanë  lieu  anx  récits  les  plus  singuliers.  Quelques 
TV^TiQiettn  cmlttles  ont  assuré  qu'il  j  avait  dans  cette  contrée 
nue  plante  volante  qui  se  nourrissait  d'air.  Le  phénomène  qui  a 
j[^iknne  lien  à  cette  histoire  n*est  pas  moins  un  fait  curieux.  Voici 
c^  ont  a  é^  obâerré  par  K«mpfer  et  par  Thunberg.  Les  Japo- 
Mb  jML<fendeni  cette  plante  dans  leurs  maisons,  et  elle  y  végète 
ft  timril  $«K  terre  et  sans  être  arrosée.  La  Scille  nous  offre  le 
«n^^ne  plit «KMaaène .  et  i^la  est  moins  étonnant  dans  une  plan^ 
^^jjj^i^,^^  Mite  qne  la  bnlbe  conserve  sa  fraicheur. 
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HYDROCARIDES.  tab.  26.  (  Aristolochise.  Adans. 

Hydrocarides .  Juss.^ 

Jtlantes  à  un  seul  cotylédon,  à  fleurs  apétales, 
et  à  étamines  épygines  *,  ou  insérées  sur  Tovaire. 

Calice  libre ,  jnonopKyllc ,  dlvlac,  ou  entier*,  divi- 
sions disposées  sur  deux  i ,  ^  ,  ou  plusieurs  rangs  ,  les 
intérieures  ordinairement  pétaloïdes.  Etamines  neuf, 
ou  en  nombre  indéterminé,  insérées  sur  le  pistil. 
Ovaire  simple ,  adhérent ,  stigmate  simple  ou  miUtiple. 
Fruit  adhérent  3  ,  à  six  4 ,  ou  à  plusieurs  loges  ,  rare- 
ment monospermes  •  Graines  ^  petites.  Embryon  situé 
à  la  base  d'un  périsperme  charnu  ou  farineux. 

Les  Hydrocaridées  croissent  toutes  dans  les  eaux  ; 
leur  tige  est  herbacée.  Leurs  feuilles  ,  ordinairement 
radicales  ,  ocsoîlos  et  engainantes ,  nagent  à  la  surface 
de  Teau.  Les  fleurs  ,  souvcut  ^jortées  sur  une  hampe , 
sont  accompagnées  d  une  spathe  diphylle. 

YÂLLISNERIA.  Mich.  Linn.  Jusa.  Lam,  illust.  t.  799.  Dîoïqne. 
Fleur  mâle,  spadix  terminal  petit,  conique,  porté  sur  une  hampe, 
entouré  d^une  spathe  à  deux  ou  guatre  parties ,  et  couvert  de 
fleurs  petites  et  sessiles.  Chaque  fleur  munie  d'un  calice  à  trois 

Ï>arlies ,  et  de  deux  étamines.  Fleur  femelle  ;  hampe  spirale  « 
ongue  et  uniflore  ;  la  spathe  de  la  fleur ,  tubuleuse  et  à  deux 
parties.  Calice  lihre ,  très-long ,  limhe  à  six  parties ,  les  alternes 
linéaires.  Ovaire  adhérent;  style  nul;  trois  stigmates  ovales ,  semi- 
bifides,  appendiculés.  Capsule  adhérente,  longue,  cylindrique, 
à  trois  dents  ,  uniloculaire ,  poljsperme ,  et  semini^ère  sur  %e^ 
cloisons. 

V.  SPIRALIS.  Linn,  Mich.  gen.  12.  t.  10.  f.  i  et  3.  t.  lo.  f.  a. 
V.  SPIRALE^  Feuilles  radicales ,  hampes  axillaires. 
Habite  la  France ,  vers  remboucliure  du  Rhône* 
I.  22 
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STEATTOTES,  Lûnu  Juju.  Spallie  oniflore .  à  deux  parties  ^  com- 
priaMfef .  eonnÎTeotes.  Calice  â  »îx  parties,  dont  trois  intérieures 
pliu  j^iuies.  Enriroa  TiogtéUiiniiesépî^Tiies.  Qyaire  adhérent, 
six  stvles  bifides.  Stiffwales  ains.  Baie  amincie  à  ses  deux 
extrémité» .  à  six  aB^sIés .  à  six  I^es,  poljsperme.  Graines  un 
pea  cofvbécs  et  attadbées  anx  parois  its  Valyes. 

S.  ALOIDE9.  Zôw.  JL  ^Loigfr.  FeoBles  sonibreases ,  étroites, 


Habite  FEorope,  dans  les  étangs. 


HTBROCBJUIIS.  Lhm.  M»s,  Lmm,  ilfaist.  t.  82Q.  MORRENE. 
DîoîipeL  Flfi  mklg  •  spaibe  à  deux  parties ,  et  à  trois  fleurs.  Ca- 
lice â  «ix  parties  .  les  iraû  intérieures pétaloïdes.  Neuf  étamines , 
disposées  snr  trois  rangs ,  et  insérées  sur  Un  ovaîre  arortc. 
fcmeBe  :  âears  solitaires ,  dénuées  de  spatbe.   Calice 
^  dans  la  flenr  mâle.  Six  styles  bifides ,  stigmates  acu- 
Capsnie  coriace ,  presqa'arrondie ,  à  six  loges  et  à  six 

H.  XOBSKT»  MA^JK.  ZÔMS.  Jf.  onsvouiLLBTTB*  Tige  grêle , 
feuilles  flottantes ,  pétiolées ,  orbiculaîres.  Fleurs  blanches. 
Habite  la  France,  dans  les  eaux  tranquilles. 

!rilfPHJEA.7bi«rii;Zwiii./i«#.Zaiit.illastt.453.  NÉNUPHAR. 
Calice  à  diTisîons  nombreuses  ,  disposées  sur  plusieurs  rangs , 
les  extérîemres  herbacées ,  les  intérieures  colorées  ^  pétaloïdes. 
Êlamines  nombreuses ,  insérées^  aux  cÀtés  de  Tovaire  sur  plu- 
sieurs ranss  ;  filamens  extérieurs  plus  larges  et  pétaloioas  ; 
anthères  oblongues ,  adnées.  Style  nul ,  stigmate  sessile ,  pehé, 
ratiîé.  Baie  sèche ,  ova1«»  ,  ««ttUlhieuIaM-e ,  polysperme  ;  nombre 
des  logeJ«  égal  à  celui  des  rayons  du  stigmate  ^ui  persiste  sou- 
vent. Graines  attachées  aux  cloisons.  Juss-  Nichées  dans  une 
puliH».  Gœrtn,  —  Plantes  herbacées  ;  racine  tubéreuse  ;  feuilles 
«lie mes ,  portées  sur  de  longs  pétioles ,  et  flottantes  sur  Feau. 

N.  LrTEA.  Linn.  N.  jjune.   Feuilles  en  cœur,   dirisions 
exleVieures  du  calice ,  plus  grandes  que  les  intérieures  qui  sont 

jaunes. 

Habite  TEurope,  dans  les  eaux  dormantes. 

N.  AI.BA.  lÀnn,  N  bljsc.  Feuilles  en  cœur,  très-entières. 
FItMir  «U»  couleur  blanche. 

Iliikite  TEurope ,  dans  les  rivières  et  les  étangs. 

rUOSFHlUTS  VC  A.  /-I7Î7Î.  Juss.  Calice  libre ,  à  trois  parties ,  per- 
Ki.HUiit.  rroiîi  ôlamincs.  (épigyncs?)  Ovaire  adhérent .  à  trois 
«nKltv*  ;  «•«t>le  nul;  trois  stigmates  pul)escenls.  Noix  osseuse 
^1  lri»ii*  «nètl^**  ^  ^i*^**  \oge^  et  couronnée. 
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P.  PÀLUSTRIS.  Linn,  P.  des  marais.  Plante  àquatîcjiie ,  à 
feuilles  alternes ,  lancéolées ,  tentées ,  les  iAférieores  linéaires , 
pinnatifides.  Fleurs  sessileSi^  aoiUaires. 
Habite  la  Virginie. 

PISTTA.  Linn,  Juss*  Calice  tubuleux,  velu  à  rextcrieur,  resserré 
vers  le  milieu  y  ouyert  au  sommet  ^  et  terminé  en  languette. 
Ovaire  oblong  ,  situé  sur  un  seul  càté  intérieur  du  calioe. 
(  infère  P)  Style  court  et  épais  ^  6tiffmate  presque  pehé.  Etamine 
unique.  Capsule  ovale,  comprimée^  uniloculaire ,  polysperme. 

P.  8TRAT10TES.  Llnn.  Jacq,  amer.  234.  t.  148.  Herbe  aqua- 
tioue  ,  feuilles  radicales  «  presque  en  oceur  ;  Âeurs  axîHaires , 
solitaires. 

Habite  l  Amérique. 

Observation.  Le  caractère  dje  cette  famille  n'est  bien  établi 
que  dans  les  deux  genres  Bjydrocans  et  Striatiotes.  Les  autres 
n'ont  de  rapport  entr'eux  que  par  leur  port  et  leurs  habitudes. 
Le  Vallisneria  doit  en  être  séparé,  comme  la  dé)à  fait  M.  Ven^^ 
tenat  ;  ainsi  que  le  Nymphéa,  quidoit  aller  dans  les  Papaveraoées. 

La  y  alisnère  (  Vcdisneria  Sphralis.  LiNN.  )  oSre  un  phénomène 
singulier ,  et  observé  par  M.  de  Jussieu.  Les  sexes  se  trouvent 
séparés  sur  deux  individus  qui  ne  diffîrent  que  dans  les  fleurs. 
D'abord  la  fleur  femelle,  sur  une  hampe  très-déliée  et  tournée 
en  spirale,  est  cachée  sous  les  eaux  ;  mais  peu-à-peu  les  spires 
se  détendent ,  et  la  fleur  vieht  yoguvr  à  la  surface.  La  hampe 
qui  porte  les  fleurs  mâles  est  très-courte  et  reste  sous  leau.  En 
la  saison  d'amour ,  la  spathe  qm  renferme  les  fleurs  mâles ,  et 
située  au  sommet  de  la  hampe,  se  déchire;  les  petites  fleurs  se 
détachent,  montent  à  la  surface,  s'épanouissent,  se  mêlent  aux 
fleurs  femelles  et  les  fécondent;  celles-ci,  bientôt  après,  en- 
traînées par  leurs  hampes,  dont  les  spires  se  rapprochent,  re- 
descendent au  fond  des  eaux  ^  où  leurs  graines  mûrissent. 
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ARISTOLOCHLE.  tab.  ay.  (Aristolochiœ.-r^da»». 

Juss.  ) 

et  à  étamines  épigynes  4 ,  on  insérées  sur  le  pistil. 

Calice  libre  3,  monophylle  *  ,  entier  ou  divisé.  Eta- 
mines   en   nombre    dcfim.    Ovaire  adhérent  3  ;   style 

unique  ou  presque  nul  ;  stigmate  divisé.  Fruit  ^  mul* 
iiloculaire  6 ,  et  poljsperme  7. 

Les  plantes  de  cette  famille  ont  une  tige  herbacée 
ou  frutescente ,  et  souvent  voluble.  Elles  ont  des 
feuiUes  simples  et  alternes  ' .  Les  fleurs ,  de  forme 
souvent  singulière.,  sont  situées  aux  aisselles  des 
feuiUes  «  ou  naissent  du  coUqt  de  la  racine. 

ARISTOLOCHIA.  Tàum.  Linn.Juss.  Lam.  illust.  t.  733.  ARIS- 
TOLOCHE, Calice  coloré,  tubuleux,  yentru  à  sa  base ,  dilaté  à 
»ou  sonittiet  %  el  prolongé  en  forme  de  laDgii«»»»«-  ^»»  antlièrcs 
prt^s{|ue  sessîles,  situées  sous  le  stiew»a*«-  Style  presque  nul; 
«ligniale  fendu  en  »i*^.  C«4*suie  hexagone ,  et  à  six  loges  polj- 
sut^rmes  (traînes  disposées  horizontalement  les  unes  sur  les 
aulrt^s ,  et  atlachées  à  rangle  central  des  loges.  —  Tige  herbacée 
ou  li^iuMi»e^  droite  ou  Yoluble;  feuilles  alternes;  tube  calicinal, 
ijuoUjiirfoii»  aniué. 

A.  AMU  lCll>A.  Linn.  Jacq.  amer.  3o.  t.  i44-  A.  ^sguicide, 
Tiut^  friittvHcenle ,  voluble  ;  feuiUes  en  cœur ,  acuminées  ;  pëdon- 
culo»  îiohuire» ,  slii>ules  en  cœur. 

lUbilt^  LKmèrique  septentrionale. 

K.  MIMIO.  i,h<rit,  slirp.  t.  7.  A.  siPHoy.  Tige  frutescente^ 
\ohdde  ;  fruîHes  eu  ctvur,  arrondies,  velues  en  dessous.  Calice 
«4>aul  U  forme  dune  pipe  orieulale. 
Uahilo  l  Amérique  sepleulrionale. 

\  iMMiM  iHUi  i.  /.i/m. -^.  cKff.vrxjfjJ.  Tige  grêle,  rameuse  ; 
lo\uUo^  t*u  owur ,  poùvdoe* ,  orêuelêes  eu  leurs  bords.  Fleurs  so- 

IbbiU^  U  TiAucv  méridionale. 
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A.  ROTUNDÀ.  Linn,  A.  rondb.   Tige  faible  ,  anguleuse  ; 
feuilles  en  cœur^,  presque  sessiles  et  obtuses.  Fleurs  solitaires. 
Habite  la  France  méridionale. 

A.  LONG  A.  Linn.  MiU,  dict.  t.  5i.  A  longue^  Tige  faible  ^ 
rameuse^  feuilles  pëtiolées,  en  cœur,  obtuses,  très-entières* 
Fleurs  solitaire.^. 

Habite  la  France  méridionale. 

A.  CLEMATITIS.  Lirm,  Bull.  berb.  t.  Sg.  Tige  droite,  ferme  ; 
feuilles  pétiolées  ,  en  cœur.  Fleurs  ranuissées  par  paquets  aux 
aisselles  des  feuilles. 

Habite  la  France. 

BRAGÂ.NTIA.  Lour.  Calice  libre,  très-ouvert  à  son  limbe  tri- 
fide.  Antbcres  sessiles ,  au  nombre  de  six ,  attachées  autour  du 
style.  Stigmate  entier,  concave.  Capsule  alongëe  ,  à  quatre 
angles ,  à  quatre  valves ,  à  quatre  loges ,  et  renfermant  plusieurs 
graines. 

B.  RACRMOSA.  Lour,  Cochin.  645.  Arbrisseau  à  feuilles  al- 
ternes ,  lancéolées  ,  très-entîpp#*«  :  fpnîlles  axillai*'^s  .  et  en 
grappes. 

Habite  les  montagnes  de  la  Cocbinchine. 

AS  ARUM.  Toum,Linn.Ju88.Lam.  illust.  t.  3o4.  ASARET,  Calice 
en  cloche ,  à  trois  divisions ,  persistant.  Doaze  étamincs  plus 
courtes  que  le  calice ,  et  posées  circulairement  sur  Tovaire  ; 
anthères  oblongues  ,  attachées  vers  le  milieu  des  filaments. 
Style  court ,  stigmate  éloilé ,  à  six  parties.  Capside  coriace ,  à 
six  loges  ,  renfermant  un  petit  nombre  de  graines  attachées  au 
bord  central  des  cloisons.  —  Racine  tubéreuse  produisant  de 
petites  tiges  terminées  par  deux  feuilles ,  qui  donnent  naissance 
à  une  fleur  pédonnulée ,  au  point  de  leur  séparation. 

A.  EUROP-fiUM.  Linn..  Qed.  fl.  dan.  t.  633.  A,  d' Europe* 
Feuilles  deux  à  deux ,  pétiolées  ,  en  forme  de  reins  ,  obtuses  , 
vertes  et  lisse»  en  dessus ,  légèrement  veines  en  dessous. 

Habite  TEurope.  Je  l'ai  trouvé  dans  le  petit  taillis  voisin 
de  rentrée  du  parc  de  St.-Maur. 

CYTINUS.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  737.  HYPOCISTE.  Ca- 
lice coloré  ,  tnbuleux ,  en  cloche ,  à  quatre  ou  cinq  lobes , 
persistant.  Environ  douze  étamines ,  à  anthères  sessiles ,  atta- 
chées au  sommet  de  Tovaire.  Style  oblong  ;  stigmate  étoile  ,  k 
huit  divisions.  Baie  couronnée  ,  coriace ,  à  huit  loges  poly- 
spermes. 

C.  HYPPOCISTIS.  Linn.  Duham,  arb.  ï.p.  169.  t.  68.  Plante 
parasite  sur  la  racine  des  cistes  ligneux ,  tige  épaisse ,  charnue  1 


OnfiF'B%'ATioNs.  Les (îiamines  (îpigynes  distinguent  cette  fa- 
mille de  loutes  les  dicoiyltSdon^  apéuteti.  Les  plantes  qui  la 
composent  se  ra]iproclieni  des  Hydrocarid^s ,  par  leurs  fleurs 
dépourvues  de  corolles ,  par  leiir  ovaire  adlitireni ,  et  des  Cha- 
lefs  par  leur  graine  dicoiylédone. 

Les  Aristoloches  sout  employées  dans  le  traiterncui  de  plu- 
sieurs maladies.  La  roude  (  An'sloîodua  ntunda.  LiNN.  )  qui 
croit  dans  Doe  provinces  méridionales,  a  uae  racine  assez  grosse, 
tubéreuse  et  jaunâtre  en-iiodaTis.  Elle  a  une  saveur  acre  et 
amère.  Son  odeur  est  fone ,  au  moment  où  on  la  cueille.  C'est 
un  emmënagoguc  et  un  dc'tersif  irès-puissacl.  La  Ck'inaiiie, 
[Arislalochia  clemalrlis.  LlNN,  J  qui  vr-^U  aui  environsde  Paris, 
eslemploy^eauxm(îmesusagcs  que  la  précédente,  L'Aristoloche 
Angnioide,  qiti  croit  dans  l'Amérique ,  a  la  racine  i 
contient  une  moelle  blancliâtre,  pleine  d'nu  suc  amer,  fétide, 
el  d'une  couleur  orangée,  Incquin  rapporte  que  celte  racine  est 
un  violent  poison  pour  les  serpens.  Son  odeur  les  fait  fuir; 
Bon  suc ,  appliqué  sur  leur  «lorsure  récente ,  ou  pns  intiériottre- 
ili  petite  dose,  arrête  les  violents  effets  du  venin.  Le  Cabaret 
(  jixnnint  Europœum.  LiNK.  )  est  également  nu  poison  pour 
fpielques  animaux.  Dans  une  lierborisoi.-'J  au  parc  de  St-Maur , 
c  M.  de  Jussieu,  j'en  avais  cneild  quelques  pieds:  je  les  mis 
dans  ma  boite  de  fer-blanc.  Ayant  eu  occasion  de  mettre  a 
dans  la  m^rae  boîte  une  taupe  vivante,  je  la  trouvai  morte  et 
enflée  quelques  insians  apr^s  ;  elle  avait  tous  les  signes  d'un 
animal  empoisonné  par  l'odeur  pénétrante  de  ces  plantes  ré— 
oenuneni  cueillies.  On  sait  au  reste  q;ne  cette  plante  -était  le 
meilleur  vomitif  des  anciens ,  qui  ne  connaissaient  ui  nos  pré^ 
paraiLons  antimoniales,  ni  l'Ipecacuanha,  dont  elle  alesmdmes 
propriétés,  et  qui  pourrait  lui  être  a  vanta  geasement  substituée^ 
suivant  l'observation  dliabiles  praiidens. 


LKS    C1IA1.EFS.       BLAAffin. 
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LES    CHALE  F  S. 

ELEAGNI.  tab.  28.  (  Eleagni.  Adans.  Juss.  ) 

JL  LANTES  à  deux  cotylédons  ,  à  fleurs  apétales^  et  à 
étamines  pérîgynes  4,  ou  insérées  autour  de  Tovaire. 
Calice  monophylle  ^,  tubuleuA  ,  adhérent  4.  Corolle 
nulle.  Etamines  en  nombre  déterminé,  insérées  au 
sommet  du  tube  du  calice  3.  Ovaire  adhérent  4;  style 
unique ,  stigmate  ordinairentient  simple  4.  Fruit,  baie  ^ 
drupe  ,  ou  noix  7 ,  monosperme  ^  ;  graine  ^ ,  à  embryon 

droit  ;    radicule   supérieure   ou  înférî^nrft   10  ;   péris— 

perme  charnu. 

Les  Chalefs  ont  des  feuilles  ordinairement  simples 
et  alternes  ^.  Leur  tige  est  frutescente  ou  arbores-* 
cente  ;  et  les  fleurs ,  le  plus  souvent  hermaphrodites , 
sont  quelquefois  diclines. 

THESnJM.  Linn.  Juss,  Lam,  illust.  t.  i^n.  Calice  à  cinq  diTÎsîons. 
Cinq  étamines  opposées  aux  divisions  calicinales.  Capsole  mono- 
sperme ,  ne  s'ouvrant  point.  Radicule  supérieure.  —  Plantes 
herbacées  ou  sufjfirutescentes  ;  fleurs  disposées  de  différentes 
formes  ^  munies  à  leur  ba^e  de  deux  ou  trois  bractées. 

T.  LINOPHYLLUM.  Linn.  Morts,  hist.  3.  p.  6or.  S.  r5.  t.  i. 
f.  5.  Feuilles  linéaires^  panicule  foliacée. 
Habite  l'Europe. 

QIJmCHAMALïUM./iiM.Za/it.  illust.  t.  142.  QVlNCjiMALI, 
Calice  supère .,  tubuleuxi,  à  cinq  dîyisions  anthérifères ,  entouré 
d'un  petit  calice  infère  ,  globuleux,  légèrement  denté  et  co- 
riace. Cinq  anthères  presque  sessiles^.  Un  stigmate.  Une  graine 
infère  recouverte  du  petit  caKce  persistant. 

Q.  PERUVIANUM.  Arbrisseau,  feuilles  linéaires,  glabres, 
charnues,  éparses,  sessUes.  Fleurs  terminales ,   agrégées. 


> 
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OCTARILLUM.  Lour.  Calice  en  coupe ,  fendu  en  quatre  parues 
à  son  Umbe.  Quatre  étamines  ^  filaments  très-courts.  Oraire 
oblong  ;  style  plus  long  que  les  ëtamines.  Stigmate  épais.  Baie 
OTale-oblongue  ^  monosperme.  Graine  arillée. 

O    FRUTICOSnVT.     Lour.    fl.    Corbîn.    ii^.    O  FRUTESCENT* 
Arbrisseau  à  feuilles  alternes ,  lancéolées  ^  très-entières  ;  pé- 
doncules uniflores^  solitaires,  axillaires. 
Habite  les  forêts  de  la  Cochinchine. 

OSYRIS.  Linn,  Juss.  Lam,  illust.  t.  Soa.  ROXJVIET.  Dioïque.  Ca- 
lice à  trois  divisions.  Fleur  mâle ,  trois  étamines  courtes  ;  lleur fe- 
melle, stigmate  triple.  Baie  globuleuse,  renfermant  mie  graine 
osseuse.  —  Arbrisseaux  rampuA. ,  fleurs  en  grappes  terminales. 

O.  ALDA     TÀnti'  L,oh.  ic.  4^^*  Arbrisseaux  à  rameaux  nom- 
breux, droits  ;  feuilles  linéaires,  aiguës  et  très-entières. 
Habite  la  France  méridionale  et  le  Leyant. 

FUSANUS.  Linn  Jusa.  FUSANE.  Calice  turbiné ,  à  <jaatre  di- 
yisions.  Quatre  étamines  courtes ,  opposées  aux  divisions  cali- 
cinales  ;  anthères  didymes.  Ovaire  infère,  glanduleux  au  som- 

niAt  ;  «tyle  i^oi  ou  «rcs-cuuii  9  i^uatre  stigmates.  Drupe  t 

turbiné  monosperme. 

F.  COMPRESSUS.  Linn.  F,  a  jLiuEjiux  comprimes.  Arbris- 
seau glauque ,  à  rameaux  opposés.  Feuilles  presque  opposées  , 
entières  ;  fleurs  petites  en  panicules  terminales. 
Habite  .... 

HIPPOPHAE.  Linn.  Juss.  Lam.  illost.  t.  808.  ARGOUSSTER, 
Dioïque.  Fleurmdle,  calice  à  deux  parties.  Quatre  étamines,  an- 
thères oblongues  ,  presque  sessiles.  Fleur  femelle.  Calice  bi- 
fide. Stigmate  épaissi.  Baie  globuleuse.  — Arbrisseaux  à  feuilles 
ponctuées ,  à  fleurs  axillaires. 

H.  RAMNOIDES.  Linn.  Duîiam.  arb.  1.  t.  49*  Feuilles  Ian« 
céolées,  très-entières. 

Habite  TEurope  ,  dans  les  terrains  sablonneux. 

EL^AGNUS.  Tourn.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  7?».  CHALEF.  Ca- 
lice campanule ,  à  quatre  divisions,  coloré  à  rintérieur,  rugueux 
à  Texténeur.  Quatre  étamines,  alternes  avec  les  divisions  cali- 
cînales  ;  anthères  presque  sessiles.  Style  court.  Drupe  conte- 
nant un  noyau  monosperme.  Radicule  inférieure.  —  Arbris- 
seaux à  fleurs  axillaires ,  quelques-unes  simplement  mâles. . 

E.  ANGUSTIFOLIUS.  Linn,  Duham,  arb.  i.  t.  89.  Feuilles 
lancéolées ,  étroites. 

Habite  l'Europe  méridionale. 
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MTOSCHILOS.  R,  et  Pav.  Calice  à  cinq  folioles  oyales ,  colo- 
rées ;  persistant.  Cinq  étamines  opposées  aux  divisions  calici- 
nales.  Anthères  arrondies,  Ovaire  oblong,  style  et  stigmate  à 
trois  aA|[le9^  Djrupesobl^n{;\  fonr^nné  par  le  calice  periistaut, 
renfefmant  une  ndîx."  ùnii6cûlairé^\eé  arrondie.  — i-Arorisseau 
observé  en  Amérique  par  les  Auteurs  de  la  Flore  du  Pérou. 

NYSSA.  Linnyjàs8.Ldm!i\ln6t.  t.  85 1*.  TUPÉLO.  Calice  à  cinq 
^  divisions.  Cinq  étamines.  Drupe  contenant  un  noyau  sillonné  « 
'  anguleux  ^  irri^uliéi*  et'  mbnosîperme.  r» Arl)res  à  fleurs  axillaires 
.et  polygames.  ; 

_      K.  AQUAXipA.  Z'ffin.  CfUesb.  car.  i.  p-j^l.  t.  4,i:  T^jiçfpji'* 
TjQcrjs»  FeuiUes  très-entières.  *       , 

Habita  l'Amérique ^pféntriénalé:-      <)-    rîi,;  -      .î   -mk 

CÔNOCARPUS.  Linri,  Ju^s,  Lam.  illùst.  1. 1  ^é.Calicepetit ,  A  cinq* 
'  divisloins  subuléc^rCinq  étaèiines  i  capable  frèsfjfietite.,  applatiev 
..  mpnosperme;  |l  rebords  pnembraneux,, né  s  ouvrant  pqint.  — • 

Fleurs  en  tôte;  capsules  imbriquées  en  cône  arrondi  et  en  forme 

d'écaaics.  '^:  i         '      ^  ■      / 

•  i  <^.  ÉB  WOTA.  JTâin;  JHr^i  àkrtttl  78.  l.  52>  f.  I .  Tî^e  droite , 
^.ieuilleslancét^lées.,,,,,.,  ,,,;  .  1;  >      ^  .,:,  .  .  ,.  .  -.jf^ 

Habite  la  Jamaïque* 

OBSERTATiONSitiLes  plantes  ^i  cottiposént  cette' Amiille 
iom  distinctes  des  Dapbnacées  par  leur,  ovaire  adhérent.  Elles 
ont  d'ailleurs  beaucoup  d'analogie  avec  elles  1  ainsi  qu'avec  les 
Prôtéacées.    '  ;    •  ''^y^  •.'■     [[^      .  •  :'   '  ■  .      '    ;  -" 

Les  baies  dé.rArgpif^^  {  B!ppophc$;  rhamnoîde^»  IiiNN.) 
ont  une  saveur  >tràs4>acide  et'>trÂs^^sagrëable;  néanmoins  les 
Lapons  en  prépateAt-  tui  r6b,  tjui  sert  a  assaisonnement  au 
poisson  frais  dont  ils  se  nourrissent.  L*oUvier  deBoliéme  (J^/e- 
agnus  angustifpliif^.  LlNN.)  est  très-propre  à  la  décoration  des 
bosquets.  Oi^  ^e^re  de  s^s  fleurs  une  liqueur  aromatique  et  cor- 
diale, employée  avetf  succès  contrôles  fièvres  putrides  et  pesti- 
lehtielles,     ' 

.>.•■...;  ■  j.  !     ,.    i        .         •    ■        .:  :     «  *       ....!> 
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LES    MIROBOLAHS. 


LES    MIROBOLANS. 


TERMINALIACE^.  tab.  29.  (  Elcagni.  Juss.  ) 

-Plantes  à  deux  cotylédons,  à  fleurs  apétales  *,  et 
à  étaïuiues  périgyues  3,  ou  insérées  autour  de  l'ovaire. 

Calice  monophylle  "  ,  adhérent.  Corolle  nulle-  Éta- 
mines  le  plus  souvent  au  nombre  de  dix  =-  Ovaire 
adhérent  ^.  Style  uniqxie  3,  stigmate  ordinairement; 
simple  *.  Drupe  4,  monosperme  ^,  non-couronné  ■»,  ou 
baie  sèche.  Graine  à  embryon  entouré  d'un  pérïs- 
perme  5  ;  feuilles  séminales  roulées  en  spirale  7. 

Les  Mirobolaus  ont  ordinairement  les  feuilles  alter- 
nes I  ,  et  réunies  en  rosette  au  sommet  des  rameamc. 
Leur  tige  est  presque  toujours  ligneuse. 

Sous  le  n».  3  ,  on  a  fepréeenté  la  Heur  de  gi-andeur 
naturelle  et  grossie. 

BUCIDA.  Linn.  Ji,-is.  TMm.  illiijit.  t.  ^=lfi.  GRIGNON.  Calice  etv 
cloche  '»  cinq  deuls.  Dix  étamiDes ,  plus  longues  que  le  calice. 
Baie  sèche  ,  couronnëe ,  mono  sperme.  —  Fenilles  rëanles  i 
leur  sommet  ;  â«urs  en  épis  axillau-es  ou  lermiuaux. 

B.  BL'CRRAS.  Linn.  BroH'n.  jftm.  a»i.  t.  %^.  L  i.  G.  eojurA 
ox  BtKUF-  Feuilles  oblongues  ,  ovales. 
Habile  la  Jamaïque. 

TERMINAI.IA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  848.  BâDAMIER.  Ca- 
lice à  cimi  rfÏTisioos  ,  velu  intérieurement ,  A  limbe  ouvert  ;  dix 
élatainee.  Drupe  comprimé ,  à  bords  aminci»  ou  en  carène  « 
monosperme  cl  non  couronné.  —  Arbres  ;  feuilles  disposées 
en  rosettes  antonr  des  noeuds  tles  rameaux  ,  et  mêlées  avec 
les  épis  de  fleurs  ,  bermapbrodites  à  la  base  ,  et  mâles  an 
sommet. 

T.  CATAPPA.   B.    DU  MALABAR.  Feuilles  ovales  avec  nne 
poiute  tenainale ,  crénelées. 
Habite  les  Inde*  orientales. 


d 


Ofe^mè  far  l 'atime  •fHttairr  ■ 
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LES    MtaOBOLANS.  1^9 

CHUNCO  A.  Pw.  Ju98.  CHONCO.  Calice  à  cinq  divisions  e|t  à 
limbe  ouyert.  Dix  éUmines  ;  capsule  à  cinq  angles  ailés  ^  deux  op- 
poses et  plus  grands  ,  à  une  eraine'^  non  couronnée.  —  Arbres 
des  environs  de  la  rivière  des  Amazones.  FeuiUëB  alternes  « 
ëparses*,  épis  de  fleors,  axiUaires  ^  et  ayant  le  port  des  érables. 

FAMËA.  AuhL  Juss.  PJMIEJR,.  Calice  à  trois  dkisioms.  Et^^ni- 
^  nés drupe  ovàle  à  troîft  angles;  noix  moiiosperme. 

P.  GUTàNENSIS.  Aubl.  t.  359.  Arbre  ,  à  feuilles  ramassées 
aux  nœuds  des  branches  ^  obl9ng«es^  entières. 

Habite  la  Guyane. 

.    ■  ■        i 

TANIBOUCA.  y^/.  Jij«s,  TJNIBQ^^iSJi,  Caiice  nrcéplé , 
à  cinq  divisions  ^  muni  d'une  bractée  à  ^a  Base  ;  dix  étamines  ; 
iérsâre4idbéi^itft^*«nààlj4e;%tt8tigfm«te;' Fruit 

-     T.  GiJlTANAWBlS^  AuU.  ikij.  %•  19&  Feuiltes  oralèè^  ttèê^ 
entières. 

Habite  la  Guyane. 

OBSERTATiiONfi.  Cetteiaoïiliet.fëumCiaaxi^balefs  .par  ML  de 
.  Juâsieu ,  4Rn  esi  jbten.  di«filio»o  ^«  1«.  m^x/mAm^'^^  euituiittstf  «i  la 
forme  de  leqpibrjpB.  £Ue  se .raj^prock^ 4eâ  Mjxuoées  par  un 
jpcani  nombre!  de  caractères^  et  ne  parait  en  diffîra'  qjue  par 
Vabsence  de  la  cproUe. 

Une  espèce  de  cette  famille  (  temunalia  vermœ.  LiNN.  J 
donne  par  incision,  ou  naturellement^  un  suc  laiteux,  qui^  eh 
s'ëpaississatitj'  sêtranslprme  en  une  résine  noire,  luisante  et 
"friable.  Cest  avec  cette  subÀàncé  qu  on  prépare  le  vernis  si 
l^enomitié  éhe  la  Cbine,'^  (^'enitAoyént' phisièùr^  peuples  de 
ilndfe,  <p0ur  endiirtire lei^r^  fisteilsiles  c^ leurs  meubles,  nommés 

•  •  •    •  •       • 

«amimoaiémèiit  iiëmèhs  3e  laque,  en  ^rope.  On  croit  atis^i 
•qne.iç'e^  )d1imâ:i]û^itRjeaM^tt  Ihéule  «^fclnrè  que  AécouTe  le  Ben)<Ho. 

'  Il  ■  î        • 


!  •  '  U  J     'm  Ait^à^iJ^bi^mméUm 
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;r  LES    DAPHNACEES. 

DÀPHNÀCE^.'tab.So.  (Thymétem:  ^dans.Jus4.^ 

Plantes  à  deux  cotylédons  ,  à  fleuris  apétales  *,  et 
à  étamines  périgynes  ^^  ou  insérées  autour  de  Tovaire. 
'   Calice  monctphylle  ,  tuBuleux  j  ,  libre.  3.  Corolle 
nulle  ;  écaillespétalpidies ,  situées  quelquefois  à  Torifice 
du  calice ,  et  imitant  une  coi^lle  pcJypétale.  Etami- 
nes 4 ,  en  nombre  déterminé ,  insérées  sur  le  tube  du 
calice ,  souvent  en  nombre  double  des  divisions  cali- 
nèinalea,  une  moitié  étani^iopposéé  k'  ses  divisioiis  , 
vl'autFe moitié altciitt;  a rèctrlle».  Ovâîi^e libre  3,  simple^; 
styléunîqne,  stigmate  léi]^s  souvent  simple.  6f  aine  sî, 
seule:,  Kbre  ,  nitfe ,  ou  fefa  baie  6^  V,   bu  recouverte 
par  le  calice  ®.  Périsperme  nul.  Embryon  droit  xo , 
fadicule  supérieure. 

Les  plantés  de  cette  famille  ont  en  général  une  tige 
frutescente  et  rameuse.  Les  /rçuil|^3  ^ont  le  plus  sou- 
vent alternes^  y.  et  les  fleurs  axillaires  ou  terminales 
sont  solitaires  ou  rapprochées  par  petits  paquets  ' , 
ou  disposées  en  épis.  Plusieurs  d'entr  elles  ont  un 
calice  si  viveme^nt  coloré,  qu uu  le  prendrait  pour 
une  véritable  corolle  ;  mais  c'est  quen  effet  la  corolle 
et  le  calice  existent  bien  réellement  dans  plusieurs 
Daplinacc  os.  J'airéussi, presque  toujours  à  détacher 
du  véritable  calice  des  Dapbnés  ,  une  seconde  enve- 
loppe intérieure ,  d'une  organisation  entièrement 
différente  de  l'enveloppe  extérieure. 
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LES    DAPHNACÉES.  iSi 

^^   Les  figures  4  et  5  ont  été  gi-ossies. 

piRCA.  Linn.  Juss.  Lam.  illusl.  l.  a<j3.  Calice  coloré  ,  turbine ,  à 
liords  illégaux..  lliiitétaiilinea.lonfiUfs,  înt^gales.  Stj  le  filiforme. 
Baie  inonosperrae.  —  Arbustes  ;  fleurs  aiiflaires  et  sortant  des 
bourgeons  trois  à  trois. 

D.  PALirSTRlS-  l.'mn.  Dukam.  arb.  i.  t.  aia.  D.  des  ma- 
RAis.  Arbuste  à  rameaux  articulés.  Feuilles  alternes ,  ovales  . 
entières.  Fleurs  paroissant  avant  les  feuilles. 
Sabite  la  \irginie. 

LAGETT  A.  Ju6».  Lam,.  illusl.  t.  aSg.  LAGETTO.  Calice  coriace , 
tubuleux,  resserré  il  son  orifice  et  muni  de  q^ualre  glandes, 
lîmbe  à  quatre   difislons.    Huit  étamiues   SGSsile».  Du  stjle; 

stigmate nois  pisiforme ,  velue  ,  monospemie  ,  ne  s'ou- 

vrant  pas  .  recouverte  par  le  calice  qui  persiste  et  qui  s'ouvre 
à  sa  base  horizontalement. 

'  L.  LINTEARIA.  Brown.  jam.  5t  i .  t.  5i .  f.  5.  2/.  BO/s-B^y- 
TELj:.E.  Arbre  dont  lécorce  imerîeure  présente  un  réseau 
Irès-Gu.  Feuilles  alternes  ,  larges ,  arrondies ,  aignés  ,  lisses  et 
luisantes-  Fleurs  en  épis  terminaux  ;  épis  géuiculës  et  uni- 

Habite  les  Antilles. 

DAPHNE,  Linn  Jusa.  Lam..  illust.  l.  iga.DJPHNÈ.  Calice  coloré, 
â  quatre  divisions.  Huit  étamioes  courtes.  St^le  petit,  stigmate 
eu  tête.  Baie  monospenne.  —  Fleurs  aiiltaires  on  terminales  , 
solitaires  ou  glomérêes  ,  sur  des  arbrisseaux  d'une  forme  élé- 
gante. Bourgeons  du  Daphne  me%ertum,  à  trois ,  quatre  ou  cinq 

D.    MEZEREUM.    Linn.    Oed.    fl.   dan.  t.  a68.  If.   cbstil. 
Fleurs  sessiles  ,  situées  sur   la  lige  ea  petits  paquets.  Feuilles 
éparses  ,  lancéolées  et  Irés-entiêreB. 
Habite  le  uord  de  l'I^urope. 
J).  THVMRLKA.  Linn.  i'Uik.  aLii.  366.  I    Qor).  f.  a.  D.  thy~ 
umi^àe.  Heurs  sessiles  ,  axillaires  ,  feuilles  lancéolées  ,  épar- 
ses ,  d'un  vert  glauque.  Rameaux  simples. 
Habite  la  France  méridionale. 
ï>.  LAtTREOLA.  Linn.  Blackw-  t.  6a.  O.  zuuréole.  Feuille» 
nombreuses ,  disposées    en    rosettes   aux   extrémités    des   ra- 
meaux ,  lancéolées  et  glabres.    Fleurs  en   grappes  courtes  et 
axillaires. 

Habite  l'Europe. 
D.  CNEORUM.  Linn.  Duhamei.  arb.  i.  l.  g4.  D-  odojlh/t. 


tSa  LES    DAPHK  AGEES. 

Tige  menne,  couchée  oa  droite.  Feuillet  sêasileê  j  Ikié«uVf  el 
nombreuses.  Feuilles  fasciculëes  et  terminales. 
Habite  les  hautes  montagnes  de  la  France. 

D.  CNIDIUlf.  Linn.  D.s^inbojs.  F4^uîne«  lînëairesJanoéo* 
léesi,  munies  d*une  pointe.  Fleurs  disposées  par  paquets  ,  qui 
forment  une  panicule  terminale. 
Habite  la  France  méridionale. 

PASSERINA.  Linn.  Jusê. Z^ans.  iHust.  t.  agi.  PJSSERlNÈ.tit^ 
lice  ventru  yers  son  milieu ,  limbe  "k  quatre  divisions  ouvertes. 
Huit  étamines.  Stjle  filiforme ,  latéral.  Stigmate  en  tête ,  velu. 
Graine  recouverte  par  le  calice.  —  Fleurs  axillaires  ou  termi* 
tiates  ;  feuilles  opposées  t  dans  quelques  ^espèces.  Arbustes  ajmt 
le  port  des  Daphné. 

V.  ttlKStTTÀ.  Linn.  P.  rsLUM^  Rameaux  grêles ,  munit 
d*un  duvet  blanchâtre.  FeuiBes  charnues  ,  glabres  et  très* 
nombreuses. 

Habite  la  Provence. 

STi>LLE(RA.  Linn.  Jusé.  Lam.  illust.  t.  tigS.  STSLLB2m.e9iice 
«long  ,  fi^ortee^,  limbe  à  cinq  «div45Î<m<L  Huk  éi|«fnineic0ta%es. 
Styfc  <coun.  Slîgfnate  en  séifee.  Graksie  tertniiiée  «n  peiiMe  re* 

courbée.    —   p]oui*s  <tJLÎllaU»oo  o«i  4-*niÉsîtita1to«u  -     - 

S.    PASSERINA.  Linn.    S.    pjtastniiTE.    FeûSDes  Knéaires  ; 
fleurs  axillaires ,  à  quatre  divisions  ,  sessiles  et  en  épis  lâches., 
'    Habite  iaFrtoice.  Je  r«itronr*e  acnprès  de  Bottdy. 

AfUOVA.  KJavan.  AlîJONS.  Cdi<^  inftmdibulif^niie ,  inuni 
h  ta bsise  de  decix  bractées  ;  tube  4ong  ^  cylindrique",  Wnèi/e  à 
«iaq  divisions.  Chvq  étmnines.  Anthères  non  iiétlantes.  ^Ovaire 
muni  d'écaillés.  Un  style  ;  deux  stigmates  lamelles. 

A.  TUBEHOSA.  Coi^n.  ioon.  t.  583.  Radne  iwmiîe  de  quel* 
■ques  tubercules.   Tige  tîliforme  ;   feuîiles   engainantes .,   poin- 
tues ,  nombreuses  ^  velues  ;  fleurs  terminales,  réunies ,  sessiles. 
Habite  l'Amérique  méridionaJe. 

5TRUTHI0LA.  Linn.  Jusa.  Zaw.illust.  t  78.  STRVTHIOLE. 
Calice  long  ,  filifomae;  limbe  à  quatre  divisioas.  Huit  écailles 
au  sommet  du  calice.  Quatre  étananaes  oauites.  Style 'filiforme; 
stigmate  en  tête.  Baie  ^èche.,  monosperme.  -—  Feuilles  oppo- 
sées ,  devers  solitaires  4  axillaires. 

S.  VJRCATA.  Linn.  Burm.  afip.  p.  127.  t.  4?-  f-  i«  Fooffles 
opposées  n  lancéolées  s  acuminées.  Hameaux  droits  ,  simples  , 
légèrement  velus. 

Habite  le  Cap. de  Boime-Espérance, 


LES  DAPHN  AGEES. 
LACHNEA.  Littn.  Jus».  LACHNÈB.  Calice  long  ,  raenn  ;  limbe 
à  quatre  divisions,  inégal,  UuiL  étamines,  presque  Baillantes. 
Style  liliforme  ,  latéral;  altgmate  en  tôle  ,  velu.  Graine  pres- 
quenbaic,  et  recouverte  par  le  calice.  —  Fleurs  agrégées  et 
terminales. 

L.   CONCLOMERATA.    Lian.  Arbuste   à  feuilles    liuéftire» , 
Uclies.  Fleurs  ramassées  eu  têtes  blsLacbes  *  cotoaaeusea  au 


Habite  le  Cap  de  Bonne-Espcrance. 


Z>A1S.  Linn.  Juss.  Lam.  illi 
forme  ;  limbe  â  quatre  oi 
■     ■   ■  iiiélei 


368.  DAIS.  Calice  alongé,fili- 
[  divisions.  Huit  à  dis  étamînes  , 
-dessus  des  autres.  Oraire  ado^ 
ioTéneuremeut  au  calice  ;  style  GUl'orme  \  stigmate  en  tàtc.  Baie 
monosperme.  —  Arbuste  à  feuilles  opposées  dans  quelques 
espèces  ;  fleurs  en  faisceau  terminal ,  muni  à  la  base  d'un 
in  vaincre  poUphylle. 

■D.  OCTANDRA.  Linn.  Burm.  (1.  înd.  t.  3a.  f.  a.  J>.  4  boit 
iTAMiNEs.  Feuilles  o|iposées  ,  lancéolées  ■,  pointues  aox  deux 
bouts,  et  entières,  Huit  étamines. 
Habite  les  Indes. 
D.  COTINIFOLIA.  Linn.  D.  A  rxBiLLMa  na  rasTBT-  Feuille* 

un  peu   ovalp'i  ■-  llenrs  i  rinq  JIbI.;»».  ,  ipIupi  b  Vcitérieur. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

CiNTDlA.  Zwn./uM.  Lam.  illust.  t.  391.  GNIDŒNNE.  Calice 
alongé,  filiforme,  limbe  à  quatre  divisions.  Quatre  écailles 
Etlternes  avec  les  divisions  du  caUce;  style  filiforme,  latéral. 
Stigmate  en  télé  ,  velu.  Graine  couverte  par  le  calice.  — 
Feuilles  rarement  opposées  ;  fleurs  terminales. 

G.  PlNIFOLIA.  Linn,  Burm.  afr.  lia.  t.  ^i.  f.  3.  G.  a 
F£eiz.t.ss  DE  pi!f-  Feuilles  éparses  ,  nombreuses  ,  rappro- 
cliées,  glabres.  Fleura  ramassées  six  à  neuf  ensemble,  et 
terminales. 

Habite  le  Cap  de  Bonne -Espérance, 

3SECTANDBA.  Berg.  Juxs.  NECTANDRE.  Calice  infuadibu- 
liforme  ,  limbe  à  quatre  divisions.  Huit  écailles  ,  insérées  aa 
sommet  du  caLce.  Hoit  étamines  courtes.  Style  filiforme  ; 
stigmate  épaissi.  Graine  recouverte  par  le  calice. 

Ti.  6ERICEA,  Burm.   afr.  i35.  t.  49-  f'  a-  ^-  soyevsb.  Ar- 
buste  à    feuilles  opposées,    alternes- ovales  ,   ou  quelquefois 
ovales-oLlongues.  Fleurs  axillaires  et  terminales. 
Habile  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 


i84  I/ES    DAPKTÎAOÉfiS. 

QtJlS(^VAÏAS.Linn.JU88.  Lam\  iUnst.  t.  557.  Calice  très-longVftti-- 
•  forme  ,  lîmbe  à  ciaq  dents  ;    cinq  écailles  oblongaes.  Dix   ëta- 
mines  ;  style  filiforme  ;  stigmate  obtus.  Drape  à  cinq  angles  % 
monosperme. 

Q.  INDTCA.  Linn.  Burm.  ind.  t.  35.  f.  a.  Q.  ds  i^mrnE* 
rameaux  cylindriques.  Feuilles  opposées^  pëtiolées  ^  en- éœur 
ou  ovales  ^  et  très^ntières.  ' 

Habite  les  Indes. 

Obçeryations.  L'ovaire  libre  et  Tembryon  dënuë  de  pë- 
risperme,  distinguent  les  plantes  de  cette  famille.  Le  tube  ca- 
licinal  des  Daphnes  se  sëpare  facilement  en.  deux  partiels  j 
l'éxtërieure  parait  avoir  la  comexture  d'un  calice,  et  Tintërieure 
celle  dune  corolle.  Cette;  organisation  lui  donne  beaucoup 
d'analogie  avec  les  Cestrum.  Nëanmoins  ce  calice  persiste  sou- 
vent et  entoure  le  fruit. 

L'ëcorce  intërieure  du  bois  denlelle  {Lagetia  Linféana.  LiNN.) 
est  un  tissu  susceptible  de  prendre  quelqu  extendon.  Au  moyen 
de  certaines  prëparations>  onenfaitunrëseau  fîn,/clâir»  blanc, 

assez    fort    Ot    OCVnblablo     à,    «lo    la.  f^ékno,   JLuae  loi  oc ,     oto   l'otTlploie 

quelquefois  par  curiôsîlë  à  faire  des  cocardes,  des  mancbettes, 
et  même  des  garnitures  de  robes.  Le  bois  Gentil  est  un  arbris-^ 
seau  acre  et  caustique  ;  six  de  ses  baies  suffisent  pour  faire  përir 
un  loup.  En  Suède,  on  se  sert' de  Tëcôrce  avec  succès  contre; la 
morsure  de  la  yipère,  
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LES     PROTEACEES. 


PROTEACE^.  tab.  5i.    (  Thymelex.  ASans. 
Proleae.  Jus^.  ) 

X^LANTES  à  deux  cotylêdoBS,  à  fleurs  apétales  4  ,  et 
à  étammes  pérîgynes  S  ,  ou  insérées  autour  de  l'ovaire. 
Calice  à  quatre  5 ,  ou  cinq  parties  ,  ou  tubuleux  3 , 
&  quatre  ou  cinq  divisious  ,  muni  qnetquei'oi»  à  sa  base 
de  poils  ou  de  petites  écailles  ^.  Etamines  en  nombre 
égal  aux  divisions  du  calice  et  insérées  près  de  leur 
sommet  4  ,  5.  Ovaire  simple  4  ,  libre  5  ;  style  simple  3, 
stigmate  souvent  unique  5.  Graine  ^,  uuit[ue  ,  nue  7  , 
ou  renfermée  dans  un  péricarpe  9  ;  ou  plus  rarement 
nnp  rapsiJe  uniloculaire  ctpolysperme  '°.  Périsperme 
nul  ;  embryon  droit  ;  radicule  iuférieure  ^. 

Les  Protéacéescroissent  toutes  dans  les  pays  étran- 
gers. Leur  lige  est  frutescente  ou  arborescente,  et 
leurs  feuilles  sont  simples ,  alternes  ' ,  ^  ,  ou  ramassées 
et  presque  verticillécs-  Les  fleurs  ,  ordinairement 
hermaphrodites  ,  sont  réunies  en  cône  * ,  ou  quel- 
quefois en  épis  3. 

[ÈRE 


P  R  E  M  1 
Graine  n 


SECTION. 
,  ou  fruit  monosperme  '. 


PROTEA.  l,inn.Jusa.I,am,'\\\as\.  t.  53.Caliceàquatre(livisionsoa 
à  quatre  parties,  colore  ;  ditisions  conuïventes  au  sommet  et 
uUonnées  intérieurement  ;   la  division  supérieure  fendue  qiiel- 

Jnefois  profondément.  Qaaire  étamines  insérée»  au  sommet 
es  divisions  calicinales  ;  filets  courts ,  antlicres  ohlongues  et 
E  lacées  dans  le  sillon  des  divisions.  Un  stigmate  rarement  bi- 
de I  obtong  ,  souvent  articulé  sur  le  sljle.  Graiuc  on  capsule 
I.  a4 


lâû  LES    PHOTÉACÉES. 

ne  s' ouvrant  point ,  recourerte  par  le  calice ,  et  à  nne  loge.  ^^■ 
Feuilles  alternes  ;  âcnrs  quelquefois  distinctes,  disposées  en 
ëpis  et  monoïques  ;  le  plus  souvent  hermaphrodites  et  réuniei 
sur  un  réceptacle  commun  ,  lantàt  nu  ,  tantôt  hérissé  de  poila 
ou  de  paillettes  ,  ou  imbriquées  en  cAne.  Têtes  de  fleurs  ter- 
minales ou  raremeal  axillaires. 

p.  MMFOLIA.  Linià.  Burm,  afr.,  p.  igj.  t.  70.  f.  3.  P.  ^ 
FEUILLES  DB  PIS.  Feuilles  filiformes  ,  subulées  ;  fleurs  eu 
grappes,' glabres. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espcrance. 

P.  ARCFNTEA.  Linn.    Commet,  hort.  2.  p.  5i.  t.    a6.    r. 
pmoilj.es   argentées.    Feuilles   lancéolées  .  convertes  d' 
Velu  argenté  ,  ciliées  sur  leurs  bords  ;  Heurs  en  lètes  globu- 
leuses. 

Ilabitti  le  Cap  de  fionne-LspcrajiCc. 

BANKSIA.  Linn.  supl.  Ju  ts.  £am.  tll  us  t.  t.  54.  Calice  fi  qnatra' 
divisions  longues,  linéaires-lancéolées  .  Iub«  court.  Quatre  él 
mines;  anlberes  sessiles ,  dans  une  cavité  située  au  somm 
des  divisions  callciaales.  St^le  GKfonne  >  stigmate  épais.  Cap- 
sule ligneuse,  bivalve  ù  une  ou  deux  graines.  ■ — FeuillSi 
éparses  ou  ramassées  1  souvent  obli(|ues  ;  lleurs  agrégées  en 
cône  écailleux;  écailles  coriaces,  disposées  sur  deux  rangs  1 
les  unes  grandes,  biilores  ,  les  antres  petites  et  ne  couienaiu 
aucune  ueur. 

B.  SERBA.TA.  Linn.    Gœrtn.  sem.    i.  p.   aai.   t.    48-    f-    i' 

B.  A  JfsvtLLRX  BKf/Tàss.   FpuîHps  éimites  ,  linéaires  ,  rélré-; 

cies  en  pétiole  k  leur  base  ,   dentées  en  scie  ,  et  formant  uns 

collerette  autour  du  cbaton  de  fleurs. 

Habite  la  Nouvelle-Hollande. 

B.   EKICKFOLIA.  Linn.  supl.  B.  a  Fsrir.LEs  de  BfturisMl 
Feuilles  très-petites ,  nombreuses  •  glabres  ,  rapprochées  ,  me' 
nues  ,  un  peu  écliaucrées  à  leur  sommet. 
Habite  ta  INouvelle-Hollande. 

ROUPALA.  jiiibl.  Jass.  Zam.  illust.  t.  55.  Calice  k  quatre  parties, 
en  forme  de  spatules,  concaves  à  leur  sommet  et  donnant  attacha 
aux  étamines.  Anthères  au  nombre  de  quatre  .  presque  sessiles 
et  droites,  le  calice  étant  ouvert.  Un  stigmate,  Fruit  ,  .  . 
monosperme. 

R.  ViOUT kti A..  Aubl.  Guy.  t.  33.  R.  des  moutjoses.  Feoitle* 

pétiolées ,  alternes ,  ovales  ,  pointues  ,  Irès-enlières.  Fleurs  «Oa 

épis  lâches  et  a\i]laircs. 

Habite  la  Gu)ane. 
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LES    LAURINÉES. 

LAUIIINK$.  tab.  5a.  (Papayera.^cJon^.Lauri.  Juss.^ 

JrLANTES  à  deux  cotylédons  f  à  fleurs  apétales  3, 
et  à  étamines  périgynes  ^ ,  ou  insérées  autour  de 
l'ovaire. 

Calice  *,  quelquefois  à  quatre  4,  le  plus  souvent  à  six 
divisions  3;  persistant  7,  quelquefois  caduc  9.  Six 
étamines ,  insérées  à  la  base  des  divisions  calicinales  t 
ou  en  nombre  double ,  dont  six  opposées  à  ces  divi- 
sions, et  plus  intérieures  3.  Anthères  adnées  aux  filf- 
i|ients ,  et  s 'ouvrant  de  la  base  au  sommet  ^.  Ovaire 
libre  ^  ;  style  unique  ;  stigmate  simple  ^  i  ou  divisé* 

Drupe   7  ,   ou  baie  ^  ,  uniloculaire  ^" ,  cuuteuaut  une 

noix  XX.  Périsperme  nul.  Embryon  droit,  lobes  très- 
grands  ,  radicule  supérieure  *». 

Les  Laurinées  out  une  tige  frutesce^te  ou  arbo- 
rescente ; .  leurs  feuilles  sont  alternes  ' ,  ou  très-ra- 
rement opposées. 

La  figure  6  a  été  vue  à  une  forte  loupe. 

LAURUS.  Thurn.  Linn.  Juss,  Lam.  iVinf^ï.  t.  35ii .  LAURIER.  Ca- 
lice à  six  divisions  on  à  six  parties  égales  ^  caduc  ou  persistant. 
Etamines  à  douze  filets ,  situés  sur  deux  rangs  concentriques  , 
plus  courts  que  le  calice  ;  six  extérieurs  fertiles  ;  six  inté- 
rieurs n  dont  (rois  fertiles  ^  munis  à  leur  base  de  deux  glandes , 
et  trois  stériles  alternes  avec  ceux  qui  sont  fertiles.  Stigmate 
en  tête.  Drupe  ordinairement  semblable  à  une  olive  — Feuilles 
alternes  ordinairement  entières.;  fleurs  axillaires  ou  terminales, 
solitaires  ou  rapprochées  par  paquets  ^  quelq^iefois  disposées 
en  panicule.  Le  nombre  des  étamines  est  sujet  à  varier ,  sui- 
Tant  Linnéus ,  et  il  parait  que  les  e^tpèces  exotiques  ^  mieux 
observées  ,   formeront  de  nouveaux  genres. 


LKS    LAUIMNKKS.      i.al'IUNK.e  . 
Toml.^^  ,S8. /à^.  33. 
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LES    LATTHINÉEa  189 

L.  CINNAMOUKUM^  Lmn.  Blaekw.  t.  354.  'L: ^Avvnunn. 
Arbre  à  feuilles  preftqa'opposées  ^  oyales-oblôngaes  «  cntièret , 
coriaces  ,  à  trois  ou  cinq  nervures  ;  fleurs  disposées  en  pani- 
cule  terminale.  >  ^  ,    ,  » 

Habite  liale^dc;  Cejlan;  cultivé  à  Visie  4®  France  e|  à 
Cayenne.  ^     .     -  ,  1 

L.  CASSIA.  Linn,  Rheed,  mal.  i.  p.  10^ •  t.  57..  X.  Cjisss. 
Arbre  à  feuilles  lancéolées  ,  pointues  aux  qenx  bouts  ,  veines 
transversales  nulles;  fleurs  disposées  en  petites panicule^lAéhes 
et  latérales. 

Habite  la  c6te  du  Malabar,  les  isles  de  Java  et  de  Sumatra. 

L.   CAMPHORA.  Linn.    Commet,  bort.    i.  p.  i85.  t.'  pS.   Z>. 
'*  àJMpantBÂi  Krhtè  à  feUiHes  Cavales  ^  acnmmées  ,  entières  , 
glabres  des  deux  cdtés  ?  pédohçules  latét*aux  ^  grêles ,  et  pour- 
tant cbacnn  une  petite  panicule  de  uainze  à'  dix-buit  fleurs.-  -  - 
Habite  le  Japon;  cultivé  au  jaroindes  Plantes. 

L.  NOBILIS.  Linn.  Duham,  arb.  .i>  p.  35o.  t.  i3^.  L.  i/jt^ 
poLLOif»  Arbre  à  feuilles  lancéolées. ^  coriaces  ^.légèrement 
ondulées  ;  fleurs  en  petites  ombelles  axillaires  ,  dioïques  ,  et  à 
quatre  divisions.  '  ,       ' 

liabite  FEspagne,  1  Italie,  la  Provence. 

L.  PERSEA.  Linn,  Slocuu  Jam.  hist.  2.  t.  aai.  p.  i3a.  f.  a. 
Z».  jtrocjfT,  Arbre  à  feuilles. coriaces,  uerveusesetmuniea.de 
.  veines  tranaverses. entre  leurs  nervures  latérales  ;  ^eurs  en  pa- 
nicule  corymbiforme. 

Habile  l'Amérique  méridionale. 

L.  BORBONIA.  Ldnn.  Cateah,  carol.  i.  p.  63.  t.  63.  L. 
ROUGE,  Feuilles  lancéolées^  panicules. latérales;  calice  rouge 
etcbarnu. 

Habite  rAmérique. 
L.  BENZOIN.  jLin/t.    Commei.  hiot^  i.   p.   tbg.  u  97.  .X. 
BENJOIN,  Arbrisseau  à  feuîUes  ovales  ,  .un  peu  pointues  a  leur 
sommet,  et  rétrécies  à  leur  base  ;  fleurs  disposées  par  petits 
paquets  latéraux  et  sessiles. 

Habite  T Amérique  septentrionale. 

L.  SASSAFRAS.  Linn,  BlackiP,  t.  267.  S,  sAssAFiLds,  Arbre 
à  feuilles  entières  ou  à  trois  lobes  ;  fleurs  en  petites  grappes 
lâcbes. 

Habite  fAmérique. 

OCOTEÀ..  .^2^^  Jms*.  Calice  à  six  parties  ;  trois  intérieures, 

.  alternes  et  plus  petites.  Neuf  filets  d'étamines  membraneux  « 

larees  ,  tronqués  au  somme;t,  dont  six  extérieurs ,  opposés  aux 

.divisions  calicioales,  et  trois  intérieurs ,  munis  de  deux  glandes 

à  la  base  ;  quatre  antbcres  insérées  a  1  intérieur  de  chaque  filets 


iga  liES    li  ATOîR  I N  É  &'s; 

d'oaTfwnt  «delà  base  au  sommet  ^  ^ux  lAférieiires  «  et  deax 
«npëHetires.  Stigmate  coacaTe.  Dm|>e'evitiOit»né'ii  la  base  d'un 
calice  persistant  et  en  forme  de  coupe ,  ovale  ^  mouosperme. 

O.  CUYANNEISSIS.  j^ubL  Guy.  t.  5io.  O.  'x>b  tA  gi/tjsb. 
Arbre  à  feuilles  alternes,  ktticëolées;  trèè-èntières ;  fleurs  en 
panicules  axîliaîres  et  terminales. 

.   Habite  la  Gnr&ne.  ^     .  •'  .    .r 

AJOYEA.  AubL  Ju&s,  Calice  turbiné  «  à  six  divisions.  Six  4ta* 
mines  ,  filaments  munis  de  deux  glaudes  à  leur  base.  Stigmate 
à' six  divîniens.  Baie  ,  contenant  tme  noix  cassante,  mono- 
sperme^ 

A..OUTAA£^ai^.^£^^  (r^.  ^ïs^.  ^\  DS  LA  avYjâg[js.  Arbre 
.  de  moyenne   grandeur  1  leuiU^ii  ei^tlères  ^  obloogues  ^  poin- 
tuç»;  iljBiirs  en  paaiv^itlfi»  i^cfumcilq^  ei.  a^illaîrcâ. 
Habile  U  Giayanis. .  i  :• . 

'       .    Genrêê  i^ohUna  des-  IJaurméeè, 

MTRTSTfCA.  Linn,  supl.  Juês.  MUSCADIER.  Dioî'que.  Ca- 
lice en  coupe  ,  à  trois  divisions.  Fleur  mâle  ;  douxe  étami.nes , 
rarement  neuf  ;  antbères  longues  ,  r  à  deux  lo^es  ,  cuFoiies  « 
conniventes.  Fleur  femelle,  ovaire  libre  ^  style  nul  ;  deux 
*6ti^ mates.  I  tiiKe  drupacée  ,  pyrifbV^ihe ,  ttiiottosfpcnne.  Graine 
'•grtJifide ,  ^olid'c  ,  jjarrs^méè  à  iiiit^fwttr  dé  Viéihes  diWrerament 
•^lorées,  Vecottvèfftés  textërteiiipdHèirt  d'tifrc  àHHe,  oumicin- 
brane  mullifide,  à  découpures  linéaires,  Vèfxueuées ,  rameuses. 
—  Arbres  dont  le  suc  de  V^orcé  est  rotigfe  ;  feuilles'  alternes  , 
entières  ;  pédoncules  presqn'axînàires^ It  une tnl  trois  fleurs, 
munies  d'nne -bractée', 'et :pédioeUée». 

M.    AROMATICA.    Lam.   act.    par.    1^88.   Biackw,   t.  555. 

Jif,  AROMATIQUE.  Fpnîllpft  nvol«c_lon^f^^|fe^  ^  tieWttri^i^  lîMprpleS 

simple»  H  bi^ctéea  orbiCnlëies^  iruit^labré.' 
Habite  les  Indes. 

M.  MALABARICA.  Lam,  Rheed,  mal.  4»  p.  f).  t.  V.  M.  du 
MALABAR,  Feuillcs   ovalcs  ,   nerveuses  ,   latérales ,  simples  ; 
fruit  oblong ,  cotonneux. 
Habite  le  Malabar. 

VÏROLA.  AubL  Juss,  Dioïque.  Calice  cotonneux,  turbiné,  à 
trois  dents.  Fleur  mâle;  six  étamines.à  courts  filaments  ,  in- 
sérés à  la  base  du  calice.  Fleur  femelle,  ovaire  libre  ;  style 
court;  un  stigmate.  Drtip'e  iec,  capsulalre  ,c<rtonbetix ,  niuni  de 
deux  sillons  -latéraux  ,  h  deux  'valves  ,  comeiiant  une  norx  cas- 
sante ,  monosperme  ,  réticulée  et  couverte  de  fibres  charnues  , 
planes.  Graine  arrondie,  buileuse  ,  marquée  à  l'intérieur  de 
veines  rouges. 
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V.  SEBIFERÀ.  AuhL  Guy,  t.  345.  V,  portesuif.  Arbre  à 
bois  blanc  ;  feuilles  alternes  ;  fleurs  en  grappes  paniculëès  v 
axillalres  ;  les  /emelles  plus  petites  que  les  fleurs  mâles 

IJUMf^lâ.^uyiinir.')--^  MveDtf  »;^        a  i^mijcergenre 

précëdeût;  avec  lequel  il  ai)eaucotip  d\nalo^e.  -  *  * 

tiés\,  dont  ti'oîè' i^embs  intérieures  et  phis  p^tite^;  Aisf  petites 
glandes  situées  à  \^  base, des  divîsiQliB  9. <d;  entourant  trois  ëta- 
mines  droites ,  à  filaments  courts.  Fleiir  femelle ,  calice  coton» 
neux. ,  double  ;  Textérieur  court ,  urcéolé ,  pr^squ*entier  ;  Tin-** 
térièui^  à  huit  pàraes   oadUqMê^y  l^ldf^  '  adbërent  aii^éaKcé- 

.  intérieur  et  ontQoré  ^^  r/extërieur^.  a^lArf^ai^^t^  eil(0UJ)é,  ^.  k^ 
base  de  quatre  glandes  portées  sur  de  rfôurts  pédoncules j .  stiff-», 
mate  élargi ,  en  euiouuulr.   Urupe  luum  de  huit  sillons  7  c^iP*" 

'  unt  une  noix  glbbi^eUse  ,  bivalv^  ,  at4>|U)9peryxi«  1  nieQQiijrrrt 
par  le  calice  extérieur.  Graine  comme  dans  le  muscadier,  -r-» 
Arbres  à  bois  blanc  1,  câissant;' femllieV'àKérnés  ,  en  bôUcfîér^^^ 
ou  preaqu*ei^  bouciier*  ,       r--  .    ^  :L'..  •     -,  vi[  r.iU  :.i.'c: 

!p.  SONOfU.  JLinn-,  Jiun^pk*  anib.  :i;  p«^5'7(  ^*  .9&^<}^(ff^^ 
Konis»  Feuilles  peljtées  1,  ^rrondjes  à  la  base  y  poii^tue^  au  som^ 
ttiet^  ondulées  sur  leurs  bords.         >      '-   -  »  .•    "'     .'>''î^.  » 
Habite  Içs»  Indes  orientales. 


'\ 
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.  Obsëryations.  Les  plantes  ,^e  cette  f^lpiUe  diffîrfn^  4^ 
Protéacëes  par  la  situation  des  ëiamines  et  la  manière  dont  l'es 
anthères  s'ouvrent ,  par  la  nature  du  fhiii ,  et  par  rembtyon 
dont  la  radicule  est  supérieurfe. 

Quoique  peu  nombipeuse,  cette  famille  renferme  pi vsifsurs 
plantes  très-utiles  dans  le  comnierce  de  Vliide.  Le  Camphrier 

(  Launis  Camphora.  IjiîiN.)  laisne  couler  naturellement^.  oi|. 
donne ,  par  les  difTërens  procédés  dont  ou  se  sert ,  une  résine 
ou  plutôt  une  builc  essentielle  concrète ,  appelée  Camphre,  Lès 
feuilles  de  plusieurs  autres  lauriers  sont  employées  comme 
épices.  La  Muscade  aromatique  (  MjrrisU'çQ  aromt^tiça.  i*ÂM^  ) 
qui  croît  naturellement  aux  Moluqucs ,  est  culliTeê  actuellemè^it 
à  risle-de-Fraace  et  à  Cayenne.  Elle  fortifie  et  réchauffe  Te^ 
tonaacj  mais  son  usage  immodéré  devient  très^dangcreux.     > 
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LES    POLYGONÉÈS. 

PÔLYGONEiË.   t.   35.   (  Persicarise.  Adans. 

Polygoneœ.  Juss.  ) 

XLANTBS  à  deux  cotylédons  )  à  fleurs  apétales  ^, 
et  à  étamines  pérygînes  4  /^  ,  ou  insérées  autour  de 
rpT^re.,.  ..;/•!:.'....  '  '  ''  ''  ^.  '  . 
i  'Galice  monoph^Ue ,  divisé  ^:  Etamines  en  nombre 
déterminé  ^,  inséréçs  à  la  base  du  calice  7.  Ovaire 
simple ,  libre  4  ;  styles  plusieurs  4 ,  ou  nuls  3.  Stigmates 
nombreiïi.  Graine  ®  ».  5^ ,  nue  ou  recouverte  par  le 
calice.  Embryon  i<,  courbé,  plongé  dans  xm  péris- 
permé  farineux  ^^.  Radicule  supérieure. 

COCCOLOBA.  Zm»  Juss.Lam.  îUast.  t.  5i6.  RJISINIER.  Ca- 
liqe  à  cinq  parties.  Huit  ëtaminesj  Trois  $tyle&;  trois  stigmates. 
Noix  uniloculaire ,  recoure^  par  le  calice  deyenu  succulent. 

C.  UVIFERA.  Linn.  Jacq.  amer.  ti3..  t.  ^3.  R.  a  feuilles 
RONDES.  Arbrisseau  à  tige  droite.  Feuilles  alternes  ,  orbicu- 
laires  ,  un  peu  en  rrpwr .  mi«n;o«  ^  leur  base  de  stipules  vagi- 
nales. Fleurs  en  grappes  axiUaires. 

ATRAPHAXIS.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  265.  ATRAPHACE, 
Calice  «à  quatre  parties.  Six.  etamines.  Stjle  nul  ;  deux  stigmates. 
Graine  recouverte  par  le  calice.  —  Tige  frutescente  ;  fleurs 
axillaires  ou  lerminîiles 

A.  SPINOSA.  Linn,  Lhérit.   strîrp.   nov.  i.  p.  27,  t.  14.    A, 
iris  EUX.  Rameaux  terminés  par  une  épine.  Feuilles  alternes  ^ 
lancéolées.  Fleurs  petites^  pédonculées. 
Habile  le  Levant. 

A.UNDULATA.  Linn,  Dill.  elth.  36.  t.  3îi.  f.  56.  A,  ondulé. 
Rameaux  grêles  ,  droits  et  inermes.  Feuilles  alternes  ^  ovales  et 
pointues. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 
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POLYGONUM.  Toum.  Linn.  Juas.  Za/i».  illust.  t.  3i5.  RE^ 
NOUÉE'  Calice  à  cinq  parties.  Cinq  à  neuf  étamlnes.  Deux 
ou  trois  styles  ,  autant  de  stigmates.  Graine  recouverte. 

P.  BISTORTA.  Linn.  Bull.  herb.  t.  5i4.  R-  bistorte.  Tige 
.  fimple ,  terminée  par  un  épi  serré  ;  feuilles  orales ,  planes  ^ 
.  décurrentes. 

Habite  FEurope. 
P.  AMPHIBIUM.  Linn.  R.  axpbibis.  Tige  couchée.  Feuilles 
.   longues ,  pointues.  Fleurs  en  épi ,   et  à  cinq  étamines  plus 
longues  que  la  curulle. 

Habite  TEurope  «  dans  les  lieux  aquatiques. 

P.  HYDKOPIPER.  Linn.  Bull.  herb.  127.  R.  acrb.  Tige 
articulée.  Feuilles  lancéolées ,  pointues.  Fleurs  en  épis  làcheSf 
et  à  six  étamines. 

Habite  FEurope  ^  dans  les  lieux  aquatiques. 

P.  PERSIGARIA.  Linn.  BlackiP.  t.  118.  Tiges  couchées  dans 
leur  partie  inférieure.  Feuilles  lancéolées.  Fleurs  en  épis  ser- 
rés. Six  étamines.  Deux  styles.  Stipules  ciliées. 
Habite  FEurope. 

P.  AVICULARE.  Linn.  Blachuf.  t.  3i5.  R.  traînasse. 
Tiges  étnli^AA  I  fpnîllos  1anc^Mpp4  ;  fleurs  à  huit  étamlnes  et 
axulaires. 

Habite  FEurope. 

P.  FAGOPYRUM.  Linn.  KnotT.  del.  a.  t.  F.  R.  sarrasiixe. 
Tige  droite  ,  striée  ^  rameuse.  Feuilles  en  cœur ,  sagittées  % 
pomtues.  Fleurs  en  bouquets  terminaux. 
Habite  le  Levant. 

P.  DUMETORUM.  Linn.  fl.  dan.  t.  756.  R*  dss  buissoutm. 
Tige  lisse ,  roluble.  Feuilles  triangulairea  %  sagittées.  Fleurs 

Habite  FEurope. 

RUMEX.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  ^71.  OSEILLE.  Calice  à  6 
parties.  Cinq  à  neuf  étamines.  Deux  ou  trois  styles  ;  stigmates 
multifides.  Graine  à  trois  angles  ,  nue  ou  recouverte  par  le 
calice.  —  Fleurs  en  panicules  axillaires  ou  terminales. 

R.  PATIENTIA.  Linn.  Blachw.  t.  489.  O.  patience.  Tige 
épaisse.  Feuilles  ovales-lancéolées.  Fleurs  hermaphrodites ,  en 
épis  rameux. 

Habite  Fltalie. 

R.  ACUTUS.  Linn.  Blachw.  t.  49.  Tige  droite.  Feuilles 
larges^  en  cœur,  oblongues ,  pointues.  Fleurs  hermaphrodites  « 
valvules  dentées. 

Habite  FEurope. 
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T.  AMERICANA.  Linn,   Jacq.  amer.    i3.    t.    175.   f.  5.    71 
i>*AMéRiquE.  Feuilles  ovales ,  entières ,  acuminées  ;   épis  ve- 
lus ,  accompagnés  de  bractées  ovales. 
Habite  rAmériqu«  méridionale* 

CALLIGONUM.  Linn.  Juss.Lam.  illust.  t.  4 10.  CALLIGONE, 
Calice  à  cinc[  parties  inégales  et  arrondies»  £diTÎreii  idouce 
étamines.  Trois  stjles  courte  ^  raremeiit  deux  ou  quatre  ; 
stigmates  eu  tétp.  Capsule  pyramidale^  à  troi^^  on  quatre  angles^ 
monosperme  ^  couverte  de  soies  rameuses. 

C.  POLYOONOJDES. i^/i/K  Toum,  itin.  3.  p.  di^.  t.  ai4.  Ai^ 
brisseau  presque  sans  feuilles  ^  à  rameaux  dicbotomes  ^    arti** 
culés  ;  articulations  membraneuses  ,  nues  ou  à  une  feuille  et 
florifères  ;  feuilles  linéaires  presque  cylindriques. 
Habite  le  mont  Ararat. 

PALLASIA«  Lirm*  Jues.  PALLASIE,  Dix  à  ouinze  étamines  ; 
trois  ^  quatre  styles.  Noix  à  quatre  angles  memoreB^eux,  Bifides 
et  lisses. 

P.  CASPICA.  Linn,  supl.  Pall,  il.  v.  a.  p.  758.  t  S.  P.  cas* 
PiEif^    Arbine««ao.  \fho  rtaxÉcm^^ ,    Hskna   feuilles  ♦    et  articulé  ; 
fleurs  latérales  et  situées  aux  çéniculations. 
Habite  les  environs  de  la  Mer  Caspienne. 

S.OENIGIA.  Linn,  Juas,  Lam.3lusLt.  5i.  KÈNIOIE.  Caikce, 
à  trois  parties.  Trois  étamines.  Style  nul.  Deux  ou  trois  stig»* 
mates.  Graine  nue. 

K.  ISLAPIDICA.  Linn.  Châ.  fl.  dan.  t.  ^i9*  K*  n'isLAurDS, 
Tige  herbacée .»  noueuse  ;  feuilles  alternes  ,  engainantes  à  leur 

bas^  ,  tct  UAiâA»loo  «>*  ^'M«»W»a m&^n»  I  fl^uia  iCi'UAluales^  ^a^^îculéCS* 

Habite  Tlslande. 

• 

Observation.  Cette  famille ,  entièrement  naturelle ,  a  peu 
de  rapports  avec  les  précédentes.  Elle  a  beaucoup  plus  d'ana- 
logie avec  les  Attriplicëes ,  soit  par  le  port,  soit  par  la  présence 
d'un  périsperme  farineux.  Elle  en  diffère  par  la  situation  de 
l'embryon,  par  les  feuilles  engainantes  et  à  bords  roulés  dans 
leur  jeunesse. 
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ATTRIPLICE^.  tab.  34.  (BUta.  Adans,  AtripUce», 

Plantes  à  deux  cotylédons,  à  fleurs  apétales  4,  et 
à  étainines  hypogynes  ^  t  ou  insérées  à  la  base  de 
ToTaîre. 

Calice  d'une  seule  pièce ,  souvent  à  divisions  pro- 
£Dndes  ^.  Ëtamines  en  n,ombre  déterminé  3,  insérées^ 
à  la  base  du  calice.  Ovaire. simple  ^ ,  libre  3;  style 
unique  ou  nul ,  ou  le  plus  Souvent  plus  d  un ,  et  en 
nombre  défini  ;  un  stigmato  pour  rïiarpip  stjle ,  ra- 
rement deux.  Graine  6,  unique  ^4,  (multiple  lo,  dans 
le  Phitolacca  »  double  dans  le  Galenià)  nue  ou  recou- 
verte par  le  calice  ^7 ,  où  renfermée  dans  un  péricarpe 
bacciforme  9 ,  ou  capsulaire  i  ^  •  Périsperme  farineux  ^ 
central?,  embryon  circulaire 8;  ra4icule  inférieure^. 

Les  Attrîplîc^^'^  '^^^  gpnp.rftlpTWP-nl-  iin/i  t*go  liprba— 

cée  ou  quelquefois  frutescente.  Leurs  feuilles  sont  le 
plus  souvent  alternes  ^ ,  rarement  opposées»  Les  sexes 
sont  quelquefois  séparés  3,  4. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Fruit  en  haie  ^ ,   '*. 

PHYTOLACCA.  Tourn.  Linn.  Juss,Lam.  illust.  t.  SqS.  Calice  à  5 
parties.  Huit  à  dix  étamines.  Ovaire  strié.  Huit  à  dix  stjles. 
Baie  orbiculaire  ,  creusée  de  huit  à  dix  sillons  *,  huit  ou  dix 
loges  monospermes.  Graines  luisantes.  —  Tige  frutescente  ; 
fleurs  en  épis  souvent  opposés  aux  feuilles  ;  sommet  des  feuille* 
terminé  par  une  pointe  recourbée. 
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P.  OCTàNDRà.  Lirm.  Kemp,  amœn.  8a8.  t.  8ag.  P,  a  huit 
iTuiMiNEs.  Pëdoncule  commun  très-court  ;  fleurs  à  huit  stjlea 
et  à  huit  étamines. 

Habite  le  Mexique. 

P.  DECANDRÀ.  Linn,  Dill.  eUh.  3 18.  t.  aSg.  f.  Sog.  P.  j  mx 
irjtMijfss,  Feuilles  orales  ^  très-entières  ;  fleurs  à  huit  styles  et 
à  huit  ëtamines. 

Habite  TAmérique  septentrionale. 

BiVlNIA;  Pbim,  Linn.  Juss,  Lam.  illust.  t.  81.  Calice  à  4  par- 
ties. Quatre  à  huit  étamines.  Un  style  ;  une  baie  monosperme. 
—  Tige  suffrutescente  ;  fleurs  en  épis  axiilaires  ;  feuilles 
mioées. 

R.  HTTMILIS.  Linn»  Pluk,  alm.  553.  t.  112.  f.  2.  72.  coroir- 
NBUS'S.  Feuilles  ovales  ^  pubescentes  ;  fleurs  à  quatre  étamines. 
Habite  1* Amérique  méridionale. 

R.  OCTANDRA.  Linn,  Plum.  ic.  a4i.  -R.  A  suit  érAMiinss. 
Tige  grimpante  ,  feuilles  elliptiques  ^  fleurs  en  grappes ,  à  huit 
étamines  ou  davantage. 

Habite  l'Amérique  méridionale. 

MICROTEA.  Si^.  Lam.  illuet  t.  iRo.  Calice  à  cinq  divisions  pro- 
fondes, ouvert  Cinq  étamines.  Un  ovaire  siurmonté  de  c^ux 
styles.  Drupe  sec, muni  de  piquants.  —Genre  établi  par  Swarts 
sur  une  espèce  de  plante  observée  dans  les  isles  de  F  Amérique  % 
et  à  laquelle  il  a  aonné  le  nom  de  M.  Debilia, 

SALVADORA.  Linn.  Juss,  Lam.  illust.  t.  81.  Calice  à  4  divî* 
sions  roulées  en  dehors.  Quatre  étamines  ,  un  style  ;  ime  baie 
niouu9pciu»«.  Graine  arillée.  —  Arbrisseau  à  feuilles  oppo- 
sées ,  à  fleurs  en  grappes  termmaie». 

S.  PERSICA.  Linn,  Valh,  symb.  i.  p.  la.  t.  4-  <V.  un  è'muise. 
Feuilles  opposées ,  oblongues ,  entières  et  un  peu  épaissies. 
Habite  les  Indes  orientales ,  dans  le  golfe  de  Perse. 

BOSEA.  Linn.  Juss,  Calice  à  cina  parties.  Cinq  étamines.  Point 
de  style.  Deux  stigmates.  Baie  globuleuse ,  monosperme. 

B.  YERVAMORA.  Linn,  Walth,  hort.  24.  t.  10,  B.  a  fsctjllbs 
DS  LiLAs.  Arbrisseau  à  tige  un  peu  tortueuse  ,  à  feuilles  acumi« 
nées  ;  à  fleurs  en  grappes  axilUires. 
Habite  les  isles  Canaries. 
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fUlfUIA.  Pink  Zimn,  Jmês.Zam.  iBut.  t«m.  CaUee 

•qrlet.  Capsule  vm 


point,  et  recoaTerte  par  le  calice.  — 
m  tenmulei  «  dispoaée»  en  épia  lichei. 

P.  ▲ixiACXa.  Xôui.  âZooii.  jam.  64-  hÏBt.  i.  p.  17a.  P.  ^ 
X.  FeniDea  kneédées ,  flewa  à  sit  étaminet. 
FAsériqu. 


TOLTCSEMTM.  lu,^  J.^.  x««..  aio«f  t  49.  POLICNS^ 
MCtNi  Calice  à  cinq  pardet .  Trois  étamines.  titjle  bifide. 
f Hysnlr  aMMiuiff imr   ne  s^oarranl  point. 

F.  AmTEXf».  Linn.  P.nms  cMjiupêm  Tige  ramense,  étalée, 
les  Enéaires ,  pointues.  Fleora  très-petites. 
Hakile  la  France. 

HOROSBfA.Zcwi./tfss.Xoiif.iliiist.t.BS.  CAMPHRÉE. 


tme^mnrte  par  le  calice.  —  Tiges  rameoses  ;  fleura 

C  MOIfSPELlACA.  IJinn.  C  as  uûvtpmllimm^  Arboste  à 
liîge  et  rameanx  droits  ;  feuilles  petites ,  jpointnes ,  Tclœs  et 
mnaassées  en  petits  faisceaux  le  long  des  tiges* 
^  Habite  la  France  méridionsle. 

C.  AGUTA.  Linn.  Lob.  ic.  4^.  C.  ttiTALME.  FeniBes  Isubn- 
lacs ,  roides  et  glabres.  | 

Habite  1  Italie. 

QAIiENIA  Xmn.  /ims.  Xont.  illostt.  3i4-  Calice  i  quatre  divi- 
sions. Huit  étamines.  Deiix  styles.  Capsule  à  deux  loges  et  à 
deux  graines. 

G.  AFRICANA.  Linn.  G.  ifArKiqVE.  Arbuste  à  rameaux  vis* 
queux.  Feuilles  linéaires  ^  étroites  ;  fleurs  en  panicule  terminale. 
Habite  le  Cap  de  Bonne*£spérance. 

TROISIÈME   SECTION. 

Graine  rtcouuerUpar  le  calice  '*  ,  ■♦.  Cinq  éiaminee  *'. 

BASELLA.  Linn.  Juss.  Lam.  iUust.  X.^i^.BASELLE.  Calice  en 
coupe  «  à  sept  divisions.  Trois  styles.  Stigmates  adnés  aux  styles. 
Graine  recouverte  par  le  calice  devenu  mou ,  bacciforme.  — 
Tige  voluble  à  droite  ;  fleurs  eu  épis  axillaires. 
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B.  KTJfiRA.  Linn.  Rhêed.  mal.  7.  p.  4^*  ^*  34*  ^*  rougs^ 
Feuilles  ovales  ^  entières  ^  planes  ;  pédoncules  simples. 
Habite  les  Indes. 

B.  ALBA.  Linn.  Pluk,  alm.  ^52.  t.  65.  f.  i.  B-  blaîtcbb, 
FenlUes  ovales  ,  ondées;  pédoncules  simples,  et  plus  longs 
que  les  feuiUes. 

Habite  la  Cbine. 

ANREDERA.  Juss.  Lam,  illust.  t.  21 5.  f.  2.  Calice  à  deux  parties 
carinées  sur  le  dos.  Style  bifide  ;  deux  stigmates.  Graine  cou- 
verte par  le  calice  comprimé ,  membraneux ,  ailé ,  émargîné  en- 
dessus  et  en-dessous. 

A.  AMKRIC ANA.  -'•  v^^MÉRiQUE.  Tige  grimpante .  feuilles 
ovales.  Fleurs  en  longs  épis. 
Habite  l'Amérique. 

ANABASIS.  Linn,  Juss.  Lçm.  illust.  t.  182.  ANABJSE.  Calice 
à  cinq  parties  ,  et  muni  à  sa  base  de  cinq  bractées.  Deux  styles. 
Graine  recouverte  par  le  calice  ^  qui  est  en  baie  à  la  base ,  res- 
serré au-dessus  et  ouvert  à  son  limbe. 

A.  SPIIVOSISSIMA.    M^iid,  Fahl.  symb.  i.  p.  24.  A,  TRiS" 
ÉPINEUX,  Feuilles  subulées ,  rameaux  nus ,  tres-épineux. 
Habite  le  Levant. 

CAROXYLUM.  Thunb.  Juss.  Calice  à  cînqparties ,  muni  à  Texté- 
rieur  de  deux  écailles  1  et  de  cinq  appendices  à  Tîntérieur.  Cinq 
étamines ,  insérées  au  côté  de  Tovaire  qui  est  libre.  Un  style  ; 
un  ou  deux  stigmates.  Une  graine  tuniquéd  spirale,  et  recou- 
verte par  les  appendices  du  calice  connivents. 

C  SALSOLA,.  Thunb.  C.^oi^'DJs.  Feuilles  imbriquées,  sessiles^ 

petilt;d  et  uliiusco. 

Habite  TAfrique. 

SALSOLA.  Linn,  Juss,  Lam,  illust.  t.  181 .  SOUDE,  Calice  à  cinq 
parties.  Style  fendu  en  deux  ou  trois  parties  ;  deux  ou  trois 
stigmates.  Graine  en  spirale ,  recouverte  par  le  calice  endurci 
et  resserré  à  son  limbe.  — Tige  frutescente  ou  herbacée  ;  feuilles 
opposées  ou  alternes ,  cylindriques  ou  planes.  Fleurs  terminales 
ou  axîllaires. 

S.  KALI.  Linn.  Moris,  hist.  2.  s.  5.  t.  33.  f.  11.  S.  couchéb. 
Tige  herbacée ,  couchée.  Feuilles  épaisses ,  sessiles ,  linéaires. 
Bractées  épineuses. 

Habite  l'Europe  ,  sur  les  bords  des  mers. 

S*  SODA.  Linn.  Jacq,  hort.  t.  68.  S.  a  veuilles  longues. 
Tige  droite^  lisse,  glabre.  Feuilles  étroites,  linéaires,  char- 
nues et  inermes. 

Habite  la  France  méridionale. 
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8.  SÀTITÀ.  Linn.  Cavctn.  ic.  3.  p.  46.  t.  ac)i«.a.  etrvnrni 

Tige  herbacée,  diffuse.  Feuilles  cylindri^es,  glabres;  fleure 

ramassées. 

S.  ALTISSIMÀ.  Linn.  S.  autres.  Tige  herbacée,  droitet 
•  très-rameuse.  Feuilles  filiformes  portant  k  leur  base  lea  pé- 
doncules des  fleurs. 

Habite  TEspagne  et  Tltalie. 

S.  8AL8A.  Lirm.  Jacq.  hort.  3.  p.  44-  t.  83.  S.  Rdriw.  Tig« 
m  peu  droite.  Feuilles  linéaires ,  charnues  %  sans  épines.  Ca- 
lices charnus  et  diaphanes. 
Habite  Astracan. 

S.  FRUTI009A.  z^itêiè.  £fuham.  cul»,  i.  p«  i63.  t.  6a.  S.  rnff'* 
TWscBîTTB.  Tige  frutescente  ;  feuilles  charnues ,  cylindriques  t 
filiformes.  Fleurs  sessiles ,  axiUaires  «  solitaires. 

Babite  la  France  et  l*Espagne ,  sur  les  bords  de  la  mer. 

SPINACIA.  Téum.  Linn.  Juêê.  Lam.  illust.  t.  814.  ÈPINJRJD. 
Dioifç.  Fleur  mâle,  cslioe  à  5  parties.  Fleur  femelle ,  caHce  à  4 
divisions.  Quatre  styles.  Grame  reoouTerte  par  le  calice  qui 
a*est  endurci,  etqui  esttant&t  nu,  tant&t  muni  de  deux  à  quatre 
pointes.  —  Fleurs  rapprochées  par  paquets ,  et  axillaires. 

S.  OLERACKA.  Linn.  £.  cuLTirà-  Tige  cannelée  «  glabre* 
Feuilles  alternes  s  hastées  %  molles.  Fleurs  herbacées. 
Habite 

AGNIDA.  lÀnn.  Juaê.  Dioïque.  Fleur  mile ,  calice  k  cinq  parties  « 
et  à  bords  membraneux.  Flefir  femelle ,  calice  à  deux  parties  • 
entouré  d*un  involucre  à  plusieurs  diyisions.  Cinq  styles.  Graine 
recouTcrte  par  le  calice  sillonné  et  charnu. 

A.  cannàbina    J&«r*/i.  remues  simples,  fleurs  en  grappes  « 

Habite  la  Virginie. 

BETA.  Tourn.  Linn.  Juas.  Lam.  iUust.  t.  iSa.  BETTE.  Calice  à 
5  parties.  Ovaire  semi-infcre  ;  deux  styles.  Graine  reniforme  % 
eÙToncée  dans  la  base  du  calice  qui  tient  lieu  de  capsule.  •— 
Tige  sillonnée  ;  deux  ^  trois  ou  quatre  fleurs  ramassées  en  pa« 
quets  sessiles  et  axiUaires. 

B.  YULGÀRIS.  Linn.  B.  poiréb.  Feuilles  inférieures ,  ovales 
et  lisses.  Fleurs  ramassées  en  paquets  ,  et  formant  des  épis 
grêles. 

Habite  TEurope  méridionale. 

B.  MARITIMA.  Linn.  B.  MjtRiTiMB.  TigQ  uu  peu  couchée 
ters  sa  base.  Deux  fleurs  à  chaoue  aisselle. 
Habite  rAngleterre  %  près  ae  la  mer^ 


LES    ATTRIPLICÉE8.  lot 

I 

CHENOPODIUM.  T.  Linn^JuM.  Lam.  îllust.  t.  \9i.JNSERl- 
NE.  Calice  à  S  pàrâés  ^  conniTênt  dans  la  maturité ,  recouvrant 
entièrement  la  graine  ^  et  anguleux.  Style  fendu  en  deux  ou  trois 
parties. — Fleurs  rapprochées  par  paquets  disposés  en  panicule. 

G.  BONUS  HENRICIIS;  Linn.  BlackiP*  t,5ii.  ji.  aoN  bsnri. 
Feuilles  alternes ,  sagittées ,  très-entières  ^i  farineuses  en  des- 
sous ;  épis  de  fleurs  ^  aphjUes. 
Habite  TEurope. 

G.  RUBRUM.  Linn.  MorU.  hlst.  2.  p.  6o4..  t.  5i.  A.  nouas. 
Feuilles  deltoïdes  ^  dentées  ^  presque  lasciniées  ;  fleurs  en  grappes 
courtes  n  rameuses ,  souyCnt  rougeâtres. 
Habite  TEurope. 
G.  MURA^LK.  T^inn.  A.  DMs.Mtf/RS.  Feuilles  ovales  v  triangn-' 
laires ,  fortçme&t  dentées  i,  .lisses  en-dessus ,  farineuses  eni-aes- 
sous.  Fleurs,  en  grappes  très-rameuses. 
Habite  TEurope. 

G.  TIRIDE.  Linn.  F'aiU.  par.  36.  t.  7*  f.  4*  A.  rsRTs.  Feuilles 
.   rbomboïd^es ,  dentées  ^  sinuées^  fleurs  en  grappes  blanchâtres  1 
ffdllaires  et  terminalea. 

G.  GLÀUCUM.  Linn. Bauh.  hist.  a.  p.  47^«  t.  473.  A.  GLjtuqus. 
Tiges  couchées  «  cannelées.  Feuilles  oblongues  «  orales  «  légère- 
-  ment  sinuées  V  glauques  en-dessous. 
Habite  rEùrope. 

G.  VULYÀRIA.  Linti.  Moria.  hist.  a.  p.  6o5.  t.  3i.  f.6.  A.  rà- 
TiJ>R»  Tiges  couchées.  FeuiUes  ovales ,  rhomboîdales  «  farineuses 
et  très-entières  ;  fleurs  en  grappes  courtes. 
Habite  TEnrope. 

ATTRIPLEX.  ToMm.vtmi».  Juês.  Lam.  fflmst.  t853.^JWiOC£œ. 
Galice  a  3  parn^a.  o*jK.  i^uiUv.  »  a^u^  «^ùr^ates.  Graine  recou- 
verte parle  calice  fernié ,  anguleux  et  denté.  Fleurs  lamelles  « 
calice  à  deux  parties ,  mêlées  avec  les  fleurs  hermapfar.  -r*  Fleurs 
glomérées  9  paniculées  ;  feuilles  quelquefois  presqu*opposées« 
tige  rarement^uffruteacente. 

A.  GLAUGÀ.  Zéinn,.Bar.  ic.  ii45.  t.  73S.  A,  aLAuqus,  Tige 
couchée  «  Ceuillea  ovales  1  sessiles^  très-entières  ;  les  inférieures 
.dentée^  à  leur  base.  -  ' 

Habite  la  France  méridionale. .  • 

j^.  HORTENSI&  Linn.  A.  dss  jARniva.  Tige  très  -  droite  ; 
feuUles  triangulaires  s  dentées  ^i  et  d'un  vert  jaune. 
Habite  la  Tartarie. 

A..  PATULÀ.  Linn.  Loh.  ic.  ^57.  A  àxALin.  Tige  étalée  sur 
la  terre  ;  feuiltes  un  peu  deltoïdes  ^  lancéolées  ;  les  supérieures 
lancéolées  n  linéaires.  Fleors  en  épis  grêles  et  tenmnaux. 
Habite  TÊiirope.''  ^    ^ 

h  ^6 
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QUATRIÈME    SECTiaN. 

/ 

I 

Graine  recouverte  par  le  calice  *1  f  moins  de  cinq  étamine^-^^. 

CRUCIT  Aï  Loep.  Linh:  JusB.  €alicè  à  .quatre  jiàiîies ,  imuni  de 
•  trois  bractées  à  sa  base.  Quatre/  ^an^nes.  Stylé  bipartite  ; 
deux  stigmates.  —  Feuilles  opposas  V^eturs  en  ëpipauicûlé 
et  terminales. 


• 


G.  HtSPANlCÀ«  Linn.  Tige  ëlerée;  fetiilles  opposées  ^  lancéo- 
lées^ très-entières;  fleurs  en  épi. 
Habite  r Amérique.-  '    ' 

AXTRIS..  Litin.  Juéa.IéêÉTh.  Slngt.a.  753.  Mon<^'qtio,  FlMîrs^âles 
en  chatons  ;  calice  k  troÎ6<  parties^^  trois^  ëtaminesi:  '  Ft*  feMelles 
éparses  ;  calice  à  cinq;  parties^  Deux  styles.  Gralné^  feotivèt*te 

Sar  trois  lanières  calicmales.  —  Tige  frutesceike  6u  M^bacée  ; 
eurs  terminales  ou  axiUaireç. 

A.  HITBRIDA.  ZrÎTzn.  ^,  Br»Rii>B.  Feuilles  0Tales\  rades; 
fleurs  en  épis  conglomérés  ;  tige  droite. 

Habite  la  Sibérie^  ,.-  ■        ' .    ^  ^  .  .-.     \  .i    • 

BLITUM.  Linn.  Ju6s,  zi/rt.îlliist.  L  5.  HJLÉTj^.  ijalioe  à  5  par- 
ties. Une  étamine.  Deux  styles.  Graine,  recouveirte  par  le  calice 
dey enu . charnu.  -?-  Fleurs  petites.,  sessileSv  Rapprochées  en 
grouppes  axiUaires  bu  terniinaux. 

B.  CAÎPlf  ATUM.  Jéinn*  B.  cj^tâb.  Feuilles  triangulaires , 
dentées  ;  fruits  en  têtes  sessiles ,  disposas  en  ,épis  térmUiaux. 

Habite  l'Europe.,  ^  .,    -    r  ^ 

B.  viRGATUM.  £inÀ:^B•v'i^i'^^Y',^^^'^^^^^ 
rouges,  f^  pc^iuions V  jséssiles ;  axiU^irçs  « ^airxussaijit  presque 

toute  la  longueur  des  tîgés  et  des  rameaux. 

Habitela  France. 

CERATOCARPUS.  Linn,  Juss.  Lam.  illust.  t.^\\.  CÉRATO- 
CARf^E.  Mo/ioïque.  Fleiu-màle,  calice  à'detix  parties.  Une 
étamine  à  long  filament.:  Jleur  femelle 4  calice  à  deux' parties , 
adnc  à  l'ovaire.  Deux  styles.  Graine  recouverte  par  le  calice 
bivalve  et  muni  de  deux  arêtes.         u-    '  ^ 

•  C.ARENARltJS.  i/i/i/»:  C.  D.B\y5>/iizi?^;TigéVlicot6mé';  feuilles 
subulées  ,  piquantes;  fleurs  solitaires ^^  axiilaires.    *         * 
Habile  la  Tar tarie.  .  . 

SALICORNIA.  Touhi.  Linh.  Jms,  Lam.  illust,  i.'4.  SALICOR^ 
NE.  Calice  tétragonc, ventru, entier, Une, deux étamines.  Style 
bifide;  deux  stigtu'âtes.  Graine  recouverte  par  le  calice  reutlé. 
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•—  Tige  herbacée  «  ou  frutesç^te  et  sans  feoillos.  Fleuf  6  très- 
petites  ,  sessiles  et  ternées  de  chaque  côté. 

S,  FKÛTICOSA.  jLin/z.  S.:^jtuTssçsNTB.  Tige  articulée.  Axticu- 
JatioxtsuomlxrQÇâei^  et  rapjproclitées.  Fleurs  en^is  et  tr^si-patites. 
Habite  la  France  méridionale. 

S.  HERBACE;^.  Lkin.  S,,  mEBBAcis,.  Plante  étalée .)  baye ,  à 
ar tic ùlations  cKàrnùes^  comprimées  à  leur  sommet  et  echancrées . 
Habite  la  France  méridionale. 

CINQUIÈME    SECTION. 

Graine  non^  couverte  poifT  le  ^yilice  ''# 

XpI^YSPEILMUM.  lues.  Lkm,  Lam.  illtisL  t.  5,  CORISPJER- 

ME.  Calice  à  deux  p^ties».IÎne  étâmine,  rarement  deux.^  trois^ 

*     quatre  ou  cinq*.  Deut*  styles,  -ériakie  orale ,  comprimée ,  plane 

;■  :  cTun  côté ,  bbsseléjB  de  Tautr^,^  à  bords  ipinpes.  -*•  Fleifrs  ;ax3- 

laires  i,  solitaires ,  sessiles  ;  les  supérieures  à  une  étaraine. 

C.  HYSSOPIFOLIUM.  Ju88»    C,  A  jpeuilXsES  d'hyssops. 
Fleurs  axillaires  n  solitaîl*és  et  latérales. 

'  Habite  la  France  méridionale.  -  •  (  -^ 

•C  SQUAiino5iJM.  plr^n,  C.  ^  j^^j.f  j?i7Djrf .•  Flçun»  âessij[es,i| 
accompagnées^  de  1)ractées  ^  et  disposées  en  épis  àxillaires  ,et 
terminaux.     ;     .  ...',•:       ii         .  ^  .i 

Habile  la  llu$sie« 


•  1 1  • 


Observation^.  f|e  caractère  essentiel  des  Attriplîçëes.cçn^^ 

'  aiste.  dans 'les -fleurs  a^pétalem,  dans  les  ëtamines  ins^réeç^  j^  la 

base  du  caliqe .  daixs  Je  ^ fruit  ,<jui  est  une  $fpeD£e  ,pïie  .ouj  re- 
couverte, et^dansr  ji^  périspienue  iariueux,  .ç^itii.<4^  ôi^royjjë  par 

Tembryon.  Cette  famille  est  diyisée  en  cinq[  section^:  la  pre- 
mière présente -une  série  naturelle,  qui  se  lie  avec  Tes  Attri- 
plicëes  par  la  nature  du  périsperme  et  par  la  situation  de 
l'embryon ,  mab  qmi  îpàralt  en  différer  par  son  fruit  mou  et 
bacciforme.  La  seconde,^eçtioa  renferme  .des  genres  qui  sont 
peuttétre  étrangers  aux.  Attriplicées ,  soit  par  lefiruit  capsu- 
laire,  soijt  par  i^s  lobe^de  Ten^bryon  roulés  autour  der  la  •radi- 
cule, soit  par 'lé  périsj^e^e^çhamu.  Les  trois  autres  sections 
constituent  véritablement' la  famille  dès  Attriplicééa.  A  la  vé- 
rité ,  le  Spinacia  paraît  avoir  quelques  rapports  avec  ies  Orties , 
mais  la  présence  du  périsperme  prouve  qu'il  se  rapproche  da- 
Tantage  des  AttripKcées,  Juss^  Vent. 


LES     AMAR  ANTH  ACÉES, 


LES    AMARANTHACEES. 

AMARANTHACEvE.  tab.  35.  (Amaranlhî.  AdaTis. 
Juss.  ) 

jri.ANTES  à  deux  cotylédons  ,  i  fleurs  apétales»,  4, 
hétaminesliypogj'uco  ■•,  ouÎQcèrpf'sàlabasedcroTaîret 

Calice  il  trois ,  cinq  parties  i  ,  ou  dÎTÎsions  ;  souvciit  1 
muni  d'ecailles  à  sa  base  ^.  Étamines  en  nombre  dé^  ■ 
fini  3 ,  distinctes  -t ,  ou  réunies  k  leur  base  ^  ;  dans 
quelques  fleurs  ,  de  petites  écailles  alternes  avec  les 
f'tauiines  ;  dans  d'autres  ,  les  lilets  formant  par  leur 
réunion  une  gaine  autour  de  l'oTaire  a.  Ovaire  libre  », 
simple  5  ;  stjlc  ou  stigmate  simple  5 ,  double  ou  triple. 
Capsule  B  ,  à  une  loge  9  ,  s'ourrant  soit  au  sommet , 
soit  horizontalement ,  quelquefois  éTalTC,  aune  ou  à 
plusieurs  graines  i".  Embryon  courbé  en  anneauia,  pé- 
risperme  farineux,  radicule  supérieure,  ouinférieure' 3. 

Les  Amaranthac''"^  '^"*  •■""  *-0-  "- J"*""  ^.i"•.■n.  Lei-- 
bncdc.  Leurs  feuilles  sont  souvent  entières  et  acumi- 
nées.  ftltcrucsM,  ou  opposées  ï^,  quelquefois  munies 
de  stipules  '*. 

I>  REMI  ERE    SECTIO*. 
Fntilk»  alume»,  nues  '*. 

\M\l\\NTltVS,  Tourn.  Linn.  Just.  Lam.  \ï\ait.  t. -^Gj .  jIJITJ- 
H  4NTHE.  MonoiqiiB.  C»Ii«e  k  3  on  cinq  divisions.  FI.  mâle  , 
U*»!*  OU  r>H(|  «laininct  dUtîiicles.  FI.  fem.,  trois  sl)lea  jiersU^ 
l.tiiti  \  Ut>i*  tli^inalrs.  Capsiilu  surmoulée  de  trois  pointes  , 
■  ouvrant  tr«niivtrsNlem<-nt  et  mouosperme.  —  TigesoDrent 
■li'lt'4>  I  Uvuri  gluinërves  et  aullaires  ,  ou  paniculées  et  ter- 
•iIiuIm. 

A.  OLRHACroS.  Liiin.  A.  otivivcij.  Tige  êle»ée  ;  feuilles 


J-KS  AMAUANTHAOKKS.     amau.VntiiaCI'..k. 
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ovales ,  très-obtuses ,  échancrées  et  un  peu  rudes  ;  tlews  h  Iroï* 
ou  cinq  éumiues. 

Habite  les  Indes. 
A.  TRICOLOR.  Xi'nn.  Lob.    ic.    a^a.  Tige   droite  ,  épaisse. 
Feuilles  ovales ,  lancéolées  ,  panachées  de  vert ,  de  Jaune  et  de 
rouno.  Fleurs  en  paquets  aullairea. 
Habile  l'Inde. 
A.  TRlsTjs.  Z-lrtn.  ftamph.  amb-  5.  p.  a5i.  t.  82.  A.  rittsTB. 
Tige  droite,  rameuse;  feuilles  ovales,  cmarginée»  ,  plus  petites 
que  les  pétioles.  Fleurs  en  paquets  apiLiTurui». 
Habite  la  Cbîne. 
A.   LIVIDUS.  Linn.  A.  Lirioe.  Feuilles  ovales-arrondies  , 
émoussées  )  Qeurs  et  paquets  spiciiormes  et  arrondis. 
Habile  la  Virginie. 
A.   ALDUS.  ii«M.  A.  Bi.A7icas.  Tige  blauchAtre  ;    feuilles 
petites ,    ovales ,    échancrées.    Fleurs    à   trois  étamines ,    en 
paquets  axillatres. 

Habite  l'Amérique  septentrionale. 
A.  VIRIDIS.  Linn.  Sloan.  jam.  49-  bist.  i.t.  93.  f.   t.   A. 
WERTS.  Tige  droite,  rameuse.  FeuîUes  ovales,  échancrëes  ; 
fleurs  à  trois  étomines  et  en  épis  serrés. 
Habite  l'Europe, 
POLYCHROA.  Lour.  Jius.  mss.  Monoïque  ;  fleur  mdle  ;  calice 
coloré,  en  cloche,  à  cinq  dents.  Cinq  étamines.  Fleur  femelle. 
Calice  à  cinq  divisions  profondes.  Stigmate  sessile.  Capsnle  à 
une  graine  et  entourée  par  le  calice. 

P.  RFPENS.  Lour.  fl.  cochin.  684-  Tige  herbacée  ,  ram- 
pante i  rcu!ii,.u  —  ..«n,  uhlongues,  légèrement  crénelées, 
alternes;  fleurs  en  petites  gi«,.i,i...  ,.-;iur. .. 

Habite  la  Cochîncbiue,  où  elle  est  cultivée  k  cause  d«  son 
élégance, 
CELOSIA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  16S.  PASSEFELOUR. 
Calice  à  cinq  divisions,  muni  en  dehors  de  dem,  trois  petites 
écailles.  Cinq  étamines,  réunies  à  leur  base  en  fonae  de  tube 
court.  Un  style  ,  un  stigmate.  Capsule  polysperme  ,  s'ouvrant 
circulairement.  —  Fleurs  rapprochées  en  épis  ou  en  paoicnles, 
et  quelquefois  comprimées  en  forme  de  tète. 

G.    *RCE^^KA.  iwTi.    P     jHin,",jâ.    Feuilles    lancéolées; 
stipule  presqu  en  faulx  ;  [lédoncides   anguleux  ;  épis  de  flenrs 
irgentés  et  scarieui. 
Habite  la  Chine. 
C-  CR18TATA.    Linn.    P.  a  csètc.    Feuilles   oblongnes  , 
ovales  -,  pédoncules  anguleux;  épis  de  Ûeor*  oblongs  et  en  crêtes. 
HaLîte  l'Asie* 


.  .-3^1— ».e-j<^— K-  JfM>»  ^i—  rhilfBi  ;  feuille*  gn^e*, 
«cavr^ne»  (f  oiiCQtan  bbuchàtre. 


'J^I^AJU..     ''«wb  .'iMa.  CalieeÀciiiqAvinaiis,  nnmi  extéri»- 
'^«■■•&'>i*«V^»^iMiHn:>  ■!■  ivMB  lie  SC9  dtviaiona  intérieures 

'-&»««.   ■jfifc.iiiKi— iw    l'ipaittr  mono^erBie. 

X    .i»  e^wt».    .-'«n^   O.    m*a    ea^xM.    Tige  penchée , 
•~,  1— crokea ,  plaaes ,  enliéres ,  gtabres  ; 


a£:lIXLÈ3IE    SECTION. 


'JEiif>a»B.  Lum.JmÊ*.  I-nm.  akst.  i.fti3.  Dieïqne.  Calice  k  trois 
.4VtotoM^«  iWiiiiL  I  iliiiii  uii  «m  si  ili    deux  écailles.    Fleur  màlei 

:»ttii     liiwiw^   lillw  II  I     1 1  I  ■hr  rfiif  I         '      ,    -■■ ""iirr 

:uile-  Kle-i^  '•—  ■"- ■  -^s*  "«ï  ^enf  sligmotes.  Capsule 


■■^^.^mrMfc^.  •  EteurseapaBiciiles  s^ilturef  etlermînalf 

.  Ti^  noaeuse;  feuilles  ovales-laii- 


l.   i,-£OsJOI»ES.   Linn.    Siatn.    jam.    49-    h'St-    I.   p.    i42. 
<  ovales-laii- 


H^>i-e  ''  \j»eri«pie- 

.^•«IR  V*rHtS  l^nit.  y»**.  L^rm.  illust.  L  i68.  CADELART. 
^i^H-x^yi^*  .i>*;îjw«Mi.  «tiMt  ffit^Tteureineiit  de  trois  écailles  eu 
■\>i>«i*:iXi-u;oe.  O:tio iflaiwwe*  ptoniesi  Jeor  base  en  lube  ealier 
,^4  t  ■n-itii"  S.»  x*'*-'  itop<i*»«^  «auple.  C«psate  monospcmie  , 
^  ,  -j-i-^ja  -jui*.  .—  ri$«  ttiitesewïtc  aa  herbacée  ,  rameuse  ; 
,^.>  ï.i»tim*u.v     te«r>  i«sues. 

V     iVv-'»"^'.     Ljm-  C  A»i.-£.Tri.  Tige  anguleuse,  un  peu 
»«,uv     --««aile*  ^*û«î*  .  t^anatA  ,  pobejcentes ,  argentées  en 


h 


LES    A.MARA!rTHÂCEES. 

fÊÊkes  eeaiBtn.   Styie&iftle  :  àems.  stiçHates.  Capsule  iBOlkO* 
à  ciii^  patres  «  «t  ■ecim»gitc  par  le  caKce  cannÎTent. 

P.  TEBTKlLLXTx,   OmL  (L  dan.  t.  535.  P.  rXRTicjuJs. 


Haiàte  la  France.  Je  Fai  troaré^  antoor  de  Tétang  de 


F-  cntOSJu    JKirâ.    bist.   a*  s.   5.  t.  «xq.    P.    inr  trrMBa, 
FeoUe»  Snèaires  «  TerticiDées  ;  fleurs  en  cimes  ;  tige  él 
Habite  la  Fraim  laéridionale* 


HEBSIABIA.  Taum.  Unm.  Juss.  HERNIAmE.  Calice  à  cinq 
parties,  colore  à rintérieur.  Cinq  étamînes  alternes,  avec  cinq 
petites  écailles.  Deux  M^Ie»;  deux  stigmates.  Capsule  mono- 
aperme^  ne  s'ovTrant  nomt ,  courerte  par  le  cabce.  —Tige 
raneose,  rampante;  nenrs  gloméréen  «  AxillaîrfA. 

H.  GLAA&A.  Lmn.  Blaehw.  t  3ao.  H,  glabre.  Tige  con- 
tée «  glabre  ;  feuilles  petites  ,  oyales  ,  pntfère^  ;  Qeurs  nom* 
Weoses,  en  tètes. 

Habile  r£urope,  dans  les  lieux  secs. 

H.  RIKSrTA.  Linn.  H.  rSLUs,  Tîâ[e  coucbée  9  trèsrTelne  « 
assea  semblable  d*ailleurs  à  Tespèce  précédente. 
Habite  lltalie ,  dans  les  endroits  secs. 

Obseutàtions.  Dans  cette  famille ,  ainsi  que  dans  la  préoé^ 
dmte>  Tembryon  est  entoure  d'un  pérjsperme  farineux,  miJs 
llnsenioii  des  ëtamines  est  hypogyne  dans  l'autre. 

Il  existe  aussi  une  gi^ande  affinité  entre  la  famille  A^c  Ama- 
ftnihiM^^M  v%  «.«lie  des  jlarjoplijlléesy  quoique  dans  Tune  la 
CoroUe  sdl  nulle  >  et  qu'elle  soit  presque  toujours  polypéule 
dan^i  Vautre.  Cette  affinité  eat  fondée  principalement  sur  la 
présence  du  périsperme  farineux,  sur  la  situation  de  Tembry on, 
tur  rinsertion  bypogyue ,  sur  le  port  des  genres  à  feuilles  op- 
pcKsét^s  et  garnies  de  stipules  :  d'où  il  suit  que  la  présence  ou 
raWuce  de  la  corolle  ne  fournit  pas  toujours  un  caractère  es- 
Itentiel,  et  qu'on  ne  doit  peut-être  pas  regarder  comme  très^ 
naturelle  la  distinction  établie  entre  les  ordres  apétales  et  ceu^ 
qui  *ont  pourvus  de  corolle*  Juss.  Venu 
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PLANTAGINEiE.  tab.  56.   (Jasmina.  Adans. 

Flan  tagines.  Juss.  ) 

Jr  LAN  TE  s  à  deux  cotylédons,  à  fleurs  apétales,  à 
ëtàmines  hjpogynes  4  ,  ou  insérées  à  la  base  de 
l'ovaire. 

Calice  souvent  à  quatre  divisions  ^  ;  tube  en  forme 
de  pétale  3 ,  rétréci  à  son  sommet  et  souvent  qu^dri- 
fide ,  imitant  une  corolle  .  maïs  «*»  flétrissant  et  per- 
sistant, hypogyne  5.  Étamines  au  nombre  de  quatre, 
filets  saillans  4  ,  insérés  à  la  base  du  tube.  Ovaire 
simple,  libre  ^  ;  style  unique  ;  stigmate  simple.  Cap- 
sule ^  ,  s'ouvrant  horizontalement ,  à  une  9  ou  à  deux 
loges  7  ;  loges  mono  ou  polyspermes.  Graines  i® ,  for- 
mées d'un  embryon  droit  '* ,  situé  au  milieu  d'un  pé- 
risperme  charnu  '^ ,  dur  et  presque  corné  ;  radicule 
inférieure. 

Les  Plantaginées  ont  toutes  une  tige  herbacée. 
Leurs  feuilles ,  toujours  simples,  sont  le  plus  souvent 
radicales  ^. 

PSYLLIUM.  Tourn.  Juss.  P  XJLICAIRE.  Capsule  à  deux  loges 
et^  à  deux  graines.  —  Feuilles  opposées  ;  fleurs  en  têtes  ,  ter* 
minales  ,   et  munie»  d'une  bractée. 

P.    ERKCTUM.    BlackiV.    t.     4^^-    P'    Ji   FBïTILLBS  DSUTTésa. 

Tige  rameuse  ,  herbacée  ;  feuilles  linéaires ,  munies  de  dents 
écartées. 

Habite  la  France. 

P.  SUFFRUTICOSUM.  Moris.  hîst.  3.  p.  2621.   8.  8.  t  17.  f.  1. 
p.  sous'-LiGNEUsE.  Tige  frutescente ,  rameuse  ;  feuilles  très- 
entières  ,  filiformes.  Fleurs  en  têtes  ,  manies  de  bractées. 
Habite  la  France. 
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PI«ANTAGO.  Toum.  Linn.  Juaê.  Lam.  îSLoaX.  t.  85.  PLANTAIN. 
Capsule  à  deax  loges  «  polysperme.  —  Feailles  toutes  radi» 
cales  ;  fleurs  en  épis  serres  «  et  munies  d'une  bractée. 

P.  MAJOR.  Linn,  O0L  fl.  dan.  t.  461.  P.  ÉLsrà.  Feuillea 
larges ,  oyales,  glabres  ;  hampe  cylindrique  ,    fleurs   en  épi 
imbnoaé.         ... 
Habite  l*Europft. 

P.  MEDIA.  Linn.  Oed,  fl.  dan.  t.  58i.  P.  motbbt.  FeaiOet 
orales  ,  lancéolées  «  pnbescentes  ;  hampe  et  épi  cylindrionea. 

P.  LANCEOLATA.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  43j.  P.  x^MoÉozâ. 
Feuilles  lancéolées ,  pointues.  Hampe  anguleuse  ,  épi  nu ,  el 
orale. 

Habite  TEurope. 

P.  MAEITIMA.  Linn:  Oed.  tU  dan.  t.  a43.  P-  ujêjutium. 
Feuilles  demi-cylindriques  s  très-entières,  laineuses  à  leur  base. 
Hampe  cylindrique. 

Habile  FEurope  et  V  Amérique 
P.  GORONOPUS.  Unn.  Oed.  tl.  dan.  t.  272.  P.  comxB  dm 
CMRF.  Feuilles  linéaires ,  dentées  ;  hampe  cylindrique  ;  épi 
gréle  «  oblong. 

Habite  TEurope. 

UTTORELLA.  ïdnn.  lues.  Zam.  ilhist.  t.  758.  LITTORELLE. 
Monoïque.  Fleur  mâle  ;  calice  à  quatre  parties  ;  tube  k  trcna 
dirisions.  Quatre  étamines.  Oraire  arorté.  Fleur  femelle,  ca- 
Bce  à  trois  parties  ;  tube  à  trois  dirisions.  Etamines  nulles. 
Capsule  monosperme. 

L.  LACUSTRIS.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  170.  L.  dms  àTjtvGê. 
Feuilles  toutes  radicales ,  linéaires,  subulées  ;  fleurs  mâles,  sur 
nne  hampe  uniflore  ;  fleurs  femeOes ,  presque  si^f  siles  ,  et  si« 
tuées  au  milieu  des  feuilles. 

Habite  FEurope.  Je  Tai  trourée  sur  les  bords  de  Tétang  de 
Saint-Gratien. 

Observation.  Les  PlamagînëesdiflBrcnt  sur-tout  des  Ama- 
rantliacées  par  1p  tube  saillant ,  par  les  étamines  insérées  à  la 
base»  par  la  situation  de  l'embryon ,  ot  par  la  nature  du  péris«- 

perme. 
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LES     NYCTAGINEES. 

NYCTAGINEiE.    tab.    57.   (  Jalapœ.    Adans. 

Nyctagines.  Juss.  ) 

JPlantes  à  deux  cotylédons ,  à  fleurs  apétales  a ,  et 
à  étamines  hjpogynes  4  «  ou  insérées  à  la  base  de 
l'ovaire. 

Calice   tubuleux  ^ ,    pétalitorme ,    renflé    dans  la 
partie  de  sa  base  qui  recouvre  Tovaire  4 ,  rétréci  au- 
dessus  et  se  dilatant  ensuite  «   terminé  par  un  limbe 
entier  ou  divisé  ^.  Étamines  en  nombre  défini  ^ ,  atta- 
chées sous  Tovaire ,  quelquefois  distinctes ,  formant 
le  plus  souvent ,  par  la  réunion  de  la  base  de  leurs 
filets  ,  une  gaine  ,  tantôt  mince ,  tantôt  épaissie  ,  et 
représentant  un  godet  glanduleux  4  ;  filets  ,  d'abord 
ainsi  réunis ,    se  séparant  ensuite ,    et  contractant 
souvent  une  adhérence  avec  les  parois  internes  du 
calice  ,  s'en  détachant  ensuite  pour  s'élever  isolément 
jusqu'au  point  où    ils    supportent   leurs   au  ibères. 
Ovaire  4  ,  caché  dans  la  gaine  des  étamines  et  dans  la 
base  renflée  du  calice ,  surmonté  d'un  style  ,  terminé 
par  un  stigmate ,  se  changeant  en  une  graine  solitaire  6, 
recouverte  par  la  base  persistante  du  calice,  qui  prend 
la  forme  et  la  consistance  d'une  capsule  coriace  7,8. 
Périsperme  farineux  'o,  entouré  par  l'embryon  ^^. 
Radicule  courbée  9 ,  dirigée  vers  le  bas  de  la  graine , 
en  s'appliquant  sur  la  portion  du  corps  central ,  lais- 
sée nue  par  les  lobes  ,  qui  ne  la  recouvrent  pas  tota- 
lement. 
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Les  Nyctaginées  ont  une  tige  ligneuse  on  herbacéej 
ordinairement  rameuse  ;  leurs  feuilles  sont  opposées  ', 
on  pins  rarement  alternes  ;  les  fleurs  ,  axiUaires  on 
terminales  ,  sont  ordinairement  accompagnées  d*an 
inrolncre  monopliylte  on  poljrphylle ,  lequel  renferme 
une  ou  plusieurs  feuilles  sessiles ,  comme  celles  de  la 
Scabieuse. 

La  figure  4  *  ^t^  grossie. 

PREMIÈRE    SECTION. 

VTCTAGO.  Ju$ê.  Lam.  Oliisti.  t.  io5.  NYCTAGE.  lorolacre  à 
dnq  dÎTlsioiit^  renfermant  nne  seule  fleur.  Caiicepëtaliforme,  en 
entonnoir  ^  yentm  à  la  baae  ,  resserré  on  pea  au-dessas ,  dilaté 
an  sommet  et  à  limbe  oaTert ,  presque  entier.  Ovaire  recouTert 
par  une  glande  formée  de  la  reunion  dé  la  base  des  'filaments  \ 
an  nombre  de  cinq.  Graine  solitaire ,  recouverte  par  la  base  da 
calice  endurcie  ,  et  comme  capsulaire.  —  Racine  tubéreuse  ; 
tige  herbacée  «  cylindrique  ;  feuilles  opposées  ;  fleurs  tennw 
nales ,  presque  disposées  en  cpiTmbes. 

N.  MIIIABILIS.-AmmA.  amb.  5.  p.  a53.  t.  89.  N.  j}jss  j^mti 
JOiirê ,  vulgairement  Belle  de  Nuii.  Tige  rameuse  ;  feuilles  oppp* 
séeê ,  presque  en  coeur  ,  pointues  ,  très^ntières  ;  fleurs  em 
i  bouquets  axillaires  et  terminaux. 
Habite  les  deux  Indes. 

N.  LONGH^înii  A    Téùtn.  7T#m.  wiftT.  170.  f.  a.  N.  jt  LONGUMê 
'  FLBuna*  Feuilles  lancéolées ,  en  cœur  ^  très-entières ,  velues  ; 
fleurs  terminales  et  rassemblées  «   tube  extérieur ,   long  et 
visqueux. 

Habite  le  Mexique. 

OXYBAPllUS.  Lhérit.  OXTBJPHE.  Involucre  monophyîle  ♦ 
à  cinq  lobes  ,  uniflore.  Calice  en  ealonnoir  ^  très-court  ^  dëbor* 
dant  à  peine  l involucre  ^  divisé  par  le  haut  en  cinq  lobes.  Trois 
étamines ,  rarement  quatre.  Graine  récouverte  par  la  base 
épaissie  et  coriace  du  calice.  —  Fleurs  terminales ,  axillaires  et 
en  bouquets. 

0.,VI8C0SUS.  Cavan,  icon.  i.  p.  i3.  t.  19.  O.  visqueux. 
Feuilles  opposées ,  en  cœur ,  entières  sur  leurs  bords ,  entière- 
ment velues.  ' 

Habite  le  Pérou* 
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ALLIONIA.  Linn,  Juss,  ALLIONE.  Inyolucre  composé  de  trois 
feuiUes  renfermant  trois  fleors.  Calice  petit ,  en  entonnoir  ^  à 
limbe  inégal  ^  divisé  du  c6té  extérieur  en  quatre  lobes.  Quatre 
étamines.  Graine  recouverte  par  la  base  du  calice  ^  dont  la 
partie  supérieure  tombe.  —  Fleurs  portées  sur  des  pédoncules 
solitaires  et  axillaires. 

A.  INCARNAT  A.  LlUrit,  stirp.  63.  t.  3i.  ^.  rose.  Feuilles 
en  cœur ,  obliques. 
Habite  le  Pérou. 

ABRONIA.  Jus8,  Lam,  illust.  t.  loS.  Involucre  composé  de  cinq  oa 
six  petites  feuilles  en  forme  d*écailLes ,  renfermant  douze  à 
quinze  fleurs.  Calice  tubulé  ,  beaucoup  plus  long  que  Tinvolu- 
cre  ,  divisé  par  le  haut  en  cinq  lobes  échancrés  en  cœur.  Cinq 
étamines.  Graine  r^^^nn  verte  par  la  base  du  calice ,  dont  la  partie 
supérieure  tombe.  —  Pédoncules  solitaires,  axiliaires  ,  termi* 
nés  par  un  assemblage  de  fleurs. 

A.  ROSEA.  Lcan,  illust.  t.  io5.  Feuilles  opposées^  simples  ^ 
entières  y  portées  sur  de  longs  pétioles ,  tube  de  la  fleiu*  vert  « 
limbe  couleur  de  rose. 

Habite  la  Californie  ,  d  où  elle  a  été  envoyée  par  Colli- 
gnon ,  employé  comme  jardinier  dans  le  voyage  de  Laperouze. 

BOERHAAYIA.  Linn,  Juss»  Lam.  illust.  t.  4*  Involucre,  composé 
de  quelques  écaillées  très*pctites  qui  accompagnent  plusieurs 
fleurs,  ou  plus  rarement  une  seule.  Calice  très-petit,  oblong^ 
divisé  à  son  limbe  en  quelques  lobes.  Une  ou  deux  étamines. 
Graine  alongée  ,  recouverte  par  la  base  anguleuse  (  et  quelque- 
fois hérissée  » ur  les  angles  )  du  calice ,  dont  la  partie  supérieure 
tombe.  —  Fleurs  portées  sur  des  pédoncules  solitaires,  axiU 

.  laires  et  ramifiés ,  dont  chaque  division .  garnie  à  sa  base  d^me 
écaille ,  est  terminée  par  une  ou  plusieurs  fleurs. 

B.  ERECTA.  Linn,  B.  droite.  Tige  glabre ,  droite;  feuilles 
opposées  ,  ovales  ,  pointues. 
Habite  les  deux  Indes. 

B.  DIFFUSA.  Linn,  Rheed,  mal.  7.  p.  io5.  t.  56.  B.  a  tios 
DIFFUSE*  Feuilles  petites,  ovales-arrondies* 
Habite  les  Indes  orientAles. 

DEUXIÈME    SECTION. 

Tige  ligneuse*  Feuilles  opposées  ou  alternes» 

PISONTA.  Plum.  Juss.  Involucre  composé  de  quelques  écailles 
très-petites  ,  qui  accompagnent  une  ou  plusieurs  fleurs.  Calice 
petit,  en  entonnoir,  à  Umbe  entier  ou  divisé  en  cinq  lobes. 
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Svx  éUamaeê^  ou  qnelqaefoîs  sept  à  huit,  débordant  le  calice. 
Graille  alongée ,  recouTerte  par  la  base  angaleuse  da  calice  « 
dont  la  parttff  apérienre  tombe.  La  partie  qui  sabsîste  derient 
coriace ,  et  ^ï  ordinairement  hérissée ,  sar  ses  angles ,  de  poils 
Cfm.  filets  ansoleni.  —  Tiges  garnies  i  dans  quelques  espèces , 
d'épiaes  aiiUarres.  Rameaux  opposés  ou  alternes  ,  ainsi  que  les 
fouDes.  Pédoncules  axi flaires  ,  ramifiées  en  panicules  ou  ea 
corrinliss ,  doot  chaane  dirision ,  garnie  à  sa  base  d'nne  écaille 
caduque ,  est  terminée  par  une  ou  plusieurs  fleurs. 

P.  ACCLEATA.  Linn,  Plum,  îc.  2^7.  f.  I.  /*.  BPiSSiTSE.  Tige 
droite  ;  rameaux  munis  à  leur  sommet  de  deux  aiguillons  pî* 
^ans ,  opposés  et  dÎTcrgents  ;  feuilles  ovales ,  entières  et 
coriaces. 

Habite  la  Jamaïque. 

AXI  A.  £oHr.  Jtu9.  Inrolncre  à  trois  feuilles  inégales  et  caduques, 
uniflore.  Calice  petit ,  en  cloche ,  découpé  par  le  haut  en  dix 
lobes.  Trois  étamines.  Graine  recourerte  par  la  base  du  calice  , 
sîUoniiée  et  Tclne.  —  Tige  rameuse  ,  noueuse  et  rampante. 
Feuilles  opposées ,  inégales.  Fleurs  en  grappes  terminales. 

A.     COCHINCHINENSIS.    Lour.      A,      DB     LA     COCHINCMINB. 

Feuilles  lancéolées ,  cotonneuses -^  légèrement  crénelées ,  pe<« 
tites,  inégales. 

Habite  la  Cochinchine. 

NEC  A.  /Z.  et  Pau.  Juas.  Inyolucre  à  deux  on  trois  feuilles  petites , 
en  forme  d'écaillés ,  uniflore.  Calice  tubulé ,  découpé  en  cinq 
dents.  Huit  étamines ,  dont  quatre  alternes  plus  longues.  Graine 
ovoïde  ^  recouverte  par  la  base  du  calioe ,  renflée  et  chamne , 
de  la  forme  et  de  la  grandeur  d'une  olive ,  couronnée  par  le 
limbe  persbtant.  Arbrissean'»  ^  fpnilles  veriicillées  ou  opposées. 

TRICYCLA.  Cauan,  Juss,  Involucre  à  trois  feuilles  ovales-arron* 
ilifiM  ,  uiiillore.  Calice  plus  courl  que  rinvolucre ,  tubulé  ,  légé- 
r(*iiM*nt  rrircci  dans  son  milieu,  divisé  par  le  haut  en  cinq  lobes 
<  ri^iu'h^».  Cinq  étamines.  Graine  recouverte  par  la  base  du 
rttlic<i ,  couronnée  par  son  limbe ,  et  entourée  de  linvolucre 
ilf<«N(^lié  ot  persistant.  —  Tige  garnie  d'épines  alternes,  fasci- 
nilrru.  rieurs  solitaires,  sortant  du  milieu  des  faisceaux  de 
IriiilU^N. 

T.  MMNOSA.  Ciwan.  icon.  6.  p.  79.  t.  598.  T.  épinbcsm» 
AtbriM<i<*au  h  feuilles  fasciculées,  arrondies,  entières. 
Iluhilo  Buenos-Ayres. 

fllKJN  VIM«KA.  Commers.  Juss.  Lam,  iUust.  t.  294.  Involucre  à 
lioi*  fruillr»  s  Hcinihlnbles  h  Tcspèce  précédente ,  triflore.  Calice 
tfliu  roiirl  ijMcî  l  involucre ,  légèrement  rétréci  dans  son  milien, 
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presque  entier  à  son  limbe.  Huit  étamines.  Graine  i^econverte 
par  la  base  du  calice  i  et  entourée  par  Tinyolucre  persistant. 
--^Tige  garnie  d'épines  axilLaires.  Feuilles  alternes.  Pédoncules 
axiUaires ,  chargés  de  deux  ou  trois  involucres. 

Observations.    Quelques  analogies  semblent  rapprocher 
les  plantes  de  cette  famille  <les  Dipsacées  ;  elles  ont  les  unes  et 
les  autres ,  pour  caractère ,  la  réunion  des  fleurs  dans  un  inyo- 
lucre  commun,   la  non-division  des  përianthes  en  plusieurs 
pièces ,  la  persistance  de  la  portion  de  ces  përianthes  qui  recou- 
vre l'ovaire,  lunité  de  style,  de  stigmate  et  de  graine,  la  con- 
formité dans  le  port  de  quelques  plantes.  Mais  leurs  caractères 
diffèreniiels  soni  plus  fort»  j  vliaquc  flonr^  tl«ii:»lcrs  Nyotaginées, 
n'a  qu'un  calice  ou  périanthe  propre;  elle  a,  dans  les  Dipsa- 
cées, deux  calices  et  une  corolle,  indépendamment  des  pail- 
lettes ou  écailles  florales  portées  sur  le  disque  commun.  Les 
étamines ,  dans  celles-ci ,  sont  distinctes  et  attachées  uniquement 
à  la  corolle;  dans  celles-là,  elles  sont  in^rées  sous  Tovairei 
réunies  par  la  base  des  filets ,  et  adhérentes  au  calice  dans  le 
point  de  son  étranglement,  comme  on  peut  le  voir  dans  la 
figure  4-  Enfin,  lembryon  des  Dipsacées  est  central,  plazie,  à 
radicule  droite,  supérieure,  entouré  dune  membrane  légère- 
ment charnue ,  que  Von  prendra  difficilement  pour  un  pérys- 
perme  ;  celui  des  Nyctaginées  est  roulé  autour  d'un  périsperme 
de  substance  grenue ,  placée  au  centre  de  la  graine,  sur  lequel 
la  radicule  se  replie  de  haut  en  bas.  Je  me  suis  assuré  de  l'exac- 
titude de  ces  caractères ,  par  l'examen  d'un  très-grand  nombre 
de  plantes  de  ces  deux  familles.  En  traitant  des  Dipsacées, 
j'aurai  lieu  d'y  revenir. 

La  Belle-de-Nuit  (Mirabilis  Jalappa.'Liîm.)  est  la  plante  la 
plus  remarquable  de  cette  famille  :  on  l'employé  à  Foniement 
des  jardins.  Sa  racine  est  purgative,  ce  qui  a  pu  faire  croire  à 
Linnéus  que  c'était  le  Jalap  du  commerce.  M.  Desfontaines  a 
prouvé,  dans  un  Mémoire  lu  &  l'Institut,  que  le  Jalap  éuit  la 
racine  d'une  autre  plante,  qu'il  a  nommée  Com^olvulus  Jalappa ,  et 
qui  est  cultivée  dans  ce  moment  au  Musée  d'Histoire  Naturelle. 
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LES   PLUMBAGIIVEES. 

PLUMBAGINES;.  tab.  58.  (Plumbagines.  Juss.} 

J.  LA\TF8à«lfiux  cotylédons  ,  à  corolle  monopétale', 
ou  polvpt'latt:  6,  el  liypogyne4,  c'est-à-dire  insérée  à 
lu  1)U8C'  de  l'ovaire. 

CiilifC  tulniloiix  >.  Corolle  mnnnpétale  ou  polypé- 
tiile  et  livpogyne,  étnniines  en  nombre  délioi ,  tantôt 
insërt'cs  k  lu  base  de  l'ovaire  4 ,  tantt^t  attachées  à  la 
corollt!  ^.  Ovaire  unique  et  libre  3,  Style  unique  ou 
multiple,  stigmate  multiple  ^.  Capsule  7,9,  monos- 
pi'rme  fJ  ;  euibryou  oblong '^  ,  comprimé  i3,  entouré 
par  un  sperme  farineux  '*.  Placenta  liliforme,  nais- 
Biint  k  la  base  de  la  capsule,  et  soutenant  la  semence 
•uspcndue  '" .  la. 

Les  Plumbaginées  ont  leur  tige  herbacée  oa  suf&a- 
tesrcntc,  et  leurs  feuilles  alternes  '. 

La  figure  13  doit  ^ire  vii«  de  bas  en  bant. 

PMTMBAGO.  Toum.  Linn.  Jmn.  Lam.  lUosl.  t.  io5.  BENTE- 
I.AIRF..  Cilir,.  à  <-\u<\  aenis;  corolle  monopéule  ,  en  enlon- 
noir ,  et  à  cinq  dWisioDS  colorées.  Cinq  étamines  fa^pogynes  ; 
filamenU  (élargis  à  leur  base  et  entourant  l'ovaire.  Un  stvle  « 
Cinq  ttigmales.  —  Tige  herbacée  on  frutescente  ;  feuilles  eif 
tourant  k  moitié  la  tige  ;  ftenrs  en  épis  terminaux, 

P.  RCnoP.VA.  Lion.    D.    d'e^xope.   Tige  cannelée ,    ra* 
meiise  ;  feinlles  alternes  ,  amplesicaules  ,    revêtues  de  poili 
gUnduleiix  ;  fleurs  en  bntiqnets  terminaux. 
Habite  la  France  méridionale. 
P.   nOSKA.  tMtn,  Rhetd.  mal.   lO.  p.  17.  t.   g.  Tige  u1i> 
Cu1|l«.  Feuilles  ahemes  ,  ovales ,  glabres  ;  articulatioiu  ÎBfé- 
rliuroi  de  la  tige  renflées  et  nerveuses. 
HaliiW  les  lados  orientale»- 
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STATICE.  Tourn.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  219.  STATICÉE. 
Calice  entier  à  limbe  plissé^  scarieux,  persistant.  Corolle  à  cinq 
pétales  ( rarement  monopétale  et  à  cinq  divisions).  Cinq  éla- 
mines  insérées  à  la  base  des  pétales.  Cinq  styles  et  cinq  stig» 
mates.  Capsule  ovale ,  entièriîment  recouverte  par  le  calice. 
Placenta  filiforme  naissant  à  la  base  de  la  capside. 

S.  ARMERIA.  Linn.  Moris.  bist.  5.  p.  6oi.  s.  i5.  t.  i.  f.  29. 
S,  OLYMPiESNE,  FcuLUes  radicales  I,  linéaires  ,  en  touffe  ;  fleurs 
en  tête  ^  sur  une  bampe  simple. 

Habite  l'Europe ,  près  des  bords  de  la  mer. 

S.  LIMON lUM.  Linn.  fl.  dan.  t.  3i5.  S,  maritime.  Feuilles 
radicales,  oblongues,  glabres,  obtuses,  mucronées  en  dessoust 
ondulées  sur  leurs  bords  ;  bampe  pauiciilée,  rjlindriquc. 
Habite  TEurope. 

S.  SCFFRUTICÔSA.   Linn,  Gmel.  sib.  H.  p.  1116.  t.  88.  f.  a-5. 
Tige  frutescente ,  nue,  ramenée  à  son  sommet.  Fleurs  en  têtes 
sessiles  ;  feuilles  lancéolées  1,  engainantes. 
Habite  la  Sibérie. 

S.   CYLIJNDRIFOUA.     Vahl,     svmb.     1.     p.    26.    t.    10.   S.  A 

VEUILLES  crLisDRiQUES.  Tige  frutescente  «  rameuse  «  dicho* 
tome  ;  feuilles  cylindriques  «  engalaantcs* 
Habite  T Arabie. 

Observations,  La  corolle  des  Plumbaginées  doit  être  con- 
sidérée comme  un  véritable  calice  ;  elle  est  marcescente  ;  elle 
persiste  souvent,  et  ne  présente  jamais  les  trachées  ou  vaisseaux 
aërophores  que  Ton  découvre  dam  les  véritables  corolles.  VenL^ 

Cette  famille  présente  deux  sortes  d'mseriions,  et  semble 
infirmer  cette  loi  générale,  qui  considère  la  corolle  monopétale 
comme  siaminifère ,  et  la  corolle  polypéiale  comme  non-stami-« 
nifère,  Tune  hypogyne  et  lautre  périgyne  j  mais  ces  deux  sortes 
d'insertions  se  ressemblent  beaucoup. 

La  Dentelaire  d'Europe  est  acre,  corrosive  et  détersive,  soiC 
dans  ses  feuilles ,  soit  dans  sa  racine.  Broyée  avec  du  sel  et  de 
ITiuile,  elle  est  employée  avec  succès  contre  la  gale,  et  Thuile 
dans  laquelle  elle  a  été  macérée  déterge  promptement  les  vieux 
ulcères.  On  se  sert  du  Gazon  d'Olympe  (  Statice  Armcria.  LiNN.  ) 
pour  rornement  des  parterres*  Il  est  vulnéraire  et  astringent. 
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PMMULACE^.  tab.  59.  (AnagalUdes.  Adan*. 
Lysiiuachiee.  Juss.  ) 

i  l.AKTF.s  à  deux  cotylédons,  à  corolle  monopétalC*,  * 
et  Jjyi)Ogyiie  s  ,  ou  insérée  k  la  base  de  l'ovaire. 

Calice  divisé  ^  ,  persistant  <'.  Corolle  souvent  irrë- 
gulii-re.  l'.tamin^B  c-ii  nombre  défini,  rarement  plus 
on  moins  de  cinq  5  ,  en  uombrc  égal  aux  lobes  de  la 
^corolle  ,  et  opposées  4  ;  ovaire  libre  5.  Style  unique  *  ; 
etigmatc  simple  ou  rarement  bifide.  Fruit  7  ,  à  une 
loge  ,  polysperme  ,  souvent  une  capsule  ,  réceptacle 
central ,  seminifère  et  libre  ^  ,  9.  Graines  '"  ,  formées 
d'un  embryon  droit,  à  périsperme  charnu  "  ;  radi- 
cule inférieure: 

Les    Primulacées  ont  une   tige  herbacée.    Leurs 
ieuilles  sont  opposées  i ,  ou  alternes  >. 

PREMIÈRE    SFCTION.  -^ 

Fli-iirs  puTtitn  sur  une  tige  ". 
CEVTtmrULUS.  ifom.  Jut».  Lam.  fllutt.  1 8Î.  CBNTENILLE. 
Calice  k  quatre  diviaiona.  Corolle  en  roue  et  à  quatre  divisiona. 
Quatre  Staminé*.  Un  stigmate.  Capsule  globuleuse ,  s'ouvrant 
LorizoDtalement.  —  Feuilles  opposées  et  alternes  ;  fleurs  soli- 
tuires  ,  axillaires  ,  quelquefois  h  cinq  étamiaes  et  à  ciuq  divi- 
sions ,  et  alors  congénères  de  \ AnagallU. 

C.  MmiMUS.  7,(7171.  yailt.  par.  la  t.  4.  f.  a.  C.  baSsetts. 
Tise  petite ,  droite ,  rameuse  ;  feuilles  orales ,  glabres  ;  fleur* 
soUtaîres,  axillaires. 

anCRANTEMUM.  Mich.  Calice  à  quatre  divisions  profondea. 
Corolle  k  tube  très-court ,  k  limbe  fendu  en  quatre  parties  în^ 

Î;ales,  la  supi^rieure  plas  grande.  Filaments  appeudiculés  k 
eur  baie  ;  onihères  arrondies.  Ovaire  globuleui.  Stvle  court. 
Stigmate  en  télé.  Capsule  entourée  par  le  calice  persistant,  k 
luie  loge ,  k  deux  valves ,  polj'spcroie.  Graines  nombreuses. 
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M.  ORBICULATUM.  Mich,  fl.  am.  bor.  i.  p.    10.  t.    1.  M, 
ORBicuLÉ,  Tige  herbacée ,  très-petite  ,  rampaate  ;  feuilles  oppo . 
sées ,  orbiculées ,  entières  ^  munies  de  nervures  longitudinades  ; 
fleurs  axillaires,  solitaires  ,  alternes^  très-petites. 
Habite  les  forêts  de  la  Caroline. 

ANAGALLIS.  Thunb.Linn.  Juss.Lam. illust.  1. 101.  MOURON. 
Calice  à  cinq  divisions.  Corolle  en  roue  ^  à  cinq  lobes.  Cinq 
ëtamines.  Un  stigmate.  Capside  globuleuse^  s  ouvrant  circu«> 
lairement.  —  Tige  tétragone;  feuilles  opposées;  fleurs  soli- 
taires^ axillaircs. 

A.  ARYENS IS.  Linn.  Oed,  fl.  dan.  t.  88.  M.  nôtres.  Tige 
couchée  ;  feuilles  ovales  ,  entières.  On  en  trouve  une  variété  à 

fleurs  b1p|i0c. 

Habite  TEurope,  dans  les  champs. 

A.  TENELLA.  Linn.  Moris.  hist.  2.  p.  567.  é.  5.  t.  îx6.  f.  a. 
M.  DÉLICAT.  Tige  couchée  ,  filiforme  ;  feuilles  petites  ^  ovales 
et  un  peu  pointues. 

Habite  la  France ,  dans  les  lieux  Humides. 

A.  LATIFOLIA.  Linn.  M.  a  larges  feuilles.  Tige  droite* 
comprimée  ;  feuiUes  en  cœur  *  et  amplexicaules. 
Habite  TEspagne, 

LTSIM ACHIA.  Toum.  Linn,  Juss.  Lam.  illust.  t*  loi. LISIMA^ 
CHIE.  Calice  à  ctnq  divisions  ;  corolle  en  roue  ,  à  cinq  lobes. 
Cinq  étamines  ;  filaments  réunis  à  leur  base.  Un  stigmate. 
Cap.^ulp  glnbnlouco,  o  ouvrant  en  oinq  •  dix  valves.  — —  Feuilles 
opposées  ;  fleurs  axillaires  ou  terminales  *  solitaires  ^  en  épis , 
ou  en  corymbes. 

L.  YULCARIS.  Linn.  Blackw.  t.  ^78.  L*  commvwe.  Tiges 
droites  ,  pubescentes  y  feuilles  ovales  ^  lancéolées  ^  pointues  ; 
fleurs  en  curymbes  terminaux. 

Habite  TEurope ,  dans  les  lieux  aquatiques. 

L.  STRIGTA.  Linn.  Pluk.  amaltb.  i5g.  t.  4^8.  f.  4*  L.  éle^ 
VÉE*  Tige  tétragone  ;  feuilles  entières  ^  pointues  ^  glabres  et 
sessîles  ;  pétales  lancéolés  et  plus  longs  que  les  étamines. 
Habite  l'Amérique  septentrionale. 

L.  PUNCTATA.  Linn.  JcLcq.   aust.   t.    366.    L.  pottctuée* 
Feuilles  verticillées  ^  presque  quatemées  ;  fleurs  pédonculées , 
solitaires  n  axillaires. 
Habite  la  Hollande. 

L.  NEMORtJM.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  174*  X.  des  bois.  Tige 
couchée  1,  rampante  ;  feuilles  opposées ,  ovales  1  pomtues;  fleurs 
solitaires  et  axillaires. 

Habite  la  France ,  dans  les  bois. 
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L.  NUMMULÀRIA.  Linn.  Oed.  A.  dan.  t.  493.  L.  jnrMMtT'' 
'  XsAiRE.  Tîge  couchée  n  rampante.  Feuilles  opposées ,  arrondies^ 

Fresqa'en  cœur  ^  et  sans  pointe.  Fleurs  plus  grandes  que  dam 
espèce  précédente  ^  et  solitaires. 
Habite  lEurope. 

LUBINIÂ.  Gommera.  Vent.  Calice  à  cinq  parties.  Corolle  prfS» 
qu^en  roue  ;  tube  de  la  longueur  du  calice  ;  limbe  plane  ,  ^ 
cino  parties.  Cinq  étamines  ;  filaments  adnés  au  milieu  du  tube 
de  la  corolle  «  liores  supérieurement  ;  -anthères  orales ,  ob- 
tuses. Stigmate  obtus.  Capsule  ovale ,  mucronée  ^  ne  s'onvrant 
cm  deux  ou  quatre  yalyes  ^  que  lorsqu*on  les  comprime  «  et  non 
spontanément.  —  Feuilles  alternes. 

L.  SPATHULATA.  F^n/.hort.  ceU.  t.  q6.  i.  aPÂTHUx^in,  Tîge 
herbacée ,   bis-«nnuclfe  ;  feuilles  en  forme  de  spaihule ,  très* 
entières,  glabres.  Fleurs  jaunes. 
Habite  Tile  de  Bourbon. 

HOTTONIA.  Linn.  Juas.  Lam. illust. t.  loo.  PLUME JU.  Calice 
à  cinq  parties.  Tube  de  la  corolle  court.  Limbe  plane  et  à 
cinq  lobes.  Cinq  étamines.  Stigmates  globuleux.  Capsule  (glo- 
buleuse n  acununée.  —  Plantes  aquatiques  ,  à  feuilles  verticil- 
lées ,  ailées  ou  dentées  ;  fleurs  solitaires  ,  axillaires ,  on  verti- 
cillées  et  formant  un  épi  terminal.  Yerticilles  munis  d'inTO- 
Incres  poljphylles. 

H.  PALUSTRIS.  Linn.  FailL  act.  par.  1719*  p*  fto.  t.  i.  f.  4* 
P,  jiQUATiQus.  Tiges  en  touffe  ;  feuilles  rerticillées  «  ailées  ; 
pédoncule  yerticilié  et  multiflorc. 

Habite  FJ^urope.  On  trouye  cette  plante  à  Bondj  ,  prèa 
Paris. 

CORIS.  Toum,  Linn.  Lam.  illust.  t.  loa.  Calice  yentru ,  à  cinq 
dents  ;  cinq  soies  épineuses ,  situées  à  fa  base  des  dents ,  per- 
sistant. Corolle  tubuleuse ,  à  cinq  divisions  inégales.  Cinq  éta- 
mines. Un  stigmate.  Capsule  à  cinq  valves  ,  couverte  par  le 
calice.  —  Tige  petite  ,  très-rameuse  ,  sufïrutescente  à  la  base. 

C.  MOISSPELIENSIS.  Linn,  C.  de  Montpellier,  Tiges  gar- 
nies dans  toute  leur  longueur  de  petites  feuilles  étroites  ^  li- 
néaires n  très-entières.  Fleurs  en  épis  ovales  et  terminaux. 
Habite  la  France  méridionale. 

SHEFFIELDIA.  Forst,  Linn,  supl.  Juss.  Calice  à  cinq  divi- 
yisions  ^  persistant.  Corolle  plus  longue  que  le  calice ,  en 
cloche  et  à  cinq  lobes.  Cinq  étamines  fertiles  ^  opposées  aux 
lobes  de  la  corolle  ;  cinq  filets  stériles  alternes  a\ec  les  autres. 
Stigmate  en  tête.  Capsule  à  cinq  valves.  *—  Herbe  rampante  % 
observée  par  Forster  dans  son  voyage. 
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LIMOSELLA.  Linn.  Juss.  Lam.  illost.  t.  555.  LIMOSELLE.  Ga* 
lice  à  cinq  divisions  ,  persistant.  Corolle  très-petite  ^  campa- 
nulée,  et  à  cinq  divisions.  Quatre  étamines.  Stigmate  globuleux. 
Capsule  à  demi-couverte  et  liivalve. 

L,  AQUATICA.  Linn,  Pluk,    alm.   t.    74.    f.  4«    L.  AqvA'^ 
TIQUE'  Petite  plante  qui  se  trouve  dans  les  lieux  humides ,  à 
racine  traçante  ^  et  à  feuilles  fasciculées  ,  ovales  et  elliptiques. 
Fleurs  petites  et  blanches. 
Habite  TËuropc. 

TRIENT  ALIS.  Toum,  Juss.  Lam.  îllust.  t.  275.  TRIE  NT J  LE. 
Calice  à  sept  parties.  Corolle  en  roue ,  à  sept  divisions.  Sept 
étamines.  Une  baie  sèche ,  évalve. 

T.  EUROP^A.   Linn.  Oed,    fl.  dan.    t.    86.    Tige  simple  ; 
feuilles  situées  au  sommet  et  en  yeniuUloo ,  lancéolées ,  très-en- 
tières. Fleurs  en  petit  nombre  i»  et  terminales. 
Habite  TEurope. 

ARETIA.  Linn.  Jusa.  Lam.  illust.  t.  98.  f.  3.  4.  Calice  à  cinq  divi- 
sions. Corolle  hypocratériforme;  tube  resserré  au  sommet;  limbe 
à  cinq  parties.  Cinq  étamines  courtes.  Stigmate  en  tête.  Capsule 
à  cinq  valves  et  oligosperme.  —  Petites  plantes  rampantes  % 
couvertes  de  feuilles  ;  neurs  axillaires  presque  solitaires. 

A.   ALPIN  A.  Linn.  Jacq.  aust.   5.   t    18.    A.  des  alpem. 
Feuilles  linéaires  ,  ouvertes.  Fleurs  pédonculées. 
Habite  les  Alpes. 

JJEUXlÈMli    SECTION. 

Fleurs  sur  une  hampe ,  pendantes,   en  omhelU ,  munies  d^un 
involucre  polyphyUe  '',  ou  plus  rarement  solitaires. 

ANDHOSACE.  Tourn.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  98.  f.  i .  2.  AN-^ 
DROSELLE.  Calice  à  cinq  divisions,  persistant.  Corolle  hypo- 
cratériforme ,  à  cinq  lobes ,  orifice  resserré ,  glanduleux.  Cinq 
étamines.  Un  stigmate.  Capsule  globuleuse,  à  cinq  valves. 
Hampes  nombreuses. 

A.  MAXIMA.  Linn.  Jacq.  aust.  t.  35i.  A.  a  oejndss  coir 
z^ERETTEs.  Feuillcs  ovales,  dentées  ;  fleurs  accompagnées  d'une 
grande  collerette. 

Habite  la  France  méridionale. 

A.  SEPTENTRIONALIS.  Linn.  fl.  dan.  t.  7.  A.  du  nord. 
Feuilles  lancéolées  ,  dentées  et  glabres  ;  périanthes  plus  .petits 
que  la  corolle. 

Habite  le  nord  de  l'Europe . 


fice  libre.  Cinq  ctamines. 
Bnmiaet  eo  <li\  Talves.  — 
varier  par  la  culture. 

P.  TKHIS.  Linn.  Blaclw. 
ovales,  ileiilées,  i-iilées,  velu* 
Haliîte  l'Europe. 
P.  FAni>OSA.  Linn.    Oed    (1.  tlan. 
Feuilles  oblongnes  ,  ovales  ,  dei 
limlie  ite  la  corolle  plane. 

Habite  le  DorJ  <le  l'Europe. 
P.   ACIltCCLA.   Linn.    P    <.r.c,^„,,   i,'ui,«j.   FomUUs  o*aIe<  , 
arroniliex  ,  ilemée*  ,  éjiaî.ises  ,  glaliies  ou  larineiises  ,   suivant 
les  nombreuses  variét'-s  qu'on  a  obtenues  pur  lu  culture. 
Habite  lesbaules  montagnes. 

CORTUSA.  Linn.  Jus».  Lam.  iUust  t  çtç^  CORTUSE.  Calice  à  cinq 
divisions,  persistant.  Corolle  en  roue,  &  cinq  lobes  ;  orifice  un 
peu  renll»^  etsaiUnut  eu-ilehnrs.  Cinq  ^t.imities  ;  autbères  ad- 
nées  et  bilaraell^es-  Vu  sligmale.  Capsule  à  Jeux  ou  cinq 
valves  au  sommet. 

C.  MATlïlOLl.  Linn.  Feuilles  en  cœur,  lobées  et  velues. 


Cabce  plus  court  q'ie  U  corolle. 
Habile  les  Alpes. 


SOLDANELLA.  Tourn.  Unn.  Jw».  I^,n.  illusi.  i.  y,,.  SOLDA- 
NELLE.  Calice  k  cinq  parties.  Corolle  eu  cloclie  ,  liueinent 
dêcoupf'e  à  sou  lunbe.  Cinq  clamines;  anthères  sagitu'es  , 
adnfW  ari-ilessous  du  «omiaet  bilitle  îles  lîlanjeats.  Stigmate 
simple:  capsule  multivalre  au  sommet. 

S.  ALPINA.  Linn.  Jacq.  aust.  t.  i3.   S.  i)«9  ^Bp**.  Feuilles 

Îielites  .  lisses  ,  orbiculaires.  Hampe  portant  trois  ou  quatre 
leurs  pédoncule  es. 
Habile  les  Alpes. 

DODECATHEON.  Linn.Jass.  Lam.  îllnst.  t.  OÇ).  CTROSELLE. 
Calice  à  cinq  divisions  réfléchies.  Corolle  en  roue ,  &  cinq  di- 
visions ;  tube  court  ;  découpures  longues,  réfléchies.  Cinq  éta- 
niines;  anthères  sagittées,  counïvenies.  Stigmate  simple.  Cap- 
sule presque  cylindrique  <  s'onvraiit  au  sommet  eu  cinq  parties. 
—  Fleurs  penchées. 

D.  MRADIA.  Linn.  Catesh.  car.  5.   p.   1. 1.  i.  G.  de  riif 
oisiB  Feuilles  oblongues^  obtuses,  glabres  et  étalées  sur  la  terre. 
Habite  la  "Virginie. 
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CYCLAMEN.  Toum,  Linn. LamAMusi.  t.  loo.  CY CL JME. Calice 
à  cmqdiyisions.  Corolle  à  cinq  divisions  ;  tube  globuleux,  court; 
orifice  saillant ,  divisions  réfléchies.  Cinq  étamines  ;  anthères 
conniventes.  Stigmate  simple;  baie  globuleuse  ,  à  cinq  yalves. 
— -  Hampe  uniflpre  ;  fleurs  penchées. 

C.    EUROPEUM.  Linn,  Êull.    herb.    t.  6.    C    j>*muropm. 
Feuilles  orblculaires ,  en  cœiur ,  et  crénelées. 
Habite  TEurope. 

TROISIÈME    SECTION. 

Genres  qui  ont  de  V affinité  avec  les  Primulacéee. 

PHTTjA.  Lour,  Calice  commun  ,  à  plusieurs  folioles ,  imbriqué  ; 
calice  particulier  à  deux  folioles  lancéolées.  Corolle  monopé* 
talci  irréguiière.  Quatre  étamines  à  lilameata  courts.  Ovaire 
arrondi  ;  style  court  ;  stigmate  épais.  Graines  nues ,  solitaires  , 
insérées  sur  le  réceptacle  commun. 

P.  CHINENSIS.  Lour.  fl.  cochin.  i.  p.  83.  Tige  rampante; 
feuilles  opposées  ,  ovales4ancéolée9  %  dentées  jusqu'à  moitié  ; 
pédoncules  latéraux  ^  solitaires. 
Habite  la  Cochinchine. 

GLOBULARIA.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  îllust.  t.  56.  GLOBU- 
LAIRE.  Calice  tubuleux  ^  à  cinq  divisions  ,  persistant.  Co- 
rolle en  tube  ,  à  cinq  lobes  inégaux  ,  les  deux  supérieurs 
étant  plus  petits.  Quatre  étamines  mséréeâ  sur  le  tube.  Ovaire 
libre  ;  un  stvle ,  un  stigmate.  Une  graine ,  récouverte  par  le 
calice  coimiveiiu  Fltfui-»  ttgi-égéo»  dans  un  calice  commun 
polyphylle  ,  hémisphérique  ,  et  sur  un  réceptacle  commun  , 
garni  de  paillettes.  — Tige  herbacée,  simple,  uniflore;  feuilles 
radicales  souvent  spatulées.  Les  Globulaires  se  rappi  uclieui  par 
le  port ,  des  Dipsacées  ;  mais  l'insertion  des  étamines  les  en 
éloigne  entièrement.  Elles  diffèrent  aussi  des  Primulacées  par 
leurs  graines  nues  ^  et  la  disposition  de  leurs  ûeurs.  Les  Pro- 
téacécs  ,  dépourvues  de  corolles ,  ont  quelques  rapports  néan- 
moins avec  ces  plantes,  qui  indiquent  Texistence  de  quelque 
nouvelle  famille. 

G.  ALYPUM.  Linn,  G.  turbitx.  Tige  frutescente  ;  feuilles 
petites ,  lancéolées  ,  imitant  celles  du  myrte  ;  fleurs  en  petites 
têtes,  sessiles  et  terminales;  calice  commun ,  tiirbiné  ;  corolle 
ligulée  ;  stigmate  bifide.  Arbrisseau  ayant  le  port  dç$  Protéa. 
Habite  la  France  méridionale  et  Fltalie. 

G.  TULGARIS.  Linn,  G.  commune.  Tige  herbacée  ;  feuilles 
radicales  à  trois  dents  ;  celles  de  la  tige ,  lancéolée*. 
Habite  la  France. 
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CONOBEA.  Aubl.  Lam.  illust.  t.  5a2.  Calice  luLuleTix  ,  k  t:\a<y 
dents  ^  muoi  de  deos.  bractées  s  sa  ba.<;e.  Corolle  tubvleuse  , 
à  deux  lèvres  ,  dont  la  supérieure  est  droite  <  émarginée  ,  et 
Inégaux.  Quatre  élamînes  didynames  , 


l'inférieure  à  trois  lobes 


anthères  sagittées.  Un  stvie.  Slimiale  bilobë.  Capsule  en  forme 
de  pois ,  recouverte  par  le  calice ,  uitiloculaire  ,  à  quatre  toItc» 
polj'speraies  ;  graines  insérées  à  un  réceptacle  libre  et  centraJ- 

C.   AQUATICA..   Aabl.    Guy.    t.   a58.    C.   aquatique.    Plante    , 
lierbacée  ,  rampante  i  feuille»  opposées  ,  en  verticiUes  ,  créne- 
lées ,  arrondies  ;  fleurs  axillaires  ,  solitaires  et  pédoncolées. 
Habite  la  Guyane. 

MECARDONIA.  R.  Pav.  Calice  à  sept  folioles  dinégale  gra». 
deur.  Corolle  presque  labiée  ;  tube  oblong  ,  ventru  ;  lèvre  su- 
périeure bilîde  ;    lèvre  iiifi-'r;i;u.  t    rcmluc  eu   troîa.   Quatre  éta- 

mines ,  ù  lilamcnts ,  dont  deux  presqu'anasi  longs  que  le  tube  , 
et  deux  plus  courts.  Ovaire  oblong  ;  stvle  filiforme  ;  stigmate 
oblus.  Capsule  ovale-oblongue ,  à  une  loge  ,  à  deux  v^ves  , 
s'ouvront  supérieurement.  Graines  nombreuses.  —  Plante  her- 
bacée ,  observée  par  BuU  et  Pavon  dans  leor  voyage  au  Péroa. 

TOZZIA.  Linn.JaBs.  iam.  illust.  t.  Sai.  Calice  luhuleiix,  conrt, 
à  cinq  dents.  Corolle  tubuleuse  ;  limbe  presqu'égai  :  denx  lobes 
supérieurement  et  deux  inférieiu-ement.  Quatre' étanii nés  iné- 
gales. Unstjle;  un  stigmate.  Capsule  très-petite ,  spbérique  , 
à  deux  valves ,  raouospenne ,  et  recouverte  par  le  cafice. 

T.  ALPINA.  Lihn.  Mich.  geti.  ao.  t.  i6.  T.  des  ai.pbs. 
Plante  lierb ace e  :  tige  droite.miiiiied'éo.iillps  S  la  base  ,  rnmme 
dans  les  Orobanclies  ;  feuilles  opposées  ;  fleurs  solitaires  ,  axil- 
laires., pédoncnlées. 

SAMOI.U5.  Tout.  Linn.  Juss.  Lam.  îllusl.  t.  lOi.  SAMOLE.  Ca- 
lice à  cinq  divisions  ,  ii  moitié  libre  ,  persistant.  Corolle  hj^o- 
cratériforme  et  à  cinq  lobes  :  cinq  écailles  filiformes  .  naissant 
des  sinus  de  la  corolle.  Cinq  étaroines ,  insérées  i  la  base  de  U 
corolle ,  opposées  à  ses  divisions  ,  renfermées  dans  le  tube. 
Ovaire  adhérent  &  sa  base ,  un  sljle ,  nn  stigmate.  Capsule  en- 
tourée à  sa  base  par  le  calice ,  à  une  loge  ,  polysperme  ,  et 
s'ouvrant  an  sommet  en  cinq  valves.   Placenta  central ,    libre  , 

Îiédicellé.  Périsperme  charnu.  Embryon  un  peu  cylindrique  , 
égérement  courbé  ;  radicule  inférieure. 

S.  VA^,F.RA^D1.  Linn.  Moris.  hisl.  2.  p.  5a3.  8.3.  I.  a4- 
f.  a8.  S.  ^(.(/./T/pt^B.  Tige  lierbacée:  feuilles  ftlleme»,  ovales, 
spatulées  et  lisses.  Fleurs  disposées  en  grappes  aiiUaïres  el 
terminales. 

Habite  la  France  ,  dans  les  lieux  aquatiques. 
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UTRICITLARIA.  Linn.  Juss.  Zaw.illust.  1. 14.  UTRICULAIRE. 
Calice  à  deux  parties  et  caduc.  Corolle  un  peu  tubuleuse  « 
irrégulière ,  à  deux  lèvres  <,  dont  la  supérieure  est  droite  , 
entière  ^  staminifère  %  et  Finférieure  plus  grande  ,  entière ,  avec 
un  palais  en  cœur  ,  proéminent  au  dehors  ^  et  muni  d*un  épe- 
ron. Deux  étamines  à  filets  recourbés  ,  anthères  connées.  Un 
iBtyle ,  un  stigmate.  Capsule  globuleuse  ,  à  une  loge  ,  polys-< 
perme  ,  réceptacle  central ,  libre.  — •  Plantes  herbacées  ,  ma-» 
récageuses  et  traçantes  «  ou  libres  et  nageant  à  la  surface  des 
eaux.  Feuilles  alternes ,  multifides  ^  et  munies  de  nombreuses 
Tésicules.  Fleurs  ordinairement  en  épi ,  sur  une  hampe;. 

U.  VULCARIS.  Linn.  U,  coumuse.  Eperon  conique.  Fleurs 
sur  une  hampe  ^  8*élcvant  de  quelques  pouces  au-dessus  do 
Teau  ^  do  «>uu|cuA  jautÂC>  i,  Cl  ilispusécs  en  épis  lâches. 

Habite  VEurope.  0|i  la  trouTÇ  à  Meudon ,  et  dans  plor 
sieurs  étangs  des  environs  de  Paris. 

U.  MINOR.  Linn,  Pluh»  alm.  a5i.  t.  99.  f.  6.   U,  petits. 
Plante  plus  petite  que  la^précédente  ;  éperon  e^  carène, 
^abite  F^Purope  ^  d#ns  leç  fpsséç. 

PINGUICULA.  Toum.  Linn.  Lam,  illust.  t.  14.  GRASSETTE. 
Calice  à  deux  lèvres  ,  la  supérieure  à  trois  divisions  ,  et  Tinfé- 
^eure  2^  deux,  Corolle  irrégulîère  ,  terminée  en  éperon  ,  res- 
serrée k  son  orifice  :  limbe  à  deux  lèvres ,  la  supérieure  à  trois 
lobes,  et  Finférieure  plus  courte  et  à  deux  lobes.  Deux  étamines 
très-courtes.  Style  court  ;  stigmate  bilamellé  ,  recouvrant  les 
anthèxcd.  Capsule  II  ux^  l^gf  >  polyspern^e  ;  réceptacle  cea* 
tral .  libre. 

P.  VULCARIÇ.  Linn,  G^  communs.  Feuilles  radicale^  t 
ovales ,  oblongues  y  épaisses  et  luisantes  :  hampe  à  une  fleur  ; 
éperon  cylindracé  ,  de  la  longueur  de  la  corolle. 

Habite  la  France.  Je  Fai  trouvée  dans  les  terrions  maré« 
cageux  de  la  forêt  de  Montmorency. 

JdENYANTHES.  Toum.  Linn.  Juaa.  Lam.  illust.  t.  100.  MÉ- 
NIANTE,  Calice  à  cinq  divisions  ;  corolle  infundibuliforme  ; 
tube  plus  long  que  le  calice  ;  limbe  ouvert  i,  à  cinq  découpures 
ovales  et  barbues  intérieurement.  Cinq  étamines.  Stigmate  en 
tétCi,  sillonné.  Graines  attachées  le  long  du  milieu  des  valves. 
Radicule  supérieure. 

M.  TRIFOLIATA.  Linn^  Oed.  fl.  dan.  t.  54i.  M,  trifolié. 
Feuilles  radicales  ^  droites ,  à  trois  grandes  folioles  ,  et  portées 
par  de  longs  pétioles. 

Habite  la  France.  Je  Fai  trouvée  dans  la  rivière  d'HyèreSi 
jprès  Montgeron  )  et  dan9  plusieurs  parties  de  la  Normandie. 
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JÏYMPHOIDES.  Tourn.  Vent.  NYMPHEAU.  Calîce  k  cinq 
divisions.  Corolle  enroue;  tube  très -court;  limbe  à  cinq 
découpures  arrondies  et  ciliées.  Cinq  étamines.  Stigmate  com- 
primé 4  à  deux  lobes  crénelés.  Graines  membraneuses  et  ci- 
liées sur  leurs  bords  ,  attachées  le  long  des  sutures  des  Yalyes. 

N.  NATANS.  Menyanthes,  Lam.  iUust.  t.  loo.  f.  n,  iVl 
FLOTTANT,  Fcuilles  arrondics ,  en  cœur  ,  très-entières  «  flot- 
tantes sur  Teau.  Fleurs  disposées  en  ombelles. 

Habite  la  France  ,  dans  les  mares  et  les  étangs. 

Observations.  Le  caractère  des  Primulacées  consiste  dans 
la  situation  des  étamines  opposées  à  la  corolle ,  dans  le  fruit 
uniloculaire  I  et  dans  le  réceptacle  central  ei  poly^pcrme.  Les 
genres  qui  composent  la  troisième  section  s'éloignent  de  ce 
caractère,  mais  ils  ne  peuvent  être  placés  dans  une  autre  fa* 
mille  avec  laquelle  ils  ayent  plus  d'affinité. 

On  regarde  les  feuilles  de  la  Lysimachie  commune  {Lysîma* 
ehîa  vulgarîs.  LiNN.  )  comme  astringentes,  et  on  les  prescrit  en 
infusion  contre  le  cours  de  ventre.  On  en  retire  une  teinture 
jaune.  La  Primevère  officinale  (  Primula  veris.  LiNN.  )  a  des 
fleurs  jaunes  qui  passent  pour  anti-spasmodiques  \  on  les  recom- 
mande en  infusion  contre  les  vertiges  ;  les  douleurs  de  tête,  les 
rhumatismes.  Dans  quelqut»  pajs,  on  inange  ses  feuilles  en 
salade,  et  en  Suède,  on  prépare  une  liqueur  agréa}>le  avec  les 
fleurs  et  du  miel|  au  moyen  de  la  fermentation. 


["9Uimi/i  jf^  istmtffff 


I    t 


-JFVJvnxHVNiHH      SMa.WIIJ.MVNIini  S^-I'l 


s 


LES    AttlNANTHACEES.  aaj 


LES   RHINANTHACÉES. 

RHINANTHACEiE.  tab.  40.  (  Personatse.  Adans. 

Pediculares  •  Juss.^ 

Plantes  à  deux  cotylédons ,  à  corolle  monopétale  i*, 
et  hypogyne  5  ,  ou  insérée  à  la  base  de  Tovaire. 

Galice  divisé  3,  ppr^î^tant  ^,  souvent  tubuleux  4. 
Corolle  presque  toujours  irrégulière  i*.  Étamines  en 
nombre  déterminé  11,  la.  Ovaire  libre  ,  simple  5, 
style  unique ,  stigmate  simple  ou  rarement  bilobé. 
Capsule  6 ,  biloculaire  7,8,  polysperme  9 ,  cloison  semi- 
nifère  de  chaque  côté  9  ,  opposée  aux  valves  qui  s'ou* 
vrent  par  leurs  bords  7.  Périsperme  charnu,*  embryon 
droit,  cotylédons  semi-cylindriques  10.* 

Les  Rhinanthacées  ont  leur  tige  le  plus  souvent 
herbacée ,  et  leurs  feuilles  opposées  *,  ou  alternes  '. 
Les  fleurs,  munies  de  bractées,  sont  opposées  ou 
alternes ,  ei  î>oxxv#»nt  disposées  en  épi  terminal* 

PREMIÈRE    SECTION. 

Étamines  d^ égale  longueur  ";  deux,  au  un  plus  grand  nombre. 

SALMONEA.  ^aA/.  SalOMONIA.  Leur,  Calice  comprimé,  à 
cinq  découpures  pointues ,  presqu' égales.  Corolle  en  tube  cy- 
lindrique, fendue  longitudinalement ,  et  terminée  par  un  linme 
à  trois  lobes ,  Tintermédiaire  en  capuchon.  Un  filament  attaché 
sur  le  lobe  intermédiaire  de  la  corolle  ,  et  surmonté  d'une  an- 
thère cachée  par  le  capuchon.  Un  style  plus  court  que  Téta^ 
mine  n  un  stigmate.  Une  capsule  comprimée ,  rude  «  échan- 
crée  ;  deux  loges  ;  deux  graines. 

S.  CANTONiENSis.  S.  t>s  c ASTON.  Tige  herbacée,  droite; 
feuilles  en  cœur  ^  acuminées ,  très^^atièrea ,  à  trois  nenrures  \ 
fleurs  en  épis  terminauXt 
Habite  la  Cliine. 
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POLYGALA.  Toum,  Linn.  Juss.  I^im.  illust.  t.  5i)8.  Calice  K  c!n(| 
parties  ,  dont  deux  beaucoup  plus  grandes  ,  en  forme  d*aileft 
et  souTcnt  colorées.  Corolles  en  tube  fendu  supérieurement  ; 
limbe  bilabié  ;  leTre  supérieure  bifide  ,  Tinférieure  concave  « 
recouvrant  intérieurement  buit  étamines  ^  réunies  en  deux 
paquets  ;  antbères  nniloculaires.  Stigmate  bifide.  Capsule  com- 
primée ,  un  peu  en  cœur.  —  Plantes  berbacées  ou  frutescentes. 
Feuilles  souvent  alternes  ;  fleurs  à  une  ,  deux  ou  trois  brac« 
tées  f  alternes  ^  sur  un  épi  làcbe  ou  serré. 

P.  YULGâRIS.  lÂnn.  BuU.  berb.  t.  177.  P.  coMUiriT,  Tige 

frêle  «  un  peu  coucbée  ;  fleurs  en  crête  ,  et  disposées  sur  ua  ' 
pi  terminai  Feuilles  alternes ,  linéaires-lancéolées. 
Habite  FEurope. 
P.  AMARÀ.  Lirm.   F'aill.  pari»,  ifti.  t..  ^^a.  f.  a.  P.  ^uxn* 
Tiff e  presque  droite  ;  fleurs  en  crête.  Feuilles  radicales  prea» 
qa  ovales ,  et  grandes. 

Habite  la  France  et  TAutricbe. 

P.  monspeliâGA.  Linn.  P.  vs  kontpjbllisr,  Flenrs  en 
crêtes  ;  tige  droite  ;  feuilles  linéaires*lancéolées  «  aiguës. 
Habite  la  France  méridionale. 

YERONICA.  Toum.Linn.  Juaa. Lam.  îUnst  1 1 3.  rÉRONlO US. 
Calice  à  quatre  parties  «  rarei^ent  une  cinquième.  Corolle  en 
roue ,  à  quatre  lobes  inégaux.  Deux  étamines.  Capsule  en 
cœur  5  ou  rarement  ovale.  —  Plantes  herbacées  «  on  rarement 
frutescentes  ;  feuilles  ordinairement  opposées  ,  ou  verticil* 
lées  ;  fleurs  en  épis  terminaux  ou  axillaires. 

T.  SIBIBIGA.  Linn.  V,  j}s  sibéris.  FeuiUes  verticfllées  # 
au  nombre  de  sept ,  pointues  et  dentées.  FL  en  épis  terminaux. 
Habite  TEurope. 

V.   OFFICirf  AT.ï«.    TJnn.  J3uU.  herb.  t.  293.  W,  omets AX»B. 

Tige  couchée ,  redressée  ordinairement  au  sommet.  Fenillea 
opposées  ^  ovales ,  obtuses  ;  épis  latéraux  et  pédoncules* 
Habite  FEurope  ^  dans  les  forêts. 

T.  SERPYLLIFOLIA.  Linn,  fl.  dan.  t.  49^«  ^'  serpolisb. 
Feuilles  ovales  ^  obtuses ,  glabres .,  crenées  ;  fleurs  en  grappe» 
spîciformes. 

Habite  la  France. 

Y.  ANAGALLIS.  Lînn,  fl.  dan.  t.  90.  K,  KOURonnrÉB.  Tige 
droite  ;  feuilles  étroites^,  lancéolées ,  dentées  ;  fleurs  en  grappes 
latérales. 

Habite  FEurope. 
V.  BECABUNGA.  Linn,  fl.  dan.  t.  5ii.  V.  cRSSsojurirés.  Tige 
en  partie  couchée  ^  tendre ,  cassante  ;  feuiUes  ovales ,  arrondies  % 
planes ,  et  un  peu  épaisses  ;  fleurs  en  grappes  latérales. 
Habite  FEurope,  dans  les  lieux  aqu^itiques* 
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T.  SCXJTELLATA.  Linn,  fl.  dan.  t.  aog.  F*.  A  écvssours.  Tige 
Tameuse ,  rampante  ;  feuilles  très-entières  ^  linéaires  et  poia<«- 
taes  ;  fleurs  en  grappes  latérales  ;  pédoncules  pendants. 

.   Habite  l'Europe ,  dans  les  terrains  inondés. 

V.  TEUCRIUM.  Linn,    V.  tsucrjbtts.  Ti|[e  un  peu  coa« 
chée  ;  feuilles  orales ,  un  peu  obtuses ,  ridées ,  dentées  ;  fleurs 
en  grappes  latérales  et  très-longues. 
Habite  FEurope. 

V.  CHAM^DRYS.Xm».  Oed.  fl.  dan.  t.  448.  V-  osRVANDRéM* 
Tige  grêle  ,  velue  j  poils  rangés  sur  la  tige  de  deux  côtés  oppo-' 
fiés  ;  feuilles  orales  ,  sessiles ,  dentées ,  ridées  et  yelaes  ;  fleurs 
en  grappes  latérales. 
Habite  lEurope. 
V.  AGRESTIS.  Linn.  fl.  dan.  t.  449.  V,  rvstiqvb.  Feuille» 
orales  ,  un  peu  en  cœur,  plus  courtes  que  les  pédoncules  ;  fleurs 
solitaires. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  champs. 

V.  ARVENSIS.  Linn,  fl.  dan.  t.  5i5.  V,  des  champs.  Feuilles 
orales ,  en  cœur ,  obtuses  ^  crénelées  ,  plus  longues  que  les  pé- 
doncules ;  fleurs  solitaires. 

Habite  FEurope ,  dans  les  champs  cultirés. 

V.  HEDERIFOLIA.  Linn,  fl.  dan.  t.  4^8.  V,  a  feuilles  de 
ziERRE.  Feuilles  en  cœur ,  dirisées  en  cinq  crénelures  «  dont 
la  terminale  est  plus  grande.  Fleurs  solitaires. 
Habite  FEurope. 

SIBTHORPIA.  Linn,  Juss.  Lam,  îÙust.  t.  535.  Calice  turbiné,  à 
cinq  parties.  Corofle  à  tube  court ,  à  cinq  lobes  égaux  et  on- 
rerts.  Quatre  otaïA^Uoe ,  écartées  par  paires.  Stigmate  capité. 
Capsule  comprimée  «  orbiculaUc. 

S.  EUROP^A.  Linn,  Pkik,  alm.  ^3.  t.  7.  f.  6.  S.  jd^europe. 
Plante  herbacée ,   rampante  ;  feuiUes   alternes  ;    fleurs  axil- 
laires ,  presque  solitaires  et  pédonculées.    Cette  plante  res- 
semble un  peu  à  \  AntirrhinumCymhallaricL  Elle  est  plus  grêle.. 
Habite  FEurope  méridionafe. 

DISANDRA.  Linn,  Juss,  Lam,  illust.  t.  275.  DISANDRE,  Calice 
à  cinq  ou  huit  parties.  Corolle  en  roue  ,  à  cinq  ou  huit  lobes 
égaux.  Cinq  à  nuit  étamines.  Un  stigmate.  Capsule  orale. 

D.  PROSTRATA.  Linn,  Reich,  Xa/Tt.  illust.  t.  275.  f.  i.  Dé- 
couches, Plante  herbacée  ,  couchée  ,  rampante  ;  feuilles  al* 
ternes  ,  arrondies  ,  crénelées  ^  pubescentes  ;  fleurs  axillaires 
et  pédonculées. 

Habite  FOrient. 
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DEUXIÈME     SECTION. 

Quatre  examines  didynamea  "• 

OURISIA.  Comm.  Jugs,  Galice  à  cinq  lobes  inégaux ,  et  comme 
bilabië.  Corolle  en  cloche  ,  élargie  à  son  ouyertore  ;  limbe  à 
cinq  lobes.  Qaatre  étamines  didjnames  ^  à  filaments  recourbés. 
Ovaire  didyme  ;  un  style.  Stigmate  en  tête.  Capsule  à  deux 
loges  ,  presque  didyme ,  polysperme  ,  à  deux  yalyes  opposées 
à  la  cloison. 

O.  MILTOPSIS.  Commers.  O.  rouos.  Plante  herbacée  i  à 
feuilles  opposées  ;  les  florales  en  forme  de  bractées ,  et  les 
autres  presque  radicales  ;  les  unes  et  les  autres  crénelées  sur 
leurs  bords.  Fleurs  axillaire»  oa  termuiales ,  solitaires  ^  et  por- 
tées Mir  un  long  pédoncule. 

Habite  Magellan  ^  où  Commerson  Ta  obseryée. 

PIRIPEA.  AubL  Juss,  Lam,  illust.  t.  520.  Calice  à  cinq  divisions , 
muni  à  sa  base  de  trois  bractées  ;  corolle  deux  fois  plus  longue 

2ue  le  calice  ^  tubuleuse  ;  limbe  plane ,  à  cinq  lobes  inégaux, 
lapsule  s'ouTrant  par  le  côté.  Graines  très-petites,  insérées  sur 
un  placenta. 

P.  PALUSTRIS.  jÉubL  Guy,  t  253.  -P.  des  uarais.  Tige 
herbacée.  Feuilles  alternes  y  linéaires  ;  fleurs  alternes  «  en  épis 
terminaux. 

Habite  la  Guyane^ 

EMNUS.  Lmn.  Ju88.  ERINE,  Calice  à  cinq  parties.  Corolle 
tubuleuse.  Limbe  à  cinq  parties  presq"'*»5**^*^s  ^  et  en  coeur. 
Capsule  ovale.  —  Feuille»  !«  pi*»  «ouvent  alternes  ;  fleurs  axit 
laîres ,  ou  munies  d^une  bractée  ;  épis  terminaux. 

E.  ÀLPINUS.  Linn,  E,   des  alpes.   Fleurs  ramassées  au 
sommet  de  la  tige.  Feuilles  spatulées. 
Habite  les  Alpes. 

MANULEA.  Linn.  Juss.  Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  tube  ; 
limbe  à  cinq  parties  ^  subulé,  la  division  inférieure  distante  des 
autres.  Antlieres  inégales.  Capsule  ovale. 

M.  CHEIRANTHUS,  Linn^  Comm,  hort.  a.  p.  85.  t.  4 2.  M. 
A  VEUILLES  d'eupiiraise.  Fcuillcs  altemes.  Tige  presque 
sans  feuilles. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Elspérance. 

CASTILLEIA.  Mut.  Juss,  I^am.  illust.  t.  5 19.  Calice  comprimé, 
fendu  d'un  côté.  Corolle  en  tube,  comprimée ,  à  deux  lèyrcs  y 
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la  snpdrieare  canaliculee,Vinférieiire  Iros-courte,  bifide.  ÎDi- 
TÎiîons  glanduleuses  ,  tubulées.  Capsule  orale  ,  comprimée.  — 
FeBÏUes  alternes  ;  fleurs  en  épis  .  munies  de  bractées. 

C.  CDNKATO-OV\TA.  Cau.  icon.  1.  583.  C.  A  yaviLLes 
or^i.Bs.  Feuilles  ovales ,  crénelées  sur  leurs  bords  ',  tige  tré- 
tragone  et  glabre. 

Habile  l'Àinériqae  méridionale. 

EUPHRASIA.  Tourn.  Linn.  Juns.  Lam.  iUusl.  l.  5i8.  EU- 
FRAISE,  Calice  à  aualre  divisions.  Corolle  en  tnbe  à  deux 
lèvres  ,  la  supérieure  emarginée,  l'inférieure  in  trois  lobes  égaux. 
Deux  anthères  terminées  par  une  pointe  en  épine.  Capsule 
orale  ,  comprimée.  —  Feuilles  opposées  ou  alternes  ;  fleurs 
munies  Je  biatuies,  uu  uxJUdiics  ,  et  en  épis  terminaux. 

E.   OFFICirJALIS.   Linn.    Blachw.   t.    427.   E.   opficinjlb. 
Tige  ordinairement  branchue ,  un  peu  tétra^one  ;  feuilles  ova- 
les 1  presque  sessites  ,  el  bordées  de  dents  aigucs. 
Habile  l'Europe. 
E.  ODONTITF.S.  Linn.  Barrel.  icon.   276.  n",  a.    E.  t^r- 
viFE.  Feuilles  linéaires-lancéolées  I  dentées;  Ûeurs  en  épis  , 
et  situées  d'un  seul  côté. 
Habite  l'Europe. 

BUCHNERA.'£r/3n.  Juts.  BUC7TNÈRE.  dtWce  k  cinq  dhmons 
on  à  cinq  dénis.  Corolle  tubulcuse  ,  filiforme  :  limbe  k  cinq 
divisions  inégales,  les  divisions  inférieures  en  coeur.  Capsule 
ovale-oblongue.  —  Feuilles  opposées  ;  fleurs  en  épis  ,  ou  ea 
corymhpï  terminaux. 

B.  AMERiCAi>iA.  i.,.«  s.  o'AxéaiQirs.  Feuilles  lancéo- 
lées, dentée»  el  à  trois  nervures. 

Habite  l'jVmérique  septentrionale. 

BARTSIA.  Zi'nn.  Juss.  Calice  à  quatre  divisions  inégales  ,  co« 
loriées  a  leur  sommet  ;  corolle  en  tnbe  ,  à  deux  Icrres  ,  la  supé- 
rieure droite  ,  entière  ;  l'inférieure  réfléchie  ,  k  trois  divisions 
très-petites.  Capsule  ovale  ,  comprimée.  —  Feuilles  alternes  , 
opposées  ;  (leurs  alternes ,   munies  de  bractées ,   et  en  épis 

B.  VISCOSA.  Linn.  Pluie,  abn.  i43.  t.  37.  f.  5.  B.  ns- 
çnstfss.  Feuilles  supérieures,  alternes,  dentées;  Qeart  laté- 
rales, distantes. 

Habite  l'Europe. 

PEDICULARIS.  Tourn.  Linn.  Juts.  Lam.  illust.  1 5 n.  PÉDICV- 
LjilHE.  Calice  rentru ,  à  cinq  divisions.  Corolle  en  tube  ,  à 
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denx  lèvres  ;  la  snpcrie: 
très-ëtroite;  l'inférieitri 
dont  le  moyen  e»i  plut 
comprimée  ,  souvent  ubliqiie  au  sommet.  —  Feuilles  oppo- 
sées ou  alternes ,  aimple,^  ou  le  plus  souyeal  ailées  ;  fleurs  op- 
posées ,  ou  alternes  ,  et  eu  cpï  lernuiial. 

P.  PAL0STRIS  Linn.  BuU.  \\erh.  t.  latl-  P.  usa  MMSAtS. 
Tige  rameuse  ;  feuiilcs  ailées  uue  ou  deux  luis  \  piouules  fines 
et  dentées. 

Habile  l'Europe. 
P.  TRiSTis.  Linn.  P.  thistb.  Tige  simple  ;  ftaîUes  pin-, 
oatifîdes  ;  raltce  k  cinq  divisions. 
Habite  la  Sibérie, 
P.  SYLV.\TICA,  Linn.   P.  nBs  BOJa.    Fenjtles  ailées  ;  pin- 
nules   ovales  et  dentées  ;  Heurs  axlllalres  ,  sessiles  ;  tige  très- 
basse. 

Habite  l'Europe. 
P,  TL:beroS4.    nil.  delpli-  P.  Ti-sènsess.  Tige  droite  , 
simple.  Feuilles  ailées  ;  pinnides  pinoatlUdes  et  dentées  ;  calice 
il  cinq  divisions  presriu'en  crêtes. 
Habite  le  Dauphiué. 

RHENANTHUS.  Linn.  Juss.Lam.  illust.  l.^i-^_.COCRÉTE.  Calice 
ventru  ,  k  quatre  divisions  ;  corolle  en  tube ,  k  deux  lèvres  ;  !a 
«apérienre  en  casque  .  écliancrée  ou  entière  ,  étroite  ;  l'inlë- 
rieure  ouverte  ou  réfléchie,  et  à  trois  lobes  ,  dont  le  mojea 
est  plus  large.  —  Feuilles  el  fleurs  opposées. 

R.  CRISTA  GAI-Ll.  Linn.  C.  acti^RB.  T  !«•■  «l<oile  ,  h  quatre 
■ingles  ;  feuilles  sesxilM  .  alnna^n"  .  trea-denlées  ;  calice  glabre  j 
lèrrc  supérienre  de  la  corolle  émarginée  et  à  deux  dents. 
Habile  l'Europe  ,  dans  les  prairies. 
R.  ï.LEpilAS.  Tourne/,  itin.  1.  p.  ai((),  l.  ^ftg.  C.  ét.àpBAa. 
Calice  à  deux  lèvres,  la  supérieure  en  alône  ,  ou  en  trompe 
d'éléphant. 

Habile  l'Orient. 
R.    TERSICOLOR.  Desf.  Û.  ad.  a.    p,   G6.    C  jte  coexjiux 
r^Ajés.   Tige  simple-,  Icuilles  opposées  et   alternes,  lancéo- 
lées ,  dentées  ;  épi  tétragone ,  bractées  plus  grandes  que  \e% 
fleurs. 

Habite  l'ÀfrîqUe  septentrionale. 

UfA.\UPMViVM.  Toum. Linn.  Juss.Lam.iWasl  t.H  18. MÉI^JIf, 
PIRE.  Calice  tiibuleui  ,  à  quatre  divisions.  Corolle  tubu- 
leuae  ,  limbe  à  deux  lèvres  ,  comprimée  1  lèvre  supérienre  ep 
Cascpe,  é chancre e  ,  repliée  sur  les  bords;   lèvre  inlJérieun 
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plane ,  droite  ^  sillonnëie.  Capsule  oblongae  ,  obliqae  ^  acu- 
minëe  ,  comprimée  :  loges  monospermes.  —  Feuilles  opposées, 
fleurs  disposées  en  épi  terminal  ;  bractées  très-grandes. 

M.  ARVENSE.  Linn,  fl.  dan.  t.  911.  M,  des  cbamps.  Tige 
carrée  ;  feuiUes  longues  ;  lancéolées ,  pointues  ;  épis  de  fleurs  % 
coniques  et  lâches  ;  bractées  dentées-sétacées  et  colorées  ; 
dents  du  calice  rudes  au  toucher. 

Habite  FEurope ,  dans  les  champs. 

.M.    NEMOROSUM.    Linn.    fl.    dan.    t.   3o5.    M.    dbs  bois 
Tige  rameuse  ;  feuilles  lancéolées ,  étroites   et  très-entières. 
Fleurs  latérales  ;  bractées  dentées  ;  en  cœur-lancéolé  ;  calices 
velus. 

Habite  TEurope ,  dAT»«  Ips  bois. 
M.  PRATENSE.  Linn.    M.  des  prés.  Tige  carrée  ,  foible  ; 
feuilles  opposées ,  sessiles  ,  lancéolées.  Fleurs  grêles ,  axiilaires 
et  latérales  ;  corolles  fermées. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  bois  et  lès  prés  humides. 

M.  SYLVATIGUM.  Linn.   fl.    dan.    t.    i45.    Tige   en  partie 
couchée.  Feuilles  lancéolées  n  pointues  ,  dentées.  Fleurs  axil- 
laires^  latérales  ;  corolles  ouvertes. 
Habite  l'Europe ,  dans  Içs  bois. 

TROISIÈME   SECTION. 

Genres  qui  ont  de  ^affinité  auec  les  Khinanthacées, 

HYOBANCHE.  Linn.  Juss.  HYOB ANCHE.  Calice  à  sept  dî- 
visions  linéaires.  Corolle  en  tube  et  labiée  ,  lèvre  inférieure 
puUe  ,  lèrpe  supérieure  en  voûte  échanorée.  Quatre  étamines 
didynames ,  insérétss  au  feord  de  la  corolle  ;  anthères  ovales  , 
pendantes.  Un  style.  Stigmate  émargiue.  Capsule  a  deux  loges, 
polysperme. 

H.   SANGUINEA.   Linn,   H,  Kovom.  Tige  épaisse  n  garnie 
de  feuilles  Imbriquées.  Feuilles  en  forme  d*écailles  ovales  «. 
convexes  enrd^ssus.  Epi  terminal,  velu,   de  la  longueur  de 
la  tige. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

OBpLARIA.  Linn,  Juss.   OBOLAIRE,  Calice  â  deux  parties  , 

'    en  forme  de  bractées.  Corolle  en  cloche ,  à  quatre  divisions 

bifides.  Quatre  étamines  didynames.  Un  style.  Un  stigmate  bi-r 

fide.  Capsule  ovale ,  uniloculaire,  bivalve,  polysperme.  Graine» 

Irès-petites. 

O.  VIRCINIGA.  Linn,  Pluh,  alm.  ^73.  t.  aog.  f.   6.  O.  djs 
riRGïNis.  Tige  simple  ;  feuilles  opposées ,  les  sujpérieures  pur7 
purpes;  fleurs  en  épi  terminalr 
Habite  la  Virginie  « 

^  5o 
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OROBANCllE.  Toiirn.  Linn.  Juas.  Lan.  Lllust,  L  5Si.  ORO- 
B ANCHE.  Calice  s  trois  bradées  .  el  tubalettx ,  à  cih^  diri- 
sions  incgales  ,  ou  nul,  les  bractées  romplaçant  le  calice.  Co-  . 
roUe  tubuleuse  ,  TeDircie  ,  h-régallère  ,  bilabiéc ,  lèvre  infé- 
rieure réfléchie ,  triilde ,  inégale.  Quatre  étamines  dldynames  « 
«itoées  soHS  U  léïre  supérieure.  Ovaire  gUniluleux  à  la  base. 
Un  style.  Stigmate  à  deux  lobes.  Capsule  acuminée  ,  uniiocu- 
laire  ,  bivalve  ,  polysperme  ;  cbaque  valve  porlaut  à  son  mi- 
lieu deui  placentas  semiuifères.  Oraines  Irès-petiles.  — Plantes 
parasites  sur  les  racines  des  autres  plantes  ,  un  peu  cbamiies  , 
roussdtres.  Racine  tubéreuse  -  couverte  d'écaillés  imbriquées. 

O.  MAJOR.  Linn.  Bull.  herb.  t  SSg.  O.  ÉLErà.  Tige 
simple,  droite;  corolle  renllét  ^  à  quatre  diviÙQiu  i  st^-Ie 
pubescent. 

Habite  l'Europe. 
O.  KamoSa.  Linn.    O.  rjmbusb.  Tige  rameuse  ;   corolle 
il  cinq  divisions  \  bractées  lernées  ;  calice  court ,  à  quatre  divi- 
tioQS  profondes. 

Habite  l'Europe.  Je  l'ai  troarée  dans  la  forêt  de  Sénar. 

1ATUR7EA.  Linn.  Jum.  Lam.  illust,  L  55i.  CLANDESTmE. 
Calice  encloclie  à  quatre  divisions.  CoroDe  en  tuhe  .  à  deux 
lèvres;  la  supérieure  en  easque  ,  coitcave  ;  L'i«férieare  réflé- 
chie ,  Irifide.  Une  glande  à  la  base  de  l'ovaire.  Un  sijlc.  Une 
capsule  s'ouvrant  avec  élasticité.  — Plantes  lierbacéen  ,  souvent 
prcsqu'entièreBie&t  cachées  sous  la  terre,  et  vivant  sar  les  ra- 
cines des  arbres. 

L.  CLANDESTINA.  Linn.    C.  a  riEURs  droitxs.    Tige  ra- 
meuse ;  fleurs  droites  ,  et  d'iui  beau  l^leii. 
Habite  U  FiuuuD. 

Observations.  Les  plantes  de  cette  famille  ont  un  fruit  cap- 
solaire.  E>eux  réceptacles  semioifères ,  étroitement  unis,  fwtnent 
leur  cloison  solide  et  entière.  Les  bords  libres  des  valves  s'ou- 
vrent d'abord,  et  peuvent  faire  coosid^per  la  capsule  comme 
hivalve  par  les  côtés.  La  secoiulc  section  se  rapproche  des 
Acanth&cées ,  ei  ne  diUëre  de  la  première  que  par  te  nombre 
des  étauiines.  Les  genres  qui  composent  ïa  troisi^e  section , 
tics-bien  unis  eutr'eu\  par  leur  organisation  et  leurs  babitudes, 
difKrent  de  toutes  les  familles  coimucs;  et  M.  Ventenat  en  a 
fait  une  nouvelle  famille  sous  le  nom  d'Orobancho'ides. 

Les  deux  Véronitjucs  (  K.  Becoabunga  et  Anagallis,  LlNtt.} 
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passent  pour  anli-scorbmiques.  On  mêle  leur  suc  k  ceux  du 
cres<ionetducoclilearîa,ilontil  lempére  la  trop  grande  aciivilé. 
Boerhaave  le  recoin  mandait  lorsque  la  gouiie  sViait  porie'e  suc 
les  entrailles.  Dans  «juclgucs  pays ,  on  mange  les  jeunes  plantes 
en  salade.  La  Piïdiculaire  (  Pcdîculans palustrîs.  LiNiv.)  est  d<^ 
tersive.  En  Lithuanie,  les  paysans  en  appliquent  sur  les  ulcères 
les  feuilles  pilles.  Je  n'ai  jamais  tu  les  bestiaux  y  toucher ,  dans 
les  pdturages  de  la  Kormandie,  où  elle  est  très-commune.  On 
assure  que  les  moutons  qui  en  mangeut  deviennent  galeus.  Le 
Ruinante  crëtc  de  coq  (  Rhinanthus  crista  galli.  LiNN.  )  infeste 
les  prairies  humides  d'une  grande  partie  de  la  France;  elle  est 
nuisible  aux  moutons,  et  ne  laisse  dans  le  foin  qu'une  tige  sèche 
et  dure.  La  Clandestine  (  Lalhnea  clandestina.  LiNN.)  est  r&- 
marquable  par  la  belle  couleur  bleue  àv  ses  fleurs.  Ou  la  croit 
emménagogiie.  Voici  comme  s'exprime  à  ce  sujet  le  naif  Dcs- 
moiilins,  traducteur  de  l'Histoire  des  Plantes  de  Dalechamp  : 
«  Si  l'on  détrempe  de  la  farine  de  froment  blanc  avec  le  suc 
âecesta  herhc,  et  qu'on  en  fasse  des  beignets  fricassez  au  beurre, 
puisqu'on  les  mange;  cela  rend  la  matrice  tellement  propre  à 
concevoir ,  que  je  puis  asseurer  d'auoir  veu  plusieurs  femmes 
qui  ont  conceu  moyennant  t'aisde  de  Dieu  et  de  ceste  seule  mé- 
decine, coiiibieii  qii'auparauanl  elles  n'eussent  sceu  concevoir; 
mais  auoient  lousjours  cslti  ati^iilca.  Et  Je  fait,  j»  peux  rendre 
tesmoignage  d'auoir  veu  h  Cernera  une  femme  asgcfe  de  cin- 
quante ans ,  laquelle  oonceul  ayant  usé  de  ce  remède ,  non  pas 
sous  espérance  de  conceuoir  (car  tant  elle  que  ceux  qui  estoieut 
de  sa  cognoissance  pensoient  bien  qu'elle  en  fusi  hors  d'espoir 
pour  raison  de  son  âge  )  5  mais  pour  se  faire  reuenir  ses  fleurs 
qui  csioîent  supprimées  desja  dès  longtemps  auparavant,  pour 
ce  qu'elle  estoit  détenue  d'une  grande  oi  longue  maladie,  de 
laquelle  ses  (leurs  venans  à  courir,  elle  fust  guérie,  et  finale- 
fuent  coaceut  uu  lUs  en  ma  présence.  )i 
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LES   ACANTHACÉES. 

ACANTHACE^.  tab.  41.  (  Personatae.    Adans. 

Acanthi.  Juss.  ) 

XL  AN  TES  à  deuic  cotylédons ,  à  corolle  monopétale  9 , 
et  hjrpogyne  ^  ,  ou  insérée  à  la  base  de  Tovaire. 

Calice  divisé  ^^  persistant,  souvent  muni  de  brac-* 
tées  ^.  Corolle  ordinairement  irrégulière.  Étamines  au 
nombre  de  deux  ^o ,  ou  de  quatre  et  didynames  9. 
Style  unique  4 ,  stigmate  bilobé  ^,  ou  rarement  simple. 
Fruit  ^ ,  capsule  biloculaire  7  ,  souvent  polyspcrme  7 , 
«'ouvrant  en  deux  valves  avec  élasticité  7  ;  cloison  op- 
posée aux  valves  ,  adnée  à  leur  milieu ,  se  fendant  du 
sommet  à  la  base  en  deux  parties  munies  de  filaments 
crochus  7 ,  dans  les  aisselles  desquelles  sont  placées 
les  graines.  Périsperme  nul  ;  cotylédons  foliacés  ®. 

Les  Acanthacées  ont  une  tige  herbacée  ou  frutes- 
cente. Leurs  feuilles  sont  le  plus  souvent  opposées  ' , 
ainsi  que  leurs  fleurs. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Quatre  étamines  didynames  '. 

ACANTHUS.  Tourn.  Linn.  Juss.  Lam.  illnst.  t.  55o.  ACANTHE. 
Calice  à  quatre  divisions,  dont  deux  latérales ,  inférieures,  courtes, 
et  deux  extérieures  plus  longues  ,  opposées  n  et  imitant  deux  lè« 
Très  ;  muni  de  trois  nractées  oblongues,  acuminées,  la  moyenne 
bordée  de  dents  épineuses.  Corolle  labiée  ;  tube  court ,  fermé 
par  des  poils  ;  lèvre  supérieure  nulle  ,  l'inférieure  très-grande  t 
plane  ,  droite ,  à  trois  lobes  ,  obtuse.  Antbcres  conniventes  , 
oblongues  ,  droites  ,  velues  antérieurement  ,  strigiliformes. 
Stigmate  bifide.  Capsule  ovale,  une  ou  deux  graines  dans 
chaque  loge.  — Plantes  à  tige  herbacée ,  à  feuilles  piimatifides^ 


LES    ACANTHACÉES.  aSy 

Fleors  en  épis  terminaux  ;  quelquefois  une  tige  frutescente 
et  épineuse . 

A.  MOLLIS.  Linn.  Blaclw.  t.  89.  ji,  brait c  ursine.  Feuilles 
radicales  ,  sinuées  ,  pianatifidcs  ^  amplexicaules  ^  et  inermes. 
Tige  simple  et  droite. 

Habite  la  France  méridionale. 

A.  SPINOSUS.  Linn,  A.  àpisrsuaif.  Feuilles  grandes  , 
lisses  ,  profoodémeut  pinuatiiides  ,  épineuses  sur  leurs  bordjs. 

Habite  la  Grèce  et  l'Italie . 

DILIVARIA. /ttw.  DILirAIRE,  Calice  à  quatre  divisions, 
muni  de  trois  bractées;  divisions  et  bractées  arrondies,  comme 
imbriquées.  Corolle  labiée  ;  tube  resserré  ,  court ,  fermé  par 
des  écailles ,  muni  supérieurement  de  quelques  dents  ,  terminé 
inférieurement  en  une  lèvre  unique ,  grande  et  presqu  à  trois 
lobes.  Un  stigmate.  Anthères  et  capsule  comme  dans  TAcanthe. 

D.  ILIGIFOLIA.  Bheed.  mal.  a.  p.  qS.  t.  4^.  D,  a  feuilles 
JDB  HOUX.  Arbrisseau  épineux.  FeuiUes  ondulées ,  ondulations 
profondes^  épineuses. 
Habite  les  Indes. 

■ 

BLEPHARIS.  Ju88.  Calice  double ,  Tintérienr  à  quatre  divisions ,  / 

dont  deux  beaucoup  plus  grandes  ,  Textérieur  à  quatre  folioles  / 

ciliées  ;  muni  de  trois  bractées  plus  petites  et  ciliées.  Corolle  , 
anthères ,  stigmate  et  capsule ,  comme  dans  le  genre  précédent. 
—  Plantes  herbacées  ,  feuiUes  quatre  à  quatre  en  verticilles. 
Fleurs  solitaires  ,  axillaires  et  terminales. 

B.  PROCUMBRNS.  B.  PEscHÉ»  Feuilles  oblongues  ,  den- 
tées,  à  dcntd  clllcca.  Tîgo  frutescente  ,  ueuchéc. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 


..  Linn,  supl.  Jusa»  2^79».iIInst.  t.  54g*  Calice  double , 
leux  divisions  ;  Fintérieur ,  plus  court ,  à  environ 


THUNBERGIA. 
Fextérieur  à  deux 
douze  parties  subulées.  Corolle  campanulée,  tube  élargi,  limbe 
à  cinq  lobes  égaux.  Stigmate  bilobé.  Capsule  globuleuse,  loges 
k  deux  graines.  — ^  Plantes  à  tige  tétragone ,  à  fleurs  solitaires  ^ 
axillaires  r 

T.  CAPENSIS.    Linn,   supl.     T.    jju    va±'*  Tige  tétragone  , 
relue.  Feuilles  opposées ,  ovales  ,  très-entières. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

BARLERIA.  PL  Linn.  Juss,  Lam.  illust.  Xé  549.  BARRELIÈRE. 
Calice  à  quatre  parties  inégales ,  deux  latérales  plus  étroites  , 
accompagné  de  deux  bractées  quelquefois  épineuses.  Corolle 
infundibuLi forme ,  à  cinq  divisions ,  la  cinquième  plus  profonde. 
Deux  étamines  beaucoup  plus  courtes  que  les  autres.  Deux 
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stîgnàlei  %  raremeiil  an  seul.  Capside  presqœ  Cëtvftgoiie,  loges 
•à  une  oa  deux  graines.  —  Plantes  herbacées  ou  safiGrniescentes» 
•onrent  nranies  d*ëpines  aux  aisseOes  des  fimiUes.  Fleurs  axîl- 
-     kires  en  terminales. 

B.  LONGIFOLIA.  Linn.  Pluk.  alm.  3o.  t.  iS5.  f.  4-  ^• 
WEïTiLLMa  LoxfouMs,  Tige*iëtragmie  «  hérissée  de  poHs. 
epposëes,  ëlroiles,  ensifimotea^xiidisiM  toacheri  six  épinef 
•  tertiefliées. 

Habite  les  Indes* 

RUELLIA.  ^/,  Zàw».  /im«.  Lam.  Olnst.  I.  55o.  CRUSTOULg. 
Ctdioe  k  einq  parties  «  moni  sonrent  de  deux  bractées.  Corolle 
presque  csmpanulée)  limbe  à  cinq  divisions  inégales.  Ca|>sule 
^limgne  «  ismind^  k  ses  denx  extrémités.  Trois  à  dnq  grninea 
dans  diaeiie  loge,  -«-  Plantes  berlHupées  o^  suflSrnl^ceotes* 
Vlenre  nîudr^  on  terinuiales. 

lu  qiiAMDE9T]KA,  lÀim.  JHIL  ellh.  3a8.   t.  048.  £  5ao, 
C.  ejLtfiTJDjrsrjrir'i  Tige  trétragone.,  T^ue«  Ff  uiUes  orales , 
entières.  Pédoncules  alongés, 
habite  les  Barbades, 

PEpiÇlËMft    SECTiaN, 

■JhuK  êtammtu  <^ 

.  JUftTIGlA.  LimuJuBë\Lam.  illust  L  i«.  CJBMENTINE.  Calice 
à  cinq  parties  ou  à  einq  dÎTisions  ^  spuTent  acconmgné  de  trois 
bractées.  Corolle  à  tube  gibbeux  :;  limbe  à  deux  IcTres ,  dont  lu 
supérieure  est  émargînée  ou  écbimcrée  .  et  l'inférieure  k  trois 
divisions  ou  à  trois  parties.  Denx  nlaments  à  une  seule  anthère» 
Un  stigmate.  C^ule  amincie  à  la  base.  -—Plantes  hel'bacées^ 
ou  fimtescentes.  Feuilles  rarement  verticîllées  ,  pli^  rarement 
alternes  ;  des  épines  aux  aisselles  de  quêlques<runes.  Fleurs  sa* 
litaircs  ou  en  épis ,  axillaires  ou  terminales. 

J.  ÀDHATODÀ.  Linn.  Pbik.  alm.  9.  t.    173.  f.    5.    C.    sif 
^XBRS.    Tige   arborescente.    FeuiUes    opposées  ,   pétiolées  , 
oyales-lanceolées  ^  entières*  Fleius  TnnnîpA  H«>  braoté«6  oyales. 
Habite  V'irIb  cïa  CajIm». 

J.  CILIARIS.  Linn.  snpl.  Jaoq.   hort.  n.  p.  47*   t.  104.   C. 
ciLiÉB.  Tige  herbacée.  Feuilles  oUongues-lancéolées.  Fleura 
opposées  ^  sessiles  ;  bractées  linéaires-sétacées  et  ciliées. 
Habite  Tisle  de  Geylan. 

ELTTRARIA.  Mich.  Galice  à  qnatre  divisions  ^profondes  ,  muni 
de  bractées  à  sa  base.  Tube  de  la  corolle  étroit.  Limbe  à  cinq 
divisions  t  presque  labié.   Staminés   non  saillantes.    Ovai^^ 
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ollong.  Style  capillaire.  Capsule  oblongue ,  un  pen  cylindrique, 
k  deux  logés  et  à  deux  ralyes  semi-septifères  vers  leur  milieu. 

£.  TIRGATA.  Mich.  fl.  am.  bor.  t.  i.  Tige  nulle.  Hampe 
radicale  très-longue.  Feuilles  enidkères  à  leur  sommet. 
Habite  la  Caroline. 

DIANTHEBA.  Liim.  Juss.  DIANTHÈRB.  Calice  à  cm^pav^ 
lies.  Corolle  à  tube  court.  Tâmbe  à  deux  lèyres  ,  la  supérieure 
bifide  «  rinférieure  à  trois  parties.  Lobe  moyen  ,  plus  large. 
Deux  filets  ^  chacun  muni  de  deux  anthères.  Un  stigmate» 
Capsule  comprimée ,  loges  monospermes  ,  plus  rarement  k 
deux  grames. 

B.  A1IIERKANA.  Lmn.  uPIk^.  amaltb.  ii4*  t.  4^5.  f.  5.  D. 
D^AuÉRi^UB.  Tiga  herbacée  ;    feuille»  opposées  ,  longues  t 
étroites  ^  finéaires  ;  épis  de  fleurs  axillaites. 
Habite  rAméri^iie  septentrionale* 

Observations.  Ceue  famille  y  parfaitement  naturelle ,  est 
fkcile  à  distinguer  par  le  fruît  àes  plantes  qui  la  composent. 
C'est  une  cap^le  qui  se  fend"  aVec  élasticité  en  deux  parties , 
qui  donnent  naissance  à  des  brochets  auxquels  sont  attachées  les 
graines  ayant  leur  parfaite  matnrité.  lie  nombte  de  deux  ou 
qnatre  ëtamines  rapproche  cette  famille  des  Jasminées  et  des 
Ambirrkiiiées.' Les  fleurs  des  A^àBtbacées ,  situées  aax  aisselles 
def  r&uilles.)  sont  ocdiaalEeraAt^  muiûes  da  dseux  lN»etéès^  tan- 
dis f  que  cellfis  qni  se  trouvent  disposées  ^  ^pissont  toujovvs; 
garnies  de  troi&  bractées^  dpDl  une  paj:aU  sojus  I4  iwoM  da 
feuille  florale* 
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LES    JASMINËES. 

'JASltlNE^.  ub.  43.  (  Jasmioa.  ^diiiiKr.  Jasmmeœ;  ' 

X  LAims  à  deux  cotylédons ,  à  coroUe  mônopétaleSt  ^t 
et  ^Tpogrue. 9,  QU  iP9érée  à  la  baM  de  f uiraire* 

'  GiS/f^  tabïâen^t  4^  ÇaroDç  régiiU^re  ^ ,  (nulle  qu 
tët|tipëMd«  dwi|(  le  genre  Fr^cimêf^  à  tube  phu  ^  ou 
moint  long  8,  Étamuies  ordinairemenl.  au  nombre  de 
deiox?*  !^^7^^  unique  9  j  stigmate  bilobé.  Frqit,  capsule 
^7 ,. {  cônune  d^ns  les  Acan^hacée^  )  ou  baie  ^^  t  tantôt. 

bilocnlair»  '*.  Pt>  deux  itriûiiOT  »v,  t^utôt.  uuilocUrr, 

l^e  '%  etrenftrmaiHuJTLe,  4eux ou  trois  graines  '3,  i5. 
]^4nbrjo|i  droit ,  pl^ne ,  le  pins  souyent  entouré  dW . 
périsperme  charnu ,  radionlle  supérieure  '4 ,  4^. 

Les  Jasminées  ont  une* Age  -friitescentë ,  rairemietit' 
arboi'esceikte  et  M  rskfnànnx  opfVoÂ^ft-  Tienrit  feuiOës 
émit  sonrent  opfposéès  ^  ,  quelquefois  alternés  '  ;  et 
leurs  fleurs  disposées  en  panicule  ou  en  corjmbe. 


PREMIÈRE    SECTION4 

I^hùt  capsulaire  '7,  ■■. 
, ,  ..  — -    — 

Ï^YCT ANTRES.  TJnn.  Juss.  lAim.  Hliut.  t.  6.  Calice  tubnleax , 
entier.  Corolle  tubulease ,  limbe  à  cinq  lobes  obliques  et  en 
cœur.  Anthères  presque  sessiles  dans  le  tnbe.  Capsule  en  coeur, 
renflée  sur  le  dos  ^  comprimée  sur  les  c6tés  ^  se  séparant  en 
deux  Talyes.  Une  graine  au  fond  de  chaque  lofle.  Radicule  in- 
férieure. —  Rameaux  tétragones  ;  pédoncules  axillaires  et 
terminaux  «  multiflores  ;  pédicelles  triflores  et  à  deux  brsctéiBf 
ou  k  cinq  fleurs  et  à  quatre  bractées. 


\ 


N.  4R9Qft  TItlSTlS.  Linn,  Rk0êd.mal.  i.  p.  35.  f%  aj|,  Z^. 
^BBtiM  THxsTM.  Tige  tëtragonç  ^  ^feuilles  OTale«  ,  aonnûiiées  ; 
capsI^e<nB|9brAoe^selje^cpmpri^Iléf.  ^        <     ,  :     ,î  i.  ,..1^.,. 


QpïJciç.pMîii, 


mines  aicaees  aaiM  le  ^uj^e  «  ,¥<^,e4S[ueioiis^a]ii^;aQm;>re.  ae.U!!»u  , 
AdLfki  Ta  yariélS  dû  Z.  peraica.^  Capsule  qy^ç  ^  con^prifiiéé ,  il* 
locnlaire.  Deux  graines  'dans  chaque  logé  i ,  «i^tooréês  d  an 
l*ebord  membraneux^  ^t  attachées  à  la  partie  supérieore/le  la 
cloi^n  qui  se  divise  comme  ^bms  les  Acantfaace0s.  -^  Fleurs 
opposées  ,^m  pàiiiimle  terminale* 

L.  VULGARIS.  BuU.  herb.  t.  a65.  L.  coirjirçriv^l  Arbrisseau 
\  feiille»  io|>posiées\  en  coetrr,  p6imues'vtrè$7eiilièi'/es,  j^eurs 
^^n'pahieuks^soàvéùtgémthAes.  ■     '  '^  •      ''     '       "':^      ^ 
Habite  la  Perse.  ^ 

L.  PERSICA.  X.  DS  jpjsRSJB,  Arbrisseaux  à  rameaux  grêles. 
Feuilles  lancéolées  f  entières  oalasi^i^é^s.Fieiifs  enpanicules 
pyramidales. 

{labi te  U  Perse».  ... 


courbés' çn  dedans.  Capsule  presquVyale  ji  cpjoipjrfméé^  mem-> 
branouse ,  échançrée  ,  ordînaif^ipent  ^  ipva^  \9$P^  $iuus'  le 
centrer  JLoges  monpspernest  •  •    .     ,♦       •  •    •  > 

F.    BJlUiURF.OID^a.  /^m.  illust.plf  i^*^,jRl^4,fs^LLBa 

nesâç;.  feuilles  toujbursrTciijtes,  ,/^.\  ...      .^  .  .   „^o  ^  i  > 

' "Habite  i^npppft  "d" Aipi iwfdréf *"*' "'"•* '•î''^^'- '  '"     i  » 


^«prp«>î'^A1piimdréttée4,g;î«^^     ,  r   ,.    |.  jr 

;^EB^.  <bnm^r9.  Jias.i  MÉiBÉ^C^ice^  ipatties.  T)ibe  4a^ 
;    corolle ,  court.  Limbe  àiqai^tre  lob^s.  Êtiii^i^es   Qf)lpÂgMes  , 

pppo^ées  an^^dçi^x  sif^ps  scipéffieMr&de  Upf^oile,  Un^givate. 

î  À^^sule  ovale,  bir4fÇ»  i>^W Wre ; . fog^fr  ifprm^es  ^anJes 
r  îojcds.  cen^-ants  des  ^lyes  ^  f^ç^pt^^^ie  <5)M^4l-^AliiAitensi  et 

'  péaicellé..Qi:9iAes..i.r^.'^  ;,     ,'      ..         :    - 1.     i  ijjl.i 

._  .H...:WA0,ï:H.ANIC4.    -fi^M^M  ar^c^^A'^-   iALrfeoi^faii^d'une 

•  J9f;mé  élégamt^  V  à  feuàles.oppos^e?<4*appcaçîi^.*îfteM^pp- 

*  posées  ,  en  panicu)^  YçfflOiiQaler     >  ...i 

Habite  les  environs  .de  Sffg^Uap.  .   ^  ; 

.FRAKINUS.  Tbam.  Zinn.  /im..  Xoiik  illust  t..  858.  JFWtJXS. 
C^oe  ^1. corolle  Aala;^  qu  cMiwà  suàtr^  piprtics.  e(pîoo#olle 
I,  3i 


•?  4>if(Mefta  it  «iSêiiille»  opposées  ^'  orales  ^  'htq,eéoMes  %  cttilUipes. 
' '  ïle«irs-en  grappes  tenmiides«  quelquefois  à ^trois  éumines. 


-i,"  u        ■  •■«    •       .«     „'  «*" 


corolle  régulière  des  Xàsmui^  .dug^ogi^^  o^tfl^ifipuUe  des 
^%i;i)t^cé^4lopt^^  ei 

des  Yerbeoaoéesi  qui  ont  une  baie  pour  fruit,  €Oituiiie'|daiiaIfis 
Jasminées  de  la  seconde  sectiiMki^'Blle's'âoîjgbe  aussi  des  Apo- 
pn^  etdfli  $aUmée9«:par  le fiô^ibre  d^  étumiaes^,    ^ 
.  ,Lo.][J4fMi fCKt 4 J.a9MpMII( qe  miiVUmos lûotmê  coonàb^Jeux 
mp^Dts^i^a^mmU^  £uirope.|Le 

lp(éilè'^^càftl1»unWu^^  i^n^iK^Miest 

fF^^ji-^  iUflBreii^:nsagei,  ]^F«^& 'fleurs  <jn^^ 
Lmifi.  >  d4Wie*}arHuaÉMi  PM[dam-lei;*m(ri^^  ctlMt, 

on  Toit,  dans  la  CalalMi  iuini^'cëjrac  pui^U  du*  firbnc  et 
des  branches  de  cet  arbre.  Il  s^épaissit  durant  la  nuit,  et  si  le 
ftsapqfs^^Kseoy  ïk  fornw  diQ^huriiiMiblwcMu^  le  bc<^fiiailftd'd& 
UvUielMr  dii8oAt«<M  ôbiientauâsi'de  lattanMteAâitlkh^ 
lEopd^'BA  '^  son  ,'écbjhbe  ji  èW  ék.  déi:ou|te  avec,  ptuâ  ^'abicpdèi|De , 
Mt'épamjtr  4im  Fcq^Mf  4!Qn.an  deux  }onn,.ea.gnaiMw  ^Ina 
gros»  un  peu  gras  au  ioiïclier>  et  d'tAe  èouleta^roassltre. 

ttait  le  symbole  du  peuple  de' Dieul  Chez  W  Orées  ^  :  on^  isèu- 
ronnaitayec  son  feuiUage  les  vainqueurs  avi  leur  ofympiques, 
et  les  nouveaux  ^pooi;  Parmi  nôu»;  il  estle  symbole  de  la  paix 
et  de  l'amitié.  Plusieurs  Jasmins  sont  employés  i  romemeni.  de 
nos  jardins  ;  et  y  répandent  une  odeur  Ibrt  agréai^ 


*■*  • 
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LES    VERBENACÉES. 

VER3ENAGEiË.  tab.  43.  (  Verbenœ.  Adans. 

yitices.  Ji^^.  ) 

Jl  LANTES  à  deux  cotylédons  ,  à  corolle  monopéta-> 
les  3  ,  et  hypogyne  ' ,  ou  insérée  à  la  base  de  loTaîte. 

Calicp.  tiibii1<*nx  ^ ,  souyent  persistant  7.  Corolle  tu- 
buleuse  ^ ,  etàlimbe  souvent  irrégnlier  3 ,  4.  Ét^mines 
le  plus  souvent  au  nombre  dC:  quatre  et  did3maiiies  4, 
rarement  deux  ou  çix*  Style  unique  ^  ;  stigmajte  simple 
ou  bUobé  ^,  et . :^elquefois  coudé.  Grainie^  xo ,  en 
nombre  défini ,  nues,  ou  le  plus  souvent  coi^tenties 
dans-i^ne  })aie  ^',  ou  rarement  dans  une  capsulé  7,  ®,  9. 
Périsperme  nul;  embryon  droite v CQtylédoM  fo^esque 
foliacés ,  radicii;^e  ipiférieure  ^z. 

Les  Yerbenacées  ont  une  tige  quel^efoisjherbacée , 
juais  k?  plus  souvent  ficul^sçente.  Leurs  feuilles  sont 
•opposées  I  Leurs  fleurs  Qont  tantôt  opposées  stirtui 
corymbe  irameux  '^  ,  tfljntôt  alternes  et  en  ëpi  i3/  - 

PREMIÈRE    SECTi  ON^ 

Fleurs  opposées  sur  un  corymhe  rameux  '*•' 

•  ■  •  •  • 

CLERODETSDRUM.  Linn.Juss.  Lam.  illust.t.  544-  PÉRAGU. 
Calice  en  cloche ,  k  cinq  divisions.  Corolle  -  infândibaUfprme  ; 
tube  grêle  ,  cylmili'iqtie  ;  limbe  à  cinq  parties  ,  pres^*égal , 
oavert;  divisions  un  peu  unilatérales.  Ètamînes  tres-saiIIantes. 
Stigmate  simple.  Raie  monosperme ,  recouverte  par  le  calice 
persistant^  s  ôuyrant  souvent  en  quatre  parties  dans  la  matu- 
rité. -—  Ârbrisseaurx  ;  pédoncules  axillaires  on  terminaux  « 
jîiultiflorcs. 

C.  INFORTUNATUM.  Linn.  RJkeed,  rosi.   2.  p.  I^i.    t.  a5. 
P.  iNFORTirNé.  Feuilles  opposées  <»  pétiolées  ,   enweur,  en- 
tières ,  tomçnteuses»  . 
Habité  lès  Incieè. 
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.  oi'K.AMERIA.  Linn.  Juss  Lam.  illiut.  L  544-  Calice  tarliii|£ 
à  cinq  dhîsioDS ,  oa  près  qu'entier.  Corolle  tubulée  plus  longue 
q^ue  le  calice  ;  limbe  à  cinq  parties  ,  presqu'égal  »  ouvert  ,  divi- 
sions un  peu  tournées  d'un  côié.  Etaniines  unilatérales ,  sail- 
lantes. Stigmate  bifide  ,  inégal.  Baie  contenant  deux  osselets 
biloculaires  et  monospeimes  ,  ou  quatre  noix  monosperaie«.— ^ 
Arbrisseaux  ;  base  des  pétioles  souvent  persistaute  ;  pédonctiles 
à  trais  fleurs  ,  terminaux  et  axillaires. 

T.  Act'LEATA.  iinn.  /acq.  amer.   i85.   t.   117.   y.  m  ^i- 
oviLLost  Tige   garnie,  à  chaque  inserlioq  dps  feoilles,   d'AÎ^ 
guîUons  courts.  Feuilles  lancëoléea,  çatières, 
Habite  la  Jamaïque^ 

OYIEpA.  Linn,  /ues.  Calice  en  clochci  ouvert,  à  cinq  divisiocs,- 
Corolle  iufoudibuli  forme  ;  tube  grêle  ,  très-long  ,  dilaté  au 
sommet  \  limbe  cour) ,  à  trois  lobes .  preiqu'égal.  Etamines 
très-sailIantcs.  Stigmate  simple.  Baie  reconverie  par  le  calice  « 
uuiloculaire  ,  contenant  quatre  osselets  monospermes  (deux 
sujets  i  avorter) ,  se  desséchant  dans  la  maturité  ,  et  s' ouvrant 
eu  quatre  parties.  —  Aciirisseaux  ;  pédoncules  multiflore»  ■ 
aximires  ou  terminaux. 
O.  SPINOSA.  Linn.  Plum.  ic.  3 5 G. Feuilles  orales,  dentées. 
Habite  l'Amérique  méridionale. 

^GIPHILA.  Linn.  Jttss.  Lam.  illust.  t.  70.  Calice  petit ,  en 
cloche  ,  à  quatre  dents  ,  persistant.  Corolle  longue  ;  Lmba 
plane  ,  k  quatre  divisions  ,  égal.  Etamines  de  grandeur  égale  , 
saillantes.  Deux  stigmates  ol>[ongs.  Baie  contenant  qaatre  osse- 
lets monospermes,  dont  mielques-nns  sujets  A  avorter.  -^Xrr 
brisieauf  ;  pédoncules  multitlores  ,  trois  a  trois. 

Je.  MARTiNiCEKSi*!  i-inn.  Jacq.  obs.  a.  p.  3,  t.  37.  >B.  nir 
ijt  hautisiqus.  I-'cuUles  opposées,  ofoles ,  l^céolées ,  acn^ 
piinées, 

Habite  la  Martinique. 

VITF.X,  Taurn.  Linn.  Juss.  Lam.  illost.  t.  54t.  GATILIER. 
Calice  court ,  â  cinq  dents.  Corolle  à  tube  grêle  ,  long  \  limbe 
nlane  ,  presqu'à  deux  lèvres  ,  a  six  lobes  ,  inégal.  Stigmate 
bilide.  Saie  à  quatre  loges  et  à  quatre  graines.  —  Arbrisseaux 
il  feuilles  souvent  digitées  ,  rarement  simples  ,  on  temées  ,  oa 
filées.  Fleurs  en  paqicules  vertictUées ,  souvent  terminales. 

V.  àCKUS  CASTrs.  Linn.  Duhamel,  arb.  a,  p.  358.  t.  io5. 
G.  COMMUN-  Arbrisseau  à  feuilles  digitées ,  composées  de  cinq 
nu  sept  folioles  étroites-lancéolées  .  pointues  et  très-entières. 
Fleurs  en  épis  vcrticitlés. 

Habile  les  provinces  luéridionales  de  la  France. 
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t.  INCISA,  Lam.  3fUi.  ic.  t.  276.  f.  i.  G.  joicoirpi.  VlTEX 
NECUNDO.  Jardin  du  Musée.  Feuilles  digitëes ,  au  nombre  de 
cinq  ;  folioles  profondément  incisées  ^  blanchâtrea  en  dessous* 
Habite  la  Chine  ?  cnltiyée  au  Jaîtlin  des  Plantes. 

CâLLICARPA.  Linn.  Jusa.  Lam,  illust.  t.  69.  Calice  en  cloehe 
à  quatre  dirisions.  Corolle  en  tube  ;  limbe  à  quatre  divisions. 
Etamines  saillantes  ,  de  grandeur. égale.  Stigmate  simple.  Baie 
uniloculaire  ^  renfermant  quatre  graines  osseuses.  Arbrisseaux 
cotonneux.  Fleurs  axillaires ,  presque  yertiqillées  ;  pédoncules 
dico tomes,  multiflores. 

C.    AMERICÀNA.    Linn.    JDuham.    arb.    i.    p.   m.    t.    44* 
C   D*jiMÉiu^us>   Feuilles  oyales  ,   aiguës,   dentées,  coton- 
neuses en  dessous ,  baies  serrées  les  unes  contre  les  autres. 
Habite  l'Amérique  septentrionale. 

MANABEÀ.  AuhL  Jusa.  MJNJBO.  Calice  turbiné ,  à  ^atre 
dents.  CoroUe.  à  court  tube.  Limbe  égal ,  à  quatre  divisions. 
Etamines  saillantes.  Stigmate  bifide.  Baie  biloculaire ,  à  deux 
graines  ,  entourée  par  le  calice. 

M.  yiLLOSA.  jiuhL   Guy,  t.  !i3.    M,   rsLir,  Arbrisseau  k 
rameaux  velus  ;  feuiUes  oyales ,  entières  ;  fleurs  en  tête  serrée 
aux  aisselles  des  feuilles. 
Habite  la  Gujane. 

PREMNA.  Linn,  Jum.  jiNDJRÈSE.  Calice  en  cloche ,  près* 
qu'à  deux  lobes.  Corolle ,  limbe  à  quatre  divisions ,  inégal. 
Sti^raaic  bifide.  Baie  drùpacée ,  à  quatre  loges  et  à  .quatre 
graines  osseuses.  ~  Arbrisseaux  à  fleurs  en  corymbes  tei^ 
minaux. 

P.  INTEGRIFOLIA.  Linn,  Burm.  ind.  i52>.  t.  4i.  f.  i.  jf, 
jt  FEUILLES  ENTtèRMS.  Arbrisscau  à  feuilles  ovales ,  obtuses , 
et  très-entières. 

Habite  les  Indes  orientales. 

PETITIA.  Jac^,  Ju88.  Calice  petit,  à  quatre  dents.  Corolle  à 
long  tube;  limbe  k  quatre  divisions.  Etamines  courtes.  Un 
stigmate.  Drupe  contenant  une  noix  à  deux  loges  et  à  deux 
graines.  f  . 

P.  DOMINGENSIS.  Jacq.  amer.tab.  i8a.  f.  6.  P,  de  saint" 
DOMijrauE,  Arbrisseau  à  feuilles  ovales-oblongues ,   glabres  ^ 
très-entières.  Fleurs  en  panicules  axillaires  et  opposées. 
Habite  Fisle  de  Saint-Domingue. 

CORNUTIA.P/e^i».Zw7t./£MAZam. illust. t.  54i.  AGNJNTHE. 
Calice  petit  ^  à  cinq  dents.   CoroUe  beaucoup  plus  longue  ; 
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DEUXIÈME     SIECTION. 

PETR^A.  Llnn,  Juss,  Lam,  îllust.  t.  SSq.  Galice  colora  «jAraa^t 


ciLuc  uuuri  \  1111101;  uuyt^ri,  prcsau  cgai  ^  oi  a  uiiuj  iui#e<B.   rua** 

ments  des  ëtamiaes  ,  courts.  Un  stigmate.  Capsule  â  deux 
loges  ,  À  deux  graines  i|  recouycrte  par  la  base  du  calice  s  k' 
écailles  ëtantconniTeiites. 

P.  T^LUBiLis.  £i7m.  /oog.  amar.  i8o.  t.  1.14.  /'p  aji/dir- 
TMVT>    Arbrisseau   ffnmpant  «  à  fetidiUes  orales  ,   arrondiol  , 
ACummées ,  très-eulîeres  ;  fleurs  eu  épîs  lâches  tX  terajiàiAUX» 
Habite  rAmériqae»  c 

CITHAREXYLUM.  Linn.  Jms.  Lam.  Mlust.  t.  546.  GUITTjé^ 
RIN*  ('.alice  en  cloche  <  à  cinq  dents  «i  ou  presqn  entier.  Go- 
rolle  un  peu  plus  Ipngue  que  le  calice.  Tube  renflé  supérieur 
rement.  Limbe  plane,  ouvert,  à  cinq  lobes ,  -presqu^égal* 
Filets  des  ëtamines  courts  ;  C  on  trouve  ,  suiTanl  Linnéus ,  les 
restes  d*une  cinquième  élimine).  Stismate  entête.  Baie  ren* 
fermant  dçux  noix  If  •  chacune  d^elles  à  deux  toges  et  à  deux 
graines,  on  à  une  seule  graine  par  a vorlement.  ^- Arbrîssèau:!^  ; 
feuilles  quelquefois  presqu'altemes  ;  fleurs  disposées  en  épis 
Jâches  ,  terminaux  ou  axillaires. 

C.  GiNfinncM.  Lii^n.  Jacq.  amer.  i8S*  ^*  ii8*  C  ^  âcoRcm 
pMtfDRàs.  Rameaux  cylindriques.  FeuiQe^  ovales  ^  amincies 
yer%  leur  base  ^  quelquefois  Icgérenient  dentées  à  leur  boni* 
^oet;  calices  dentés. 

Habite  FAmérique  méridionale. 

DURANTA.  Linn,  Juss.  Lam.  illust.  t.  54S.  Calice  tronqué ,  pres- 
qu'àcinq  divisions.  GoroUeinfundibuUforme;  tube  un  peu  arqué; 
limbe  à  lobes  presqu  égaux.  Filets  des  étamines  courts.  Un 
stigmate.  Haie  oontenant  quatre  osselets  u  deux  loges  et  à  deux 
graines.  Galice  resserré  au-dessus  et  persistant ,  recouvrant 
Ta  baie  nouradhérente^  —  Arbrisseaux;  rameaux  tétragoues'; 
fleurs  disposées  en  épis  lâches ,  axillaires  ou  temiinaux.  Epines 
axillaires  dans  quelques  espèces. 

D.  PLUMIERI.  Linn,  Jacq,  amer.  18G.  t.  ij6.  f.  76.  Feuilles 
ov^es  ,  presqu  arrondies  vers  leur  sommet  aenté  en  scie  «  en^ 
^cres  ,  cunéilormes  à  leur  partie  inférieure. 

Habite  Tisle  de  Saint-Domingue. 

I.  3:1 
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LIPPIA.  Linn.  Juss.  Lam.  illiist.  t.  SSg.  Calice  (  lilre  ?  )  !i  Jeni, 
quatre  on  cinq  dirigions.  Tube  de  la  corolle  court;  limbe  \ 
qaatre  ou  cinq  lobes ,  inégal.  Filets  des  étamines  courts.  Un 
«tigmate.  Capsule  (  adhérente  ?  ]  à  deux  loges  ,  à  deux  valves 
et  à  deux  graines.  — Arbrisseaux  ù  feuiUes  opposées  ;  âeora 
en  tétcs  ,  axilUires. 

L.  americana.  LinJh  L.  D'AitÉRiquE.  Feuilles  pétiolées, 
ovales-lancéolëes. 

Habite  l'Amérique. 

LANTAKA.  Xwn. /««s.  £am.illust.  t.  Sjo.  C^MÂRA.  Calice 
court ,  à  quatre  dcuts.  Corolle  bjpocralérifornie.  Tubegrôle, 
courbe.  Limbe  plane  ■,  à  quatre  lobes  înt'gauï.  Ëtamines  dans 
le  tube.  Stigmate  coudé.  Drnpe  mou  ,  contenant  un  osselet  à 
trois  loges  ,  deux  supérieures  moiiospermes  ,  l'infifrieure  sté- 
rile. —  Tige  friitcBcente,  rarement  herbacée,  tétragone.  Pleurs 
rapprochées  en  paquets  ombeUiformes  ,  axiUaires ,  pédoncttlës  , 
munies  chacune  d'une  bractée. 

L.  CAMara.  Linn,  Dill.  Ellh.  65.  t.  66-  f-  65.  C.  ^  psoilles 
DB  MÉLiasE.  Tige  sans  épines  ,  rameuse  ;  feuilles  ovales,  poin- 
tues, dentées  et  ridées. 

Habite  l'Amérique  méridionale. 

L.  ACDLEATa.  Linn.  l'iuk.  alm.  585.  t.  a33.  f.  5.  Tige 
rameuse ,  munie  d'aiguillons  ;  feuilles  ovales  ,  presqu'en  cœur , 
rudes  au  toncber. 

Habite  rAmcrique  méridionale. 

SmiMA.7niIA.Med.Jusi:. Lam.  Illusi.  i.  8-î  SJ'IEï.MAN.  CaLce 
à  cinq  divisions.  Corolle  barbue  ii  son  orifice;  limbe  à  cinq 
lobes ,  presqu'^gdl.  Eiamines  dans  le  tube  ,  égales.  Stigmate 
coudé.  Drupe  renfermant  une  noix  à  deux  loges  et  à  deax 
graines. 

S,   AFAICaNA.   s.  D^JFRiQtTE.  Arbrisseau,  &  feuilles  supé- 
rieures alternes  ,  sessiles  ,  et  à  fleors  Bolitairet« 
Habite  l'EiIûopie. 

ZAPANIA.  Lam.  illusl.  t.  17.  Fent.  Calice  k  quatre  dents, 
court.  Corolle,  en  tube  cylindrique;  limbe  ouvert,  ji  cinq 
lobes  ,  inégal.  Deux  on  quatre  étamioes  ,  non  saillantes.  Stig- 
mate coudé.  Deux  graines  recouvertes  par  le  calice  changé  et 
devenu  comme  bivalve.  —  Feuilles  quelquefois  temées. 

Z.  JamaiCENSIS.  Lam.  Z.  ob  la  jjmjîqi/e.  Epis  très- 
longs  ,  nus,  charnus;  fetiilles  5paiulées ,  ovales  >  deotees. 
Tige  bisçide. 

Uattite  la  Jamaïque. 
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Z.  LÀNTAN0IDE8.  Lam.  Lhérit.  stirp.  t,  12.  Z.  lanta^ 
iroÏDs.  Feuilles  presque  ternées ,  oyales-lancéolées.  Epis  axil-- 
laires  ;  tige  frutescente. 

Habite  FAmërique  méridionale. 

VERBENX.  TbMm.  Linn,  Jusa,  Lam,  illust  t.  17.  VpRrEpfB. 
Calice  à  cinq  ^yîsions  ,  dont  une  comme  tronquée^,  persistant. 
Corolle  infundibuliforme ,  courbée  ;  limbe  à  cinq  divisions  iné- 
gales. Quatrç  étamines  non  saillantes.  Stigmate  obtus.  Quatre 
graines  nues  ,  recouvertes  par  le  calice  persistant.  —  Plantes 
erbacées  ,  rarement  frutescentes  ;  feuilles  opposées  ;  fleun 
munies  d'une  bractée  1  disposées  en  épi  court  et  alongé. 

V.  BONA^IENSIS.  Lion.  2>i//.  Eltb.  406.  t.  3oo.  s.  38;.  Wr 
PB  ^uiNos'AYRss.  Fcuillçs  sf ssiles  ,  Ifl^çéolé^s  ,  dentées  ; 
^eurs  en  épis  ramassés  et  terminaux* 
Habite  Buénos-Ajres. 

V.  OFf  ICINALIS.  Linn.  Bull.  bcrb.  ai5.  K  omçfSA^M. 
Feuilles  4éQpupéçs ,  lasçiniées ,  un  peu  ridées.  Fleurs  en  épis 
filiformes. 

£|.abiteIaFranoet 

TALIG  A.LEA.^**^/.  Juaa.  Lam.  îHnst.  t.  545.  TALIG4LE.  CaEce 

Ui^tre  ou  cinq  divisions.  Corolle  dilatée  à  son  orifice  ; 
à  cinq  divisions  inégales.  Etamines  didjnames  ,  à 
lopjgs  filainents  ;  imtbères  bifides  à  lipur  b^se.  Stigmate  l)ifidef 
Baie  uniloculaire ,  contenant  deux  osselets  monospermes.  — - 

Plante  berb^cée ,  à  feuilles  le  plus  souvent  alternes;  fleurs  en 
épis  termmfiujKr  '  ^ 

T,  CAMPESTRI8,  Auhh  Çtsy  t.  a6îi.  Tige  herbacée  ;  feuilles 
fjtemes  ^  ovales ,  pointues  ^  dentées  sur  leurs  iiorO» ,  dents  disr 
tantes  ;  fleurs  en  épi  terminal ,  chacun^  d'elles  n|unie  d'ono 
bractée  assez  semblable  aux  feuilles. 
Habite  la  Guyane. 

TAMONEA.  Aubl.  Juas,  Lam,  illust.  t.  54^*  Calice  à  cinq  divi- 
sions. Corolle ,  limbe  à  quatre  lobes  inégaux.  Filaments  des 
étamines  dans  le  tube  ^  munies  d'écaiUes  vers  leur  milieu  ; 
.  deux  plus  petites  ,  stériles,  Stigmate  (  à  qui^tre  divisions  ^  sui- 
vant Aubl.  )  Baie  sèche ,  entourée  par  le  calice  resserré  su- 
dessus  ;  noix  à  quatre  loges  et  à  quatre  graine^. 

T.  SPICATA.  Auf)L  Guy.  %.  a68.  Tige  herbacée,  feuilles 
opposées  1  ovales  ,  dentées  ;  fleurs  alterne^  sur  des  épis  sa- 
laires ,  et  chacune  d'elles  munie  d'une  bractée  liné^e* 
Habite  la  Guyane. 

PERAMA.  Alibi.  Jus8.  Lam.  illust.  t.  68.  Calice  à  quatre  pitiés. 
Corolle  en  tube*  Limbe  à  quatre  lobes.  Etamines  Alternes  avee 
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les  lobe&  près  qu'égaux,.   Uu  sligmate.   Deux,  à  qnalre  graines 
trc  s -petites. 

p.  HIRSUTA.  Aubl.  Guy.  l.    i8.  P.  rBLUB.  Tige  lierbocée , 
velue;  feuilles  opposées- &e«sile3,  ovales,  pointues,  martiiiées 
d'an  grajid  Qomlire  de  nervures;    llenrs  en  tètes  lermiuales , 
cbacunes  d'elles  pédicellces  et  munies  d'une  bractée. 
Habite  la  Guyane. 

TROISIÈME    SECTION. 

Genres  qui  ont  de  l'affinité  avec  les  f^erbenacies. 

ERANTHEMUM.  Linn.  Juss.  Zam.iUusl.  t.  17.  ERANTÈME. 
Calice  à  cinq  dirisions.  Tube  de  la  corolle  filiforme  ;  limbe 
petit,  à  quatre  on  cinq  parties  ,  plane.  Deux  etamînes  à  an- 
thères presque  sessiles  ,  quelquefois  dépassant  la  curolle.  Un 
stjle;  un  stigmate.  Fruit....  — planles  lierbacces  ou  frutes- 
centes ;  fleurs  opposées  ou  alternes  ;  fleurs  en  épis  termiiuiux. 

E.   AKGUSTIFOLICM.   Linn.    Burm.    Kit.   l5o.    t.    47.    f.    5. 
E.  ji  PEU11.1.ES  sTRQtTEs.   Feuîllcs  entières  ,  linéaires  ,  nom- 
breuses et  étartécs  de  la  tige. 
Habite  l'Ethiopie. 

5ELAGO.  Linn.  Juis.  Lam..  iUost.  t.  Sai.  SÈLAGE.  CaUce 
tubuleux  ,  k.  cinq  ou  six  divisions  inégales.  Corolle  hv'pocratë- 
riforme.  Tube  court,  on  alonfçé  ;  illironne  e>  f'*"  •""gi  limbe 
pfaue  ,  à  trois  ou  cinq  divisions  ,  égal  ou  inégal.  Quatre  éla- 
mino^  didynanifi'.  Il»  oj'c  :  "■>  Stigmate.  Une  ou  deux  graines 
CouTerles  par  le  calice.  —  Planles  iierbacéea  ou  frutescentes  ; 
fetùlles  alternes  ;  fleurs  en  épis  ou  en  corjmbes. 

S.   CORïMBOSA.  Linn.  Comm.  hort.  a.  p.  79.  t    4°-    ^-  ^^ 
ruBEs.  Feuilles  fasciculées  ,  linéaires.  Corjmbe  rameax  , 

(opie. 

HEBENSTRETIA.  Linn.  Jm».  Lam.  illusl.  t.  Sai.  REBENS- 
TRÈTE.  Calice  en  forme  de  spalhe ,  écbancré  ,  fendu  profon- 
dément en-dessous.  Corolle  en  tube,  irrégulière  ;  une  senle 
lèvre  snpépienrc,  à  quatre  divisions.  Oualrc  élamînes  didy- 
names-  Un  style.  Stigmate  simple.  Capsule  à  une  loge  ,  k  denx 
valves  ,  et  à  deux  graines.  —  Planles  herbacées  ;  feuilles  al- 
ternes ,  linéaires  ;  (leurs  munies  de  bractées  ,  presque  verlicïl- 
lées,  disposées  en  épis. 

H.  DENTATA.  Linn.  Burm.  i£i-  logt.  41.  f.  1.  //../  FseiUM 


LES    VERBENACEES.  aK 

jjKT^TÉss.  Feuilles  linéaires  %  dentées.  Epis  de  fleurs  lisses  et 
très-longs. 

Habite  TEthiopie. 

Obsrrtations.  Cette  famille,  placée  entre  les  Jasminées  et 
les  Labiées,  se  rapproche  des  premières  par  ses  fruits  en  baie , 
et  des  autres  par  les  graines  nues  de  quelques-uns  de  ses  genres, 
par  Tabsence  du  périsperme,  et  par  les  étamlnes  souvent  di^ 
dynames. 

Le  Gatilier  commun  ^Vitex  agnus  casius.  LiNN.)  a  une  odeur 
forte,  et  peut  servir  à  Tomement  des  jardins.  Ses  fruits  dessé- 
chés, gro9  conmie  des  graines  de  poivre ,  ont  une  saveur  acre  et 
aromatique,  ce  qui  leur  a  fait  donner  le  nom  de  Petk  Powre^ 
ou  de  Fwre  aromatique.  Ds  sont  regardés  comme  anti-hjsté- 
rique»,  incisifs  et  diurétiques.  La  Verveme  était  en  grande  vogue 
chez  les  Magiciennes ,  qui  remployaient  sur-tout  pour  rallmner 
les  feux  duu  amour  pr^  à  s'éteindre;  elle  a  toujoiKS  été  eà, 
yéoéumafk  chea  les  Romains ,  et  les  anciatis  Druides  la  cueil<i- 
laiem  à  la  pointe  du  joue,; après  avoif  fait  un  sacrifice  &  laTerre* 
Eu  médecine,  elle  est  recommandée  cûouiie  vuloésaisc;  astrior- 
gentc  et  fébrifuge. 
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LES    LABIEES. 

IiABIAI£.  Ub.  44.  C  Lahiate.  jldans.  Juss.  ) 

Plantes  à  devx  cotjlédoBS ,  à coroBe  monopëtale  1^9 
Ci  iTpQgjnc  ^»  oa  insérée  à  bthase  de  ToTairen 

Calice  tnboksx  <^  «  quiii^wfide  *  »  09  liSbtl^ié  <^^ 
CoraHe  tabalcHC  ^  »  icréndîire*  et  ordmiurenient 
Udbiée  is.  Ét«»Des  «  «mnlirç  4«  q^ 

bn  iprlupeiiïf  par  avfpnement  ^^t  4^mgraifcT 
liées  petiiae  X4,  intén^M  wos  la lèrre  rapé? 
de  la  CQvoBe*  Oiaire  simple ,  à  quatre  lobes^i 
%tjiit  siaaple  «  nawsanl  dn  réceplade  entre  les  lobes 
dm  romûre  ;  st%vale  bifide.  Vnàt ,  quatre  graines 
vues  7»  ^t  droites ,  situées  an  fimd  da  calice  qui  per* 
ffsle4^  ^t  et  attadiées  par  knr  base  à  un  placenta  com* 
wnn »  peu  saiOant.  Graines  9,  formées  dVm  «mbryon 
droit ,  dépoarm  de  péris^^crme  ;  co^édcms  j^anes  { 

ndicnle  infi^rienre  <<^» 

Les  Labiées  ont  une  tige  herbacée  et  tétragone; 
Leurs  feuilles  sont  opposées  ' ,  et  souvent  simples  ; 
leurs  fleurs  opposées  ,  et  sourent  munies  de  bractées 
ou  de  soies ,  sont  presque  toujours  rerticillées ,  temûsi 
piBjes  ou  axillaires. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Dêus  éiammesfertUes  *^,ei éknx  avoriéêê. 

LTCOPUS.  Thurn.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  18.  LTCOPS, 
Cftlice  tubaleux  ^  à  cinq  diriAions  ;  corolle  tnboleose  presque 
égAloi  à  quatre  lobes,  le  supérieur  plus  large  et  émarffinëf 
Ëtaminet  ecartéea.  — *  fleurs  axiUaires  %  yerticUlées ,  seasues^ 
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L  E  s    L  A  B  I  É  E  s.  aSS 

li.  lETTROPiEtTS.  Linn.  Z.  v^surope.  FeuîUes  oyales ,  ob- 
longues,  sinuëes,  dentées.  Fleurs  axillaires  ,  yerticiUées. 
Habite  TËurope  ,  sur  le  bord  des  fossés. 

AMETHYSTEA.  Linn.  Juaa.  Lam.  illust.  t.  i8.  AMÉTHYSTE. 
Calice  en  clocbe  ,  à  cinq  divisions  ;  corolle  tubuleuse  ,  presque 
à  deux  lèvres  ,  la  supérieure  à  deux  lobes  ouverts  ,  rinterieure 
à  trois  lobes ,  dont  le  moyen  est  plus  long  et  concave.  -^Fleurs 
en  corymbes  axillaires  et  terminaux. 

A.  CiEKULEA.  Linn.  A.  Ds  siBiniB.  Feuilles  pétiolées , 
dentées  ,  glabres  ;  les  inférieures  smiples ,  les  supérieures  à 
trois  lobes. 

Habite  la  Sibérie. 

GUNILA.  Linn.  Jiua.  Lam.  illust.  t.  19.  Calice  cylindrique  , 
muni  de  cinq  dents  sur  ses  bords ,  et  de  dix  stries.  Corolle  à 
deux  lèvres  ,  la  supérieure  droite ,  plane  ,  émargînée  ,  Tinfé* 
rieure  à  trois  lobes.  Orifice  du  calice  fermé  par  des  poik  «  et 
renfermant  les  graines.  —Fleurs  en  corymbes  ou  en  veriicilles, 
axillaires  et  terminales. 

C.  THYMOiDES.  Linn,  Moris.  bist.  5.  p.  4o4*  f*  !!•   t.  ig. 
f.  6.  Feuilles  ovales  ,  obtuses ,  glabres.  Fleurs  petites. 
Habite  la  France  méridionale. 

ZIZIPHORA.  Linn»  Jusa,  Lam.  illust  t.  18.  Calice  cylindrique  , 
long ,  strié  ,  velu  «  à  cinq  dents  ,  barbu  à  son  orince.  Corolle 
tubuleuse ,  longue  ;  limbe  court ,  à  deux  lèvres  1  la  supérieure 
réfléchie ,  entière ,  Tinférieure  à  trois  lobes.  —  Fleurs  glomé^ 
rées ,  axillaires  ou  terminales . 

Z.  CAPITATA.   Linn,    J^lut.  sdm.    m.  t.    l64<    £   4*     ^'  ^ 

FBuiLhEn  uKjiLBs,  Fcuillcs  ovales  ,  poitttucs  5  fleurs  en  petites 
têtes  terminales. 

Habite  la  Virginie. 

MON  ARDA.  Linn,  Jusa,  Lam.  illust.  t.  19.  MONARDE.  Ca- 
lice cylindrique  1,  strié ,  à  cinq  dents.  Corolle  cylindrique  plus 
longue  que  le  calice  ,  à  deux  lèvres  \  la  supérieure  droite  1,  en« 
tière ,  étroite  ,  entourant  les  étamines  ^  l'inférieure  réfléchie  , 

Elus  large  ,  à  trois  lobes  >  le  moyen  plus  long.  — -  Fleurs  axil- 
lires  ,  verticiUées ,  ou  en  têtes  terminales. 

M.  FISTULOSA.  Linn.  Mill.  icon.  t.  laa.  f.  a.  M.  riSTUm, 
jjEtusB*  Tige  à  angles  obtus  ;  fleurs  en  têtes  terminales. 
Habite  le  Canada. 

M.  DIDYMA.  Linn,  MiU.  ic.  12a.  î.  i,  M.  poi/rprb.  T'i^e 
tétragone  ;  feuilles  pointues ,  dentées  ;  fleurs  en  têtes  termi- 
nales ^  bractées  colorées. 

Habite  rAjnérique  septentrionale. 
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ROSMARnnrS.  Toum.  Lùm.  Juêê.  Lam.  illoit.  t.  IQ.  RO» 
MjiRlN.  Calice  comprime  aa  sommet  ^  et  Ulabië  ;  lirvra 
anpérieure  entière  ;  lèrre  inlërteiire  bifide.  Corolle  tm  tube  « 
à  deux  lèn*es  ;  tube  plus  long  que  le  calice ,  lèyre  aapérienre  à 
deux  parties  «  lèyre  infiirietire  à  trois  dlrisions ,  1»  mojéniitf' 
fort  grande  et  concaTO,  Elamines  saiHante/H^  Qtaments  sdralép  ^ 
arqo/és  «  dentés  latéralement  à  leur  base, 

B.  OFFIGINALIS.  Lùm^  Biakitf»  t.  i5g,  JL  owricitrAM,*  Jùt^ 
brisseaa  en  boisson,  garni  de  rameaux  droits  ;  feiûlles  Unéairea^ 
étroites ,  blancbâtrès  enadessous  «  roulées  en  leurs  bords. 
Habite  TEurope  et  la  France  méridloiuje, 

3A|4yiA,  TlMim.  XAm,  Jmêê.  Lam.  iOusI.  t.  ao.  &f  (T8iff.  Calioe 
presque  campaanlé ,  atrié  «  Ulabié  ;  Mhrte  aapérieafie  une  à  to^aii 
dénia ,  lèn<elaférifl«re  bifide.  CoroOe  en  tobe  ^  à  deux  lèrree  ; 

-tni^  infenilbiemeiit  ilà/ùé ,  eooaprtmé  à  son  sommet,  p)as  long 
^ne  le  ealiee  s  Krre  amérienre  eqi  ToAte ,  éc|iancfée  %  on  ea«T 
fiAve  I  rinféHenre  à  troia  lobes ,  Açm\  1^  latéraux  son(  étroits  et 
le  moyen  plus  grand  \  arrondi.  "Dw^  Qleta  d*é^imii|ef  pocléf 

.  transrersalement  sor  nn  pivot,  artioolés  et  Tensatiles  anr  leor 

Îédioale  parlicnlier  inséré  sur  la  GorQl|e  ,  connés  i  {enr  base  ^ 
bres  dans  toute  leur  longoenr  |  et  munis  à  leur  «Qmmet  d'une 
imtbère  oblongne»  uniloculaire. —-Herbes  pu  sons-arbrisseaux, 
ime  à  |rois  murs  sortant  de  Paiaselle  d*une  fenilia  on  Suam^ 
|>ractée  ,  courent  disposées  en  épi  ;  sonrent  deux  petits  roda* 
snenta  d*étamines  stériles  fM>us  la  forme  de  glandes  pédieetléea 
dans  les  corolles. 

S*  CnXTlCi.  Xinn.  iSL  MiBCRÉTs.  Feuilles  lancéolées  ;  caEcs 
k  deux  foKoles  ;  ovaire  surmonté  de  deux  stjles. 
Habite  rtle  de  Crète, 

8.  OFFICINALIS.  Linn.  Blackw,  l.  lo.  5.  orFiciifJt.zm, 
Feiiilleik  lanct^olèes- ovales  ,  entières  ,  légèrement  crénelées  ; 
|l«ur»  eu  ôpîs  ,  calices  aigus. 

flabite  la  France  méridionale  :  on  en  connaît  cinq  variétés. 

8.  HOHMINUM.  Linn.  Barr.  ic.  i255.  S.  mommik.  Feuilles 
iJ>tUiies  ,  crénelées ,  bractées  des  fleurs  sopérienres  stériles» 
(grandes  et  colorées,  terminant  Fépi. 
Habile  rKurope  méridionale. 
8.  SYliVR$TRl$.  Linn.  Jacq.  aust.  3.  p.  ^.  t.  sis.  S.  BAurAOE. 
Fouilles  (;randes  en  cœur,  ridées ,  crmelées,  tacbées  de  blane 
«»u  ilessu^^  bradées  colorées,  acuminées,  plus  courtes  qne  la  fleur. 
Habite  la  Fftuice  méridionale. 
8.  MCMOnoai.  Lmn.  &  ^ESBûis.  Feuilles  lancéolées,  vn  peu 
«tii  «Hi>ur  à  leur  base ,  dentées ,  planes  ;  fleurs  en  épis  verticiQea) 
(M^cléos  «Htlorées, 
Habite  l'Europe. 
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S.  PRÀTENSiS.Xmn.  J%<//^ltGrb.  tJ557.  S.  Mê  MÎb.  Feuillçs 
oyales-oblongues ,  obtuses  ^  crénelées,  en  cœur,  ridées 4  celles 
de  la  tige  amplexicaules  ;  fleurs  en  épi  reriicfllë  et  terminal  ( 
lèYFe  $lipéHéure  tri»-TOÙtéé. 
:  Habile  r£uropé*  .   ,      : 

S.  SGLAREA.  Linn.Blacku^.  t.  i3ti.  S.  scljérés,  Feuilles  cré- 
nelées ,  en  cœur  ,  très-ridées.  Fleurs  en  épi  garni  de  bractées 
.colorées ,  concares  «  àcnminées  plos  longues  que  les  caticeé. 
Habite  la  Francp  méridionale. 

COLINSONIA.  Linn.  Jusa.  Lara,  illost.  t.  ai.  COLINSONE. 
Calice  à  demL  lèyriss  ,^  la  supérieure  à  ^roîs  dfnts  ,  Tiiiférieure 
\  deux  diyi^îops,  Corolle  beaucoup  plus  longue  que  le  caHcOfi 
infundibulifonpe  ,  Hmbç  à  ciii^q  lol^es ,  ipég^t  lo^e  uiférieup 
plus  long.  Trois  graines  àyortées,  une  séide  fertile.     ,^1 

C.  ÇAN4.DENSIS.  Linn,  hort.  i;Ii£f.  .i4f  t.  5.  C  dv  aAV4liA^ 
ï'euille#  presque  en  cœur,  pointues  ^  dentées  en  scie  3  |[labres  « 
.    ridées  ;  âeurs  en  panicule  pyi'amid^^f 

Sabote  le  Çanad^p  1 

P^txi^ME   9ECXI0N,     . 

f  1  ■  ■         , 

•  ■       •  '  >L  '      ■    ■  •'! 

Quatre  étandnes  feHites  '^^  CordfU  à  urie  livre  ^  ta  supérieure  éUM 

f>refiquf  mUie  *'? 

PUGÛLA.  Toum.  Juss,  Lam.  ijlust.  t,  5oi,  BUGLE.  Calice  \ 
cinq  diyisions  •  prçsqu'égalr  CuroUe  çn  tube  «  labiée  «  lèyre  f  u^ 

Ï»érieure  très-petite  ^  à  deux  dents ,  Ijèyre  ii^érieure  à  trois  lobes, 
e  mo^ren  plus  grâi^d  et  en  cœuf  •  — r  Tige  rampante  y  stolonifère  | 
fleurs  yérticillees  ,  disposées  en  épi  tètlaiinaf» 

B.  ORlENt'ALlS.  B.  DU  LEVANT,  FeuiDcs  oyalcs,  deutées,  lef 
inférieures  sessiles ,  les  supérieures  rétpécips  en  pétioles.  Lèyr6 
Inférieure  tournée  y  ers  le  ciel. 
Habite  le  Leyant. 

B.  REPTANS.  Blaclc^.  t.  6^.  f.  i,  B,  RAMPANTS.  Feuillci 
«yale'a  ^:à  dents  anguleuses  ;  rejets  traçant»^  '> O 

Habite  TEurope  :  trè^^communiç. 

TEÙCRÏtFî^.  Thum.  Linn.  Jusa,  Zawi.  îllust.t.  Soi.  GERMAN^ 
f>ilièj&;  Calice  à  cinq  diyisions  ,  en  cloché  dans  le  TEUCRilfaL 
Toum.  et  en  tube  dans  les  autresf.  Corolle  11  tube  court,  lèyrë 
supérieure  à  deux  pariies  réfléchies  sbi^  tes  c6tés  ,  lèyre  infé* 
rieureàtrois  lobes  ^lè  moyen  plus>  grand ,  on  à^mie  seule  ièfrei 
jet  l'inférieure  à  cinq  lobes..  EfjaxAà'^%  saâttâatés  v^tnées  danè  \â 
scission  de  la  lèyre  imérienret  -—  TigelMttbftcéei  où  fmlesiieatQi, 
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fides  ^  flean  latëraler,  i 
Habile  le  LeVût. 

T.  BOTRT8.  Lim.  Mill.  ic.  ^.  G.  jmvIum.  Feuflltfirj^ 
tiolées ,  muhifidea.  Fleurt'  axiOairef ,  pëdeaodéet  %t  'trois  ov  ' 
.ipiaire -enaemU^.  > 
;..•,,  .Piibi  te  la  i^ra^ce.,  ■■■  r:   ...•'•  i 

.T.Jlunu<2AN8.  JUitii.  Bomil  tarar.  S4S.t.:St9/'G.vJUUiârtf> 
sMjtu.  Fenillea  lancéolées ,  trètt-eniièroa^  Unothéà  ëii-deMoait 
fleurs  solitaires. 

'  KHilkké.lXlurape  tfiéfîdknakk  v  .-.  -^  .-;t'  '•  ■  -j 

Habile  T^îla^  ....;.  .,....- 

T.  «isOlitfkHMHIA.  'liMi.  flof .  ckn.  t.  48S.  '6.'JUDf>:>4«MTigf 

faeribaeées  -droite ,  feiiilles  eti  cositr ,  dentées ,  ridéÀ  ;  At!m  m 

grappes  unilatérales  et  ternnnafcs,  ' 

Habite  TEnrope  ;  très-commone. 


9SILLM.  Tige  tSi  peu  Btfiién&  «"feoillés  orales  \  m  césar ,  cré- 
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êMizzjt.  Tige  mi  pea  llgn< 

Belées  ,  ridées  «  blanchâtres  en  dessooai  rectes  en  deasaa«.    ,,  .x 

•     ■  HabîteU^P*5fKi  ■;  ':;•  ^'"  '  ■'   ■-'  ..ttîîW?!?.;    i,) 

T.  SGORDIUM.  Idnn.  tfloèhp  t.  4^9.^  G.  AçuATiqus.  Tige 
i^amease  ,  étalée  ;  feuilles  orales ,  oÛongaes  ,^sessiles.,  den- 
tées )  pnbesceiites  \  ,elldanGbâtre9« . 
;     Vabite  Ffenrtpe v d«ù  leè  efa^is  kidÛ^V  ."  .  /;       :  ; 

'  T.  <TH AMatonjftL  fiim^Btaçhi^.  t  8q.  .Q,  oMjOcnrjiAM*  Tige 
irameuse ,  en  pariîe  -conichée.  Feuilles  ocfalea^'prafondëm^t 
crénelées  ;  fleurs  deux  ou  trois  ensemble  dans  les  aisseUeScSU* 
îpérieiires. 

Habite  TEurope ,  dans  les  hùh. 

TROISIÈME   SECTION. 

Quatre  itaminês  ferti/e$^\   CôroUe  à  dntk   lèvréê  '*.  •Calioêfè 

cinq  éMéUMê^^.     .  :  .  1        ^   • 

SATUREIil*  Town.  Lion.  Ju99,JLam.iBinsU  %.  5û4.  AdRlUETE. 
iCalice  strié«  CôroUèylinibe  à  cinq  lobes  presoùe  égaux.  Etait* 
tniuos  écartées,.—  Tige  herbacée  «  quelquefois  firutescente. 

8.    TUYMBRA.    Xdu».    Blackw.   V.  3i8.  &  rMRncinzia. 
FoiiiUes  oTale»'%j*o|do4gues ,  pointues.  ïleurs  «o  ferliciUes 
îerrésel  T)&las.vaa  «cNÉstoi^t  des:tigiBs« 
.     Eilnie '^     '^ 


—  -.'il" 
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S.  MQirr^^'  J^î/^n»  s,  DmMovTAcjfM.  Teuilles  ô^^osées  « 

HabH^iUFcaitoéiMPÎdlottflè.  ,  >; 

.,..■.  •       •       .  .    .'■■  »  •' 

Calice  oLIong  Jégërement  strié.  Cor^U^  .«a  ti»li6ii:à  dc^HLli^rr^s  ; 
la  supérieure  droite  «  plaae,  courte,  échaMcée,  l^infiaâeure  à 
trois  lobes  «  le  .moyen  grand-,  eo^cœur  rei^yersé^  G^é^9il^  ViMi 
mines  écartées .  —  Pédoncules  multiilorei ,  a;iillaif «#.      ;  :  _^ 

H.  jÔFFiCÏNÀLIS.  Itinn»  Blachn^.  t.  aç)6.  H.  ot^FictwJLs* 
FleuBd  laocéolée^  ^.liviéair^s  ,  Hrc^.-* .eolÂèrea  )  fleuvs  aoîMttrfs  « 
unil^iépales  ^  ejt  en  épi^;£ruiUés, 
'  Habite  la  France  méridioii^., 

EJuSJSLQL^ZIA..  J^i/^.  .HTâSOPirs.  ikwK  GaAiôe  tiâyqleuxs  à  cinq 
dents.  Corolle  à  deux  lèvres,  dtenlla  sapérièore  à qi^^tre  dents  ; 
rinférieure  plus  longue ,  entière  ^'lég^eme&t  <;renfAée.  £ta- 
milles  ëcartéç^^    ;  s.,    .        *  •'  li 

El  c;iU5T4XA.  fFUUL'ElGW^  en  épis  seliiaires ,  drèiu  ,  uni** 

[     IWHie la  Sibérie,  ; 

C  AT  ARIA.    Toum.    CATAIRE  1  T.ubp   de  la  cor/)U^  ,  Jong, 

'    (Qoaitté  V  orifice  eurert  v  «lUiÀbb  à  deux'  lèvres  ^  la  'su^nevire 

-    droite ,  é0lianprée^vl'inféi4em*é  à  trois  Icirbes  y  donlle.ip,Qj)eqi.est 

plus  srand  ,  concave  «  crénelé  ,  ftles  dè^x  latéraux  tràs-conrts 

et  réfléchis t  Etamiues  rapprochées.  -^Fleurs  verticillées  ,  dis-* 

Sos4q#  en  paniçules  ou  .^  ëpit  tepmîiiftcix  ;  pédicules  iQidti** 

.  ..C  TUiiQâ.]VlS,  BlaoAw,  t.  îJ95*  tf.  \^ouMyài^:  FçiMU^s.en 
cœur  «  dentées  en  scie  ;  fle)U'8  fpx  .épU  tertf^itiaiffM  ac^ompaw 
gnées  de  bractées  sétacéetr;  u- 

^      «rfjite.ïEiiropft.  '  \ 


;■;   .v\ 


»•    / 


C.  NUDA-  /acjf.  ausi.  i.  P*'i^*  t.  a4*  C  ttus.  Feuilles.  QJbloii- 
•   igues,  dentées  ,  sessîles  ;  fleurs  en  verticillfBS  nus. 
liabÂ  te  TEurope .  tfiéridion  aie . 

î5YS^JftO>0(9OBI.  filk^rU,  rm^  Galice  muni  de  c^  ^urét^s  , 

'  barbu  .4  .^Qft;  ori£^f  Cprcdie  h  deux  levées ,  i»  aupérieure  bifidej 

nnferiçi^ir^.à  ti^is.lpbjQ^n  lQ:kli^,y.6o  pkis^^and.  £tasM»es  ëcar-^ 

tées. —Arbrisseaux  et  sous  -  arbrisseaux  ;  fbuilleè  i^ai'ement 

ponctuées,,.  •         /.  ■.  t  t  iW   .r 

3.  SUÀVOLENS.  XA^^.  Sert,  aagl.  t^.  »^.  5.  A&pênjsr. 

Feuilles  en  cœur  ;  pédonpujka  axcUaices  1  lolitairçaF  y*  eatvbe« 

Conques,  aristés.  •  >  ♦•  • 

Habite  T Américpe  méridionale. 


r     < 


a6o  LES    LABIÉES. 

PERILLA.  Lmn.  Jms.  Lam.  iUusl.  t.  5o3,  FERTLLE.  T)\y\fXo% 
flnpérîeure  du  calice  très -courte.  Corolle  presque  semblable  à 
celle  du  CATA^RI A.  I.ohe  moyen  enlier.EUminps  écartées.  Stjle 
à  deux  parties.  —  Fleurs  disposées  en  épis  axillaires. 

P.  OCYMOIDES.  Linn.    P.   A  fbl'ills.i  De  basiaic.  Feuilles 
orales ,  dentées  ,  pétioles  de  la  longueur  des  feuilles  ;  fleura 
petites  ,  solitaires  ou  tentées. 
,    Habhe  l'Inde. 
HYPTIS.  Jacq.  Jusa.  Calice  turbiné  ,  à  cinq  divisions  ,  presque 
ëgnl.  Corolle  petite,  in fundibuli forme  ,  un  peu  plus  longue  que 
le  calice  ,  élargie  à  son  orifice  ,  limbe  ouvert ,  labié  ;  lèvre  su- 
,    périeure  droite  ,  bifide  ,  l'inférieure   à  deux  lobes  ,  dont  l'un 
grand  et  concave.  F.tamînes  pencbées  sur  la  lèvre  inférieure. 
—  Arbrisseaux  ou  sous -arbrisseaux. 

H.  TERTICILLATA.  Jaen.  ic.  rar,  I.  t.  113.  Fleurs  Yerticil- 
lées  ,  feuilles  lancéolées ,  déniées. 
Habite  l'Amérique. 
LAVANDULA.  Tbum.  Linn.  Juss.  Lam.  ïllast.  t.  5o4.  Ljf- 
yjNDE.  Calice  ovale,  denté,  muni  dune  bractée  à  sa  base; 
corolle  renversée  .  tube  plus  long  que  le  calice ,  limbe  à  cinq 
lobes  et  presque  égal.  Etamines  dans  le  tube.  —  Plantes  ber- 
bacées  ou  suffrutescentes  ;  Heurs  en  épis  terminaux. 

L,  SPICA.  Linn.  Blachtf.  t.  394.  agS.  X.  apic.  Feuilles  lan- 
céolées ,  linéaires  ,  roulées  en  leurs  bords  ;  épi  simple ,  Lnler- 
Tompu  h  sa  base  et  terminal. 

Habile  la  France  méridionale. 
L.STOËCHAS,  Linn.  Blactif- t.  -i^i.  Z..  «rir,**.  Feuilles  ses- 
•iles  ,  linéaire  ,   cotonneuses  ,    ruulées    en  leurs  borda  ;  épi 
dense  ,  terminé  par  un  paquet  de  feuilles  llorales  ,  et  ùubn- 
'    que  de  feuilles  florales. 

Habile  la  France  méridionale. 
SIDERITIS.  Toiirn.  Linn.  Jusa.  Lam.  illust.  t.  5o5.  CJflAP.^U~ 
DINE.  Calice  strie.  Corolle  plus  longue ,  ou  de  la  m^me  lon- 
gneur  que  le  calice  ;  Icvre  supérieure  à  deux  lobes  ,  lèvre  in- 
férieure à  trois  lobes  ,  les  latéraux  courts  ,  aigus  ,.  le  moyeii 
plus  grand,  presqu'arrondi ,  crénelé.  Etamines  dans  le  tube. 
Deux  stigmates ,  l'un  plus  long  «ne  l'autre  et  l'engainant  à  sa 
base. — Plantes  berbacées  ,  ou  suffrutescentes.  Fleurs  en  épis 
verlicillés  et  terminaux;  verlicilles  souvent  munis  de  bractées 
concaves  et  ciliées. 

S.   HYfiSOPlFOLlA.    Linn.    Barr.   ic.    172.    C.  a  FxtriLi^t 
n'nvsopB.  Feuilles  lancéolées  ,  glabres ,  très -cuti  ères  ,  br«c- 
Vivt  en  cœur  ,  dcutées  et  épineuses. 
Bikbite  ^a  France  méridionale. 


XiEâ    LABIÉES.  ii»i 

S.  BYKTACki  Linn.  C.  dm  strib^  Feuilles  iafërietirés^tio* 
lëes  %  OTales.^  oblofigacs  ^  obtuses  ^>  les  supéfievures  sessiles  ; 
fleurs  Tertîcillëes  «  épis  interrompus  ;  bractées  entières. 
H^itei  le  laeyant.  .       ..   »  .»> 

,  ,  iS.  CRffT}CA,ii^/i,  C.  2>&  cjQ^rÂ  Tige  fritteiseeâte^  €btbn«* 
neuse  ,  feuilles  en  cœur  oblong  ,  obtuses  ,  pëtiolëes  $  ^î^  de 
fleurs  vertîcillés»  .'■        ./.'..     Ai 

Habite  Tisle  de  Crète. 

S.  KoIviaNa.  Lihh.  Cavan.  ic.  %,  p.  6a.*  t.  187.  C  jtouAivé. 
>  Tige  bei^acëe  V  pendante  y  sans  bractées  ;  calice  épineux^  lèyre 
supérieure  orale. .  i  \ 

Habite  rSurope  méridionale.  ; 

MENTH^M  !/Vwm.  Lim.JuM.  Xai».  illust.  tJ  5o3J  MENTÊŒ. 
Corolle  jjflk  pou  pli^  longue  qae  le  calice  «  à  quatre  lobes ,  p#e8<« 
qu'égale  ;  lobe  supérieur  plus  large  «  échaniprëj 'Staminés  ééar- 
tées.  — Herbes  odorantes!;  fleuf ^^rtiqiUée^ , ;  axiUairei ,  ou 
disposées  en  épis  termiiSfiaux.         ]    ■. 

''  M.  SYLYESTRifiL  Liim.  ilf.  ,^^i7rJif  «JT.  Fehilles  oTales- 
oblongues,  dentées,  sessiles.  Etîoninesboancoiqpplusi  longues 
oue  la  corolle.  .         -,         .    ,»     .      1     t  r.  •.  .        ;■ 

M.  YIRIDIS.  Xî/i/i.  3f.  rsRTs.   Fendes  làbeéolëes  ,  ses- 
siles,  pointues ,  gar^i^  d^  d^ents  un  peu -disantes:;  fleurs   en 

'•épis-|rétes,alopgés.    .    .  :  ,     .   r.         ,, 

Himite  la  France. 

M.    ROTUNDIFOLIA.    Linn.   M,    niDÉs.    Feuilles  OYales- 
arroôdies  ,  épaisses  ,>  légèrement  délitées  1  douceé  au  toucher  ; 
.     fleurs,  en^  épis  loirfgs  et  pointus.        ,    ^ 
,  Habite  la  Frailee.' ^ 

Feuilles  oyal'i^s  \  4enté^^ ,  pétiôléiÂs  ;  fLtiilri  en  tété ,  arrondie. 
•  /-/.    RaMteia'FFàn'cé.''*^-''^  ■       i'^-"-         ''■■.,    . 

M.  SATIVA.  Linn,  fl.  dan.  t.  794.  M,  cuLTifis*  Feuilles 
'  \  courts  pétidléè  v  ovales,  dentées ,  un  peu  pointues  \  fleurs  en 
:    'vejiftîcilteS'  axiUaires. 

Habite  lEurope.     --'  .      .     ; 

M.  PULECIUM.  Linn,  BlacktP.  t  3o!i.  M.  poitillÔt.  Tige 
,,4^alée  sur U  terres  (euilie^.eyales  «  obtures  ,  léç^^en^cp^it  den* 
'  ^tèes  f  fleûrsVen  jv^rticillf^s.'«^â)ir  presque  toute  I4  tige.    '        ? 
''\;       Habite  l'Europe  v^AX  lieux  bumides. 

^LEÇOMA.  Linn:  Jusa,  Xii)».  fflust.  t.  5o5.  GLÉCOJIfJÉ.  Ço- 

t    relie  deux  fois  plds  longue  que  lé  calice  «  striée  «  tubuleus.e\  à 

^ux  lèvres ,  la  supérieure  bifide,  Tiliféricftiré à  trois  dÎTXsiônsji 


K»9'SlBliKiL 


•j-::       l        »•  ;ir  ^ 


TM 

Câroto  tfaBÀ 

«  m.  OBVl  UfMf  « 

Jèjciali 
«  «■HDB»4iitèv6cilIet 

■  /•:    -•■   •  •■•«••'lï     *i- 

.•i     i  iîi''     •».- 

Véôillat 


Wi»Miiii^:s  infcifcâ  &L>MH^|lii  1h«m0  ^  ter  cUi<56r» 

VDIL03US.  Vmrm.  Lùm.  Imts.  Lam.  ffluit*  t.  5io.  PHLO^ 
MtOJS^  C;feUct»  aa^iikia«  à  ciaq  deots.  eoroUe  oUongae« 
\Mi^  l  )^jr«  ^MpAc»<<Te  Tebie%  en  route  ,  coufpnmrfë,  peu* 
vKii^ V  yr««H^«D^  kàlid»,  rîaSmeor^  à  trois  difitippA  •  /la  moyettie 
|4Mt  $rw4tt%  hilbbée.  -^  tige  heil^ée,  oa UnMmmUifi^  flepr» 
%criK«Dè^«  «sLiUaires;  TêriiciUes  sessil^«  ^  garpis  d'ita  grand 

i^iûIlcA  eu  cceur  «  obtiiaes  %  tomenteuses  «  créndâe^ ,  inyokicrei 

Hat>Àte  TEspagne ,  k  Sicile. 

1^.  HKMA  VKNTTi;  X^ki^-  i^-  ie^  S3ei.  /*.  jrÙAx  ^ir  rinrr» 
lHâ«  )MNrllM*ét  ;  .IMUm  çTaleafoUonguet.,  déniées  •  TdliàM 


J 


afl»,  LES    LABIEES. 

FeiùlUs  oHMCulaires  ,  trcs-ealivres4  épaUseft*  cotonaeoscs  ; 
ëpis  paiiicaloa  cl  penilanls. 
HaLile  l'isle  de  Candie. 

O.  TUi-OARE.  Lion,  Q<id.   il.    (Jan.    t.  658.     O.'  coMiéim. 
Feuille»  ov^W«  ;  lég^retoeiit  deiitùcs  .  velues  en  dei&ous  ;  fleurs 
en  épis  arrondis  ;  Waclées  uvales  ,  plus  longues  que  le  calice. 
Habite  l'Europe. 

O.  MAjORAjiA.  Liim.  Blacktv.  t.  Sig.  O.  m^mtoz.^ijtx. 
Feuilles  petites  ,  ovales,  péliolëes  {  (leurs  eu  épis  arroadis  t 
compactes  et  pubescents. 

,    Habile  le  Portugal. 

THYMUS.  Toum.  Linn.  /uss.  Lam.  ÏUasl,  l.  5ia.  TUIM.  Ori- 
fice du  calice  ferjnc  par  des  poils  ;  |iinbe  labic  ,  lèvre  supc- 
"rieure  à  trois  dents,  l'iufënenre  à  deux  divisions.  Corolle 
courte  .  Iflbice  ,  lèvre  supérieure  ëcbancrée ,  rinférieure  à  trois 
lobos,  dont  lé  moyen  est  pins  large.  — Plantes  Uerbacëes  , 
petites  ,  odorantes  \  feuilles  petites  ;  tleurs  rapprocbëes  en  pa* 
quels  axillaîreS. 

T.  SERPTLLtrsi.  Lihn.  Blactw.  t.  4i8.  T.  sèiwolbt.  Tige 
en  partie  coucbée  sur  la  terre  ;  feuilles  planes  ,  ovales  ,  un  peu 
ciliées  ;  lleiu-s  eu  têtes. 

Habite  l'Europe.  i 

T.  VULGA.R1S.  Linn.  Blaclw.  t.  211.  T.  coxxus-  Tige 
ilroité;  feuilles  ovales,  étroites.  Fleurs  Tërticillëes ,  en  cpi' 
terminal. 

Habile  la  France  méridiounlc. 

THYMBRA.  Linn^  Jasa.  Lam.  illost.  t.  5ia.  Calice  comiÉie 
dans  le  Thint  ,  mais  glabre  inlérieuremenl,  et  marque  exté- 
rieurement sur  chaque  cMé  d'une  rangée  de  poilâ.  Livre 
supérieure  de  la  corolle  bifide,  l'inférieure  ù  trois  lobes  pres- 
qa'égaus.  Sljle  semi-bifide.  — •  Fleur»  verticillces  ,  disposées 
en  épis  temiinaux. 

T.  6PICÀTA.  Linn.  Bûrr.  rar.  iSr.  t.  i'j5o.  7*.  bv  épi, 
.  Petit  .arbuste  à  feuilles  étroites,  sessîles,  pointues;  fleurs  en 
épi  terminal. 

Habite  l'Espagne. 

MELISSA.  Toum.  Linn.  Juan.  Lam.  illust.  t.  5ia.  MÉLISSE. 
Calice  scaneux  ,  applati  en-dessus  et  à  trois  dents  ,  bifide  en- 
dessous.  Corolle  labiée ,  lèvre  snpérieure  presqu'en  voûte , 
bifide  t  l'inférieure  à  trois  lobes  <  le  moyen  eu  cceur.  - —  Plaiites 
herbacées  ou  rarement  suffrutescentes-  Fleurs  a^illaîres. 
M.  UOB.T£NSIS.  Linn.  Blackw.    t.  3;.    jtf.  pS3   /^aotlfg. 


.  !t6d  LES,  L  ABTKES. 

MEUTTIS.  Linn.  Juu.  Zam.  iiingt.  l.  5i3.  MÉLISSÔT.  Ca- 
lice turbiné,  grand  ,  a  trois  divisions  .  h.  deu^  lèvres  inégales  , 
et  plus  large  que  le  tulie  de  la  corolle.  Corolle  deux  fois  plus 
longue  quelle  calice,  gronde;  â  limbe  dilaté,  ouvert,  kbid  ; 
,  lèvre  supérieure  entière  ,  plane  ,  lèvre  inférieure  à  trois  lobes  , 
grands  ,  iaégaax  ,  entiers  ,  ou  crcnelcs,  —  Fleurs  axillaîrcs  , 
uépourvues  de  bractées. 

M.  MFUSSOpnyLl.rM.   Linn.   Jac/j.   aust.  t.   ï6.  M.    s.tu- 
■  '  ^'jrjbx'-   Feuilles  ovales  s  pëtiolées  ,  veines  ,   crénelées  ^  fleurs 
*■<■  iuïUaires ,  pédonculécs. 
-  '  "'       Habite  la  Fronce  et  une  partie  de  l'Europe. 


GERMANEA.    Juna.  La 
lioe  petit ,  à  cinq  divisii 


iHnst.  t.  5i4.  GERMAINE.  Ca- 
,!l)ilobié  ;  lèvre  supérieure,  gronde  , 
le.  CoroDe  renversée  ,  à  deux  lèvres  ,  la  supérieure  «pe- 
,  ronnée  k  sa.  base  ,  b 'trois  loties  ;  dont  les  latéraux  courts  ,  le 
moyen  écbancré  .  plus  long  ;.  lèvre  inférieure  petite  ,  concave  « 
entière  un  ondulée.  —  Fleurs  en  verticilles  peu  serrés  <  et  dis- 
posés en  épis  termiaaRx.  Le  Plectranthua ,  LKérît.  est  con- 
génère. 

G.  URTICSFOLIA.  Lam.    illost.*  pi.    5i4.    G.    a  rx^ti^sa 
n'ontie.  Feuilles  opposées ,  péliolées^  en  cœur!;  dentées  ea 
H  •oje,  ridées.  Fleurs  en  gra[»pes  naes  et  lenniiiale>. 
,  ■   .■  \  Habite  le  Cap.  i.  , 

OCTMUM.  Toum.  Linn.  Jus».  Lam.  Olust.  t.  5i4:  BASILIC. 
Calice  4  deiix  lèvres  ,  la  supérieure  large,  orbicuUirc,  l'intè- 
ricnre  à  quatre  divisions  aiguës.  Corolle  renversée,  tube  court, 
lèvre  supérieure  !>  quatre  lobes  ,  égale  <  lèvre  inférieure  plus 
longue,  entière ,  crénelée.  Filets  de  deux  étaminesplus  courts, 
munis  d'un  petit  appendice  â  leur  basp.  —  Tige  berbacée  ,  ou 
suffrutescen^e  ;  (leurs  en  verticilles  peu  serres  ,  disposés  en 
épis  terminaux  et  aiillaires  ;  plantes  odoriférantes. 


O.  GRATiSSlMUM.  Linn.  Burm.  aeil. 


.8o.f.  i.B.  DX 
icéolées ,  pointues  , 


ri^nelées. 

■^  l' Habile  les'Indes  orientales.'         >  \ 

",'0.  BASILTCDM.  Linn.  Blactie.  t.'  ib^.  B.  ro.ifurps.  Feuilles 
OTalc's-lancooléeB  ,  pétiolées ,  II.sscs,  fleurs  verliclUées ,  forniaut 
dei.grappes  droïios  ,  simples  et  terminales ,  calices  cilles 


aite  les  Indes  orientâtes! 
"^  -Ô.  MIISIMCM.  Linn.  Mori's.  bist.  5. 'p.  407.  s.  \i 
iJ'B.  SMis.  Feuillesopposéçs, ovales, poînlnes;fleuj 
Tarticillées  ,  axillaires. 
Habite  llnde. 


t.  10.  f. 
(petites , 


LES    LABIÉ Câ.  «169 

TRICHOSTEMA.  Linn.  Ju8s,  Lam.  îUust.  t.  5i5.  Calîce  a  deux 
lèvres  ,  la  supérieure  à  \to\s  divisions  \  Tinférieure  plus  courte 
et  bifide.  Tube  de  la  corolle  court  ;  lèrre  supérieure  compri- 
mée ,  falsiforme  ^  rinférieare  à  trois  lobes  ^  le  moyen  dblonç. 
Filaments  des  éiamines  trèa-longs  ,  courbés  en  dedans.  — -  Pe« 
doncules  axillaires  et  terminaux  ^  dicotomes  ^i  multiflores. 

T.  DICHOTOMA.  Linn.  T.  dicotoms.  Feuilles  petites  ^  ar^ 
rondies  ;  fleurs  petites^  axillaires  ^  étamines  très4ongues. 

Habite  TAmérique  septentrionale. 

BRUNELLA.  Tourn,  Juaa.  Lam,  illusL  t.  5 16.  BRUNE LLE. 
Calîce  à  deux  lèvres  ,  la  supérieure  plane  ,  tronquée  ,  à  trois 
dents ,  Tinférienre  bifide ,  étroite.  Corolle  à  deux  lèvres ,  la  su- 

{iérteure  concave  ,  entière  ou  à  deux  lobes  1  Tinféi^eure  à  trois 
obes  ^  le  moyen  écbancré  et  plu3  grand.  Filets  des  étamines 
terminés  par  deux  dents  ^  Tune  nue  ,  Tautre  antbérifère.  Stig- 
mate bifide  ,  rarement  à  quatre  divisions.  ^-^  Tiges  ordinaire* 
ment  simples  ,  fleurs  verticillées  ^  très-serrées  ,  vertioilles  for- 
mant un  épi  terminal. 

B.  YULGARIS.  Linn.  Blachw.  t.  ^4*  B.  communs..  Tig^  en 
partie  couchée  sur  la  terre  ;  feuilles  ovales-obloneues  >  un  peu 
Tclues  ,  légèrement  dentées  ;  fleurs  en  épi  serre  et  terminal , 
imi>riqué  de  braetées  ciliées.'  \ 

Habite  TEurope. 

B.  LASCIIVIATA.  Linn.  B.  LAscinnàs  (1).  Feuilles  ovales- 
oblongues  ^étiolées  s  les  supérieures  découpées  ;  fleurs  d'un 
blanc  rougeàtré  ,  en  épi  terminal. 

SCUTELLARÎA.  Linn,  Juss,  Lam,  îllust.  t.  5i5.  TOQUE,  Ca- 
lice très-court,  à  deux  lèvres  entières  ,  une  petite  écaille  con- 
cave ,  orbiculaire  ,  penchée  sur  la  lèvre  supérieure.  Corolle 
i  beaucoup  plu»  longue  ,  tub'é  courbé  à  la  base  ,  limbe  labié  ; 
lèvre  supérieure  comprimée  5  en  voûte  ^  munie  à  sa  base  de 
deux  dents  ;  lèvre  inférieure  plus  large  ,  échancrée.  Calice 
fermé  après  la  floraison  <,  et  cachant  ses  graines.  — Plantes  her- 
bacées 4'  quelquefois  ligneuses  ;  fleurs  solitaires  ,  axillaires  , 
nues  ou  aisposées  en  épi  terminal ,  et  munies  de  bractées. 

/    S*  CALERICULATA.  Linn,  BlachiP.  t.  5i6.   T,  communs, 

'  (i)  On  n^est  pas  d'dccord  sur'  Texistence  de  ceUe  espèce  ;  qiaélqoes 
Botanistes  la  regardent  comme  une  variété  du  B.  ^ulgpnty  et  d'autres  du 
B*  grat  djlora.  J'ai  cru  la  conseryer  d'après  Linnéus ,  qui  l'a  décrite  comma 
une  espèce  invariable,  d'ailleurs  peu  différente  des  deux  iiutres.'  Je  l'ai 
trouvée  plusieurs  fois  aux  environs  de  Paris,  sur-tout  à  l'herborîsatton 
de  Seoiar,  près  le  couvent  des  Camaldnles.  -:   .         .     kV /•       » 
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Plante  Iraçante  ,    liée    lîroito ,  feuilles  en   COCor  ,   lancéolées, 
déniées.  t^Iabres.  Fleurs  avillalres-  _ 

Habite  l'Europe.  J 

S,  PKR ECHINA.  Linn.  T.  o'iTAi,tE.  Feuilles  eaccciir.deiitéci.   * 
Fleurs  en  épis  alongès  ,  nnilatéraax  ;  bractées  OTales,  pétiolées 
et  pins  longues  que  le  c^ce. 

Uabile  l'Earope. 
S.  ALPIJSA.  Linn.  T.  des  ai.pbs.  Feuilles  ovales  ,  crénelées  , 
en  pointe  obtuse  ,  un  peu  velues  i  tieurs  ea  épi  tfirnûnal,  brac- 
lées  deux  ibis  plus  courtes  que  la  fleur- 

Habite  les  Alpes. 

FRVSIUM.  Linn.  Jitss.  Lam.  illust.  t.  5i6.  PRJSI.  ■Calice  tur- 
biné ,  jk  deuï  lèvres ,  la  supérieure  à  irois  divisiaBs ,  l'inférieure 
bilide.  Corolle  plus  longue  que  lo  calice  .  labiée  ,  lèvre  supé- 
rieure concave  <  écbaucrce ,  I  inférieure  plue  large  ,  à  trois  dlvii 
siona  >  la  moyenne  plus  grande-  Graine»  recouTertes  d'une  tu» 
nique  molle. 

P.  MAJtJS.  Linn.  Barr.  ic.  8t)5.  P.  àcErs.  Feuilles  oTales-> 
*  ■  itbiongups ,  dentées  en  scie ,  pointues,  molles  ;  fleurs  ^xillaircs. 
Habite  r Espagne  ,  l'Italie. 

7HRYMA.  Linn,.  Jius.  Lam.  ittnst.  1.  5i6.  CbUc«  cylindrique , 
grêle,  labié,  counivenl,  lèvre  supérieure  à  trois  divisions  su- 
bulées ,  lèvre  inférieure  plus  courte  et  a  deui  dents.  Corolle 
plus  longue  que  le  calice  ,  à  deux  lèvres  t  la  supérieure  courte  i 
échancrée,  l'iuférieurc  grande  k  trois  divisions,  dont  la  moyenns 
plus  longue.  Stigmate  très-peiii  ,  presque  bilide.  Graine  soli- 
taire, suivant  Lînoéus  ,  recouverte  par  le  calice.— Fleurs  en 
épis  terminaux  et  opposés,  accompagnés  de  trois  bractées, pe- 
tites et  linéaires.  ■ 
P.  DEH ISCENS.  Linn.  snpi.  P.  DÉHisoEST.  Calices  s' ouvrant  ] 
longitndiualement. 

Habite  le  Cap  de  Boone-Espéronce. 

Observations.  Les  Labiées  forment  une  famille  parfaîte-f 
ment  naturelle,  et  présentent  de  grandes  difKcultés  dans  la  for- 
mation des  genres  et  leur  distribution.  Tournefort  avait  établi 
ees  sections  sur  les  dUierences  que  présente  la  corolle  ;  Linnéus 
a  préféré  la  forme  du  calice;  Adaasons'est  attaché  à  la  présence 
ou  à  l'absence  des  bractées.  Ce  dernier  caractère  est  peut-être  le 
moins  variable;  mais  il  faudra,  comme  l'observe  M.  deJussiei^ 
change^  plusieurs  genres  de  Lliméus,  et  obserTcr  de  aouyefW  1 
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toutes  les  espèces^  avant  d'adopter  ces  nouvelles  divisions.  Ainsi 
que  Vont  déjà  observe  plusieurs  Botanistes,  les  genres  sont 
d'autant  plus  artificiels,  que  les  familles  dont  ils  font  partie  sont 
plus  naturelles.  Les  OmficUifères,  les  €rucifères,  les  Légumi- 
neuses, viennent  à  Fappui  de  cette  vérité. 

Les  Labiées  ont  une  vertu  stomachique' et  cordiale ,  qui  pa- 
raît provenir  d'im  principe  amer  et  aromatique  qu'elles  contien- 
nent. Ces  deux  dernières  substances  étant  réunifss,  se  corrigent 
mlituellement ,  et  forment  un  mixte  salutaire  qui  réside  dans 
presque  toutes  les  plantes  de  cette  famille,  mais  avec  des  pro- 
portions différentes.  Par  eiémple  ,  Taromate  domine  dans  la 
SkdgQ ,  Famertume  dans  la  Géiinandréc!  ;*  aussi  ces  plantes  ne 
4oiTent  pas  être  employées  indifféremment  Tmie  pour  l'autre. 
Xia  Sauge  remédie  aux  grandes  affections  des  nerfs  ;  elle  rappelle 
lu  vie  et  le  mouvement  dan^r  ces  otganer:  la  Germandu^es  vaiiiine  ' 
le  mn.affaibli  des  fibres  de  1  estomac  Cette  fiaonille  seropproche 
des  Anthirrhinées  1  par  la  siructiKre  de  la  cK)rolle ,  et  par  le». 
ëtamiads  didjnames^;  mais  quoi<pié  lea  plantes  é^cts  deux-  f»-. 
nulles  offirent  quelques  traits  de  ressemblance  à  l'extérieur,  elles 
diâSrent  considérablement  par  leurs  qualités ,  car  les  Anthicrbi- 
n^e^  n'çSrent  en  général  ^qu'rw , principe  narcotique  et  des  pro- 
priétés suspectes. 
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PERSONAT^.  tab.  45,  (Personatœ.  ^dans. 

Scrophulariae.  Juss.")  ., 

i  LA.NTES  à  deux  cotylédons,  à, corolle  mopopétale  9,    I 
et  hypogyue  5  ,  pu  insérée  à  la  base  de  l'ovaire. 

Calice  divisé  4  ,  souvent  persistant  '-).  Corolle  soutt^ 
vent  irréguliêre  ^  .  et  à  limbe  diyigé.  Étamiuea  le  plus.-* 
souveut  au  nombre  de  rpiatrc  ,  deux  grandes  et  deux  , 
petites  ^.  Style  unique  7  ;  stigmate  simple  ou  bilobét  ', 
Fruit  capsulaire  9  ,  "> ,  à  deux  valves  "  ,  s'ouvrant  ou  f 
simplement  au  sommet  >4 ,  ou  prescpie  entièrement  T 
en  deux  valves  la  ,  concaves  et  nues  intérieurement  ;^' 
réceptacle  central ,  seminifère  des  deux  côtés '^,  le-' 
nant  lieu  de  cloisou,  ou  contîgu  aux  bords  rentrans  ■' 
des  valves.  Graines  '3,  ordinairement  nombreuses  et 
très-petites  ;  embryon  droit  ^7  ;  cotylédons  serai-cyV 
lindriipies  ^^.  '  ^ 

Les  Personées  ont  une  tige  berbacéc  ,  rarement 
frutescente.  Leurs  feuilles  sont  opposées  i,  ou  altcr* 
^es  ^r  CUl^tJuc  fleur  est  muuie  d'une  bractée  ^, 
PREMIÈRE    SECTION. 
Quatre itam'uies  didj/iames  '^. 

BUDLEA.  Linn.  Jus<i.  BUDLÈE.  Calice  petit ,  à^qaalre  divi-» 
slons.  Corolle  en  tube,  presque  en  cloche,  à  quatre  divisions. 
Quatre  étamines,  de  grandeur  égale.  Stigmate  siuiple,  Capsals 
ephérique  ,  à  deus  valves  ;  valves  entières  ,  cloison  simple.— 
Arbrisseaux  ;  feuiUes  verlicitiees  ;  fleura  axillalres. 

B.  GLOBOSA.  Linn.  Lam.  illusU  t.  69.  f.  a.  FeuiUes  lancéo- 
lées,  acumînées,  crénelées,  cotonneuses  en  dessous  ;  flearf 
eu  lètcs ,  globuleuses ,  opposées ,  et  pédouculées. 
Habile  le  CliUi. 
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SCOPARIA*  Linn.  Juss,  Lam.  îUust.  t.  85.  Calice  à  qaartre  dirl- 
sions.  Corolle ,  tabe  court ,  yela  à  son  orifice  ^  limbe  à  quatre 
lobes.  Quatre  étamines  daos  le  tube.  Un  stigmate.  Capsule 
spbërique. 

S.  DULGIS.  Linn.  Sloan.  jam.  81.  hîst.  i.  p.  igS.  t.  108.  f.  a« 
Feuilles  temées ,  ovales  «  dentées  ;  fleurs  axillaires. 
Habile  TAmérique. 

RUSSELIA.  Jacq.  Juas,  Lam,  illust.  t.  SSq.  Calice  à  cinq  parties 
sëtacées  à  leur  sommet.  Corolle  en  tube ,  velue  à  son  orifice  « 
limbe  ouvert ,  bilabié  ,  lèvre  supérieure  écbancrée ,  T inférieure 
à  trois  lobes  et  plus  longue.  Quatre  étamines  dîdjnames  dans 
le  tube.  Un  stigmate.  Capsule  acuminée  par  le  style  (unilocu'* 
laire.  Jacq,)  à  deux  valves  ^i  et  polysperme. 

R.  SARMRNTOSA.  Jacq.  amer.  t.  11 3.  Tige  grimpante,  ra- 
meaux pendans ,  feuilles  opposées  ^  ovales  ,  pomtues  ;  pédon- 
cules deux  ou  trois  aux  aissetles  des  feuilles  «  pédicelles  accom- 
pagnés de  bractées. 
Habile  T Amérique. 

GOMARA.  Ruiz'P,  Juss.  mss.  Calice  à  cinq  divisions  égales** 
Corolle  tubulée  ^  courbée ,  resserrée  à  sa  partie  moyenne  » 
velue  à  son  orifice  ^  divisée  à  son  limbe  en  cmq  lobes ,  Tinfé- 
rieur  plus  alongé.  Quatre  étamines  ^  dont  deux  plus  longues  « 
et  ne  sortant  pomt  hors  de  la  corolle.  Ovaire  posé  sur  un  disquQ 
concave ,  membraneux  ;  un  style  ;  stigmate  en  tète.  Capsule 
surmontée  du  style ,  et  accompagnée  du  calice  ;  deux  loges  ; 
deux  valves  se  fendant  en  deux,  rlusieurs  graines. 

CAPRARIA.  Linn,  Juss,  JL,am,  illust.  i.  bù^.  Calice  à  cîuq  parties.* 
Corolle  hypocratériforme  ;  tube  plus  long  aue  le  calice  ;  limbe 
à  cinq  divisions  ^  presque  égal.  Stigmate  à  deux  lobes.  Capsule 
acuminée  ^  bivalve  ;  valves  quelquefois  à  deux  parties  dans 
la  maturité  du  fruit  ;  cloison  double.  —  Tige  herbacée  ou  fru- 
tescente ;  feuilles  en  verlicilles  ,  trois  à  trois ,  opposées  ou  al^ 
ternes  ;  fleurs  axillaires. 

C.  BIFLORA.  Jacq,  amer.  183.  t.  11 5.  C.  jt  deux  flsvrs. 
Feuilles  alternes ,  ovales ,  oblongues ,  munies  sur  leurs  bords 
de  dents  aiguës. 

Habite  T Amérique. 

STEMODIA.  Linn.  Juss,  Z*am.  illust.  t.  554.  Calice  à  cinq  divi-7 
sions.  Corolle  en  tube ,  limbe  à  quatre  lobes  ^  presque  bilabiée. 

S  Quatre  filets  ,  chacun  d*eux  bifides  à  leur  sommet ,  et  munis 
e  deux  anthères.  Un  Stigmatç.  Çapsulç  oblongue  «  siUqnn^Q 
jiur  les  c6tés, 

I.  55 
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S.  MàRITIMA.  Linn.  Jacq.  amer.  i8i.  t.  174'  f»  66.  S,  UA* 
itîTiME*  Arbrisseau  à  feuilles  opposées  y  oblongues ,  dentées  ; 
fleurs  axillaires  et  munies  de  bractées. 
Habite  la  Jamaïque. 

BORCKHAlUSENIA..  Roth,  Juss,  mss.  jCalice  à  cinq  divisions 
profondes.  Corolle  tubulce  ;  tube  court,  velu  à  son  orifice,  et 
terminé  par  un  limbe  plane  à  cinq  divisions  profondes,  égales. 
Quatre  étamines,  dont  deux  plus  longues.  Stigmate  en  tète, 
bai4)a.  Baie  en  forme  de  pois  ,  entourée  par  le  calice ,  couron- 
née par  le  style.  Graines  attachées  sur  un  réceptacle  central, 

'  prolongé  par  les  bords  en  forme  de  cloison. 

HALLERIA.  Linn,  Juss^  Lam.  îllast.  t.  546.  Calice  petit ,  à  trois 
lobes ,  inégal.  Corolle  grande ,  en  entonnoir  ,  yentrue  à  son 
orifice  ;  limbe  oblique ,  à  quatre  divisions  ,  la  supérieure  plus 
grande ,  échancrée.  Quatre  étamines  didynames.  Un  stigmate. 
Capsule  presque  charnue  ,  entourée  à  sa  base  par  le  cahce. 

H.  LUCIDA.  Linn.  Burm.  afr.  244-  *•  89.  f.  2.  H,  luisant. 
Arbrisseau ,  feuilles  opposées ,  ovales  ,  pointues  ,  munies  sur 
leârs  bords  de  dents  très-fines  ,  un  ou  deux  pédoncules  aux 
abselles  des  feuilles ,  et  oniflores. 
Habite  TEthiopie. 

GALVEZIA.  Dombey,  Juss.  GALFÈZE.  Calice  à  cmq  dÎTisions, 

Setit.  Corolle  en  tube ,  légèrement  ventrue  à  sa  base ,  limbe  à 
eux  lèvres  ,  la  supérieure  à  deux  lobes ,  Tinférieure  à  trois 
parties.  Etamines  dans  le  tube.  Capsule  globuleuse. 

O.  liiniEivsis.  O*  DE  LIMA.  Ârbrisscau  rameux  ,  à  feuiUes 
alternes  ,  ovales ,  arrondies ,  pointues  ^  entières  ;  fleurs  soli- 
taires, axillaîres. 

Habite  le  Pérou. 

ACHIMENES.  Brou^n.  Juss,  Calice  velu  ,  ventru  à  la  base  ,  res- 
serré au  sommet,  à  cinq  divisions.  Corolle  en  tube,  velue, 
gibbeuse  à  la  base ,  limbe  en  masque ,  à  cinq  divisions  inégales. 
Etamines  presque  didynames  ,  anthères  conniventes  sur  le 
stigmate  qui  est  bilobc.  —  Herbes  à  feuilles  opposées  ou  verti- 
cillces.  Fleurs  axillaires,  presque  solitaires. 

SCROPHUL\RlA.  Towm.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  533.  SCRO- 
PHULATRE.  Calice  à  cinq  lobes.  Corolle  en  tube,  à  deux 
lèvres  ;  tube  globuleux  ,  renflé  ;  lèvre  supérieure  droite  ,  à 
deux  lobes  ,  souvent  munie  d'une  petite  écaille  dans  son  inté- 
rieur ;  lèvre  inférieure  plus  courte ,  à  trois  lobes ,  dont  les  la- 


LESPERSONEES.  'ayS 

.tëranx  sont  ouverts  et  le  moyen  réfléchi.  Un  stigmate.  Capsule 
acuminée ,  presque  arrondie  ^  à  deux  valves  entières.  Cloison 
double.  —  Herbes  ou  arbrisseaux  ^  feuilles  ordinairement  op- 

Ê osées  ;  pédoncules  à  deux  ou  plusieurs  fleurs  munies  de  doux 
ractces  dans  le  point  de  leur  division. 

S.  IS'ODOSÀ.  Linn*  Blacktp,  t.  87.  S.  noiteusE'  Tige  quarrée^ 
feuilles  opposées  ,  quelquefois  ternécs  ,  en  cœur ,  pointues  ^ 
dentées  ^  marquées  de  trois  nervures. 

Habite  TEurope  ,  dans  les  terrains  gras  et  humides. 

S.  AQUATIÇA.  Linn,  Blackw.  t.  86.  S,  aquatique.  Tige 
anguleuse  ;  feuilles  opposées  ^  en  cœur ,  un  peu  obtuses,  créne« 
lées  ,  fleurs  en  grappes  terminales. 

Habite  la  France  1,  dans  les  lieux  humides. 

S.  BETONICiEFOLIA.  Linn.  Barrel.  ic.  274»  S-  -^  feuilles 
DE  BÉToisE.  FeuiUes  en  cœur ,  oblongues  ,  dentées  ;  dents 
très-entières ,  profondes  à  la  base  des  feuilles. 
Habite  TEspagne. 

S.  CANINA.  Linn,  Feuilles  inférieures ,  alongées,  incisées, 
presque  pinnatiOdes,  pinnules  très-découpées;  fleurs  en  grappe 
terminale,  nue. 

Habite  l'Europe  et  la  France  méridionale. 

HATOUREA.  Auhl,  Juss.  Calice  à  quatre  parties.  Corolle  en 
tube ,  recourbée  ^  limbe  bilabié  ;  lèvre  supérieure  redressée  % 
bifide  ;  rinférieure  penchée  ,  à  trois  divisions  inégales.  Eta- 
mines  didyiiames.  Stigmate  bilamellé.  Capsule  (  uniloculaîre. 
Aubl.  plutôt  à  deux  loges.  )  à  deux  valves  polyspermes.  Graines 
attachées  à  im  rérpptacle  central  1  et  très-petites. 

M.  GUYA^ENSIS.  Aubl.   Guy.  i.  aî)y.  M.  us  t.A  gutanb. 
Tige  herbacée  ,  rameaux  tétragones ,  feuiOes  opposées  «  ovales, 
dentées  ;  fleurs  axillaires ,  presque  solitaires* 
Habite  la  Guyane. 

DODARTIA.  7hum.  Linn.  Juss.  DODARTE.  Calice  en  cloche, 
court ,  auguleux ,  à  ciuq  dents.  Corolle  en  tube ,  limbe  à  deux 
lèvres ,  émarginé  à  la  lèvre  supérieure ,  Tiiiférieure  plus  grande 
et  à  trois  divisions.  Stigmate  biflde.  Capsule  globuleuse ,  recou^ 
verte  par  le  calice.  Cloison  simple. 

D.  ORIENTALIS.  Linn.  Lam.  iUust.  t.  55o.  D,  d'orient. 
Tige  rameuse ,  feuilles  peu  nombreuses  ;  les  inférieures  oppo- 
sées, les  supérieures  alternes^  distantes,  sessiles,  linéaires  « 
très-entières  ;  fleurs  en  petites  grappes. 
Habite  le  Levant. 
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GERARDIA.  PI  Lînn.  Jumb.  Lam.  iUost.  t.  5aq.  GBKdJRÎfgé 
Calice  à  cinq  divisions.  Corolle  en  tube ,  limite  prcsqa^à  dea< 
lirres ,  inégal ,  à  cinq  lobes  arrondis  ou  en  cœur.  Quatre  ëta^ 
mines  courtes.  Un  stigmate.  Capsule  &  deux  TaWes.^—  Tige  le 

Elus  souvent  droite  ^  feuflles  opposées ,  fleurs  solitaires  «  aaûL- 
lires  s  et  presque  en  docbe. 

G.  TUBEROSÂ.  Linn,  Plum.  ic.  75*  f.  a.  G.  TUMàmMVMMm 
FeniDes  presque  ovales ,  tomenteuses ,  épis  munis  de  petitea 
bractées  uniflores.  •—  Cette  espèce  s'éloigne  beancbnp  on  ca« 
ractère  générique* 


CTMBARIA.  Lwn.  Juis.  Lam.  illust  t.  53o.  Calice  iné^ ,  à  iix 
parties  linéaires.  Corolle  à  tube  ventru  «  limbe  bilabié.;  lèfte 
supérieure  à  deux  parties  réflécbies ,  Finférieure  à  trois  lobeâ 
obtus.  Quatre  étammes.  Un  sticmate.  Capsule  à  d^ux  valves  « 
r&^ptade  central  à  quatre  anoi^  membraneux  et  ailés ,'  et  h 
deux  on  quatre  loges;  ( unSocmaire.  Linn,) 

C.  DAVaiCÂ.  Lmn.  C.  i}E  LJt  DAOURiB.  Tige  peu  rameuse  « 
feuilles  onposées  ;  fleurs  latérales,  presque  solitaires  et  en. 
petit  nomore. 

Habite  la  Daourie. 

LINARIA.7bicm./iMs.Zaif».  illust.  t«55x. £4.  LINÈADXJEXkHm 
à  cinq  parties.  Corolle  tubuleuse  %  éperonnée  à  sa  base ,  renflée 
à  son  tube ,  et  labiée  à  son  limbe  ;  lèvre  supérieure  àdéox  divi- 
sions réflécbies  %  livre  inférieure  à  trois  divisions  «  mnnie  à  sa 
]>ase  d*un  palais  saillant.  Etamines  did^names ,  un  reste  de  la 
dnmdème  étamine  «  à  peine  visible.  Stigmate  simple.  Cupsob 
ovale  9  s^onvrant  an  sommet  en  trois ,  cinq  on  plusieurs  decoii-' 
pures  courtes  ^  réflécbies  ;  cloison  simfile.  -— feuiOes  souveiit 
akemes,,  qu^b^ufQir.i4>pûséA«  -on  Yartidllées'à  la  base  ;  fleurs 
axàlâirés^  on  plus  souvent  disposées  en  épis  temûnaux ,  miH 
nies  de  bractées. 

L.  CTMBALARIÂ.  £.  cTMBALAiRs.  Tige  rampante,  feuilles 
opposées  ou  alternes  5  rëniformes,  en  cœur  à  leur  base  ^  et  dé- 
coupées en  cinq  ou  six  lobes  *,  fleurs  portées  sur  de  longs  pé* 
doncules. 

Habite  la  France ,  dans  les  fentes  des  vieux  murs. 

L.  SPURIA.  FI.  dan.  t.  913.  L.  bâtarde»  Tiçe  un  peu  cou- 
chée ,  feuilles  ovales ,  arrondies ,  molles ,  hérissées  de  poils 
blancs. 

Habite  FEurope. 

L.  ARYENSIS.  Dill.  elth.  iQQ.  1. 163.  f.  ig8.  L.  des  champs* 
Feuilles  étroites ,  linéaires  ^  glabres ,  et  disposées  en  verticiDes 
inférieurement  ;  des  poib  visqueux  sur  le  calice  ;  éperon  court 
et  un  peu  arqué, 
llabite  rEurope. 
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L.  TÛLGARIS.  Blachw.  t.  ii5.  Feuilles  nombreuses  ^  serrée* 
Contre  la  tige ,  lancéolées-linéaires  ;  fleurs  en  épis  au  sommet 
des  tiges. 

Habite  TEurope* 

ANARRHINUM.  Desf.  Différence  du  genre  précédent.  Corolle 
ouverte ,  sans  palais  proéminent.  — -  Port  différent. 

A.  PEDATUM.  Deaf.  fl.  atl.  Q.  t.  i4i*  Feuilles  radicales, 
oblongues ,  dentées ,  celles  de  la  tige  pédiaires  «  folioles  étroites- 
lancéolées. 

Habite  dans  les  enyironA  d* Alger, 

ANTIRRHINITM.  Toitm.  Linn.  Jusê.  Lam.  îllust.  t.  53i.  MU-^ 
FLIER,  Différence  des  deux  genres  précédents.  Corolle  sim* 
plement  bosselée  à  sa  base  ;  capsule  oblongue  ou  arrondie  « 
gibbeuse  à  sa  base  ,  s' ouvrant  au  sommet  par  quelques  petits 
trous  ^  ordinairement  au  nombre  de  trois. 

A.  MAJUS.  Linn»  Lam,  illust.  t.  53 1.  f.  i.  M,  vsa  jjiRDiurs. 
Tige  droite  ^  velue  supérieurement ,  feuilles  lancéolées  ^  ob* 
tuses  ;  (leurs  en  épis ,  oroites  et  grandes. 
Habite  TEurope. 

A.  ORONTIUM.  Linn.  Lam.  illnst.  t.  53i.  f.  3.  Fetûlles  lî« 
néaires-lancéolées ,  calice  de  la  longueur  de  la  corolle. 
Habite  la  France* 

HEMIMERIS.  Linn.  supL  Jiub.  Lam.  illust.  t.  533.  HÉMIME^ 
RIDE,  Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  roue  i  à  cinq  lobes 
inégaux*  creusés  vers  le  milieu,  nectarifères ,  un  plus  grand 
et  en  cœur.  Ftamînes  didynames ,  anthères  en  cœur  «  conni- 
ventes.  Un  stigmate.  Uu  ^o  cût^*  do  ta  capsule  plus  gibbeux 
que  Fautre.  Graines  presque  globuleuses.  —Feuilles  opposées, 
ou  rarement  alternes  ;  fleurs  pédonculées. 

H.  SABULOSA.  Lam,  H,  djtj  j^^x^5.  Feuilles  opposées  « 
pinnatifides ,  obtuses  à  leur  sommet. 

Habite  le  Cap  de  Bonne*Espérance* 

USTERIA.  Cavan.  Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  cloche, 
presque  régulière ,  limbe  à  cinq  divisions ,  dont  deux  supé* 
rieures  plus  petites.  Quatre  étamines  didjnames  ;  anthères 
sessiles.  Style  subulé.  Capsule  à  côtés  inégaux  ;  graines  ar- 
rondies. 

U.  SCANDENS.  Cavan,  icon.  t.  ii6.    U.  orimpjnts.  Tige 
grimpante ,  rameuse  ;  feuiUes  alternes ,  hastées ,  entières;  fleurs 
jolitaires  aux  aisselles  des  feuilles. 
Habite  le  Mexique. 


57^  LES    PERS05ÉES. 

DIGITAL15.  TaurruZma,  Jusa.  Lam.  iUust.  t.  5a5.  DIGITALE. 
Calice  à  cinq  parties  égales.  Corolle  tulMileiiâe  à  la  base  ;  limbe 
à  quatre  lobes  obliques  ^  inégaux.  Etamines  didruames.  Rudi- 
ment d'une  cinquième  étamuie  à  peine  risilile.  Stigmate  simple 
ou  à  deux  lobes.  Capsule  orale  ^  acuminée  ;  cloison  double. 
—  Feuilles  alternes  ,  tleors  en  épk  terminaux. 

D.    PmpfTREA.   Linn.   Blackw,  I.   i6.  1>.  porn^miM.  Tîge 
droite  i,  relue.  Feuilles  alternes  ,  orales  -lancéolées  ,  pointues 
et  cotonneuses.  Lèrre  supérieure  entière. 
Habite  l  Europe. 

D.  LL'TEA.  Lam.  Jœq.  bort.  t.  io5.  1>.  jjjrsm,  FeniBes  lan-» 
céolées^  étroites  ^  lèrre  supérieure  de  la  corolle ,  biâde. 
Habite  la  France  et  Tlta&e. 

B.  FERACG  I>EA»  Linn.  JÊorà^  ktst.  3.  p.  478.  s.  5.  t.  8.  f. 
a.  n.  3.  D*  FSitxcrGiifMtrsjr.  FeniBes  radicale  en  rosette,  criles 
de  la  ti^  ^  éparse» ,  sessîles  ;  tiears  en  très -long  épi  droit  el 
teruiiual. 

Habite  Tltalie. 

DEUXIÈME    SECTION, 
i>nfjr  éiammes  **. 

P.EDEROTA.  Linn.  Jisss.  Lam,  illust.  t.  i3.  PÉDÉROTE. 
Calice  à  cinq  parties  linéaires.  Corolle  tubuleuse  ^  en  masque  « 
Uiube  oarert  «  à  deux  lèrres  ,  la  supérieure  entière  on  écka»* 
crée  «  1  inlérteere  à  trois  dirisions.  Filets  des  etamines ,  lifi- 
IJOiruie«.  Un  sti^^male.  Capsule  orale ,  à  quatre  r aires. — Hcikes 
À  ieuiUes  oppo;>ées  ;  à  Heurs  axillaires  ou  en  épis  terminaux. 

P.     B^iMJK   $PC].    iât».     J*'    DV    CAP  DE  BOSNE^ESPÈRASCE^ 

Feuilles  pinnatiddes. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

C  Vl.(  rOLVKl.V.  FtuilL  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  i5.  CAL- 
<7v(>A  //A*A/.  Calice  à  quatre  lobes;  corolle  à  tube  court, 
liiiihe  *\  deu\  lèvres,  la  supérieure  petite,  l  inférieure  grande  , 
i'VuIUh*  ,  concave  ,  en  forme  de  sabot ,  et  réfléchie.  Etamines 
Vi»M»tr'*  ,  i*ullières  recourbées.  Un  stigmate.  Capsule  conique, 
quadiivalve  à  sou  sommet.  —  Tige  herbacée,  feuiUes  le  plus 
«\kn>eia  oppiWes  ,  pédoncules  à  une  ou  à  plusieurs  fleurs, 
«MlLniv>  ou  eu  corimbes  terminaux. 

K     IM  \  N  V  r  V.  Ruiz.  et  P.  fl.  per.  i .  t.  19.  f.  a.  C  a  feuilles 
4ti  t:h>t,   beuiUes  iq>jvoiiées  ,  ailées  ,  folioles  oblongues «  orales , 
K  M'iM*l»'i"4  sur  It'urs  bords, 
li«il)tlc  le  rérou. 
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BJEA.  Commers.  Juss,  Lam,  îllust.  t.  i5.  BÉOLE,  Galice  à  cinq 

{parties.  Tube  de  la  corolle  court ,  lii9be  ouTert ,  à  deux  lèvres, 
a  supérieure  à  trois  lobes  ,  Tinférieure  à  deux  parties.  Filets 
des  étamines  épaissis ,  recourbes  en  arc  ^  antbères  conniventes. 
Un  stigmate.  Capsule  longue,  contournée  en  tire-boiurre ,  à  deux 
loges  et  à  quatre  yalves  contournées  par  la  maturation  des 
graines. 

B.  PRALINIANA.  B,  DU  PORT  pralin  Feuilles  radicales 
ovales  ,  pétiolées  ,  ovales-lancéolées ,  dentées  sur  leurs  bords  , 
légèrement  pubescentes  ;  hampes  unies  ou  multiflores  ,  grêles  % 
plus  courtes  que  les  feuilles  ;  ueurs  presque  en  ombelles  ,  mu* 
nies  d^une  petite  bractée  au  point  de  leur  insertion. 

Habite  la  nouvelle  Guinée ,  où  elle  a  été  observée  et  cueil-* 
lie  par  Commerson. 

TROISIÈME    SECTION. 

Genres  à  feuilles  opposées  ,  et  qui  ont  des  rapporês  avec  les 

Personées. 

COLUMNEA.  Plum,  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.524.  COLOÈf- 
NÉE,    Calice  à  cinq  parties  ,  velu.    Corolle  beaucoup  plus 

fraude  ,  en  tube  recourbé  ,  velue  à  Textérieur  ,  gibbeuse  à  la 
asc ,  limbe  bilabié  ;  lèvre  supérieure  en  casque  ,  entière  et 
plus  longue ,  l'inférieure  plus  courte  ,  à  trois  lobes.  Quatre  éta- 
miues  didy  naines  ,  anthères  réunies.  Un  style  ,  stigmate  bifide. 
Capsule  globuleuse  ,  molle ,  à  deux  loges  polyspermes  ,  cloison 
charnue  et  seminifère. 

C.  SCANDENS.    Pluiib,  iu.    t.  «y.   f.   t.    O.  ajuMi^^j^^jt.   Tige 

grêle  f  rampante  ou  grimpante  \  feuilles  opposées,  ovales,  en- 
tières ,  quelquefois  légèrement  crénelées  ;  fleurs  axillaires , 
presque  solitaires. 

Habite  la  Martinique. 

BESLERTA.  Plum.  Linn.  Juss.  Zam.  îllust.  t.  524.  BESLÈRE. 
Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  tube  ,  renflée  à  la  base  et  au 
sommet ,  limbe  inégal ,  à  cinq  lobes.  Quatre  étamines  didy- 
names.  Ovaires  glanduleux  à  la  base  ;  un  style  ;  stigmate  bifide. 
Fruit  mou  presque  en  baie  ,  à  une  loge  et  polysperme  ;  graines 
nichées  dans  la  pulpe.  —  Tige  herbacée  ou  frutescente  ;  feuilles 
opposées  ;  pédoncules  axillaires  ,  souvent  multiflores. 

B.  CRISTATA.  Linn.  Jacq.  amer.  p.  188.  t.  119.  B,a  crête. 
Tige  grimpante ,  feuilles  ovales-pointues  ^  dentées  ;  pédoncules 
solitaires  ,  axillaires. 

Habite  les  Antilles ,  dans  les  bois. 
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RAMOjNTDIA.  Rich,  (i)  Verbascum  MyconI.  Linn.  CêUem 
en  cloche^  fendu  jusqucs  vers  la  moilië ,  en  cinq  parties  obtuses* 
Corolle  en  roue  ^  à  cinq  lobes  inégaux  ;  tube  très-court.  Cinq 
ëtamines  alternes  ayec  les  divisions  de  la  corolle  et  insérées  à 
sa  base  ;  anthères  rapprochées  autour  d*un  ovaire  muni  d'un 
style  ;  stigmate  arrondi.  Capsule  à  une  loge ,  àevu,  pli^centas 
latéraux .,  formés  par  les  bords  rentrants  des  valves  qui  se 
roulent  sur  elles-mêmes ^  lintérieur*  Grailles  oblon^ue^ ,  nonhr 
breuses. 


R.  SCAPIFLOKÀ.  /.  S.  H.  TretP.  Ehret.  t.  57.  iL  je  rutvms 
MUR  USB  BAUPE*  Fcuillcs  radicales  ^  portées  sor  dé  courts 

£  étioles  ,  ovales ,  crénelées  ,  laineuses.  Fleurs   en    boaquet 
Lcbe  et  peu  garni ,  an  sonmiet  d*ane  hampe. 
Habite  les  Pyrénées. 

Nota.  Ce  genre  se  rapproche  du  Besleria  ^  suivant  Tobser^ 
Tation  de  M.  Richard;  néanmoins  les  bords  des  valves  rentrants 
et  roulés  pour  former  les  réceptacles  1  le  rapprochent  d^  la  £1^ 
mille  des  Gientianées, 

CYRTANDRA.  Forst,  Juas.  CYRTANDRE.  CaUce  à  cînfl  dîii, 
sions  ^  inégal.  Corolle  irrégulière  ,* en  tube  ^  recourbée*  âargie 
à  son  orifice  ;  limbe  ouvert ,  à  cinq  lobes ,  inégal.  Quatre  éta^ 
ifdincs  »  dont  dpux  inférieures  plus  petites ,  avortées  ,  deux  su- 
piérieures  fertiles ,  e^  à  filets  courbés.  Un  style ,  stipnate  bil^-* 
meUé.  Baie  oblongue^  à  deux  loges  pplyspermes  %  cu>ison  char^ 
nue  et  convexe  des  dieux  côtés, 

C.  BIFLORA.  Forât,  gen.  t.  3.  Involucre  à  deux  fleurs. 
Habite  les  islcs  des  mers  australes. 

GRATIOLA.  Linn.  Juss.  Lam.  lllust.  L  16.  GRATIOLE.  Car 
lice  à  cinq  pardes  ^  muni  à  la  base  de  deux  bractées.  Corolle  en 
tube  ^  striée  ,  presque  labiée  ;  tube  arrondi ,  plus  long  que  le 
calice  ,  lèvre  supérieure  à  deux  lobes  ou  échancrée  ,  lèvre  in- 
férieure à  trois  divisions  égales  ,  quelquefois  barbue  intérieu- 
rement. Filets  d'étamines  au  nombre  de  quatre  ,  deux  fertiles  ^ 
deux  stériles.  Rudiment  d'une  cinquième  étamîne.  Stigmate 
bilobé.  Capsule  ovoïde  ^  valves  souvent  bifides  au  sommet  ; 
cloison  simple.  —  Tige  herbacée ,  feuilles  opposées  ^  pédoncules 
axillaires  ^  uniflores. 

G.  OFFICINALIS.   Linn.  Blachuf.  t.  4ii-    ^-  officinale. 

(i)  M.  Richard  a  jugé  à  propos  de  donner  à  ce  nonvean  genre  le  nom  de 
M.  Ramond  ,  membre  de  llnstitut ,  et  auteur  d'un  Voyage  au  Mont-Perdi^ 
|dsnf  les  Pyrdnéei. 
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Feuilles  lancëolëes  ,  dentées  yers  leur  sommet,  lisses  %  et  gla« 
bres  ;  flears  pédoncnlëes. 

Habite  TEurope.  Je  Tai  trouyëe  sur  les  bords  de  Tëtang  de 
ViDe-d'Avray. 

TORENIA.  Linn,  Juss.  Calice  en  tobe  %  anguleux  ^  biBde  ;  diri-* 
sion  snpërieure  surmontée  de  trois  pointes.  Corolle  en  tube  ^  à 
deux  lèvres  ;  la  supérieure  entière  ,  rinfërieure  à  trois  diyi- 
fiions  inégales.  Filaments  des  étamines  ,  quatre  «  dont  deux  plus 
courts  n  simples  et  fertiles  ;  deux  plus  longs  ^  bifides  ,  une  di- 
vision anlberifère  et  l'autre  nue  ;  anthères  rapprochées  par 
paires.  Stigmate  bifide.  Capsule  oblongue  ,  à  deux  yalves  en<* 
tières ,  cloison  simple.  —  Herbes  ;  feuules  opposées  ^  fleurs  so^ 
litaires  «  terminales  ou  axiUaires. 

T.  HIRSUTA.  Za7n.illust.  t.  5i5.  f.  i.T,  rszus.  Tige  droite, 
velue  ;  feuilles  très-petites  ,  pétiolées  ;  fleurs  très-petites ,  soli- 
taires ^  pédoncnlëes. 

Habite  les  Indes  orientales* 

*VÂNBELIA.  Linn,  Juss.  Lam,  illust.  t.  522.  Calice  à  quatre  di- 
visions profondes.  Corolle  tubulée  ,  à  deux  lèvres  ;  la  supé- 
rieure entière,  Tinférieure  à  deux  lobes.  Quatre  étamines,  dont 
deux  plus  longues.  Anthères  rapprochées  par  paires.  Un  style  ; 
deux  sHgmates.  Capsule  ^  une  loge.  Plusieurs  graines.  — 
Plante  herbacée  à  feuilles  opposées  \  fleurs  solitaires ,  axiUaires« 
sans  bractées* 

V.  DIFFUSA.  Linn.  V^  irALÛB.  Tige  herbacée  i  tétragone. 
Feuilles  ovales ,  sessiles  ,  crénelées. 
Habite  Tisle  Saint-Thomas. 

LINDERNIA.  Linn.  Jusa.  Lam.  illust.  t.  5a2.  Calice  à  dnq  par* 
ties.  Corolle  en  tube  «  labiée  ,  lèvre  supérieure  très -courte* 
échancrée  ,  rinfërieure  à  trois  divisions  inégales.  Quatre  éta- 
mines ,  dont  deux  plus  petites  et  à  filaments  plus  lons^s  que  les 
anthères.  Un  style  ,  un  stigmate  échancré*  Capsule  à  deux 
loges  s  à  deux  valves,  polysperme;  cloison  seminifcre  parallèle* 
aux  valves.  —  Tige  herbacée  ;  feuilles  opposées  ;  pédonculea 
presque  solitaires ,  axillaires. 

L.  PYXIDARIA.  Linn.  Feuilles  sessiles  ,  très-entières  ;  pé- 
doncules solitaires.  , 
Habite  la  Virginie  et  le  nord  de  VEurope. 

JiilMULUS.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  5(25.  Calice  en  prisme ,  à 
cinq  dents.  Corolle  tubuleuse  ,  bilabiée  ;  lèvre  supérieure  réflé- 
chie ,  à  deux  divisions ,  l  inférieure  à  trois  ,  palais  proéminent,  ' 
Quatre  étamines  didynames  ,  anthères  réniformes.  Un  styl^« 
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.êûmàïm  bifide/  Ciqptale  oVale ,  k  deax  loges  «  k  deàx  ralrét  « 
polytperme.  — -  Tige  herbacée  ,  tëtrâgone  ^  feuiOei  oppotëes  « 
.pMoncQlea  tdlitaines ,  axittaires  ,  èouTent  imiflorea  él  nua. 

M.  RlNGENS.  Linn.  hort.  ups.  176.  I.  a.  lif.jOB  riRQiSiM* 
Feuilles 'lancéolées,  acmninées ,  glaores,  sessiles ,  pédoncules 
-jplbs  longs  que  les  fleors. 

Habite  TAm^riqne  septentrionale. 

POLTPSEMUM.  Lmn.  Ju9m.  Lam.  iflust.  t.  71.  Calieè  à  qnatfe 
parties.  Corolle  en  roue  ^  à  quatre  lobes  en  cceur.  Quatre  éta- 
-  mines  trèa**eoortes.  ITn  stjrle  ,  nn  stigmate  ;  capsule  compri- 
mée s  échancrée ,  à  deooL  mges,  à  deux  valves  polyspermes. 

*  P.  PROCUMBlIfS.  lÀnn.  Lam.  illust  t.  71.  P;  rxtrcui.  Tige 
herbacée  pendante  ,  feuilles  verticillées  ,  Gnéaires-subulées , 
pédoncules  soGiaices^  nniflores  et  sitoés  dans  la  dicotomîe  des 
ieuiBes. 

Habite  TAmérique  septentrionale. 

MONTIRà.  jtubL  Jus9.  CaEce  ouvert ,  k  cinq  parties.  Corolle 
infundibulifonaie  ;  limbe  ouvert ,  à  dnq  -divisions  égales.  Quatre 
étamines  didvnames.  Ovaire  didvme  ;  un  stylé  ^  stigmate  sil- 
lonné. Capsule  didjme ,  à  deux  loges ,  k  quatre  valves  poly* 
spermes  ,  graines  insérées  à  Fangle  mtérieur  des  logés* 

M.  CUTU*f  BN8IS.  jùâbl.  Guy.  t.  257.  Jlf«  ifs  i^  QVYJiVBm 
.  TÎM  herbacée ,  tétragone  ;  feuilles  opposées  entières  ;  «wdes- 
obfongues  «  pointues  ;  pédoncules  terminaux  ,  une  à  trois 
fleurs.  ' 

Habite  la  Guyane. 

QUATRIÈME    SECTION. 
OênM%  qui  <mt  de  Paffimté.avec^  UêPenonêe»;  fmiUtm  alUmeêm 


SCHWALBEA.  Gron.  Xinn.  Lam.  illust.  t.  5ao.  SCHOUALBB. 
Calice  en  tube  ventru ,  limbe  oblique  et  à  quatre  divisions  iné- 

Î;ales  ;  la  sapërieure  courte  ^  rinférieure  grande  ,  ëchancfée. 
Corolle  en  tube  ,  à  deux  lèvres  ;  la  supérieure  entière  et  en 
casque  ^  rinférieure *à  trois  lobes  égaux.  Quatre  étamines  didy- 
names.  Un  style  ,  un  stigmate.  Capsule  ovale  -  acuminée  ,  bi- 
valve ;  cloison  double. 

S.  AMF.RICàNA.  Linn,  Tige  herbacée  ^  tétragone  ;  feuîQes 
oYalcj(-<>l»lougue$n  entières  ,  pubescentes  ;  fleurs  alternes ,  solî« 
taire»  ^  i^resuue  sessiles. 

Ilauite  rAmérîque  septentrionale, 

mrilWKNKlA.  Royen,  Linn.  Juss.  SCHOUANKE,  Calice  en 
tube  strie  ^  à  cinq  dents ,  corolle  en  tube ,  renflée  à  son  orifice 
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et  fermée  par  cînqpCs  glanduleux ,  en  forme  d^étolle,  limbe 
presque  ëgal.  Etamines  au  nombre  de  cinq ,  deux  filets  grands  « 
fertiles ,  deux  petits  ^  sétacés ,  stériles.  Un  stjle  ,  un  stigmate. 
Capsule  comprimée  ^  oi^iculaire  ,  plus  longue  que  le  calice 
persistant ,  k  deux  loges ,  à  deux  ralves  polyspermes  ;  récep- 
tacle presque  fi^lobuleux.  —  Plante  herbacée  à  feuilles  alternes  % 
et  à  fleurs  axiflaires.  S.  AMERICANA.  Linri. 

BROWALLIA.  Linn.Jms,  Lam.  iWvLSt.  t.  5'55.  BROt/JLLE. 
Calice  en  tube,  à  cinq  divisions.  Corolle  en  tnle^  limbe  «plane 
à  cinq  lobes ,  presque  égaux ,  lobe  supérieur  plus  crand.  Quatre 
etamines ,  dont  deux  plus  longues ,  anthères  grandes  et  fermant 
Touyerture  de  la  corolle.  Un  style  ;  stigmate  à  quatre  lobes. 
Capsule  à  deux  loges  ,  polysperme  ^  bivalre  ,  cloison  seminn 
fère ,  plane  ^  parallèle  aux  valves  ^  et  s'en  détâchant  facilement. 
Plantes  herbacées ,  feuilles  alternes  ;  fleurs  axillaires  ou  termi- 
nales . 

B.  DRMISSA.  XzTi/i.  hort.  clîff.  t.  ij,  B.  ^  tjgb  sjsss*  Tige 
pubescente ,  feuilles  ovales  -  pointues ,  chargées  de  poils  courti 
^ur  leurs  pétioles. 

Habite  !  Amérique  méridionale. 

Observations.  La  structure  du  fruit  des  Personées  pré- 
sente des  diffîrences  semarquables,  ce  qui  nécessitera  la  fomla^ 
tion  de  nouyelles  familles ,  comme  l'a  observé  M.  Ventenat. 
Leur  corolle  est  souvent  irréguliérc  ;  leur  fruit  est  une  capsule 
biloculaircy  bivalve,  et  à  cloison  parallèle  aux  valves;  leurs 
etamines  sont  ordinairement  didynames.  Il  est  quelques  genres 
qui,  suivant  le  travail  de  Gœrtner,  offirentune  cloison  opposée 
aux  valves,  et  doiyent  par  conséquent  en  être  séparés. 

Les  Plantes  de  cette  famille  sont  en  général  d'une  odeur 
nauséabonde^  elles  doivent  être  employées  avec  ménagemeju 
danf  le  traitement  des  maladies.  Elles  ont  une  vertu  fondante 
et  incisive,  A  l'extérieur  elles  sont  résolutives  j  leur  saveur  est 
acerbe. 

La  Scrophulaire  noueuse  (  Scrophularîa  nodosa ,  LiNN,  )  a 
une  odeur  puante  et  une  saveur  amére;  les  feuilles  cueillies  ré-» 
cemment,  hachées  et  appliquées. en  cataplasme,  son; anû-^cro^ 
phuleu3e$  et  nettoient  les  vieux  ulcèrps, 
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SOhAlXEM.tab.J^6.ÇSolBûML.yidans.  Solaneee.  JSm#.) 

Plantes  à  deux  cotylédons,  à  corolle  monopétale 4, 
€t  hjpogyne  ^ ,  ou  insérée  à  la  base  de  ToTaire» 

Calice  ordinairement  à  cinq  dentelures  ^,  ou  à 
cinq  divisions ,  le  plus  souTCnt  persistant  ?•  Corolle 
presque  toujours  régulière  et  quinquefide  4.  Étaikunet 
souvent  au  nombre  de  cinq  4 ,  ordinairement  insérées 
à  la  base  de  la  corolle.  Style  unique  ^,  stigmate  Bim« 
ple  ou  quelquefois  creusé  de  deuic  sillons.  Fruit,  tan-* 
tôt  une  capsule  ^  ,  biloculaire  6 ,  bivalve  ^4 ,  à  cloison 
parallèle  aux  valves  ,  conmie  dans  le.s  scropbulaires  « 
tantôt  une  baie  7 ,  biloculaire  ^ ,  9 ,  ^^^  qix  multilocii- 
laire  par  r^artement  des  Placentas ,  et  par  leur  saillie 
dans  les  loges*  Périsperme  charnu  ;  embryon  courbé 
ou  annulaire  i^ ,  ou  roulé  en  spirale  «  rarement  droit  ; 
cotylédons  semi-cylindriques  z»« 

Les  Solanées  ont  une  tige  herbacée  ou  fimtescente; 
leurs  feuilles  sont  toujours  alternes  '  ;  dans  quelques 
espèces  néanmoins  ,  on  aperçoit  deux  feuilles  flo- 
rales ,  qui  tirent  leur  origine  du  même  point. 

Les  figures  1 1  représentent  les  graines  de  grandeur 
naturelle. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Diiii  capsulaire  *' ,  '♦. 

CELSIA.  Linn,  Juss.  Lam,  illast.  t.  532.  Calice  à  cinq  partiel. 
Corolle  en  roue^  ouyerte  ,  à  cinq  lobes  «  inégale.  Quatre  ëta- 
mines  didjnames ,  portées  sur  des  filaments  yelos.  Un  stig- 
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mate.  Capsule  bivalye.  —  Tige  herbacée  ;  feuilled  simples  oa 
ailées  ;  fleurs  en  épi  lâche  et  terminal ,  muni  d*ane  petite  brac* 
tée ,  ou  situé  aux  aisselles  des  feuilles  supérieures. 

C.  ORIENTALIS.  Linn.    C.   D^ORisvT*   Fcuilles  deux  fois 
ailées  ;  folioles  dentées  et  glabres. 
Habite  rArménie.  • 

C.  CRETICA.  Linn.  MiU.   ic.    182.  t.   273.    C   DS  cnàTB. 
,  Feuilles  radicales    en  lyre ,  les   supérieures    oblongues ,  en 
cœur  ,  amplexicaules  ;  fleurs  en  grappes  terminales ,  led  brac« 
tées  aussi  longues  que  les  fleurs. 
Habite  Tisle  de  Crète.  . 

VERBASCUM.  Toum-  Linn,  Juss.  Lam.  îUust.  t.  11.7.  MO- 
LE NE.  Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  roue,  ouverte  ,  à 
cinq  lobes  inégaux.  Cinq  étamines  inégales  ^  filaments  incKnés , 
barbus  à  leur  base.  Stigmate  simpie.  Capsule  bivalye  ^  OTale  ou 
globuleuse.  —  Plantes  herbacées,  ordinairement  tomenteuses; 
feuilles  quelquefois  décurrentes;  pétiole  quelquefois  muni  d*ap» 
pendices. 

V.  THAPSUS.  Linn,  BlaktP.  t.  3.  M,  OFFiciisfAZs.  Tîgo 
simple,  épaisse;  feuilles  grandes ,  oyales-oblongues,  pointues  « 
cotonneuses  et  douces  au  toucher  ;  fleurs  en  épi  très*long  et 
terminal. 

Habite  l*£urope. 

V.  LYCHNITIS.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  586.  M.  lychttite.- 
Feuilles  alternes  ,  cunéiformes ,  oblongues ,  molles  ;  celles  de 
la  tige  sessiles ,  douces  au  toucher  ;  fleurs  en  longs  épis  droits. 
Habite  l'Europe. 

V.  NIGRUM.  Linn.  ifcf.  nuimjs.  Feuilles  ovales-oblongnés  t 
en  cœur ,  crénelées  1   d'un  yert  obscur  ;   fleurs  en  épis   ter* 

minaux.  

Habite  TEurope.  ,  • 

y.  BLATTARIA.  Linn.  M.  BLATTAiRs.  FcuilIes  amplexl* 
caules ,  crénelées  ,  oblongues ,  glabres;  fleurs  en  épis  lâches  et 
terminaux. 

Habite  l'Europe. 

HYOSCYAMUS.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  îHust.  t.  117.  /CTi^- 
QUIAME.  Calice  en  tube  à  cinq  divisions.  Corolle  infundibu* 
lâbrmc,  limbe  ouTcrt ,  fendu  obliquement  en  cinq  lobés  iJié* 
gaux.  Cinq  étamines.  Stigmate  en  tète.  'Capsule  oblongue  , 
obtuse  ,  légèrement  comprimée  ,  et  creusée  d'un  silk^  sur 
chaque  c6te  ;  operculée  0I1  s' ouvrant  circulairement.  -—Plantes 
herbacées  ;  feuilles  florales  souYent  géminées  \  fleura  solHiâres  9 
axiUaires. 
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H.  inCEft'.  Linn.  Bloekit^.  t.  S5e.  /.  notns.  Tige  r«meiiBe« 
Tisseuse;  feuilles  amplericaules ,  ffltrfbiidémeni  dëconpëes 
et  8muëes  ■;  fleurs  sessîles  et  en  longs  épu. 
Habite  TËiiropfB  ,  dans  les  lieux  incubes. 

H.  ALBUS.  Linn.  Blactiêf.  t.  m.  /•  MOLâ^cMM.  Fenilles 
orales-oUongues ,  sinuëes ,  obtuses ,  pétiolées  ;  fle«ns  presque 
jessiles.  .    , 

Habite,  la  f^ranee  mëridionale.  . 

H.  AUKBU8.  £*nn.  SuU.  berb.  t.  ao.  £  noRÉm.  FeuiDes 
pétiolées ,  un  peu  en  cœur  «  anrondUes ,  dentées  ;  fleurs  péden* 
culées,  en  bouquets  terminaux.  . 
HaUte  rOrient. 


inCÛltAiriL  7b«m.  lAm.  /usa.  Xm.  iflust.  t.  ii3,  TJJLdC. 

/ip4iç9^^^<^^9  ^  P^^  divisions';  fovoUe  beancoop  plus 

loiJLgqirw  infamdibniiionpae  ^  à  dnq^  dirâions  régulières.  Slig- 

miale  éwancré.  Cspssde  à  deax  tutcs.  —  Plantes  beibacées  ; 

N.  TABACUM.  jLîMi.  Biaekêê^.  1. 146.  T.  cuzjTirâ.  Feuilles 
pr ales-lanfiéoléf «  ^Tpointnef ,  sei.sika  >  décuçrentes  s  fleurs  en 
SouimsU  Udkes  ei  tetninai^ 
llabite  TAasériqoe. 

N.  RUSTIGA.  XûM.  BianAw.  t.  ^'i^.  T.  aAvvABM.  FeuiDee 
pétiolées ,  oTales,  très*entières ,  Telues)  dirisiôns  de  la  ooroDe 


Habile  rimériqne. 

•H.  GLUTiifMA.  lÀKtu  31  mMJu^mMnx.  Feuilles  pétiolées  « 
en  cœur ,  très-entières  et  très-TisqueuSf|s  ;  fleurs  en  grappes 

^iuiilalffales«'  î    •  •      ■  ' 

Habite  le  Pérou,     ' 

DATURA.  Linn.  /iiss.  Lam,  illust.  t.  11 3.  STILdMQlNÈ,  Ca^ 
lice  grand»  tubiJeux,  yentru  ,  à  cinq  angles  ,  à  cinq  divisions 
au  sommet  «  caduc  ;  sa  base  seuleinent  persistante  et  àe  ren-« 
'  versant.  Corolle  grande  «  infundibuliforme  ;  tobe  alongé  ;  limbe 
à  cinq  angles ,  à  cinq  plis  et  à  cinq  dents  acumînées.  Stigmate 
obtus  ^  hiiamellé.  Capsula  hérissée  ou  glabre  ^  orale  ,  à  deux 
loges  divisées  en  deux  ou  nlusieurs  comparcinftents  par  une 
oloitpn  ;  graines  en  forme  oe  reins.  -^  Herbes^  ou  rarement 
Arbrit^tAUX  quelquefois  grimpants  ;  feuilles  gémiuées  dans 
*  qwcilques  espèces. 

i),    $TllAMONinii.   Linn.   Blaohw,  t.   3i5.    S.  commuvb. 
Ftuttlas  pétiolées  »  snguleuses ,  pointues ,  glabres  ;  firuits  oTaks« 
M>UfV«i*ls  de  piquants  roides  et  droits. 
Habite  4  Europe  et  F  Amérique. 
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1>.  FÀSTUOSA.  Linn.  Rumph.  amb.   5.    t.    243.    £.    a.    S» 
FASTUEUSE*  Fcailles  glabres  «  slnuées  ,  pétiolées  ;  firult  tuber- 
cule «  globuleux  )  pencké. 
Habite  l'Egypte. 

D.  ARBOHEA.  Linn.    W.  Feuill.  yer.  a.  p.  7Ç1.  t.  46.  S. 
MRBOEBscESTE,  Tige  arboreficeute  ;  fruits  glabres ,  safis.  épiuf^. 
Habite  le  Pérou. 

DEUXIÈME   SECTION. 

Fruit  hacciforme  ''. 

TRIGUERA.  Cauan,  Juss.  Lam,  illust.  t.  11 4*  Calice  à  cinq 
dÎTisious.  Corolle  en  cloche ,  irrëguUère ,  dilatée  à  son  orifice  « 
plissée  à  son  limbe  .qui  est  inégal  et  marqué  légèrement  de 
cinq  lobes.  Filets  des  étamînes  très-courts  ^  réunis  à  leur  base  « 
en  une  membrane  qui  entoure  Tovaire  ;  anthères  oblongues  ^ 
réunies  en  cône  au-dessus  de  Tovaire.  Stigmate  en  tète.  Drupe 

Eetit ,  globuleux ,  couvert  à  moitié  par  le  calice.  *—  Tige  her- 
acée  ;  pédoncules  extra-axillaires ,  biflores. 

T.  AMB&OSIACA.    Capan,  monad.   2^.  dissert.   t.  A.    71   a 
FEUILLES  HBSfTàEs,  Feuilles  décurrentes ,  en  oyale  renversé , 
dentées  et  velues. 
Habite  la  Béotîe. 

JABOROSA.  /i^*.  Zo^.  iUust.  t.  114.  JABOROSE.  Calice 
court  ^  à  cinq  divisions.  Corolle  beaucoup  plus  longue ,  tubu« 
leuse  ;  limbe  k  cinq-  divisions.  Staminés  insérées  au  sommet 
du  tube  n  filets  applatis.  Stigmate  en  tète.  Fruit.  .  .  . 

J,    RUNCII^ATA.      ZuBff,     Uluot.     J.    A    FEUILLES    ROWCINÉES» 

Feuilles  radicales  recourbées,  découpées  et  dcntoea  aur  leurs 
bords.  Fleurs  sur  une  H^impe  plus  courte  que  les  feuilles. 
Habite  les'  environs  de  Buçnos^Ajres. 

MANDRAGORA.  Ibum.^uss.  MANDRAGORE.  Calice  tnr^ 
biné ,  â  cinq  divisions.  Corolle  en  cloche  ,  à-peu-près  deux 
fois  plus  longue  que  le  calice.  Filets  des  élamines  dilatés  à 
leur  base  et  connivents  ,  filiformes  à  leur  sommet,  et  écartés. 
Ovaire  muni  de  deux  glandes  à  sa  base.  Stigmate  eniéte^ 
sillonné.  Baie  globuleuse ,  réceptacles  saillants  intérieurement. 
—  Herbes  à  grosses  racines  ;  feuilles  radicales  ;  hampes  nom- 
breuses ,  à.  une  fleur ,  naissant  d'entre  les  feuilles. 

M.  ACAULIS.  BlacfiW.  i,  364.  M.  SANS  tige.  Feuillet  ra- 
dicales ,  ovales-lancéolées ,  très-entières  «  un  peu  onduléet.  ; 
fleurs  solitaires. 

Habite  l'Europe  méridionale. 
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ATROPA.  Linn.  Juêa.  Lam.  illnsl.  t.  114.  BELLADONE. 
Calice  à  cinq  divisions  ,  Tésicnlem.  Corolle  en  cloche  ,  deux 
fois  plus  longue  que  le  calice.  Filets  des  élamiiies  filirnrmes  ; 
aothcres  conrles.  Baie  presque  globuleuse  ,  portée  ïnr  le  (Galice 
persistant,  à  deux  loges  -,  placentas  adli^rens  à  la  cloison  par  1» 
moven  d'une  lame  membraneuse.  — Arbri.sNeaai. ,  on  bcrbes 
caïUescenles  ;  feuilles  souvent  géminées  ;  tienrs  extra-axdl aires, 
presque  solitaires  ou  disposées  par  petits  paquets. 

A.  BF.LLADONA.  Linn.  Biacktv.  t.  564.  B.  cexttoUB.  Tïga 
berbacce  ;  feuilles  oTales ,  pointues  ,  entières  ,  pétioléei  ;  flcim 
lolilaires. 

Habite  la  France. 
A.   FRUTESCENS.   Linn.- FP'ild.   Cavan.  ic.  a.   p.    I.    t.    1O9. 
J9.    FnuTEscEsTB.    Tîge  frutesccule ,  pédoaciues  ramassés; 
feuilles  pctiolces  .  arrondies  ea  cœur. 

Habite  l'Espagne, 

MICANDRA.  Adnm.  Juss.  NICJNDRE.  Calice  à  cinq  angles  . 
à  cinq  parties.  Corolle  grande  ,  en  clocbe ,  munie  de  cinq  lobes 
peu  marqués.  Filets  des  ëtamincs  lîliformcs ,  dilatés  ii  leur 
base  ,  couuivenis  dans  leur  partie  supérieure,  et  recouvrant 
l'ovaire.  Anthères  ovales.  Baie  sphérique  ,  desséchée  ,  h.  cioq 
loges  par  la  saillie  des  placentas,  et  euiièrement  couverte  par 
le  calice  dont  les  angles  sont  comprimés. 

K.  PHYSiLODES.  Feuiil.  pcr.  734,  l.    iG.  Tige  anguleuse, 
forte  ,  rameuse-,  feuilles  oblongues,  pointues,  sinucesi   angu- 
leuses ;  Qeurs  solitaires,  estra-aiillaires. 
Habite  le  Pérou. 

PB.TSAIJS.  TAnn.  Jm*.  Lam.  ÎIlusl.  t.  1 16.  COQVEBET. 
Calice  à  cinq  divisions  ,  renflé,  vésiculeux  dans  la  maturité. 
Corolle  eu  roue,  à  cinq  divisions.  Anthères  oblongues  ,  con- 
niventes.  Stigmate  obtus.  Baie  globuleuse ,  recouverte  par  la 
calice ,  ia  deux  loges.  Graines  réniformes.  .:—  Tige  herbacée  oa 
frutescente  ;  feuilles  géminées  dans  quelques  espèces  1  âeurs 
extra-aiillaires  ,  solitaires  ,  ou  réunies  plusieurs  ensemble. 

P.   SOMNIFF-RA.   Linn.  Cavan.   ic.   a.    p.   -J.   t.   io5.   C.   sou- 
hhfèrb.    Tige   frutescente  ,    rameuse  ,    cotonneuse  ;  feuilles 
OTales  ,  entières  ;  fleurs  trois  k  cinq  ensemble. 
Habite  lEspagne. 

P.  ARBORESCFNS.  Linn.  MiU.  dict.  t.  206.  f.  a.  C.  .éRB9~ 
KEscBNT.  Tige  frutescente;  feuilles  ovales  <  Têtues;  fleurs 
soliuty-es  ,  a^iltaires. 

Hal>iie  les  euvirous  de  Campéche. 

p.    ALlLEiŒftGI,    Linn.  Blachtv.  t.  161.     C.  ^lsekshqs. 
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Plante  traçante  ,  tige  ramease  ,  feuilles  oyales  %  pointaes  «  ea^ 
tières  ^  géminées  ;  fleura  solitaires  %  axillaires. 
Habite  la  France. 

P.  PROSTRATA.    JLinn,    LhérU.    stirp.    t.    aa.    C.  cotres^. 
Tige  couchée ,  très-rameuse  ^  cylindrique  ,  hérissée  de  poils  ; 
feuilles  orales  «  anguleuses ,  yis^ueuses ,  d'un  vert  sombre. 
Habite  le  Pérou. 

P.  PRUINOSA.  Linn,  DM.  elth.  la.  t.  9.  f.9.  C,  rszir.  Tig^ 
relue ,  creuse ,  cylindrique.  Feuilles  en  cœur«  pointues ,  molles« 
relues  ;  fleurs  portées  sur  un  pédoncule  plus  long  que  les  feuilles* 
Habite  TAmérique. 

WITHERINGIA.  Lhérit.  Juss,  Calice  en  coupe ,  presqu^à  quatre 
dents  ,  persistant.  Corolle  ,  tube  court  «  muni  à  Tintérieur  de 
quatre  fossettes  melliferes.  Oriflce  fermé  par  des  poils.  Limbe 
à  quatre  parties  ^  ourert.  Quatre  étamines  alternes  arec  les  fos- 
settes ,  insérées  rers  le  milieu  du  tube  :  filaments  courts,  relus« 
munis  d'appendices  à  leur  base  :  anthères  connirentes  ,  oblon<* 
gnes  n  s'ourrant  par  le  c&té.  Un  style  :  stigmate  en  tête.  Baie 
à  deax  loges ,  à  plusieurs  graines  f  —  Racine  fusiforme  :  fleurs 
axillaires. 

W.  SOLANACEA.  Lhérit*  sert.  i.  53.  t.  i.  H^*  soLAfTSE. 
Tige  herbacée  :  feuilles  alternes ,  géminées  %  orales»oblongues« 
aiguës ,  très-entières. 

Habite  TAmérique  méridionale. 

A(^UARTIA.  Jacq,  Juss.  Lctm^  illust.  t.  83.  Calice  en  cloche  : 
hmbe  grand,  à  deux  lobes..  Corolle  en  roue,  tube  très-court  : 
limbe  à  quatre  dirisions  imeaires  ,  oMon^ues.  Quatre  éta- 
mines à  filaments  courts  :  anthères  longues  ,  munies  de  deux 
pores  à  leur  sommet.  Un  stigmate.  Baie  en  forme  de  pois. 

A.  ACULEATA.  Linn,  Jacq,  amer.  i5.  t.  \%,  A.  épiNsuXm 
Tige  épineuse  ou  inerme  ,    cotonneuse  :    feuilles  oblongues  « 


obtuses ,  cotonneuses.  Le  port 
Habite  T Amérique  meridi 


du  Solanum. 

1  >f>!Ir»f: 


que  méridionale. 


SOLANUM.  Toum.  Linn.  Jms.  Lam.  illust.  1. 1 15.  MORELLE. 
Calice  à  cinq  dirisions.  Corole  en  roue  ,  tube  court.  Limbe 
grand  ,  ourert ,  plissé  ,  à  cinq  dirisions.  Anthères  oblongacs  « 
connirentes  ^  s  ourrant  au  sommet  par  deux  pores.  Stigmate 
obtus.  Baie  le  plus  sourent  arrondie ,  succulente  ,  ou  à  deux 
loges ,  arec  un  placenta  adné  à  la  cloison  dans  le  Solanun^  ,  T. 
ou  multiloculaire  ;  à  loges  semi-dirisées  dans  le  Lycoperiioon , 
T.  —  Tige  herbacée  ou  frutescente  ,  inerme,  munie  d*aiguil<- 
jlons  ou  plus  rarement  d'épines ,  quelquefois  grimpante  :  feuillea 
J.  57 
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C.  CROSSUM.  Lmn.  P*  a  FMxriTa  Mur  cmxTR.  Tige  sôas- 
ligneinei,  firaits  chamos,  en  cœur  et  de  forme  yariée. 
Habite  Tlnde. 

LTCIUM.  Linn,  Juss.  Lam.  illust.  t.  112.  LICIET,  Galice  en 
coupe  n  court,  à  cinq  divisions  ou  à  cinq  dents.  Corolle  plus 
longue  que  le  calice ,  tube  cylindrique ,  limbe  droit ,  à  cinq 
lobes ,  ou  plane  et  k  cinq  parties.  Filets  des  étamiues  renfles  et 
Tclus  à  la  Date,  insérés  vers  le  milieu  de  la  corolle,  quelque- 
fois saillants.  Stigmate  bifide  ou  sillonné.  Baie  arrondie,  à  deux 
loges.  —  Arbrisseaux  ordinairement  épîoeux ,  rameaux  termi« 
nés  en  pointe  ;  feuilles  quelquefois  fasciculées  ;  fleurs  axJUaires , 
solitaires  ou  géminées. 

L.  AFRITM.  Tjinn,  PTild,  Trew.  Ehrei.  4- 1.  îi4..  S,  D^AriuquB. 
Feuilles  linéaires ,  amincies  à  leur  base ,  fasciculées  ;  rameaux 
grêles  et  tontines  en  pointes. 

Habite  TEspagne  et  TAfirique  septentrkmsie. 

L.  EUROPEUM.  Linn.  Mich,  gen.  124.  t.  io5.  îf.  i.  X.  i>'jrcr- 
ROf^B,  Tige  formant  un  buisson  irréguUer  et  diffus  ;  feuilles 
oblongues,  lancolées,  obliques. 
Habite  la  France  méridionale. 

CESTRUM.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  ita.  OESTRE jéU.Caiice 
en  coupe,  court,  à  cinq  dents.  Corolle  beaucoup  plus  longue 
que  le  calice ,  tube  grêle ,  insensiiblemeat  dHaté  ;  limbe  pEisé^ 
à  cinq  divisions.  Cinq  étamines ,  filaments  insérés  au  milieu  du 
tube ,  nus  à  leur  base  ou  munis  de  dents  courtes ,  non  saillants. 
Stigmate  obtus ,  quelquefois  bîlobé.  Baie  ovale  ,  à  deux  loges  ; 
graines  arrondies.  —  Arbrisseaux  ;  femUes  quelquefois  persis- 
tantes ,  pédoncules  axiUaires ,  multittorvs. 

C.  NOCTURNUM.  Lmn,  DilL  elth.  i85. 1 155.  £  i85.  C  iroc* 
TtTRirjB.  Feuilles  ovales^  pointues  ^  entières  ;  ^hroenis  dentés  ; 
pédoncides  presque  rameux. 

Habite  rAmorique  méridionale. 

C.  DIURNITM.  Linn.  Dill.  ellb.  186.  t.  1 54.  f.  l86.  C.  muRNB. 
Feuilles  ovales -oblongues,  pointues,  très  -  entières  ;  étamines 
nues  ;  divisions  de  la  coroHe  réfléchies- 
Habité  1  Amérique  méridionale. 

BILLABDIEIIA.  Smith.  Calice  à  cinq  divisions.  Corolle  à  cinq 
pétales  en  tube,  évasés  au  sommet,  alternes  avec  les  folioles 
calycinales.  Cinq  étamines  ;  filamenliS)terminés  par  des  anihères 

.  un  peu  vacillantes.  Ovaire  a&érent ,  cylindrique  ;  stjle  court  ; 
stigmate  à  deux  lobes.  Baie  elliptique ,  velue  ,  surmontée  par 
le  style.  Graines  arrondies  ^  un  peu  échancrées.  Embryon  trè«« 
petit. 
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•  '  B.  6CANDEN8.  Smià.  nor.  holl.  i.  p.  i.  t.  t:  tùhuÊ^  k 
CeoîUés  dUongues,  ocmTertes  de  poUs  m  peu  rades  ;  pëdon-, 
cales  solitaires  «  oniflores. 

Habite  la  IloaYelle-HoIlande. 


I , 


i  .  ^         ■ 


TROISIÈME  SECTION. 

'•  •  : 

Gmn9  qm  cmtdèPaffiÊM  àpêe  teê'-Soiaméeê* 


TiaiSnrUL^I^bm^£Jmê..hêê.^Lmm.  ilhist.  t.  546.  BAPHNOT. 
Calice  petit ,  à  cinq  dÎTisioiit ,  persistant.  Corolle  beaacoin»  j^nt 
longae,  tubnleiise «  limbe  àdeaxlèTres;  lâsvpérieiiredi^te« 

,   ëctuiMïi^f  Fisfifiri^W  rfli<fdiie  et  présiiBe^  trois  d^wions. 

\  Q.^|Mi|tiîe-  <t«ftinea  did^jnsamea..  Un  styiç  «  .stif^ate  bikAë.  Baie 
en  ferme  d*oliTe,  acominée,  renÇtimanl  m osselet  à. denxlc^es 
qui  sont  paftag^çy  en dfwut.par  la  saiffie  de>la  foison,  diaqae 
aemi4oçp  f  nne  <^a  deux  grainee. 

.;  B.  DàlW^OIDES^Jûùs;  .^^.€^  57.  t.  49.  t  57.  jD.  JPJIf 

jAxmivs.  Arbre  traçant,  à  fenâDes  alternes  «  éparses.*  obl^m* 

ffues,  lisses  «  yertes,  nn  pen  ëpaissef  ;  9ixnx%  solitaires ,  axil» 

laires. 

,     .     Habite  les  Amillei.  .  .«  > 


•  I 


BRCIfSFBLSIA;  J^hnt.  Zinii.  Aiss.  Zam.  mnst  t.  548.  BRUNS- 
J^JS£.< Calice  en  clocbe ,  à  dnqdents,  court.  Corolle  grande, 
.  inftmdibnlifef  me  ;  tnbe  Irèa-lon^,  limbe  plane  k  cinq  lobea 
:  presqne  égaux.  C^  ëtamines  d'mëgale  grandeur,  une  adlbs , 
elërile;  ant|ières  rénifemuu.  Un  «Urle^  uî0™*^  «»  f'ête.  Baie 
plus  grandaqu'iuie««rîée,  aimeloge(onphitAtàdeaxlogesf  ), 
poljspenne.^  placenta  ccntMV  grand,  charnu.  . 

B.  AMEEICÀNA.  Linn.  Plufn.  ic.  65.  B.  D^jtMÉRïçirM.  AAre 
k  fouilles  alternes ,  oyales ,  oblongues ,  très-entières ,  épaisses  ; 
ileurs  presque  solitaires ,  au  sommet  des  tiges  et  des  rameaux. 
Habite  la  Martinique. 

CRESSENTIA.  Linn.  Juss.  CALEBASSŒR.  Calice  à  deux 
parties ,  concaves  ,  égales  et  caduques.  Corolle  grande  ,  pres- 

3U0  en  cloche  ;  tube  court ,  ventru  >  courbé  ;  limbe  à  cinq 
écoupures  inégales ,  dentées  et  ondulées.  Ëtamines  didjnames. 
Htigmate  en  tête  ^  bilamellé.  Baie  grande  ,  semblable  k  une 
courge^  d*une  écorce  solide,  unilocuiaire.  Graines  nombreuses 

Ïrnsque  eu  coeur  ,  nichées  dans  la  pulpe  que  contient  la  baie  , 
denx  loges.  -^  Arbrisseaux. 

Ci*  CUJRTE.  Linn.  Plum.  îc.  109.  C.  a  fsuilles  lotstgues. 
Troue  tortueux  ^  écorce  ridée  ;  rameaux  nombreux ,  garnis  à 
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tïliaqne  nœad  de  faisceaux  de  feuilles  lancéolées  «  acumiuées  « 
et  entières  ;  fleurs  solitaires  et  pédonculées. 
Habite  T Amérique  méridionale. 

Observations.  La  famille  des  Solanëes  présente  une  série 
parfaitement  naturelle  j  quoique  les  gemmes  qui  la  composent 
aient  pour  fruit ,  les  uns  une  capsule  et  les  autres  une  baie  ;  il  ne 
serait  pas  à  propos  de  les  séparer,  pour  ce  seul  caractère,  puisque 
la  plupart  ont  une  corolle  régulière  pentandre ,  un  fruit  bilo- 
culaire,  un  périsperme  charnu ,  un  embryon  courbé  en  demi- 
cercle  et  roulé  en  spirale ,  des  feuilles  alternes  et  des  fleurs  extra- 
axillaires.  Les  genres  dont  le  fruit  est  une  capsule  à  cloison  pa- 
ï'allèle  aux  valves,  diffèrent  des  Personées  par  le  nombre  des 
ëtamines  ;  ceux  dont  le  fruit  est  une  baie,  se  rapprochent  desBor^ 
raginées ,  dont  les  graineS;  en  petit  nombre,  ont  un  embryon 
dénué  de  périsperme. 

On  trouve,  dans  les  Solanées,  beaucoup  de  plantes  suspectes , 
quelques-unes  même  donnent  la  mort.  Elles  ont  en  général  une 
odeur  enivrante ,  et  des  sucs  très-dangereux  à  l'économie  ani- 
maie  ;  mais  comme  elles  agissent  fortement  sur  l'organisation, 
on  a  pu  les  introduire  avec  succès  dans  le  traitement  de  plusieurs 
maladies ,  en  tempérant  leurs  effets  trop  violens.  Les  feuilles  du 
Bouillon-Blanc  (  t^crbuacum  i/iufjouit,  LiNN.  )  sont  employées 
en  laveinent,  en  fomentation  et  en  cataplasme;  on  les  applique 
après  les  avoir  fait  chauffer  sur  les  douleurs  de  goutte.  Les 
graines,  jetées  dans  un  vivier,  enivrent  le  poisson.  La  Jusquiame 
noire  (  Hjoscyamus  niger.  LiNN.  )  est  un  poison  narcotique 
très -dangereux ,  dont  Todeur  seule  cause  la  stupeur  et  le  délire. 
Sa  racine ,  assez  semblable  à  celle  du  Panais ,  a  souvent  cause 
de  graves  accidents;  ses  jeunes  feuilles,  semblables  à  la  Chico- 
rée blanche ,  n  ont  pas  été  moins  funestes.  L'émétique  et  le  vi- 
naigre appaisent  l'effet  de  ce  poison.  Le  Tabac  (  Nicotiana  Ta-^ 
bacum.  TélNîs,  )  n'est  plus  employé  en  médecine,  car,  pris  à 
l'intérieur,  c'est  un  véritable  poison.  La  Dature  Stramoine 
(  Datura  Strcunonium.  LiNN.  )  répand  dans  l'air  des  exhsdaisons 
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^^flStdMgareaxd«  reepirer;  ses  feuilles  ont  une  odeur  nar> 
cotiqne  et  étourdissante.  Le  remède  contre  ce  poison  est  l'usage 
desselsTolatiUidelatbériaque,  des  vomitifs,  etc.  La  Belladone 
^.Ain^MBaUadona.lilRIi.)  comme  pres<jue  toutes  les  espèces  de 
«eue  &iiiîlle,  «m  ua  narcotiijuf;  puissant.  £lle  a  de  ptu^  dan- 
gereux C[oe  l«s«utrei,  de  petits  fruiis  assez  resseroblans  à  des 
petites  pnmei  ou  oerîae»  sauvages,  qui  ont  tenté  plus  d'une  fois 
dn  T'f^ry  I<e  pMWn  m  manifeste  ordinairement  par  un  court 
dflire,  coin  d'éclat  de  rire  et  de  gestes  violeus  ;  après  quoi  le 
nulade  tonlwdAiu  unevëritable  folie,  puis  dans  une  stupidité 
giouî^,  setnUable  à  celle  que  produit  l'ivresse  jointe  à  la  fu- 
nw}  Mifia  il  ^ean.  Im  remèdes  à  employer  contre  ce  narco- 
nquOi  BOM  bwaeMUf  végétaux  et  l'ém^tique.  La  Morelle  douce- 
toin  (  SokmiBH  dvkaïaara.  Linn.  )  a  dans  ses  liges  des  vertus 

'  dinr^^es ,  sudorifiqoes ,  dépuraiives  et  expectorantes.  On 
l'emploie  contre  les  fleuis  blanches ,  la  suppression  des  règles, 
Vb  aeopliBt  et  plasjenrs  autres  maladies.  Les  feuilles  et  la  dé- 
çMAJioii  des  tiges,  cidment  les  douleurs  du  cancer.  Les  baies 
MH0&t  pour  TOmitiTes  et  purgatives  ;  on  en  fait  usage  dans  la 
UitltDTt.  lie  Horelle  Pomme  de  Terre  (  Solanum  Tuberosum. 

'  I4KN.  )  «rigvuire  de  l'Amérique ,  est  cultivée  depuis  long- 
tOMflO  Europe.  I<|l)rmînp  rnurol'.  mmni'-  on  sait,  un  aliment 
IfJii  nein  j,  ^lé  «  des  ti{cs  et  des  fruits  néanmoins,  dont  les 
propriA^  ne  sont  pas  moins  nuisibles  que  celles  de  la  plupart 
de»  plantes  de  cette  famille.  La  Morelle  Meloagéne  (  Solanum 
Uehngerta.  LinN.  )  cultivée  dans  les  provinces  mëcidiotiales 
de  la  France ,  porte  un  fruit  bon  à  manger.  Les  fruits  du  Piment 
servent  i  relever  le  goût  des  mets,  sur-tout  lots^'ils  sont  confiu 
dans  du  vinaigre. 
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LES     BORRAGINEES. 

BORRAGINE^.  tab.  fyj.  (Borragines.  Adans. 

Borragineae.  Juss*  ) 

Flàntes  à  deux  cotylédons ,  à  corolle  monopétale  3, 
et  hypogyne  4 ,  ou  insérée  à  la  base  de  Tovaire. 

Calice  à  cinq  divisions  ^ ,  persistant.  Corolle  le  plus 
souvent  régulière  3.  Étamines  au  nombre  de  cinq, 
alternes  ,  avec  les  divisions  de  la  corolle.  Ovaire  sim- 
ple ou  quadrilobé  ;  style  unique,  persistant  4 ;  stig- 
mate simple  ou  bifide.  Graines  presque  toujours  au 
nombre  de  quatre,  tantôt  enfermée  dans  une  baie  6, 
ou  une  capsule  7  ,  tantôt  nues  lo ,  appliquées  latérale- 
ment contre  la  base  du  style ,  et  le  plus  souvent  en- 
tourées par  le  calice  persistant  i*.  Périsperme  nul; 

embryon  droit  ;    cotylédons   foliacés  ;    radicule  su- 
périeure. 

Les  Borragîn#^^6  ont  Ip  pins  Rmivent  une  tige  hw- 

bacée,  rarement  frutescente  ou  arborescente.  Leui-s 

feuilles  sont  alternes  i ,  et  ordinairement  couvertes 

de  poils  ou  d'aspérités ,   qui  les  rendent  rudes  au 

toucher. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Frmt  en  haie  • ,  *. 

PATAGONULA.  Lïnn,  Juaa.  Calice  très-petit ,  à  cinq  denU. 
Corolle  en  roue  ,  tiihe  très-court^  limbe  plane,  à  cinq  parties. 
Anthères  arrondies.  Style  deux  fois  bifide  au  sommet,  miatre 
stigmates.  Capsule  oyale,  acnminéc,  adhérente  au  calice  beau- 
coup plus  grand  et  à  cinq  parties. 

P.  AMERICàNA.  Linn.  DM,  elth.  3o6.  t.  226.  f.  2g3.  Ar- 


LES    BORRAGINEES.  197 

Cinq  parties.  Anthère^subulées  ,  presque  sessiles  prés  Torifice 
de  la  corolle.  Un  style  ^  deux  stigmates  oblongs.  Baie  globu* 
leuse  n  à  quatre  loges  et  à  quatre  graines. 

M.  TOPIARIA.  JLinn.  M.  j3^*AMàiàquB*  Tige  cylindrique,  lé- 
gèrement velue  ;  feuilles  alternes  y  oyales  y  entières  y  i:udes  au 
toucher. 

Uabite  TAmérique. 

TARRONIA.  Linn,  Juaa.  Lam.  illust.  t.  gS.  VAKRONE.  Calice 
en  tube  ,  à  cinq  dents.  Corolle  en  tube ,  limbe  en  cinq  parties  , 
ouyert.  Anthères  penchées.  Un  style ,  quatre  stigmates.  Drupe 
couvert  par  le  calice  ^  contenant  un  noyau  à  quatre  loges  et  à 
quatre  graines.  —  Arbrisseaux  à  feuiUes  souvent  rudes ,  quel* 
quefois  presque  opposées  ;  pétioles  quelquefois  persistants  ; 
pédoncules  axillaires  ou  terminaux  y  fleurs  en  paquets  ou  en 
épis. 

V.  LINEATA.  Linn,  Brown,  jam.    171.  tab.  i3.  f.  2.  V.  jl 
FEUILLES  LIGNÉES,   Feuillcs  laucéolécs ,  lignées  y  pédoncules 
latéraux  ,  insérés  au  pétiole  ,  épis  globuleux. 
Habite  T Amérique. 

V.  MARTINICENSIS.  Jacq.  amer.  4i*  t.  3a.    ^.  de  la  mamt 
TiNiQUE*  Feuilles  ovales  y  acuminées  «  épis  oblongs. 
Habite  la  Martinique. 

TOURNEFORTIA.  Linn,  Juss.  Lam.  îUust.  t.  gS.  Calice  petit, 
à  cinq  parties  ^  corolle  en  tube  globuleux  à  la  base  y  limbe  ou- 
vert à  cinq  divisions.  Staminés  vers  le  sommet  du  tube  y  non 
saillantes  ;  anthères  non  saillantes.  Stigmate  entier.  Baie  très- 

Setite  n  couleuant  deux  ou  ij^uatre  noyaux  ,    à  deuT  loges  et  à 
eux  graines. -—Arbrisseaux  ;  feuilles  souvent  rudes  au  tou* 
cher  ;  fleurs  en  cimes  y  épis  latéraux. 

T.  CTMOSA.  Linn,  icon.  rar.  1. 1.  3i.  T.  sur  ctms.  Feuilles 
ovales  y  très-entières  y  nues  y  épis  de  fleurs  en  cimes. 

T.  HUMILIS.  Linn,  Plum.  ic.  227.  f.  a.  T.  nain.  Feuilles 
lancéolées ,  sessiles  1,  épis  simples  y  recourbés  y  latéraux* 
Habite  T Amérique  méridionale. 

DEUXIÈME     SECTION. 

FruU  à  une  ^  ou  deux  Capsules  '. 

HTDROPHTLLUM.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  iUust.  t.  97. 
HYDROPHYLLE.  Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  cloche, 
k  qinq  divisions  y  munie  intérieurement  de  cinq  stries  longitu- 
dinales et  metlifères  y  entourant  les  filets  des  étamines.  FîUh 
ments  plus  longs  que  la  corolle  1  anthère  o)>longues ,  vacil^ 
I.  58 
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lasteS.  Stigmate  bifîile.  Capsule  globuleuse,  bifide,  mono- 
sperme ,  graines  au  nombre  de  <|iiatre  ,  une  seule  fertile.  — 
Tige  herbacée  ;  fouilles  palmées  ou  pimiatifides;  fleurs  en  ço- 
rj'mbes  pédoncules  et  terminaux. 

H.  VIRCINICUM.  Zinn.  Maria,  bist.  S.  p,  Sgg.  lect.  i5. 1.  i. 
f-  I  -  H.  DB  riKGisiB.  Feuilles  ailées  ,  fulioles  déniées ,  incî- 
êées;  pédoncules  plus  longs  que  les  pétioles. 
Habite  la  Virginie. 

PRACELIA.  Jusê.  Calice  à  cinq  parties.  Corolle  presque  en 
cloche  ,  à  cinq  divisions  ,  sillonnée  intérieurement  à  la  bnse  , 
sillons  membrauetis  sur  leiu's  bords  ,  et  entourant  la  base  des 
filets.  Etamines  plus  longues  que  la  corolle.  .Slvle  court.  Deux, 
stigmates,  longs.  Capsiile  à  deux  loges,  à  quatre  graines  .  à 
deui  valres  ,  cliacune  partagée  par  une  cloison  seramîlcre. — 
Herbe  pubesceute  ;  feuilles  alternes ,  ailées  ;  fleurs  uuilatéralest 

P.  BIPIN.NATIFIDA.  Mlch.  fl.  am,  bor.  t.  i6.  P.  BiFivrrj- 
TiPiDss.  Feuilles  pinnatilides  ,  folioles  lobées  ,  épis  souTcnl 
bifides  ,  oblongs  ,  mulllllores. 

Habite  l'jVjncrîqué  septentrionale. 

ELLISIA.  Zf/in. /us.!.£am.  iUust.  t.  197.  SLi/iSE.  Calice  à  cinq 
dÎTisîons  profondes.  Corolle  plus  petite  que  le  calice,  infundi- 
bnllforme  ,  h  cinq  divisions.  Ëtammes  non  saillantes ,  anthères 
nrroudies.  Stigmate  bifide.  Capsule  coriace,  à  deux  loges ,  à 
deni  valves  adhérentes  au  cahce  en  forme  d'étoile  ;  loçes  à 
detix  graines ,  l'une  sur  l'antre.  —  Herbe  étalée  >  feuilles  pmna- 
tifides  ,  pédoncules  unlflores. 

E.  NICTKLEA.   Linn.  Moris.  liist.  3.  p.  45i.  6e(>l.  11.  l.  38. 
f.  3.  E.  BB  riHGiniB.  Feuilles  alternes  ,  profondément pùma~ 
tifates  ,  à  découpures  pointues. 
Habite  la  Virginie. 

DICHONBRA.  Forst.  Jusa.  Lam.  illust.  t.  j83.  Calice  ù  dnq 
parties.  Corolle  presque  cannpanulée  ,  ouverte ,  à  cinq  divisions. 
Cinq  étamiues.  Ovaire  didvme  ;  deux  styles  ,  deux  stigmates. 
Capsules  deux ,  uuiloculaires  ^  mouospermes.  —  Plante  Ggorée 
dans  Fareter  ,  gen.  t.  16.  sous  le  uom  de  D.  REPEPiS, 

MESSERSCHMIDIA.  Linn.  Jius.  Lam.  iUust.  t.  gS.  ARGVZE. 
Cabce  à  cinq  parties.  Corolle  infundibuliforme  ou  hvpocralé- 
rifurrae  ,  limbe  h  cinq  divisions  ,  plissé  ou  plane.  Ktamiiies 
dans  le  tube  ,  anthères  droites  subulées.  Stigmate  en  tête.  Cap- 
sule subéreuse  ,  cylindrique  ,  se  divisant  en  deux  bémisphère», 
dont  chacun  coalient  un  noyau  à  trois  loges ,  lalérait- s ,  mono- 
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tpermes ^  la  moyenne  stérile.  Graines  ossenses.— Herbes  oa 
arbrisseaasL  ;  péaoncales  axillaîres  et  terminaux  ^  mnltiflores. 

M.  FRUTICOSÀ.  Linn,  A,  frutescente.  Tige  frutescente  « 
feuilles  pétiolées ,  corolle  hypocratériforme. 
Habite  Tisle  de  Ténérine. 

M.  ARG^ziÀ.  Linn,  A,  de  tartabib.  Tige  herbacée  1  feuillet 
sessiles ,  corolle  infundibuliforme. 
Habite  la  Daourie . 

CERINTHE.  Toum.  Linn.  Jubb,  Lam.  illust.  t.  gS .  MELINET. 
Calice  à  cinq  parties ,  coroUe  .tubuleuse  -  ventrue  ,  à  cinq  divi- 
sions n  orifice  nu  ;  anthères  droites  ^  à  peine  saillantes.  Un 
stigmate.  Capsules  deux  ,  osseuses  ,  à  deux  loges  et  à  deux 
graines.  -—Herbes  ^  feuilles  glabres  ^  glanduleuses  ;  fleurs  soli« 
taires  ^  axillaîres  et  terminales. 

C.  MAJOR.  Linn»  Lob.  ic.  397.  M.  de  PRorBurcs.  Feuilles 
sessiles  ,  amplexicaules  1  ovales-oblongues  ,  entières  ;  corolles 
obtuses  s  ventrues  ;  étamines  plus  courtes  que  la  corolle. 
Habite  la  Provence. 

C.  MINOR.  Linn,    J(icq,    aust.   t.    1^.    M.    d'jittriobb. 
Feuilles  entières  .  amplexicaules  ^  corolles  aiguës  et  fermée». 
Habite  rAutriche. 

TROISIÈME      SECTION. 

Quatre  graines  nues  9  ^  '».  Entrée  de  la  corolle  libre  ".  Plantes 

souvent  herbacées  et  rudes  au  toucher. 

COLDENIA.  Linn,  Juss,  Lam.  illusi.  i.  Oy.  Calice  à  quatre  par- 
ties. Corolle  en  entonnoir, limbe  ouvert  (à  ouatre lobes ,  suivant 
Adanson  )  quatre  étamines.  Ovaire  à  quatre  lobes  ;  quatre  stjles, 
quatre  stigmates.  Fruit  formé  de  quatre  capsules  rudes  au  tou« 
cher ,  rapprochées  et  monospermes.  —Herbes  à  tige  penchée  % 
fleurs  axillaires ,  presque  sessiles. 

C.  PROCUMBENS.  Linn,  Pluk.  alto.  365.  t.  64.  f.  6.  C.  a  tiob 
PENcnÉE,  Feuilles  alternes  ,  en  ovale  renversé  ^  cotonneuses. 
Habite  les  Indes. 

HELIOJROPIUM.  Tourn.  Linn,  Juss,  Lam.  illust.  t.  91.  72^. 
LIOTROPE,  Calice  tubuleux ,  à  cinq  dents.  Corolle  hj-po- 
cratëriforme ,  à  cinq  divisions.  St^[mate  échancré.  Noixrquel- 
quefois  recouverte  d'une  ëcorce.  — -rieurs  en  épis ^  unilatérales. 
Cinq  petites  dents  placées  entre  les  divisions  du  limbe  de  la 
corolle  dans  ïh,  Supinum  et  Europeum. 

U;  PERUy  1AJ<UM.  Linn,  H.  Dcr  p^ov.  Arbuste  à  rameaux 
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Telus  n  feuilles  oyales ,  ridées  ^  yelues  5  fleurs  en  ëpis  roules  et 
unilatérales. 

Habite  le  Pérou ,  d*oii  il  a  été  apporté  par  M.  Joseph  de 
'  Jussieu. 

H,  EUROPJEUM.  liinn»  Jacq,  aust.  5*  t*  207.  H.  v*sUROp:Em 
Feuilles  orales  ,  obtuses  ,  très-entières ,  ridées ,  yelues  ;  fleurs 
en  épis  géminés. 

Habite  la  France. 

H.  SUPINUM.  Lînn.  Toum.  it.  vol.  i.'p.  542.  t.  aS.  H.  j  tige 
coucHÉB.  Tige  étalée  sur  la  terre  ;  feuilles  oyales  s  entières  % 
cotonneuses  ^  blanchâtres. 

Habite  la  France  méridionale» 

ECHIOCHILON.  Desf,  Calice  persistant,  à  quatre  divisions* 
Corolle  en  tube  ,  à  umbe  ouvert  et  bilabié.  Lèvre  supérieure  k 
deux  lobes  ^  Finférieure  à  trois  lobes  arrondis.  Tune  grêle  • 
arqué.  Cinq  étamines  ;  filets  très-courts  ^  non  saillants.  Un  style« 
deux  stigmates.  Quatre  ovaires  libres  ,  autant  de  graines  nues. 

E.  FRUTICOSUM.  Desf.  fl.  ait.  i.  166.  t.  47-  Arbrisseau  à 
feuilles  subulées  ,  rudes ,  les  inférieures  recourbées  ^  les  supé- 
rieures serrées  contre  la  tige.  Fleurs  solitaires ,  axillaires  ei 
sessiles. 

Habite  le  royaume  de  Tunis. 

ECHIXJM.  Toum.  Linn.  Lam.  illust.  t  94.  VIPERINE.  CaUce 
k  cinq  parties.  Corolle  ^  tube  court  ^  limbe  large  1»  en  cloche  t 
fendu  obliquement  en  cinq  lobes  inégaux.  Stigmate  bifide. 
*—  Fleurs  en  épis  simples  ou  paniculés  «  unilatérales.  T^ 
quelquefois  suf&utescente. 

E.  vulGàRE.Xmw».  Blackuf.  t.  apg.  V  communs.  Tige  char* 
gée  de  points  bruns  et  rudes ,  feuiltes  longues  ^  étroites  ,  velues , 
rudes  au  toucher  ;  fleurs  en  épis  latéraux. 
Habite  lEnrope. 

E.    PLANTACINFXM.     Linn.    Jacq.    hort.     i.    t.    45.    V.   a 
FEutLLEs  DE  i^LANTAis-  Fcuillcs  radicales  ,  ovales  ,  tige  cou- 
verte de  poils  nou  rudes. 
Habite  Tltalie. 

K.  VIOLACF-UM.  Linn.  V,  A  fleurs  violettes.  Corolle 
aussi  longue  que  les  étamines ,  tube  du  caUce  plus  court  «  fleurs 
violettes. 

Habite  la  France  méridionale. 

MTllOSPKRMUM.  Toum.  Linn.  Lam.  illust.  t.  91.  GREMIL. 
i'AxWvv  h  cinq  parties.  Corolle  infundibuliforme ,  petite^  à  cinq 
Lubcs.  Stigmate  biiidCf  Koix  osseuses ,  quelquefois  luisantes. 
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^^^  Fleurs  solitaires  «  axillaires  ou  en  épis  terminaux  ^  aocompa» 
gnées  de  bractées  ;  feuilles  florales  souvent  géminées. 

L.  OFFICINALE.  Lmn.  Blackw.  t.  4^^*  ^'  officinal. 
.Feuilles  lancéolées  y  entières  ^  pointues  ;  corolle  un  peu  plut 
longue  que  lé  calice  ;  graines  luisantes,  •       > 

Habite  TEurope.         ..  .      , 

L.  ARYENSE.  ïéinn,  Oed.  fl.  dan.  t.  ifi6.   G.  j>es  csjtMiPê. 
Feuilles  oyales  ,  pointues  ^  molles  5  graines  ridées. 
Habite  TEurope.      , 

L.  FRUTIGOSUM.   X»m;»,  Barr.  ic.  1168.  6.  frutescent. 
Tige  rameuse  ,  tortueuse  ;  feuilles  linéaires  5  étroites  «  rudes  ; 
étamines  de  la  longueur  "de  la  corolle. 
Habite  la  France  méridionale. 

PULMONARIA.  Tourn.Lmn.  Juss.  Lam.  illust.  l,  93.  PUL- 
MONAIRE. Galice  à  cinq  angles ,  à  cinq  divisions.  Gorplle 
infundibuliforme  1  tube  cylindracé  ^  limbe  à  cinq  lobes  1  pres- 
que ouverts.  Stigmate  éch'ancré.  -—  Fleurs  en  corymbes  termi- 
naux ;  feuilles  presque  lisses  dans  quelques  espèces. 

P.  OFFICINALIS.  Linn.  Blackuf.  t.   SyG.  P.  officinale. 
Feuilles  radicales  tin  peu  en  coeurs,  celles  delà  tige  ovidest 
oblongues ,  rudes,  velues  «  et  tacbetées., 
Habite  l'Europe ,  dans  les  bois. 

P.  SIBIRIGA.  Ijinn.  Gen.  sîb.  4*  P*  7S.  n^.  iS.  t.  ^.  P.  njr  ^ 
tiBÉRts.  Calices  courts,  feuilles  radicales  en  cœur. 
Habite  la  Sibérie. 

ONOSMA.  Linn,  Jims.  Lam.  illust.  t.  gS.  ORCANETTE.  Calice 

à  cinq  partîesl  Corolle  eu  oloolki»  ,  vontrui»  ^  nue ,   limbe  à  cinff 

dents.  Un  stigmate.  -—Fleurs  axillaires  et  terminales.  > 

G.  SIBIRICA.  Lam,  illu^  t.  93.  O.  de  Sibérie,  Tige  simple; 
feuilles  lancéolées-^linéaires ,  relues  ;  fleurs  en  grappe  pcncnée. 
Habite  Ik  Sibérie. 

O.  ECHIOIDES.  Linn,  Lam,  illust.  tgS.  O.  àcnioÎDE.  Tige 
rameuse  à  sa  partie  supérieure ,  feuilles  lancéolées-linéaires  ^ 
Velues  ;  fruits  droits. 

Habite  la  Provence.  '  • 

QUATRIÈME   SECTION. 

Quatre  graines  nues^*..  Orifice  de  la  corolle ^  muni  de  cinq  écailles 
enferme  d'éperons  '^.  Herbes  souvent  à  feuilles  rudes. 

STMPHYTUM.  Toum.  Linn,  Juss.  Lam,  illust.  t.  gS.  CON* 
SOUDE.  Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  «loche ^  ventrue; 
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Emlie  droit ,  un  pea  resserré ,  à  cinq  dents  ;  écailles  oUongf^éi  ^ 
sobnlées ,  fistoleoses ,  connirentes ,  en  cône.  Stiemate  simpiew 
— -  Fleurs  presque  disposées  en  cofjmbes  termmanx  et  aiil- 
laires  ;  £èaiues  Amrries  gémittées  dams  quelques  espèces  ;  fenilleii 
caulinaires  décurrentes. 

S.  OFFICI?îALE.  Unn.  Biackw.  t.  aSa.  C  OPFïciirjgzx. 
Feuilles  lancéolées  ,  Tehies ,  rudes  au  ioucher  ^  décurrenies  ; 
fleurs  en  épr  lâche  et  un  peu  courbée 

Habite  FEurope ,  dans  les  lieux  ombragés  et  humides. 

C.  TITBEROSC7M.  Zôm.  JiMcq.  anst.  t.  a5.  C.  TUsàREUa^E^  Ra- 
cine blandie  en  dehors  ;  feuiDes  plus  petites ,  semi-décurrcBles  \ 
les  supérîeuresopposées; 
Habite  la  France. 


TÎsions 


DES.  Tàmnu  J}erfi  Calice  persistant,  renflé,  à  cinq^dî- 
«««Mw.^.  CoroUe  en  entonnoir,  limbes  à  cinq  diyisions.  Etammes 
non  saillantes.  Quatre  graines  libres. 

E.  MGRICATCS.  I^f*  Mons.  hist.  s.  ii.  t.  a6.  f.  ii.  Tige 
penchée ,  feuilles  trè^-enUères ,  lancéolées  ,  Tclues  ;  calicea 
pendants  ;  eoiroUe  plus  courte  que  le  calice. 


Habite  F Afirique  atlantique. 

LYCOPSIS.  Zwji.  i«s.  Lam.  iflusjt.  t.  ga..  LYCOPSWE. 
Calice  à  cinq  divisions.  Corolle  infundîbuliforme ,  tube  courbé^, 
plus  long  que  le  calice  ;  limbe  court ,  à  deux  lobes  ;  écailla 
couTCxes,  connixentes.  Stigmate  bifide.  —  Fleurs  solitaires  ou 
presque  en  épi,  axiUaires  ou  terminales. 

L.  T£$1CàKIA%  liituk..  *lar£«,  Kiftt  5.  |j.  439.  «.  1 1 .  t.  a6.  £  i  iw 
Je.  r  a^icvtJttMM*  Feuilles  aessiles  ,  très  -  eiUières  ,  Unéairest 
lanCiH^lées  ;  t\ibe  de  la  corrfle  droit. 
Habite  la  France  méridionale. 

L.  AUVFNSIS.  Linn.  Blackw.  t.  •254-  L,des  c^^jcpj. Feuilles 
laiicéolcos ,  velues,  calières  ;  fleurs  blanches. 

MYOSOTIS.  Linn.  Juss.  Lam,  illust.  t.  92.  SCORPIONE,  Ca-p 
Vwv  h  v\\\i\  divisions.  Corolle  hvpocralériforme,  tube  court, 
liiiilie  plane ,  à  cinq  lobes  échancrés  ;  écailles  convexes ,  con- 
iiivrntes.  Sli^maie  simple.  Graines  lisses  ou  rudes.  —  Fleurs 
souvrnt  disposées  eu  épis  terminaux,  unilatérales. 

M.  SOOUIMOIOFS.  Linn,  Oed   fl.  dan.  t.   585.  S.  coxmuV^. 
'lit*'  presque  simple,  feuilles  lancéolées,  pointues;  tieurs  eu 
épi.H  unilat('*rau\  et  roulés  ;  graines  lisses. 
II al »i le  l'I'.urcïpe. 

M,  PALI' S  nus.  Linn,  S.  d£s  ÉTjHfGS,  Tige  rameuse ,  droite  ; 
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fetdllei  en  orale  renTersé-IaneëoIëes  ;  fleurs  bien  oàrertes  et 
pins  grandes  qae  dans  Fespèce  prëoédente. 
Habite  VÉnrope.v  dans  les  uenx  frais. 

M.  LAPULA.  Linn.  S.  BÛnissiE.  Feuilles  ëparses^  étroites, 
hérissées  de  poils;  graines  armées  de  piquants. 
Habite  la  France  méadionide. 

ANCHUSà.  Linn:Jus$.  Z<;^.'illust.  f.  gi.  BITGLOSE.  Calice 
k  cinq  divisions,  corolle infundibuliforme,  à  cinq  lobes,  droits, 
ouverts  ;  écailles  saillantes ,  convexes  ,  conniventes.  Stigmate 
échancré.  Graines  gibbeuses  ,  creusées  à  leur  base.  —  Fleurs 
axillaires  ou  terminales v  rapprochées  en  paquets,  qu  disposées 
en  épis  simples ,  uniliitéralef ,  ou  en  épis  paniculés. 

A.  OFFICINALIS.  Lànn,  Blaokw,  t.  5oo.    B.-  oppêcinjêls. 
Feuilles  lancéolées ,  pointues  ;  fleurs  en  épis  unilatéraux,  y  ca* 
lice  à  cinq  parties. 
Habite  T Europe. 

A.  TINCTORIA.  Linn,  B.  ds8  txwtztrisrs.  Feuilles  lan- 
céolées, obtuses,  tomenteuses/étaoïlnes  plus  courtes  que  la 
corolle, 

.  Habite  la  France  méridionale. 

BORRAGO.  Tourn.  Linn,  Juas.  BOURRACHE.  Galice  à  cinq 
parties.  Corolle  en  roue,  à  cinq  divisions,  souvent  ouverte; 
écailles  obtuses  ,  échancrées.  Un  stigmate.  Graines  ridées ,  re- 
couvertes par  le  calice  connivent..— Pédoncules  axillaires  ou 
terminaux,  à  une  ou  à  plusieurs  fleurs. 

B.  OFFICINAUS. .  Linn.  Bluckiç,  t.  36,  B.  opFicmr^LS. 
Feuilles  alternes  ,  lancéolées  ;  calices  ouverts  ;  anthères  oblon- 
gues  et  appliquées  à  la  base  intérieure  des  filaments. qui  sont 
connivents. 

Habite  le  Levant. 

B.  ORIENTALIS.  Linn.  Tourn,  îtîn.  5a3. 1 5à3.  B,  d^orisstt. 
Feuilles  en  cœur ,  pointues  ,  rudes  ;  calices  plus  courts  que  le 
tube  de  la  corolle. 

Habite  les  environs  de  Constantinoplé. 

îkSPERUGO.  Tourn,  Linri,  Juss,  Lam,  illu8t.  t.  94.  RAPETTE. 

Calice  à  cinq  divîsiohs  inégûles  ,  dentées.  CoroÛc  ,  tube  court , 

cinq  lobes  ;  écailles  convexes ,  conniventes.  Un  stîgniate.  Graine 

recouverte  par  le  calice  plié  en  deux  et  comprimé.  —  Fleurs 

.  sLxiUaires,  feuilles  florales  géminées. 

A.  PROCCJMfiENS.  Linn,  Oed,^.  dan.  t.  552.  R.  communs» 
Tige  faible ,  presque  couchée  ;  feuilles  étroites  y  velues. 
Habite  la  France. 
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CYWOGLOSSUM.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  ÏUust.  t.  Qq.  CINO- 
GLOSSE.  Calice  à  clnc  parties.  Corolle  infundibuliforme ,  à 
cinq  lobes  couru  ;  écailles  eoaveses  ,  conuivcntes.  Stigmate 
ëchancré.  Graines  dtpritu^es ,  aclhcrentes  au  stjle  persistant  par 
leur  côlé  intérieur.  —  Fleurs  aiillaires  ou  terminales  .  di^o- 
fiées  en  épis  ou  rapprocliëes  en  paquets  ;  feuilles  tomenteuses 
ou  glaltres. 

G.   OFFICINALE.  Linn.  BlackiV.   t,    a4g.    C.   officis^i^. 
Feuilles  larges- lancéolée  s ,  sessiles  ,  ondulées  ,  molles ,  douces 
au  loucher;  étamiiies  plus  courtes  que  la  corolle. 
HaLile  l'Ëiu'ope. 
C.  APPKNMNUM.  Linn.  C.  db  i-'jrpetiyift.  Elaœines  aussi 
lougues  ejue  la  corolle,  les  feuilles  radicales  pélioléea  ,  orales. 
UaLitc  les  Alpes  cl  les  Âppennins. 

CINQUIÈME    SECTION. 

Genres  qui  ont  de  l'affinUé  avec  les  Borragméea. 

KOLANA.  Linn.  Juss.  Lam.  iUusl.  t.  97.  NOLANJË.  Calice  Inr- 
l>ïnë  à  sa  base  ,  à  cinq  angles,  ouvert  à  son  limbe  .  et  à  cinq 
parties.  Corolle  eu  cloche  ,  plissée ,  ouverte  ,  marquée  légère- 
ment de  cinq  lohes  ;  cinq  éumines.  Filets  subnlés  ,  droits  , 
égaux ,  plus  courts  que  la  corolle  ;  authères  droites.  Cinq 
ovaires  ;  un  style  ,  stigmate  en  léle.  Cinq  drupes  un  peu  char- 
nus ,  &  trois  ou  cinq  loges  ,  portés  sur  un  disque  au  fond  du  ca- 
lice ,  loges  monospei'mes. 

N.  PROSTRATA.  Linn.  fil.  dcc.  i.  t.  2.  N.  coacnés.  Tige 
eréle,  feuillëe .  i-oucliée .  éinli^p  sur  in  tei-rc;  feuilles  ovales, 
lancéolées,  glabres,  géminées  ou  terne  es  ;  fleurs  e^tra-aiil- 
laires.  Le  port  d'un  liseron. 
Habite  le  Pérou. 

SIPHONANTUS.  Vmn.  Juss.  Lam.  ilUisL  l.  79.  SlPnONA?rrE. 
CalicQ  grand,  à  cinq  parties.  Corolle  beaucoup  plus  longue  <  ïn- 
fuBdibuliforme ,  luhe  Tdi forme  ,  liiohe  ouvert,  à  quatre  parties. 
Quatre  étamines.  Stigmate  à  quatre  divisions  ;  un  style  ;  nu 
stigmate.  Quatre  baies  arrondies,  monospermes. 

S.ljSDICA.  Linn.  Lam.  illust.  t.  79.  f.   l.  S,  de  t'/^-»».  Tige 
herbacée  ,  simple  ;  feuilles  ternécs  ,  lancéolées  ,  sessiles  ;  flews 
en  grappes  leriuinales. 
Uahite  les  Indes. 

FALRIA.  Linn.  supl.  Juss.  Calice  1  5  parties.  Corolle  en  elochei 
lunbe  grand,  à  ilix  parues.  Six  étamines  d'inégale  grandeur. 
Quatre  ovaires  ;  deux  styles ,  deux  stigmates.  Quatre  gaines 
nues ,  recouvertes  par  le  calice. 
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F.  REFENS.  Linn,  "Bupl.  F.  KAXPAVTn*  Tige  grunpan^ , 
feuilles  en  cœur. 

Habite  le  Cap  de  Boane-Espëranoe^ 

Observations.  Les  Borraginëes  sont  remar(£uables  par  les 
pcnls  rudes  et  piquans  <pii  couvrent  leurs  tiges  et  kurs  feuilles. 
On  peut  les  séparer  en^  djeux  Csumllès ,  sur  les  caractères  fournis 
par  la  nature  du  fruit  et  par  la  structure  de  l'embryon ,  comme 
Ta  déjà  fait  M.  Yentenat,  et  comme  l'avaient  annoncé  MM.  dé 
Jussieu  et  de  Lamark.  Dans  les  deux  premières  sections,  lie  fruit 
est  une  baie  ou  une  capsule  renfermant  un  petit  nombre  de 
graines;  la  membrane  intérieure  de  la  graine  est  un  peu  renflée 
et  cbaruue,  et  imite  en  (pielque  sorte  ua  périsperme.  Dans  les 
véritables  Borragin^,  les  graines,  appliquées  latéralement 
contre  la  base  du  style ,  et  entourées  par  le  calice  persistant  »  n'ont 
pas  la  membrane  intérieure  renflée  comme  dans^  les  deux  autres 
sections.  Cette  famille  s'éloigpie  de  celle  des  Labiées ,  avec  la- 
quelle on  lui  supposait  de  l'affinité,  par  la  corolle  régulière, 
par  le  nombre  des  étamines  et  par  la  situation,  du  fruit. 

Plusieurs  Plantes  de  cette  famille  sont  employées  en  médecine. 
La  Vipérine  commune  (  .^c/uVim  vulgare.  LiNN.  )  estbéchique, 
incisive  ;  c'est  un  dépuratif  doux ,  qui  peut  remplacer  la  Buglose. 
Les  vaches  et  lev  moutons  la  mangent  dVui:»  les  pâturages*  La 
Pulmonaire  officinale  (  p£i/monana  officinaiis.  LiNN.  )  a  une  sa- 
veur salée  ;  elle  est  pectorale  et  astrihgèate.  Elle  réussit  aussi^ 
biea  que  la  racine  de  Gonsoude  dans  le- crachement  de  sang. 
Aucun  végétal  ne  donne  plus,  de -cendres.  Lorsqu'on  la  br&le, 
elle  en  fournit  le  septième  de  son  poids* 
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LES    CONVOLVULEES. 

CONVOLVULE^.  tab.  48.  (  Personatse.  ^daas. 
Convolvuli.  Juss-  ) 

Ir  LANTES  k  deux  cotylédons  ,  à  corolle  monopétale  '  , 
et  hypogyne  4,  ou  insérée  à  la  base  de  l'oTaire. 

r^i'^e  à  cinq  divisions  a  ,  souvent  persistant  5. 
»L  régidière ,  et  le  plus  souvent  à  cinq  lobes  3. 
in  s  ordinairement  cinq  3  ,  insérées  vers  la  base 
de  la  corolle  3,  4 ,  et  alternes  avec  ses  divisions  3. 
Ovaire  simple  4  ;  style  unique  "»  ,  et  stigmate  simple 
ou  divisé  4,  ou  style  multiple  et  stigmates  toujours 
simples  >3.  Capsule^,  souvent trilocidaire'*,  rarem,ent 
à  quatre  ou  cinq  loges,  s'ouvrant  en  autant  de  valves?; 
placenta  central  triangulaire  ^  ,  angles  scptiformcs 
correspondans  aux  sutures  des  valves  qui  sont  libres. 
Graines  presque  osseuses  9  ,  et  marquées  d'un  ombi- 
lic 8  ,  attachers  à  la  base  du  planenta  '.  Périsperme 
mncilagineux ,  pénétrant  dans  les  sinus  des  cotylédons 
qui  sont  obliques  ">  ;  radicule  inférieure  ". 

Les  Convolvulées  ont  une  tige  suBrutêscente  ou  le 
plas  souTent  herbacée.  Plusieurs  d'eotr'elles  se  rou- 
lent autour  des  corps  qu'elles  rencontrent.  Leurs 
feuilles  sont  simples  et  alternes  ^ ,  ou  très-raremeut 
presque  opposées. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Style  unique  '*. 

MARIPA.  ^ubl.  Juês.    Lam.  iUust.  l.  iio.  MARIPOU.  Calice 

k  cinq  parties  obtuses.   Corolle  en  tube  ,  dilatée  k  la  base  ; 

limbe  à  cinq  diTiaicus.  Etunines  insérées  an  sommet  du  tube  ; 
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anthères  longues  ,  en  fer  de  flcclie.  Stigmate  peltë.  Fruit.  • . . 
à  deux  loges  ,  renfermant  deux  graines. 

M.  SCANDENS.  AuhL  Guy.  t.  ç)i.  M,  grimpant.  l!\%eîni' 
tescente  ,  grimpante  ;  feuilles  ovales  ,  pointues ,  très-eniières  ; 
fleurs  en  panicules  terminales  ou  axillaires  ;  pédoncules  munis 
d'une  bractée. 

Habite  la  Guyane. 

MUROCOA.  AuhL  Juas,  Lam.  îllust.  t.  io3.  MOUROUCOU. 
Galice  à  cinq  parties  ,  connivent  :  deux  divisions  grandes  , 
extérieures  ^  recouvrant  les  autres.  Corolle  infundibuliforme  « 
limbe  ouvert ,  ample  ,  à  cinq  lobes.  Etamines  insérées  au  som» 
met  du  tube  n  et  opposées  aux  lobes  :  anthères  penchées.  Stig- 
mate bilameUé.  Capsule  à  moitié  entourée  par  le  calice  ^  co^ 
riace  ,  fibreuse ,  à  trois  loges  et  à  trois  graines. 

M.  VIOLACEA.  AuhL  Guy,  t.  54-   M.   VIOLET-  Arbrisseau 
grimpant ,  à  feuilles  ovales ,  entières  ^  plissées  L  leur  sommet  r 
pédoncules  axillaires  ,  multiûores. 
Habite  la  Guyane, 

RETZIA.  Thunh.  Juss.  Lam,  illust.  t.  io3.  RETZIE.  Calice 
à  cinq  parties  inégales.  Corolle  en  tube  ,  cylindrique  v  à  cinq 
divisions  à  son  sommet  ^  velue  4  l'extérieur  et  à  Tintérieur. 
Stigmate  bifide.  Capsule  oblongue  \  à  deux  loges  ^  à  deux  valves 
poly  spermes. 

R.  SPICATA.  Thunh.  R.  sy  i^p/.  Arbrisseau  à  feuilles  presque 
verticillées  ^  quatre  k  quatre  ^  serrées  contre  la  tige  ,  linéaires- 
lancéolées  ,  sessiles ,  obtuses. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Cspérauiuc. 

ENDRACHIUM.  Juss.  Lam.  illust.  t.io3.  ENDRACH.  Calice 
à  cina  parties  ,  coriace.  CaroUe  ei^  coupe  ^  ventrue  ^  soyeuse 
en  dehors  :  limbe  à  cinq  plis  et  presqu  entier.  Etamines  plus 
longues  que  la  corolle  ,  insérées  d*un  coté  à  sa  base.  Un  stigi* 
mate.  Capsule  pédiculée  ,  en  forme  de  baie  «  ovale ,  s'ouvrant  à 
peine  ,  ombiKquëe  à  la  base  «  à  deux  loges  monospermes.  -— 
Arbre  observé  à  Madagascar.  Les  feuilles  supérieures  sont  rap« 
prochées^  et  les  inférieures  caduques.  Pédoncules  situés  aux 

.    aisselles  des  feuilles  et  uniflores* 

CON VOLVULUS.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  îllust.  t.  1 04.  LISE- 
RON. Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  cloche ,  ou  plus  rarement 
infundibuliforme  :  umbe  à  cinq  plis  n  presque  toujours  entier ,  an- 
guleux ,  angles  aigus  ou  dentés.  Etamines  inégales  ;  filaments 
rapprochés.  Ovaire  entouré  d'une  glande  à  sa  base.  Un  style. 
Stijgmate  bifide.  Capsule  souvent  à  trois  loges  ,  rarement  deux 
ou  (juatre  \  chacune  d'elles  à  une  ou  deux  grailles,  r-r  Plantes 


\ 


-i^ 


LES    CONVOLVULÉES.  309 

DEUXIÈME     SECTION. 

Pîuiieura  styles  '^. 

EVOIiVULpS.  Liim.  Juaa.  Lam.  îlhwt.  t.  ai6.  LTSEROLLË. 
Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  roue^  à  cinq  divisions.  Quatre 
styles.  Capsule  à  quatre  loges ,  à  quatre  Talves ,  (  à  quatre  grai- 
nes ?)  — Plantes  herbacées  ;  pédoncules  axillaires  à  une  eu  à 
plusieurs  fleurs. 

£.  NUMMULA11IU8.  Linn.  Sloan.  jam.  58.  hist.   i.  p.  157. 

t.  96.    f.  2.   L,  A  FEUILLES  DE  NUMMULAIRB,    Tig^  Fattlpante  f 

feuilles  arrondies  ;  fleurs  presque  sessiles. 

Habite  les  Barbades  ^  la  Jamaïque. 
E.  LINIFOLIUS.  Linn,  BroiPn,  )am.  iSa.  t.  10.  t.  a.  L.  ^ 
FEUILLES  DE  LijT.  Tigc  droitc  n  menue  :  feuilles  lancéolées  % 
yelues  ,  sessiles  :  pédoncules  longs  4  àtroisfteurs. 

Habite  la  Jamaïque. 

NâMA.  Brown,  Linn,  Juss.  Lam.  illust.  t.  184.  Calice  à  cinq 
parties  linéaires.  Corolle  en  tube  :  limbe  ouvert ,  muni  sur  ses 
bords  de  cinq  crénelures.  Deux  styles  ;  deux  stigmates.  Capsule 
oblongue  .,  à  deux  loges  ^  à  deux  valves  ^  polysperme  ^  graines 
insérées  sur  la  cloison. 

N.  JAMAICENSIS.  Linn,  Brown,  jam.  i85.  t.  18.  f.  a.  JVl  dm 
LA  ^  JAMAÏQUE.  Tige  pcnchée  :   feuilles  en  ovale-renversé  , 
entières  :  fleurs  solitaires. 
Habite  la  Jamaïque. 

HYDROLEA.  Linn.  Juss.  Lam,  illust.  t.  184.  Calice  à  cinq 
parties.  Corolle  en  roue  ^  tube  court  :  limbe  onvert ,  à  cinq 
parties ,  obtus.  ECamines  insérées  à  la  base  du  tube  :  anthères 
Tacillantes.  Deux  styles  ;  deux  stigmates.  Capsule  a  deux  loges« 
à  deux  Talves  ,  polysperme  :  cloison  centrale  seminifère.  -— 
Tige  herbacée  ou  sufiBrutescente  :  fleurs  munies  de  bractées  $ 
terminales  ou  axillaires. 

^  H.  spiNOSA.  Linn.  H.  àpiNBuss.  Feuilles  lancéoléei ,  zt%^ 
siles  et  visqueuses. 

Habite  T Amérique  méridionale. 

DICHONDRA.  Forât.  Smith.  Calice  à  cinq  parties.  Corofle  en 
roue  ,  presqu'en  cloche  y  à  cinq  divisions.  Cmq  étamines  subn* 
lées;  anthères  arrondies.  Deux  styles.  Deux  stigmates  entêtes. 
Deux  capsules  globuleuses  y  unilocnlaires  et  monospertnes. 

D.  REPRNS.  Smith,  fasc.  i.t.  8.  D,  rampants.  Tige  coa«* 
chée^  rampante:  feuilles  alternes,  pétiolées  «  réniformes^ 
soyeuses  en-dessous  :  fleurs  petites ,  penchées. 

Habite  la  Nouvelle-Grenade  , ,  d'oà  elle  Ait  envoyée  k 
Linné  fils ,  par  M.  Mutis. 

SAGONEA.  Aubl,  Juss.  Lam.  iDust.  t  ai  a.  SAGONNE.  Ca- 
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lice  k  cinq  parties  .  grand.  Corolle  petite  ,  campanulce  ,  à  cinq 
«liTÏBÎons,  Étamines  insérées  k  la  base  du  tulic  ;  anthères  ob- 
lonsues  ,  TacIUanies ,  bifides  à  leurs  derix  extrëmitcs.  Trois 
styles  ;  stigmates  trois  ,  en  têtes.  Capsule  k  trois  loges  ,  s'ou- 
rrant  circulaire  ment .,  polysperme  ;  graines  petites ,  îusérées 
sur  un  réceptacle  central ,  à  trois  angles. 

S.  PALi'STBIS.  j4uU.    Guy.    t.    III.    S.    aqujtiqub.  Tige 
droite  :  feuilles  oblongues  ,  pointues  ,  entières  sur  leurs  bords  : 
deux  à  quatre  Heurs  aux  aisselles  des  feuilles. 
Habile  la  Guyane. 

CBESSA.  Linn.  Jass.  Lam.  illusl.  t.  i83.  Calice  à  cinq  par- 
ties t  muni  de  deux  petites  bractées,  Corolle  à  peine  plus  longne 
que  le  calice  i  tubiuense  ,  à  cinq  divisions.  Etantiues  terminées 
par  des  anlhères  arrondies.  Capsule  à  quatre  loges,  k  quatre 
Talves  ,  s' ouvrant  â  la  base  ,  monosperme. 

C.  CRETICA.  Linn.  L.am.  illust.  t.   i83.  C.  db  citÂTe.  Tige 
lierbacée  ,  un  peu  dure  à  la  base  :  feuilles  sessiles ,  ovales-poin- 
lues  ,  entières  ■  velues  :  fleurs  en  léles. 
Habite  l'isle  de  Crète. 

TROISIÈME    SECTION. 
Genres  qui  ont  de  l'affinité  avec  les  Convolvulées. 

CUSCUTA.  Toum.  Linn.  Jass.  Lam.  iUust.  t,  88.  CUSCUTE. 
Calice  turbiné  ,  k  cinq  divisions.  Corolle  globuleuse  ,  resserrée 
à  son  orifice  :  limbe  à  cinq  divisions  ,  muni  intérieurement  à 
sa  base  de  cinq  petites  écailles  bifides.  Cinq  étamines  insé- 
rées à  l'orifice  de  la  corolle  ,  alternes  avec  ses  division»  i  et 
opposées  aux  écailles.  Deux  styles  courts  .  deux  stigmates. 
Capsule  sphéroïde  ou  conique  .  snnvrani  h  l.i  li.ise  ,  bilocu- 
lairc  i  loges  a  deux  graïues  arrondies.  —  Plantes  parasites  , 
£liformcs  ,  saus  feuilles  ;  fleurs  en  têtes  arrondies  et  latérales. 

C.  ECROPtA.  Linn.  Blacku:  t.  554.  ^-  d'el-rope.  Flenr» 
sessiles.  petites,  blanches  ou  rougedtrcs,  ramassées  en  paquets 
globuleux,  simples,  solitaires  et  latéraux. 

Habite  l'Europe,  sur  la  bruyère,  le  lin,  le  serpolet,  etc. 
DIAPENSIA.  Linn.  Jmt.  X«ni.  iilust  I,  103.  DUPENSfE. 
Calice  k  cinq  parties  ,  muni  extérieurement  de  trois  écailles. 
Corolle  hyp  oc  rat  cri  forme  :  limbe  k  cinq  divisions  ,  plane.  Ciuq 
Staminés  insérées  au  sommet  du  tube  ,  et  alternes  avec  les 
lobes.  Un  style ,  un  stigmate.  Capsule  à  trois  loges ,  k  trois  valvea 
poljspermes. 

D.  LAPPO^'iCA.  Linn.  Oad.  fl.  dan.  t.  4^.  D.  de  t.jpo}iiB. 
Feuilles  linéaires,  obtuses,  presque  mcmbraueuscs ,  rappro-- 
pbées  :  péjdoncules  uuillores,  nus.  Celte  plante  aie  port  dune 
petite  Saxifmge. 

Habile  les  saoulagnes  de  la  Laponie.  ^ 
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LOESELIA.  Linn.  Juss.  Lam.  illusU  t«  Say.  LOESELIE.  Ca« 
lice  en  tube  ,  à  quatre  divisions ,  persistant.  Corolle  monopé- 
tale «  tubuleuse  ^  courte  :  limbe  à  cinq  parties,  égales ,  penchées, 
latérales.  Quatre  étamines  didynames ,  et  opposées  aux  divi- 
sions calicinales.  Un  style  y  un  stigmate.  Capsule  à  trois 
loges  ,  polysperme. 

L.  CI  LIAT  A.  LUm.    Gœrtn.  fruct.  t  62.    L.  ciiaés»  Tige 
herbacée  ,  tétragone  :  rameaux  opposés  :  feuilles  ovales  y  un 
peu  pointues  :  (leurs  terminales. 
Habite  T Amérique. 

Observations.  Dans  les  Conrolvulées ,  le  fruit  est  une  cap« 
suie  dont  les  ouvertures  correspondent  au  réceptacle  central  j 
ce  qui  établit  une  différence  avec  les  Polemoniées.  Elles  ont , 
comme  les  Borraginées ,  une  corolle  à  cinq  divisions  et  des  feuilles 
alternes  y  mais  la  nature  dû  fruit  les  en  distingue  entièrement. 
Suivaiit  le  travail  de  Gœrtner ,  il  j  a  de  Tanalogie  entre  cette 
famille  et  les  Malvacées ,  par  la  structure  des  lobes  de  l'embryon. 

Le  Liseron  Scamonée  (  Convolçulus  Scamonea.  LiNN.)  qui 
croit  dans  la  Syrie,  produit,  par  sa  racine,  le  suc  épaissit 
connu  dans  le  commerce  sous  le  nom  de  Scamonée.  C'est  un 
puissant  purgatif  j  mais  son  emploi  exige  des  précautions.  Le 
Liseron  Turbith  (  Convolvulus  Turpethum.  LiNN.  )  produit  la 
substance  connue  dans  le  commerce  sous  le  nom  de  Turbith  vé^ 
gétal.  On  l'emploie  pour  diviser  ei  évacuer  les  humeur»  t5p«Î5se» 
et  gluantes.  On  l'administre  dans  les  maladies  longues,  comme 
la  goutte ,  la  paralysie  et  l'hy dropisie.  Le  Jalap ,  employé  en 
médecine ,  n'est  que  la  racine  du  Liseron  Jalap  (  Convolvulus 
Jalappa,  LiNN.  )  On  se  sert  de  celle  substance  pour  purger 
sur-tout  dans  les  maladies  des  enfans.  Le  meilleur  Jalap  est 
compacte,  résineux,  brun,  difficile  à  rompre  et  inflammable; 
on  ne  le  donne  qu'à  petite  dose ,  parce  qu'il  est  très-actif  et 
purge  violemment.  Le  bois  de  Rhodes  est  la  tige  de  deux  lise- 
rons qui  se  trouvent  à  Ténériflë,  suivant  les  observations  de 
M.  Broussonnet.  La  patate,  qui  nourrit  tant  d'habitans  des 
contrées  équatoriales ,  est  la  racine  d'un  liseron  (  Convolvulus 
Balatas.  LiNN.  ) 
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LES    POLEMONIEES. 


POLEMONACE^.  tab  49.  (  Personatae.  Adans, 
Polemonia.  Juss.  ) 

jTLANTEsà  deux  cotylédons  ,  à  corolle  monopétale*, 
et  hypogyne  3  ,  ow  insérée  à  la  base  de  l'oTaire. 

CaÛce  dmsé  3.  Corolle  régulière  à  cinq  lobes  4. 
Étamines  au  nombre  de  cinq  4 ,  insérées  vers  le  milieu 
du  tube  de  la  corolle  4.  Ovaire  simple  5;  style  unique  5  ; 
stigmate  eimple  ou  multiple.  Capsule  entourée  du  ca- 
lice persistant  ^,  trilocidaire  7,  ^,  trivalve ,  polys- 
penne  ;  Talves  munies  sur  leur  milieu  d'une  nervure 
ou  crête  longitudinale  saillante  scptiforme  ;  axe  central 
trigone  8  ,  appliqué  par  ses  angles  contre  les  nervures 
des  valves.  Une  ou  plusieurs  graines  souvent  ombili- 
quées  9 ,  insérées  à  l'angle  intérieur  des  loges  ,  ou 
portées  sur  l'axe  du  fruit.  Embryon  droit ,  au  milieu 
d'un  périsperme  cbarnu  ^^  '.  cotylédons  foliacés  ;  ra- 
dicule inférieure  ^  ' . 

Les  Polemoniées  ont  une  tige  herbacée  ou  frutes- 
cente ;  leurs  feuilles  sont  alternes  *  ,  ou  opposées  ,  et 
leurs  fleurs  terminales  ou  axillaïres.  * 

PHLOX.  Llnn.Jusa.  Lant.  îUust.  t.  io8.  Calice  k  cinq  dmsioni 
on  à  cinq  parties  ,  connirent .  persistanl.  Corolle  en  tube  ,  în- 
fandibuli forme  .  tube  long  ,  limbe  plane ,  à  cinq  partie».  Eta» 
mines  illégales  ,  insérées  sur  le  tube  dans  une  grande  partie  de 
leur  4f tendue  ,  anthères  sagittces. -^Tîge  herbacée  ;  feuilles  op^ 
posées  ,  simples  ;  feailles  florales  quelquefois  alternes. 

P.  MACLLATA.  Linn.   Jacq.  borl,  t.  i-^i-P.  m^colb.  Tiga 
droite  ,  lacbelée  d'un  grand  uonibre  de  pDiiits  bruns  alongéi  ; 
feuilles  lancéolées -ohluugues  ,  poiatues  ,  glabres  i 
Habite  la  Yirgiuie. 
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LES   POLKMONIKES. 


POLF.MONlACl'.r.. 
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LES    FOLEMAH-l^S,^'  5iS 

P.  PILOSA.  Linn.  Plut-  abp-  i5i5.  t.  ç^.l  u  Tige^oite* 

.q^rymlxes,.  .  ..,..■.  ,•..,.■  .if.  ■ 

Hfj^tje,layitgjw<?f  . 


P.  REPTAJSfS.  ii/ï/».  Tige  un'  peu  coucliée   et  récLreisIsée  ^ 
fteuîUes^  aiWes  à  SB^^V  Îbfeleï^*«ëîirë^eb'lï56^ 
pencliés.     •  ■    .         '  '•  '        !  :••  •'  '-      *     ■'•'"  '^  ■'•:'''^*!)  '  i 

H^kefA^ériijue#egt^^ 

CANTUA.  Ju8s,  Lam.  illusi.  t.  io6.  CANTV.  Calice  en  oe^tipè  4 
à  ijpoi»  pu  ciwa  <^fripioi*.  GorfOlfe  ifî£aii4^ali|[QnnQ  ;'t^  <çjfjin- 
driqi^  ,  plu?  fojjg  j^e  Je  calice  ,.1^^^^  •*  cmg 

lobes.  Elamines  de  grandeur  égale  ^  qu6iqaeiois  éaïUanles. 
ÎG^ai^s  >âiihitelf  à  Iéâi^')lbit^  d^ttae  -  iitlr'^ttëmbnlnétts»; -LI 
yianîè?  bei^apée*  ou  £rut0^p^|ijç«  ^  ^^^^  4M5r»f?  t  §99T^fit 


Ai— ^.^ ',.,': 


C*    PTHIFOLIÀ.  Jtus.  ann.   i4*  t.    7.    C.   ^.  ^suizls9  j^f 
TOiRisR.  ÎPéàiilog  orales -Wc^ôlées  ,  trèVeiîtièrfs';  glabres  J 
ëtamines  plus  longues  que  la  corolle.     '^       '        '  /   »  )  • '^    r,.\/ 
Habite  le  Pérou. 

G.  BUXIFOLIA.  Ju88.  ann.  i4*  t*  8.  C.  ^  fsuizlbs  ds  »ut$» 
Feuilles  presque  sessiles  ^  oyoïdes ,  acuminées  ^  très  -  entières  ; 
ëtamines  non  saillantes. 
Habite  le  Pérou. 

HOITZIA.  Juês,  HOrrzrr.  Calice  tubi^eux ,  à  cinq  diyisiona , 
muni  extérieurementoe  cinq  ou  six  bractées  oblongues  ^  den* 
tées  ^  conniTcntes.  Corolle  longue  ^  infundibuliforme  ,  limbe  à 
cinq  lobes  y  presque  égal ,  peu  ouvert.  Filets  des  étamines 
égaux  y  longs  ^  hors  du  tube.  Ovaire  à  trois  angles ,  un  style. 
Capsule  oyale  ^  quelquefois  légèrement  sillonnée*  —  Arbris- 
seaux à  feuilles  alternes  ,  simples  ;  fleurs  axillaires ,  solitaires. 

H.  COCCINEA.  Cavan*  ic.  t.  365*  H.  a  fzsurs  Rouosse 
Feuilles  sessiles  ^  pubescentes  1  oyales-aigucs ,  munies  de  denti 
piquantes. 

Habite  le  Mexique, 


3i<  LESÏ>OLÉMONIÉES. 

COBXâ.  Cap.  f^ent.  Calice  à  cinq  angles ,  à  cinq  dirlBioni  fl 
Tertes.  Corolle  infundibuliforme  ;  tiine  trè»4ong  ,  insensible- 
ment dilaté  ;  limbe  campanule ,  h,  cinq  division»  ouvertes ,  cré~ 
nelèes ,  étaraiucs  adnées  k  la  partie  inférieure  du  tube  ;  filet« 

Ecnchés  ;  anlbèrei  oblongues  v  vacillantes.  Ovaire  entouré  à  sa 
ase  d'un  disque  ù  cinq  angles  ,  sligmntes  qnaire  nu  pînq  ,  su- 
titilpii    r.apBiili'  nv.ilei  jx/uintp  .   lêgêrnment  anguleuse. 

C.  SCANDKNS.  Cavan.  icon.  t.  i6.  C.  grimpante.  Tige  grim- 
pante ,  feuilles  alternes  ,  ailées  sans   impaire ,  termiuéeâ  par 
une  vrille  dicotome  ;  Reurs  solitaires ,  axilloires . 
Habite  le  Mcuque. 

Obsert AXIONS.  Les  plantes  de  cette  famille  se  rapprochent 
deïCoQvolvuléesparun  grand  nomlire  de  caractères,  mais  elles 
en  dJâSrent  par  les  fruits,  dont  les  cloisons  sont  opposées  aux 
valves,  au  lieu  qu'elles  leur  sont  parallèles  dans  la  famille  pré- 
cédente. 

On  attribue  des  vertns  médicinales  à  quelques  Polemoniées, 
mais  elles  sont  plus  souvent  employées  h  l'omemeni  des  jardins. 
Il  en  est  une,  sur-tout,  qui  a  quelque  analogie  avec  cette  ia- 
mille  {Cobœa  Scandens.  Cav.),  ei  qui ,  par  les  soins  de  M.  Thouin, 
pourra  peut-être  bienldt  augmenter  le  nombre  de  nos  belles 
plantes  de  pleine  terre ,  quoiqu'elle  soit  originaire  des  clima» 
cliauds  de  l'Amériqiip. 
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LES     BIGNONÉUS.  iiS 


LES    BIGNONÉES.      ; 

■  .  •  V 

Jus  s.) 

Jtlantes  à  deux  cotylédons ,  à  corolle  monopétale  ^^ 
et  hyppgyne  4 ,  ^  ,  ou  insérée  à  la  base  de  royaire. 

Calice  divisé  *.  Corolle  presque  toujours  irréguKèrc , 
à  quatre  ou  cinq  lobes  3.  Étamines  ordinairement  au 
nombre  de  cinq  4 ,  une  4  ou  trois  ^  sujettes  à  avorter. 
Ovaire  simple  ^  ;  style  unique  ^  ;  sti^ate  simple  ou 
bilobé  4,  Fruit  bjUioculaire  la ,  tantôt  capsulaire  '', 
polysperme,  entièrement  bivalve  <^,  ayant  une  doiçoii 
seminifère ,  opposée  ou  parallèle  aux  valves  et  8*en 
détachant  B  ;  tantôt  coriace-ligneux ,  s'ouvrant  seule- 
ment au  sommet  ^  renfermant  un  petit  nombre  de 
graines  ,  ayant  une  cloison  seminifère  continue  aux 
valves  et  souvent  munie  sur  ses  côtés  d'une  aile^ff al- 
lante qui  divise  les  loges  i^.  GTaiuicoo,  firvrmées'd-un 
embryon  droit  ,  dénué  de  périsperme  ;  cotylédons 
planes  ;  radicule  inférieure  lo.' 

Les  Bignonées  ont  une  tige  herbacée  ^  frutescente 
ou  arborescente  ;  leurs  feuilles  sont  opposées  ' ,  ou 
rarement  alternes.  Leurs  fleurs  sont  le  plus  souvent 
disposées  en  panicule  terminale.  ,/-. 

i 

PREMIÈRE    SECTION. 
Fruit  capsulaire  "^  biualve  ".  Tige  herbacée. 

CHELONE.  Toum.  Linn,  Juas.  Lam,  illust.  t.  5a8.  GALANE. 
Calice  à  cinq  partiels  ^  mani  çle  trois  braptëes.  Corolle  tubu- 
leuse  à  la  base ,  orifice  renilé ,  limbe  bilabié  \  lèvre  stipériçuro 


3i»  LESBTGNONEES. 

écbsncréc,  1  inférieure  k  trois  dÎTisînns,  Quatre  cUmta^S  ^iJf- 

nunes,  un  cinquième  filet  stérile  ■,  plas  court  que  les  autres. 

Un  siigouUe,  Capsule  ovflJe ,  &  deux  loges  ,  poljspennes ,  Yal»«i 

■eptifèrej  ;  graines  nombreuses ,  meiobraneuses  sur  leurs  bords. 

—  Feuilles  opposées ,  Heurs  terminales  en  épis  ou  eu  panîcules  ; 

p.(!dancnles  muais  quelquefois  de  bractées  à  leur  base. 
■        C  BARBATA,    Cavan.    !c.  3.  p.  aa.    t.    ii-±.    G.  bailbv». 

Feuilles  radicales  pétioléca  ,  celles  de  la  tige  sessiles  ,  très'en- 

tières  ;  lèyre  inférieure  de  la  corolle  velue. 
Habite  le  Moiique, 

PF.N-TSÎ^MON;  Schrth.  Calice  ii  cinq  parties.  Corolle  lubuledse , 
.funlme .  bilabiée.  Quatre  étamines  ilidyoames  ,  un  einqui^oie 
fîlet  stérile  Irès-long  et  Telu  ;    capsule  àdeui  loges.  —  Ce 

Séore  et  te  précédent  se  rapproclient  beaucoup  de  U  fanûUt 
e«  Personées. 

P.  HIRSUTA.  ff^ild.  P.  rEi.vB.  Tige  et  feuilles  relues. 
Habite  la  Virginie. 

SESAMUM.  Linn.Jusa.  Z'am.  illusi.  t.  5-i8,  SESAME.  Calice  k 
ci^'q'parlies  ;  la  division  supérieure  plus  petite.  Corolle  fc  Iub« 
court ,  l'orifice  en  cloche,  grand,  oblique,  le  limbe  k  cin^ 

__,,clijriaions ,  1  inférieure  plus  longue.  Quatre  éla<ni»es  didyoaincs  ; 
^riidîmetit  d'une  cîmjuicme  étamine.  Stigmate  bilamellé.  Capsule 

' .  bblonguc  ,  presque  k  quatre  angles ,  creusée  de  quatre  sillons  , 

-  «t  4  quatre  loges  ;  cloison  double  >  1  une  formée  par  les  reborda 
^rcnlr^DS  des  valves  ,  et  l'autre  représentée  par  une  nervnre 

' 'loftgttiidiiiale  saillanle^sur  le  milieu  de  chaque  valve  {  grsbiea 

li.pôiiilireuses.  alta"-!--»-*  »<"  P'î>':<."ii  Lcm^oi ,  s.eic,  couiign 
aux  ^leus  cloisons,    —  Herbe;  à  feuilles   opposées  ,  ou  plus 

■^'ècrtlvciii  nlternes;  p^doBculei  axillaîi*es.  soKlftires,  mnâorvAt 
munis  k  leur  base  de  deux  glandes  et  de  deux  bractées. 

S.  ORlF.^TALE.  Lina.  Itheed.  mal.  g.  p.  io5-  t.  54.  5.  d'o~ 
tiiBST    Tige  quarrée,  feuilles  oblongucs-ovales ,  opposées,  xm 

'peu  veines,  èstièrbs. 

..-.     Habite  le  Malabar. 

INCAHVILLEA.  Jiaa.  Zam-llkut.  I.  53^.  Calice  à  cim^WÛoa** 
Il  trois  bractées.  Corolle  tubuleuse  à  U  base ,  ventrue  ï  son 
orifice,  limbe  à  Oinq  lobef  inégaux.  Quatre  étamiues  didj- 
names ,  «Dtbères  à  deux  lobes.  Stigmate  bilàmellé.  Capsule  en 
forme  de  sîliqae ,  comprimée ,  l<»i^e ,  étroite ,  t'Jeux  logea , 

.  k.deux  valves;  cloisons  <^posëes  aux  valves  ;  graines  nom- 
breuiet,'  tii^i. 

J.  air{Ej^SIS.,£am.  niDât.  t.  Sa?.  J.  as  lu  raijix.  Tiçe  her- 
bu^e  1  râneiùe ,  airWe  ;'  lèailUs  alternes ,  ulées>lascini<e« , 
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folîolfls  ëlrohe» ,  pointaet  ;  fleurs  sur  onc  grappe  droite  «  lâche , 


en 


epi. 

Habite  la  Chine ,  où  elle  a  été  obserrée  par  le  Père  d'In- 
carTillc. 

DEUXIÈME    SECTION. 

FruU  capsulaire,  hwali^e*  Tige  arborescente  oufruteêèerUe» 

MILLINGTONIA.  Linn.  suppl.  Jusà.  Calice  en  cloche  «  courte 
à  cinq  dents.  Corolle  infundibnlifbrme  ,  tnbe  long  ,  limbe  à 
quatre  parties  égales.  Quatre  étamînes  didynames  ;  anthères 
partagées  en  deux ,  ou  dentées  à  la  base.  Stigmate  biral^e. 

M.  HORTENSIS.  Linn,  suppl.  M,  des  jjRDijirs.  Arbre  à 
feuilles' deox  fois  ailées  ,  foliotes  oTales-acuminées  ^  entières  « 
glabres  des  deux  càtés  ;  fleurs  opposées  «  en  paniçules  ter- 
minales. 

Habite  les  Indes. 

JACARANDA.  Jusa,  Calice  à  cinq  dents.  Corolle  tubuleuse  à  la 
base ,  dilatée  à  son  orifice  «  limbe  à  cinq  lobes  inégaux.  Quatre 
ëtamines  fertiles  y  un  cinquième  filet  stérile  ^  plus  long  ^  relu 
au  sommet.  Stigmate  bilunellé.  Capsule  comprimée ,  orbicu- 
laire  ^  ligneuse ,  s'ouYrant  sur  les  bords  en  deux  yalyes  ;  cloison 
charnue  ^  opposée  aux  yalyes  qui  sont  orbiculaires  ;  graines 
munies  d*une  aile  membraneuse. 

J.  G£AULEA.  Catesb,  car.  y.  i.t.  4^*  «^-  ^.  pleurs  blmumm. 
Arbre  à  feuilles  deusi  xoi»  a\V6xia  ^  foiui^q  lancéolées  ^  entières  ; 
fleurs  en  panicule,  de.  couleur  bleue  ^  fruit  arrondi. 

•  Habite  les  Iles  de  Bahama. 

J^  BRASILIANÂ.  PU.  t65«j  n».  3.7.  j!}ir  BnâszL.  Arbre  à  feuilles 
deux  fois  ailées^,  folioles  entières ,  pointues;  fleurs  jaunes  ;  fruits 
sinués. 

'Habite  le  Brésil. 

CATALPA.  Juss.  CATALPA.  Calice  &  deux  parties.  Corolle  en 
cloche  ^  tnbe  ventru  v  limbe  à  quatre  lobes  inéffaux.  Deux  eta« 
mines  fertiles  4  trois  filets  stériles.  jStigmate  bilamellé.  Capsule 
en  forme  de  silique ,  longue  ^  cylindrique  ^  biyidye  ;  cloison  .op- 
posée aux  yalyes. 

C.  CORDIFOLIA.  Duham,  arb.  i.p.  io4*  t.  4>*  Cl/  ebuilleb 
BUf  cmuR.  Arbre  à  feuilles- simples-,  en  oœur,  trois  à  trois  et 
entières  ;  fleurs  en  belles^  paniçules. 
Habite  la  Caroline. 

C.  LOPiClSSIMA.  Jacq.  Pkim,  tûOÏ.  t.  57.  C.  a  TEUILLBS  OS" 


LES    BIGTÎONEES. 


Dits.  Arbre  à  feuilles  simples ,  oTales-laDcéoléca ,  oudulcu 
ternces  ;  fleurs  en  grappes  paniculées. 
Habite  l'Amérique. 

TECOMA.  Jusa.  Calice  à  cinq  dents.  Corolle  en  clocbe.  limbe 
à  cinq  lobi"*  in^gntii.  Qnatr#>  ■'lamint^s  fertiles,  un  cînqnièmo 
filet  sëlrile.  Sti^atc  bilaniellé.  Capsnle  en  forme  de  sQiqite  , 
loogue  ,  cylindrique,  bivalve;  cloison  opposée  aux  valves, 
graines  membraneuses  sur  leurs  bords.  —  Arbres  on  arbustes, 
à  feuilles  opposées ,  ailées  avec  impaire  ou  digitées. 

T.  BADICANS.  Dak.   arb.  n.  édit.    T.  de  viroisib.    Tige 
sarmenteuse,   folioles    ovales  -  pointues  ,    dentées  ;  fleurs  ea 
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labite  la  Virginie. 

B1GN0NL\.  Toum.  Lînn.  Ju^s.  BIGNONE.  Difiërence  da 
genre  précédent.  Capsule  longue  ,  plane  ,  cloison  parallèle  aux 
valves.  —  Arbres  ou  arbrisseaui ,  feuilles  opposées ,  ailées  avec 
impaire  ou  (ernces ,  quelquefois  conjuguées  ,  pétiole  commun 
souvent  terminé  en  vrille  ;  fleurs  eu  panicule. 

B.  UNCUIS  CA.TI.  L'mn.  Plttm.  amer.  80,  t.  94.  B.  ouiffb 
SB  CHAT.  Feuilles  conjugées,  folioles  ovales-pointue  a  ;  fleurs 
aux  aisselles  des  feuilles. 
Ilabite  l'Amérique, 

TROISIÈME    SECTION. 


Fruii  coriace  ligneux  ■'.  a 


min<«/    Tiff*  herhnrff. 


TOURRETIA.  Bomb.  Juss.  Lam.  illast.  t.  5^7.  TOURRETIjé. 
Calice  b.  deux  parties  ,  la  supérieure  étroite ,  acnminée  ;  l'infé- 
rieure large,  à  quatre  crénelures.  Corolle  en  tube,  resserrée 
«n  milieu ,  limbe  Ubié ,  iéyre  alongée  en  capochon.  Quatre 
étamines  situées  sous  la  lèvre  supérieure  ;  antbères  bilobëes. 
Ovaire  porté  sur  nn  réceptacle  concave ,  presque  à  qnatre  di- 
visions. Stiemaie  simple.  Capsule  oblongue ,  corîace-Iignense « 
armée  d' opines  roides ,  à  deux  loges ,  s' ouvrant  au  sommet  en 
d«ux  valve*.  Cloison  centrale ,  seminifère ,  adnée  an  mitiea 
'  de*  valve* ,  saillante  de  chaque  c&té  en  une  aile  qui  coupe  le* 
loge*  en  deux. 

T.  LAPPACKÀ.  Lhirit.  slirp.  t  17.  T.  ou  pinou.  Herbe  ram- 
pante ou  grimpante  ,  Uge  k  quatre  angles  ;  feuille*  opposées , 
teraées  ,  muntea  de  Tnttes  ;  folioles  ovales  ,  dentées  ;  fleurs 


disposées  en  épis  terminaux,   muoiei  chacune  d'une  petite 
bractée. 

Habite  le*  enriron*  d«  liima. 


LES    BIGNONÉES.  Sig 

MARTTNIA.  L'mn.  Jusa,  Lam.  illust.  t.  537.  MARTINIE.  Ca- 
lice à  Cinq  clivîsîons ,  muni  de  trois  bractées  à  la  base.  Corolle 
irrégulière ,  presque,  en  cloche ,  gibbeuse  et  mellifère  à  sa  base  ; 
limbe  diyisé  en  cinq  lobes  inégaux.  Staminés  didjnames,  le 
plus  souvent  fertiles  ^  rudiment  d'une  cinquième  étamine* 
Stigmate  bilamellé.  Capsule  ligneuse  «  rugneuse  «  recouyerte 
d'une  écorce  coriace,  terminée  par  une  pointe  bitide,  s'ouTrant 
Ibngitudinalement.  Graines  disposées  sur  un  ou  deux  rangs.  — 
Tige  herbacée  ,  feuiUes  opposées  ou  plus  rarement  alternes  ; 
fleurs  en  épis  axillaires  ou  terminaux. 

M.  ANNUA.  Linn,  3fUl.  ic.  t.  a86.  Mé  anisusllS'  Tige  ra- 
meuse, feuilles  très-entières,  anguleuses. 
Habite  TAmérique. . 

PEDALIUM.  Lmn,  Jusa.  Lam.  illust.  t.  538.  PEDALIE.  Cahce 
à  cinq  parties.  Corolle  tubuleuse ,  limbe  en  cloche  «  à  cinq 
lobes  inégaux.  Etaniines  didynames ,  filaments  yelus  à  leur 
base  ;  anthères  rapprochées  par  paires  en  forme  de  croix  ;  ru* 
*  diment  d'une  cinquième  étamine.  'Stigmate  bifide.  Drupe  à 
quatre  angles,  armé  ib  la  b.iftA  de  chaque  angle,  d^uno  épine 

.  Horizontale  ;  noyau  à  trQi3. loges;  loges  supérieures  fertiles^  à 
deux  graines  arillées.  —  Tige  herbacée  ,  feuilles  opposées  ; 
fleurs  axillaires  presque  solitaires. 

P.  MUREX.  Linn.  Rheed,  mal.  10.  p.  i^a*  t.  ^3.  JP.  nénissàs. 
Feuilles  en  oTale-renversé ,  obtuses ,  dentées  ;  fleurs  axillaires , 
solitaires. 

Habite  les  Indes. 

Observations.  La  place  que  les  Bignonées  doivcui  occuper 
parmi  les  monopétales,  ne  parait  pas  encore  déterminée  avec 
assez  de  certitude.  D  un  cdté>  les  plantes  de  cette  famille  sont 
voisines  des  ordres  tétrandres ,  par  Tavortement  de  leur  cin- 
quième ëtaioine  et  par  leur  corolle  irrëgulière.  Les  genres  à 
fruit  biloculaire  qu'elles  renferment ,  semblent  convenir  aux 
Personées  et  aux  Acanthacëes ,  par  leur  cloison  parallèle  ou 
opposée  aux  valves ,  quoiqu'ils  en  diffèrent  néanmoins  par  cette 
même  cloison ,  toujours  simplement  contiguë  aux  valves ,  et  ne 
leur  étant  jamais  adnée.  Dun  autre  côté,  en  ne  considérant 
point  Tavortement  de  la  cinquième  étamine,  les  Bignonées  pa- 
raissent devoir  se  rapprocher  des  Polemoniées ,  des  Gentianées 
et  des  autres  ordres  à  corolle  régulière  et  pentandres.  EUes  ont 
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m^me  beaucoup  d'afSnité  par  leur  port,  par  leur  fruit  en  forme 
de  silitjue  et  comme  folliculaire,  ainsi  que  par  leurs  graines 
ailées ,  avec  les  Apoctaées. 
Le  Bignonia.  LiNN.,  renferme  des  espèces  qui  ne  sont  pa* 
Cong<!acïca.  Kl.  de  Jiusïeu  l'a  divistf  eu  plus'icuia  genres  qu'il  a 
établis,  sur-tout  d'après  les  diiTérences  que  présente  la  position 
de  la  cloison.  Ces  genres  nouveaux  paraissent  devoir  constituer 
seuls  la  véritable  famille  desBignonées.  luesSesamum,  Tourrutia, 
Marfynia  et  Pedalium ,  en  diUSreni  par  quelques  caractères,  et  il 
est  même  probable  qu'ib  formeront  par  ta  suite  des  ordres  dis- 
tincts, quoique  voisins  des  Bignonées.  Jusg-  Vent. 
Les  graines  de  Sésame  ^Sesamum orientale.  LiNN.)  fournis- 
sent une  huile  fort  estimée ,  et  préférable  k  l'huile  d'olive.  Le 
Catalpa  (^Bignonia  Catalpa.  LllVN.)  est  un  des  plus  beaux  arbres 
d'omemeot  acclimatés  en  Europe,  et  originaire  de  l'Âniérique. 
Le  Jasmin  de  Virginie(SJ^on>'ara(ficanf.Lir(i<>.)  est  un  arbris- 
seau élégant,  et  très-propre  à  tapisser  les  murs  de  jardins,  et 
A  former  des  tonnelles j  des  portiques,  etc. 
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LES     GENTIANÉES. 

GENTIANEiE.  tab.  5i  •  (Apocyna.  Adans.  Gentîanœ. 

Juss.  ) 

JrLANTES  à  deux  cotylédons ,  à  corolle  monopétale  ^t 
et  hypogyne  4 ,  ou  insérée  à  la  base  de  Tovaire. 

Calice  monophylle  » ,  divisé ,  persistant.  Corolle  ré- 
gulière ,  souvent  marcescente  ,  limbe  à  divisions  éga* 
les ,  en  nombre  pareil  aux  lobes  du  calice ,  souvent 
cinq  3,4,  quelquefois  obliques.  Étamines  presque 
toujours  au  nombre  de  cinq  ,  attachées  au  milieu  ^ , 
ou  au  sommet  4  de  la  corolle.  Anthères  vacillantes» 
Ovaire  simple  4 ,  rarement  didyme  ;  style  unique  4  ^ 
quelquefois  bi  -  tripartite  ;  stigmate  simple  ou  lobé* 
Capsule  simple  5 ,  ou  didyme  ;  polysperme  ^ ,  7  ,  or- 
dinairement bivalve ,  uni  ^  ou  biloculaire  7  ;  valves  à 
bords  rentranfl  7 ,  rejetés  sur  le  côté  dans  les  fruits 
uniloculaires  ^ ,  planes  ei  doptiformes  dans  les  fruits 
biloculaires  ï^.  Graines  très-petites  ^ ,  insérées  le  plus 
souvent  sur  les  bords  <  ' ,  quelquefois  sur  les  parois 
des  valves  6.  Périsperme  charnu;  embryon  droit;  co- 
tylédons semi-cylindriques,  courts  ;  radicule  presque 
toujours  inférieure  9. 

Les  Gentianées  ont  une  tîge  herbacée ,  rarement 

suflFrutescente.  Leurs  feuilles  sont  opposées  ^ ,  presque 

toujours  entières  et  sesslles.  Les  fleurs  sont  accom-* 

pagnées  de  petites  feuilles  bractéiformes. 

PREMIÈRE     SECTION. 

Capsule  simple  j  uniloculaire  ''• 

GENTîANA.  Tourn.  Linn,  Juss.  Lam.  illuêt.  1. 109.  GENTIANE. 
Calice  presque  à  cinq  parties»  Corolle  tubiucase  à  la  base  t 
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campannl^e  dans  le  Gentiana^T.  et  infundîbulîfqrme  dans  té  Cen^ 
taurium  ^  T.  Limbe  à  cinq  divisions  ,  rarement  à  quatre  et  de 
forme  yariëe  ;  di visions  obtuses  ou  aiguës  ^  ciliées  ou  entières  « 
ouvertes  ou  droites.  Quatre  ou  cinq  étamines.  Style  bipartite; 
deux  stigmates.  —  Fleurs  axillaires  ou  terminales ^  solitaires  oa 
fasciculées  ,  ou  verticillëes. 

G.  LUTEÀ.  Linn,  G.  jduigs  Tige  droite  ,  feuilles  ovales* 
nerveuses  ,  plbsées  ;  fleurs  verticîÙées  au  sonmiet  des  tiges  « 
calice  muni  de  spathe  ,  corolle  en  roue  et  presque  à  cinq  mvi- 
•ions. 

Habite  les  hautes  montagnes  de  la  France. 

G*  PNEUMONÀNTHE.  Linn,  Oed.  fl.  dan.  t.  269.  G,  jfjiU'- 
TOJitNM*  Tige  rougeâtre  ,  feuilles  étroites  ^  linéaires  ,  obtuse»; 
fleurs  pédonculées  ,  axiilaires  ;  corolles  campanulées ,  à  cin«| 
divisions. 

Habite  la  France.  Je  Tai  trouvée  au  bout  de  la  prairie  d« 
rétang  de  St.-Gratien. 

G.  CRUCIÀTA.  Linn.  Jacq.  aust.  t.  372.  G.  cROissTrmm 
Tige  simple  ,  un  peu  couchée  ;  feuilles  lancéolées ,  opposées  , 
amplexicaules  à  la  base  ;  corolles  hjpocratériformes  «  et  à 
quatre  divisions. 

Habite  la  France.  Je  f  ai  trouvée  dans  la  forêt  de  St-Germain* 

G.  CENTAURIUM.  Lirm,  Oed,  fl.  dan.  t.  617.  G.  centaiT'^ 
lUîz^LS.  Feuilles  elliptiques ,  trinervées  ;  fleurs  en  bouquets  co» 
Hmbiformes  ;  divisions  calicinales  subulées. 
Habite  la  France. 

LITA.  Sch^h,  \(\YTiiA.  jfubl  Juss.  Calice  court,  à  cinq  divisions, 
muni  à  sa  base  de  deux  ou  trois  écailles.  Corolle  beaucoup  pins 
longue  y  tubuleuse ,  dilatée  à  sa  base  et  à  son  orifice ,  limne  ou,- 
vert  n  à  cinq  lobes.  Cinq  anthères  presque  sessiles  ,  insérées 
près  de  Vorifice.  Un  style  ;  stigmate  en  tête.  — Herbes  presque 
«outerraliies  ;  feuilles  inférieures  charnues  ^  enterrées  ;  fleurs 
tenninales. 

li.  ROSF.A.  y4uhL  Guy,  t.  83.  f.  \ .  L.  BosE,  Feuilles  petites, 
rlliiUiqur»  ;  tube  de  la  corolle  globuleux  ,  ventru  ;  divisions  du 
limlio  cnlioinal  ^  aiguos. 
llubitc  la  Guyaue. 


CUT^^lll''^'  ytubl,  Juss.  Calice  à  quatre  divisions  ,  à  trois  brac- 
U^cH.  Corollr  plus  longue,  tube  court,  limbe  à  quatre  divisions, 
mulrr  (4aminos  ,  filets  dilatés  à  leur  base  ;  anthères  sagittées. 
ni)\v^  stigmate  bilamellé.  -—  Fleurs  en  épis  axiilaires  et  ter« 
niiuaux. 

C.  bPICATA.  Jubl.   Guy»  t.  27.  C  su  ipis.  Feuilles  oppo* 
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êées  1  oblongues  \  entières  y  pointues  ;  fleurs  en  ëpis  t  muxûe» 
.  d*une  bractée. 

Habite  la  Guyane. 

SWERTIA.  Linn,  Juss.  Lam.  illnst.  t.  109.  Calice  presque  à  cinf 
parties.  Corolle  en  roue  ^  tube  très-court  ;  limbe  plane  «  k  cinq 
découpures  lancéolées  \  et  munies  chacune  à  leur  base  de  deux 
glandes  ciliées.  Cinq  étamines  ,  plus  courtes  que  la  corolle. 
Oyaire  terminé  par  un  style  court ,  et  deux  stigmates. -—Fleur* 
axillaires  et  terminales  ;  pédoncules  souyent  muitidores. 

S.  PERENNlS.  L,inn,  Jacq,  aust  t.  245.  8.  rivAcs,  Feuilles 
OTales  ,  radicales  ;  corolle  à  cinq  divisions  «  pédoncules  téira* 
gones ,  subulés. 

Habite  TEurope. 

OHLORA.  Lmn,  Jusâ^  Lam.  illust  t.  296.  Calice  &  huit  parties. 

Corolle  hypocratériforme  ,  tube  court ,  limbe  à  huit  parties. 
*    Huit  étamines  très  -  courtes  ^  insérées  à  Torifice  de  la  corolle^ 

Un  style  ;  stigmate  à  quatre  divisions. — Fleurs  terminales. 

C.  PERFOLIATA.  Linn,  RenecUm.  spec.  80.  t.  76.  C  psrwo^ 
ZiÉ£,  Feuilles  ovales  ^  pointues  ,  connées  ,  perfoliées ,  lisser 
^t  glauques  ;  (leurs  temnnales ,  de  èoiileur  jaune. 

Habite  l'Europe.  Je  Fai  trouvée  auprès  de  Bondi. 


DEUXIÈME    SECTION. 

Capsule  8Ui»i^ ,  bUoadaire  ". 

EXACUM.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  80.  GENTlANEIsLE, 
Calice  à  quatre  parties.  Corolle  «  tube  globuleux ,  à  quatre  lobes. 
Quatre  étamines  ;  un  style  ;  stigmate  bifide.  —  Fleurs  axillaires^ 
ou  terminales  ou  disposées  en  un  corymbe  diçotome  ,  uniflore 
dans  le  point  de  dicotomie. 

E.  YlSCQSUM.  Smith,  icon.  fasc.  3.  t.  18.  G.  riaqtrsuais. 
Feuilles  oblongues  y  nerveuses  ,  amplexicaules  ;  fleurs  à  cinq 
divisions  ,  accompagnées  de  bractées  plus  longues  que  lc9 
calices. 

Habite  les  isles  Canaries. 

lilSTANTHUS.  Brown.  Linn.  Jma.  Lam.  illust.  t.  107.  LI^ 
SIANTE.  Calice  à  cinq  parties ,  cannées  ^  membraneuses  su9 
leurs  bords.  Corolle  beaucoup  plus  longue  que  le  calice ,  infun» 
jdibuliforme  ,  tube  resserré  à  la  base  «  ouvert  à  son  sommet  p 
limbe  à  cinq^  divisions.  Cinq  étamines  ;  un  style  ,  un  stîgmatO 

m  0te  et  à  deux  lob^«  =-  Mm  ou  deux  fluors  içradoaHes» 
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lu  LOUdMnJIW.  JSwaiw,  jaB.  197.  t.  9.  £  i.  A  ^f 


Habile  laJ 
tACHU.  ^^kU  A»i^  X«ik  flMt.  t.  80.  Cdbe  CAidbo«  à 


AJUttlA.  .AlM*  AM^  X^Ok  MMt.  t.  IfOu  UIM«  CA  WbO  «  IL  CÎM 

AoBBlt.  CoraOe  e»  Idbo  «  «■  pea  dOltfée  à  MB  flrifiM  ,  i^bc  £ 

àoDfai^  MitjleloBg.  Sti^MteUMMllé. 
T«^  CITTAKlfCllSIfl.  jAM.   Omf.  U  99.  7. 9jr 


inK  «  finuDet  oppMéct ,  aralcf^  y  ■■■■■■■,  «^w 
IwrJg  ;  fleuri  johtaîf—  «dl  titicllet  Jet  fcoîHcg, 
Habile  la  Gnjaae* 


C8IROHIA.  XcMk  JitM.  Zab.  ahtl.  I.  108.  Calice  à 
aioBf  «  prei^ne  à  einq  jparliea.  Tdbe  de  la  eoroDe 
le  edîee  •  liaibe  grand ,  à  ciiiq  parties.  Cinq  é( 
rooléet  en  ipirde  aprit  la  ffoondalioB.  Un  atfle  «  nlkané  aaié» 
riearenient,  dédiné;  iligaialeciyilé«  bilobé.  — Fldirtaxil* 
laires  on  lemûnales. 

C.  TinVEATlA.  Lbm,.Burm.  xeyL  i43.  t.  67.  C.nmMmrj^M* 
Tige  lieriiaeëe«  diriiions  raKdnalet  »  membrancnio ,  earinëna^ 
Habile  fiile  de  Zcylan. 

C.  PRUTEaCElfe.XOTi>.  Camm.  rar.  8.  t.  8.  C  wmMrTMscMwnm 

Tige  lignenie  I  fraillei  linéaire! ,  lancéoUea ,  eoUHmeaaef^  eb» 
fûtes  ;  calice  en  doehe  «  fleurs  dispoiv^s'en  bouquets  an  sook» 

net  des  rameaux. 
B«hïi«  rAinque. 

IflGRlNA.  lÂnn.  Jusê,  Lam.  illnst  t.  71.  CaEce  Tentm  «  l  daq 
■   divisions.  Cordle  un  peu  pins  longue  que  le  calice  %  liabe 
grand  «  à  cinq  lobes ,  tube  court.  Cinq  ëtamines  ,  anthères 
partagées  en  aeux  à  la  base.  Un  stjle  ;  un  stigmate. 

H.  VISCOSA.  Berg.  t.  5.  f.  4-  ^'  rtsçususs.  Feuilles  oppo* 

9ée»  ^  sessiles  ^  lancéolées  ,  scabres ,  noires  étant  sèches  Fleurs 

solitaires  ,  axillaires  %  portées  snr  de  longs  pédoncnles.  -« 

Gmelin  et  Wildenow  ont  réuni  cette  espèce  au  genre  GeranUa. 

Habite  le  Cap  de  Bonne -Espérance. 

TROISIÈME    SECTION. 

Capsule  dûfyme  ,  bilocuiaire. 

SPIGELIA.  Lùm.  fusa.  Lam.  îllust.  t.  107.  SPIGELLE.  Calice 
à  cinq  dirlsions.  Corolle  înfiindibniîfonne  ;  tube  plus  long  que 
le  caUce  ;  limibe  ouyert,  à  cinqdirisions  égales.  Cmq  éiamines. 
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Ovaire  didyme  ;  an  style  persistant  ;  stigmate  simple.  Capsule 
didyme  ,  à  deux  loges  ,  à  quatre  Talyes  ,  polysperme.  — Tige 
herbacée  ;  feuilles  opposées  ;  fleurs  terminales  «  munies  de  pe« 
tites  bractées  ^  disposées  en  épis  et  unilatérales. 

S.  ANTHELMIA.  Linn.  Brown,  )am.  i56.  t.  3^.  f.  3.  S.  aka^ 
VABACA.  Tige  simple  ,  feuilles  florales  yerticillées  %  quatre  à 
quatre  «  celles  de  la  tige  opposées. 
Habite  TAmérique  méridionale. 

OPHIORRHIZA.  Jjinn,  Juss,  Ldm.  illust.  t.  107.  Calice  k  cinq 
dents.  Corolle  infundibuliforme  ^  limbe  ouvert ,  à  cinq  divisions. 
Cinq  étamines.  Ovaire  bifide ,  un  style ,  deux  stigmates.  Cap- 
sule à  deux  lobes  ,  k  dpiiT  loge  a  s^ouvrant  intérieurement  «  et 
Solyspemie.  -^  Tige  herbacée  ^  feuilles  opposées  t  fleurs  munies 
e  bractées  ^  en  épis  terminaux  ou  axillaires. 

O.  MCNGOS.  Linn,  mat.  med.  p.  Sg.  t.  x .  0.  munoos*  Feuilles 
ovales-lancéolées . 

Habite  les  Indes  orientales. 

Genre  voisin  des  GenHanées* 

POTAXiIA.  jéubl.  Ju88.  Lam.  illust.  t.  348.  CaHce  à  quatre  par- 
ties ,  droit ,  turbiné  ,  deux  divisions  extérieures  ,  deux  inté- 
rieures munies  de  deux  écailles.  Corolle  ,  tube  court ,  limbe  à 
dix  parties  longues  ^  droites  ,  obliques ,  imbriquées  par  le  côté. 
Dix  étamines  «  anib^co  longues ,  filets  courts  ,  réunis  à  la 
base.  Un  style  «  stigmate  en  Dou«i;pr ,  strié.  Capsule  presque 
charnue  ,  à  trois  loges ,  polysperme. 

P.  AMARA.  Auhl.  Guy.  t.  i5i.  P.  ^jiri^Ajr.  Tige  herbacée , 
presque  ligneuse  ^  noueuse  ^  résineuse  ;  feuilles  des  noeuds  su- 
périeurs 5  opposées  5  très-longues ,  entières  y  pointues  ,  pétioles 
presque  engainants  à  leur  ba^e  ;  fleurs  en  corymbé  terminal. 
Habite  la  Guyane. 

Observations.  Le  caractère  particulier  des  Gentianées  con- 
siste dans  la  forme  du  fruit,  qui  est  une  capsule  à  bords  ren-> 
trans  et  rejetés  sur  les  côtés.  Les  Apocinées  ont  beaucoup  d'ana- 
logie avec  cette  famille ,  mais  leur  fruit  est  formé  de  deux 
follicules. 

.  Les  plantes  qui  composent  le  genre  Gentiana.  LiNN.  ont 
tme  saveur  amére  y  sur-tout  dans  la  racine ,  qui  les  rend  très* 
utiles  dans  le  traitement  des  maladies.  La  plus  anciemi^ment 
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LES    APOCINEES. 

APOCINK£.  tab.  52.  (  Apocina.  Adans.  Apocinede. 

Juss.  ) 

JL  LANTEsàdeux  cotylédons,  à  corolle  mouopétale  ^i. 
et  hypogyne  9  ,  ou  insérée  à  la  base  de  l'ovaire. 

Calice  à  cinq  divisions  '  ,  plus  ou  moins  profondes* 
Corolle  régulière  ^ ,  à  cinq  lobes  ^  ,  presque  toujours 
obliques ,  nue  ou  munie  d'appendices  3,  de  forme  diffé- 
rente. Etamines  au  nombre  de  cinq  ^ ,  insérées  à  la 
base  de  la  corolle ,  et  alternes  avec  ses  lobes  ;  filets 
ordinairement  courts  ,  tantôt  distincts ,  tan0t  réunis 
en  un  tube  qui  entoure  Tovaire,  et  lui  est  uni  ;  anthè- 
res biloculaires ,  membraneuses  ou  setiformes  à  leur 
sommet.  Ovaire  9  ,  simple  ou  géminé  ,  porté  souvent 
sur  un  réceptacle  glaudulcuir ,  monostyle  ou  distyle. 
Stigmate  rarement  bifide.  Dans  les  flieurs  monugynes, 
fruit  baie  ou  capsule  '7  ,  souvent  biloculaire  et  polys- 
perme  ;  dans  les  fleurs  digynes  ",  bifoUiculaire  i^, 
follicules    conjugués  ,    membraneux  -  capsulaires   et 
oblongs   '^  ,    s'ouvrant  longitudinalement  d'un  seul 
côté ,  et  polyspermes.  Graines  ^3,  munies  d'aigrettes  i5^ 
ou  sans  aigrettes  ^^,  imbriquées  sur  plusieurs  rangs  ^ 
et  attachées  à  un  placenta  latéral  libre ,    seminifère 
d'un  côté  ,  et  appliqué  de  l'autre  à  la  paroi  interne  du 
follicule  ,   dans  la  partie  oii  il  s'ouvre.    Périsperme 
charnu  lo  ;  cotylédons  planes  ou  cylindriques  ,  radi- 
cule supérieure. 

Les  Apocinées  ont  ordinairement  une  tige  ligneuse 
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oa  Tirace.  Leurs  feuilles  sont  simples  et  entières  « 
alternes  ou  opposées  ^^  souyent  munies  dans  leurs 
alsseDes  de  deux  ou  trob  stipules  petites  et  setî- 
formes  ^. 

PREMIERE    SECTIOtr. 

Ovaàre  double  "  ,  ".  Graines  nues  *^, 

TUfCA.  Unn.  Jus».  Lam.  illust.  t.  ini.  PERVENCHE.  Ca- 
lice à  cinq  parties  ,  persistanU  Corolle  hjpocratëriforme,  tidie 
looa  «  orifice  à  cinq  angles  ;  limbe  plane  ,  à  cinq  lobes  obtoi. 
Anthères  membranenses.  Un  style  ;  stigmate  arcëolé  ainles* 
sas^  en  boodier  arrondi  au  dessous.  Follicules  cylindriques  , 
inwinrrrr ,  droites ,  et  connirentes  ;  graines  oblongues ,  nues* 
— *Soas-arbrisseaox  à  tiges  droites  ou  couchées,  sarmenteoses | 
lieailles  «^posées  ;  fleurs  axillaires. 

T.  MI>*oa.  lÀnn.  Blaekw.  t.  Sg.   P,  pstmts.  Tige  coa« 
ée  «  grfle  ;  feuilles  onraks-lancéolées ,  fermes ,  très-entières* 
Habite  la  France.  • 

T.  MAJOR.  Imm.  Garid.  t.  8i.  P.  grands,  Tiee  conchëe 
ou  droite  :  feuilles  orales ,  ciliées  sur  leurs  bords ,  très-entières* 
Fleurs  pédonculées  et  grandes. 
Habite  la  Proyence* 

T«  KOSKA.  Ziiin.  P.  nu  cjp.  Tige  droite  «  suffrutescente  ; 
feuilles  orales-oblonieu^^  %  pétioles  munis  de  deux  dents  à  la 
ba^e  «  tKnur«  géminées  et  sessiles. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

MATEIXA.  ^uU  JuÊS.  Lam.  illust  t.  170.  MATELÈE.  Ca- 
lice à  ciuq  parlîes.  Corolle  ,  tube  court  ;  limbe  k  cinq  parties  « 
ouvert.  Anthères  presque  sessiles  ,  réunies  en  tète  à  cinq  an- 
gle*. l>ou\  stvles ,  lieux  stigmates  élargis  et  penchés.  Folli- 
cule uui^iue  ^  Tautre  sujette  à  avorter  ,  longue  ,  scahre ,  à  cinq 
aa^le«  m^us.  Graines  applaties  ,  crénelées  sur  leurs  bords. 

M.    PAl.lSrRlS.  Auhl.   Guy.  t.   109.  M,  DES  MARAIS.  Tige 
Uei^Mcet»  «  noueuse  «  munie  de  poils  à  ses  nœuds  ^  et  de  feuilles 
\»i*p\VM^5  ,  ov^les-ohlonijues,  entières,  pointues;  fleurs  axil- 
Uux\<  *  eu  epi*  eor^mhiformes. 
llAlnte  U  Gu\aue. 

(M  HUOSl  \.  J:iss.  OCHROSŒ,  Calice  très-petit,  à  cinq  dents, 
i  \M\'llo  OU  tube  «  îutunihbuli  forme.  Limbe  à  cinq  parties,  ou« 
^eit  l  w  *t>le  ;  îaii;mate  épaissi.  Follicules  écartées,  ovales,  en 
t\M  uic  di>  dVupc ,  contenant  une  noix  biloculaire  ;  deux  ou  trois 
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graines  dans  cliaque  loge  ;  graines  inégales ,  planes  t  membra- 
neuses au  bord. 

O.  BORBONICA.  O.  BOIS  JAUNS.  Arbrisseau  obsenrë  par 
Commerson  à  risicde  Bouri>on.  Feuilles  en  rerticilles  de  trois 
à  quatre  ^  ovales  à  leur  sommet  s  amincies  k  leur  base  «  en- 
tières, Iis«es  des  deux  cètés  t  fleurs  en  corjmbes  i  axillaires  et 
terminaux. 

Habite  Tisle  de  Bouiixui. 

TABERNJEMONTANA.  Pïum.  Linn.  Juss^Lam,  illnst.  t.  170. 
Calice  à  cinq  divisions  ou  à  cinq  parties  ,  caduc.  Corolle  Ion» 
gue ,  infundibuliforme  ;  limbe  plane ,  à  cinq  lobes.  Antbères 
acuminées,  couniventes.  Ovaire  muni  à  la  base  de  cinq  glandes 
bifides.  Un  style.  Stigmate  en  tête.  Follicules  écartées ,  horizon- 
tales ,  ventrues ,  acuminées ,  pulpeuses  intérieurement.  Graines 
rugueuses ,  plongées  dans  la  pulpe.  —  Arbres  ou  arbrisseaux  : 
feuilles  opposées ,  rarement  alternes  :  pédoncides  multiflorès  « 
axillaires  ou  terminaux. 

T.  CITRlFOLliL.  Linn.JPlum.  ic.  248*  ^*  2*   ^*  ^  teuillss 
j}s  ciTRo:fiiisB.  Feuilles  opposées  ,  ovales  %  ondulées;  fleurs 
latérales ,  en  ombeljes  glomérulées» 
Habite  les  Antilles. 

CAMEKARTA.  Plum.  Linn.  Juas.  Lam,  IHnst.  t.  lyS.  CJME^ 
RTER,  Calice  à  cinq  divisions,  très-petit.  Corolle  infundibu- 
liforme ,  cylindracée ,  ventrue  h  la  base  et  au  sommet  ;  limbe 
plane  et  k.  cinq  partie*.  Fîf«»t«  d«s  étamines  munis  d'un  appen- 
dice à  leur  base;  antbères  eonnivent»«  ,  tprmînées  par  deux 
soies.  Style  court.  Stigmate  en  tète  ,  bifide.  FoUrcules  écar- 
tées ,  horizontales  ^  comprimées  ^  à  trots  iobes  obtus  ^  presque 
bastés  :  lobes  latéraux  ,  courts ,  le  moyen  beaucoup  plus  long. 
Graines  comprimées ,  membraneuses  à  lemr  sommet.  —Arbres 
ou  arbrisseaux  à  rameaux  dicbotomes  :  feuilles  opposées  «  fleurs 
axîKaires  ou  terminales. 

C.  LATIFOLIA.  Linn.  Phim,  îc.  7a.  f.  i.  C,  A  largss 
FEUILLES,  Feuilles  pétiotées^  ovales  ^  acuminées,  très-eutières, 
luisantes^  transversalement  striées;' fleurs  terminales.  Arbre 
laiteux. 

Habite  1* Amérique  méridionale. 

^LUMERIA.  Timrn,  Linn.  Jimb.  Z.am.  illust.  t.  »^^.  FRANt 
GIPANIER.  Calice  petit ,  à  ein^  divisions  obtuses.  Corolle 
infundibuliforme  ,  tube  long  ,  insensiblement  dilaté  :  limbe  à 
cinq  divisions  obtuses,  ouvertes,  ( droites  dans  le  P.  pudica,  ) 
Antnères  conniventes.  Style  presque  nvl  ;  stigmate  bifide.  FoIt 
^icules penchées,  longues^  v^ntmes  ;  graines  membraneuses  sur 
I.  42 
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lears  bords.  —  Arbrisseaux  ou  arbres  :  feuilles  alternes  ,  en- 
tières ,  grouilles  :  Heurs  en  corj'iobes  lerminaai  ,  plusîenrs 
avortant  quel<]uerois. 

P.  ADBRA.  Linn.  TreW.  Ehret.  t.  4'-  ■'''■  foi/as.  Feuille» 
ovales-oblongues  .  acuminées,  irês-eDtière»  ,  épaisses,  poia- 
taes  1  an  sommet  des  rameaux  :  fleurs  rouges  et  d'une  odeur 
agréable. 

Habite  l' Amérique  méridionale. 

DEUXIÈME    SECTION. 

Ovaire  double.  Frmt  biloculaire  '*.    Graines  aigretléea '* , 

HERÎUM.  Toum.  Linn.  Jus».  Lam.  illust.  t.  174.  LAVROSE. 
Calice  à  cinq  parties,  petit,  persistant.  Corolle  înfnadibali- 
forme ,  oblongue  :  limbe  obtus  ,  à  cinq  parties  ,  appendiculées  à 
leur  base  inlérieure  :  appendices  sauvent  muliifides  et  saillantt 
hors  du  tube.  Un  stjie.  Stigmate  tronqué ,  porté  sur  un  rebord 
annulaire.  Follicules  cylindriques ,  acuminées  ,  droites  ,  conui- 
veiites.  — Arbres  ou  arbrisseaux  :  feuilles  opposées  on  verli- 
cîUéea  trois  à  trois  :  fleurs  disposées  eo  corjmbes. 

N.  OLKANDER.  Linn.  Duh.  arbr.  a.  p.  46.  l,  la.  Z.  rojr- 
11  vu.  Feuilles  lancéolées  ,  tcrnées,  entières,  glabres,  épatssea. 
Antlicres  terminées  par  des  filets  nus  ;  cooronne  du  lunke 
lasciniée. 

Habite  l'Espagne. 

N.   ODORATUM.    Lam.    ïtlu-pd.  mal-  q.   p.   3.   t.   2.   L.  oso- 
K.ttiT.   Fcuillpji  linôaires-Iancéolées  ;  anthères   terminées  p»r 
des  filets  barbus  ;  couronne  du  limbe  filamenteuse. 
Habite  les  Indes  orientales. 

STROPHANTHUS.  Decand.  STROPHANTHE.  Calice  Ji  cinq 

Sarties.  Corolle  en  cloche  ,  rétrécie  inférieurement,  àdix  appen- 
ices  poinins,  simples,  k  cinq  lobes  ovales  dans  le  bas,  et  terminés 
Sar  nne  tanière  lonene  de  deux  pouces.  Anthères  en  fer  de 
èche.  Ovaire  double.  Stjle  simple.  — Arbres  ou  arbrisseaux 
à  tige  cylindrique  ,  souvent  grimpante  :  feuilles  opposées , 
entières  ;    fleurs  portées  sur  un  pédicclle  court    et  souvent 

S.  SARMENTOSUS.  Decand.  buU.  soc.  pliil.n".64.  S.  gbimpjst. 
Feuilles  ovales  ,  terminées  en  pointe  ,  naissant  au  moment  de  la 
floraison  ;  anthères  terminées  par  un  fliet. 
Habite  Sierra-Leone,  en  Afrique. 

ECRITES.  Jaci.  Linn.  Jusa.  Lam,  iUust.  t.  1^4.  ECHITB.  Ca- 
lice petit,  â  cmq parties. Corolle îiifundibulik>rme:Ua>beptaiie, 
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Il  cinq  dÎTisions.  Antlières  roides  «  acominées  ^  eonrergentes* 
Réceptacle  de  Foyaire  muni  de  cina  glandes.  Style  simple. 
Stigmate  en  tête,  à  deux  lobes.  Follicules  très-longues,  ordinai-i 
rement  grêles ,  et  comme  articulées.  -—Arbrisseaux  :  tige  sou- 
vent Yoluble  :  feuilles  opposées  :  pédoncules  axillaires  ou  ter- 
minaux ,  à  une  ou  à  plusieurs  fleurs.  Corolle  de  forme  rariée. 

£.  Bl FLORA..    Linn.  Plum.  amer.  p.  8a.  t.  g6.    Feuilles 
oblongues ,  munies  d'une  petite  pointe  à  leur  somiaet  ;  pédoa«> 
eules  portant  deux  ou  rarement  trois  fleurs,. 
Habite  les  Antilles. 

|E.  5GHOLARIS.  Linn.  Kheed,  mal.  i.  p.  8i.  t.  4S*  E.  rsRTi" 
PILLÉS.  Feuilles  oblongues ,  presque   yerticillée^ ,  follicuI,et 
filiformes  «  très-longues ,  ombelles  composées. 
Uabite  les  In^es  orientales. 

CEROPEGIA.  Linn.  Juss,  Lam.  îttust.  t.  179.  CÉROPÈGJP. 
Calice  très-petit ,  à  cinq  dents ,  persistant.  Corolle  yentrue  à  sa 
base  ,  tubuleuse  au  sommet  ;  limbe  à  cinq  dents  ou  à  cinq 
dissions  ,  conniyent.  Anthères  hastées.  Style  à  peine  appa- 
rent ;  deux  stigmates.  Follicules  droites  ^  très-longues  et  cjh|i- 
dracées.  — Plantes  Volubles  ;  feuilles  opposées;  pédoncides 
axillaires  et  terminaux  ,  k  di^ux ,  trois  Âçurs  pu  mult>flores  : 
fleurs  disposes  en  ombeUe* 

C.  CANDELABRUM.  Linn.  Rhesd.  mal.  9.  p.  27.  t.  16.  C. 
pORTE^LusTRB.  Feuillcs  oyales-oblongues  ^  pointues  ^  glabres  % 
légèrement  écbancrées  k  1#>nr  K^i^a  :  fleura  en  ombelles  «  redres* 
aées  et  en  lustre. 

Habite  la  c6te  de  Malabar. 

PERGULARIA.  Linn,  Juaa.  Lam.  illust.  t.  ii76.  PERGU^ 
LAIRE.  Calice  persiçt^t*  à  cinq  diyisions.  Corolle  bypo* 
jcratériforme  ;  tube  cylindrique  ;  limB^  plane  «  à  cinq  parties 
obtuses  :  cinq  écailles  /en  fer  de  flèche  ^  mujcronées  au  commet  « 
dentées  à  la  base..  Anthères  sessiles.  Style  nul  ;  stigmate 
grand,  tronqué.  FoUicules  droites  ,  yentrués,  amincies  yers  le 
aommet.  —  Arbrisseaux  à  tige  yoluble  :  feuilli^s  opposjées  : 
fleurs  ai^llaires  ,  presqu*en  corymbe^. 

p.  GLABRA.  Linn.  Sumph.  amjl>.  5.  p.  5i.  t.   29.  f.   2.  P. 
OLJBRE.  Feuilles  oyales  ,  pointues  «  glabres  :  tige  frutescente* 
Habite  les  Indes  orjientales. 

STAPELIA.  Linn.  Juaa.  Lam.  ilkist.  t.  178.  Calice  petit,  à  cinq 
divisions ,  persistant.  Corolle  en  roue ,  grande ,  plane  :  divisions 
élargies  à  la  base  ,  acuminées  ;  organes  sexuels ,  entpurés  d'une 
double  étoile  ,  Tune  et  Feutre  à  cinq  divisions.  Filets  des  éta? 
Itiines  planes*,  anthères  adnées  auxulameats.  Stjles  nuls;  deo^ 
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stignuies  pea  apparents.  FoHicales  oblongues,  snbulëes.  — « 
Plantes  grasses  ;  tige  angaieiise  sans  fieoiUes  ^  parsemée  de  tu- 
hercules  :  péïkmcnAes  umiiores. 

S.    TAAIEGATA.    Limt.  Maru.  hiat.  S.   p.  6iO.  S.   l5.  t.   5* 
f.  4*  ^*  rAMiÂKm    Cevoile  à  Giai|  cH^shm»   orales  ^   aiguës  : 
pécWatcatea  pfav  Wiaga  que  les  tleors  :  ramcasx  lélragones. 
Habite  le  Cap  de  Boane-^Ëspcrance. 

PERIPLOC.l.  Toum.  Linn.  Jum.  luMm^  îSImaX.  t.  177.  Calice  à 
cinq  dÎTisions  ^  très^^petit  ^  persistant.  CoroQc  ea  roue  ,  plane  % 
k  cinq  parties  ;  orifice  entouré  d*une  couronne  urcéolée  «  à  cinq 
dÎTtsions^  surmontées  de  cinq  soies  ou  de  cinq  arêtes.  Filets  des 
étamines  conniTents  ^  t^us»  Strie  simple  ;  stigmate  en  tète  « 
muni  de  cinq  petites  glandes  pe^culées.  FolEcoIes  oblongues , 
ventrues  ;  greines  aigrettées. — Arbrisseaux  sonrent  grimpants  ; 
leuiUes  opposées  ;  deuta  presque  di^osées  en  corjmbes  «  ùil^ 
laires  ou  terminales. 

P.  QJUUîà»  Ziiwi*  Ai&am.  adk.   x,  I.  11.    P*  hjv  oràcb. 
Xi^s  s  entortillant  tatta  willes  ;  fiemlles  oirales ,  lancéolées  , 
presque  sessèUs  ;  dfiurs  iralnes  daias  leur  inlériem'» 
nabite  la  Sjrrie^ 

F.  ANGVSTIFOLIA.  Xiitn.  BiUard.  te.  pi  srric  3.  p.  f  S.  t.  7. 

JP.  ^  Fst/iJLiéMs  BTitorrKs.  Corolle  glAre^  dKnsions  éraattcrées  ; 

leuiUes  lancéolées  «  étroiles  y  fisses  ;  tige  glabre* 

IJUbile 


APOCINVM.  Tûttr».  Smn.  Lam.  illust.  t.  176.  APOCIN^  Ca- 
lice à  cinq  diTtsioBS  «  très--petil«  persîslait.  Corolle  en  cloche  « 
partagée  )usqu  à  moitié  efi.  cinq  diyisions  ;  lobes  réfléchis  ou 
roulés  en  debors  à  leur  sommet.  Ovaire  entouré  de  cinq  cor- 
pusvub^  glanduleux.  Antbères  conniTentes ,  bifides  à  leur  oase. 
Myle  presque  nul  ;  stigmate  bilobé.  Follicules  longues  ^  acumi- 
iiot*}».  Ct ruines  munies  iV une  longue  aigrette.  —  Arbrisseaux,  ou 
btti'bcji.  l-ettiUes  opposées  :  tieurs  en  corymbes  ou  en  panicule, 
cixiiliiiit^:»  ou  lormioale^. 

A.  iiM>R05f:^IF0LirM.  Linn,  ^ori«.  hîst.  3.  p.  609.  s.  l5. 
l.  !\.  i.  lO.  -/  liOBB^MOccBR'  Tîgc  Lerbacée  *,  feuîUcs  oyalcs , 
piÙHiut^{*«  trt»s-eatières  >  glabres  ^^  deux  côtés  ;  fleurs  en  cimes 

Habite  rVuiérîque  septentrionale.  ^ 

K    i.k>AcW5lM'îl»  Linn.  Pluk.  alm.  35.  t.  i3.  f.  i.  A.  a 
ri^ni'K^  u^HHucsji:f'  Tige  herbacée >  feuilles  oblongues  ,  entiè« 
ICA  «  cU^i'i^ves  de  duTCt  en*dessous;  fleurs  en  cimes  latérales» 
lUbitc  IMmérique  septentrionale. 
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CTNANCHUM.  Linn.  Juss.  Lam.  îllust.  t.  177.  CYNANQUE. 
Calice  très-petit ,  à  cin^  dents  ,  persistant.  Corolle  ,  tube  très- 
court  :  limbe  plane  ^  à  cinq  divisions  longues ,  linëaires  :  orifice 
entouré  d'un  corps  cjlindracë  ,  oblong  ,  droit  et  denté.  Eta» 
mmes  comme  dans  YAnclépias,  Style  presque  nul  ^  deux  stig- 
mates. Follicules  oblonguesn  acuminées  ;  graines  aigrettées.— 
Arbrisseaux  ou  sous-arbrisseaux  souvent  volubles  ;  feuilles  op- 
posées ;  fleurs  axillaires  ou  terminales ,  disposées  en  épis  «  en 
corjmbes  ou  en  ombelles. 

C.  MONSPELIAGUM.  Linn.   Cavan,  ic.  i.  p.  44.  t.  60.   C. 
DE  MONTPELLIER.  Tigc  hcrbacée  ,  sarmenteuse:  feuilles  arron» 
dies  en  cœur  ^  pointues  ,  glabres  et  molles. 
Habite  la  Provence  %  le  Languedoc. 

C.  SUBEROSUM.  Lmn.  DiU.  eltb.  3o8.  t.  119.  f.  196.  C.  au- 
BÈREUX.  Tige  voluble  ^  velue  ;  feuilles  acuminées  ^  en  cœur- 
ovales,  molles  etpubescentes  ;  divisions  de  lacoroUe^  lancéolées. 
Habite  TAmérique. 

C.  HIRTUM.  Linn,  Pluk,  t.  76.  f.  5.   C,   velu.  Tige  vo- 
luble «  recouverte  de  poils  rougeâtres  :  feuilles  en  cœur  à  leur 
base  et  à  lobes  écartés. 
Habite  TAmérique* 

ASCLEPIAS.  Toum.  Linn,  Jasa.  Zam.  iDust  t.  175.  JSCLÉ^ 
PIjdDE.  Calice  à  cinq  divisions  très-petit ,  persistant.  Corolle 
k  cinq  parties  «  plane  ou  réfléchie  ;  cinq  écailles  ou  corps  par- 
ticuliers alternes  avec  ses  divisions  ^  et  recouvrant  entièrement 
le  tube  des  étamines  ,  appliqués  contre  les  organes  de  la  fruc- 
tification ^  roules  en  capuchon  «  et  du.  fond  desquels  sort  sou- 
vent un  filet  incliné  vers  le  milieu  de  la  lleur.  Autour  de  ce 
corps  à  cinq  angles  sont  placées  cinq  anthères ,  ou  filets  appla- 
tis ,  divisés  chacun  en  aenx  loges.  Au  sommet  de  ce  même 
i^rps^dansle  contour  de  son  plateau,  s<mt  cinq  petites  fossettes 
alternes  avec  les  anthères  ^  et  contenant  chacune  luv  corpuscule 
noir  qui  se  prolonge  en  deux  filaments  plus  ou  moins  longs  « 
(anthères  suivant  quelques  botanistes  )  quelquefois  coudés ,  éur- 
gis  à  leur  sommet  en  forme  de  spatule.  Ces  filaments  s*enfon* 
cent  dans  les  loges  voisines  des  anthères ,  de  sorte  que  chaque 
anthère  correspond  par  cette  réunion  à  deux  corpuscules ,  et 
chaque  corpuscule  à  deux  anthères.  Pistil  entièrement  recou- 
vert par  le  corps  à  cinq  angles.  Ovaire  double  ^  deux  stjles 
très-courts  ;  stigmates  simples.  Follicules  oblongues,  acuminées, 
ordinairement  ventrues.  -—Herbes  ou  arbrisseaux  :  pédoncules 
solitaires,  axillaires ,  multiflores  ;  fleurs  disposées  en  ombeDes, 
entourées  d'un  involucre  poljphylle.  Vent, 

A.  VINCETOXICUM.  Linn.  BlaktP,  t.  96.  A,  j}OMPTE^rEiiitNf 
Tige  droite  :  feuilles  ovales-pointues  ,  un  peu  en  cœur  à  leiu 
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base,  légèrement  cUiëes  sor  leurs  bords  :  fleurs  'aax  aisselle* 

1  la  iroiiTB  au  hnjs  de  Boulo^e. 
A.  niCR.i..  Linn.  A.  noire.  Ti([e  no  peu  grimpante  :  feuilles 
ov.tlea -lancéolé es ,  légèrement  ciliée»  sur  leurs  boriLt  :  lleurs 
portées  sur  de  courts  pédoncules. 
Habile  la  Proïcace. 
A-  SYRIACA.   lânn.    Blackiv.    t.    5ai.  j4.   db  arntx.    Tige 
tlroite  ,  simple  :  feuilles  ovales  ,  tomenleuses  en-dessous  :  Q«urs 
aux  sommités  des  tiges .  disposées  en  ombelles  peucliées. 
Habile  la  Sj-rie  et  l'Egypte. 
A.  FRUTICOSA.  Linn.  Pluck.  alm.  56.  t.  i58.  f.  a.  A.  PRir- 
TSscBHTs.  Feuilles  lancéolées  -  linéaires  .  longues,  élrnitas  , 
repliées  en  leurs  bords  :    Qeurs  en  ombelles  pédonculées  et 
latérales. 

Habite  l'Afrique, 

GONOLOBUS.  Mich.  Catice  à  cinq  dÎTisions.  Corolle  en  roue  , 
k  cinq  dirisions  profondes  :  appendice  Irès-courl  .  renferma. 
Style  discoïde,  i  cinq  angles.  Petits  corps  de  pollen  ,  si{uéfl 
presque  transversalement ,  à  cause  de  la  briéieté  du  style. 
Fruits  munis  souvent  ri  angles  ou  de  cAtés.  I.e  surplus  comme 
dans  les  deux  genres  précédents.  —  Plantes  k  tige  grimpante  , 
et  originaires  de  l'iimérïqne  septentrionale. 

G.  MACROPHÏLLCS.  Mich.  amer.  bor.  t.  119,  Tiges  et  pé- 
tioles légèrement  velus  :  divisions  de  la  corolle  ovales-LaDcêo- 
le  es ,  obtuses. 

Habite  les  totifs  àc  la  Caroline. 

TROISIÈME   SECTION. 

pvatre  titnpie  ''■  Fruit  en  baie  ,  ou  nrement  en  et^>»ute  "  ,  ■*. 

^MBELANIA.  Jubl.  Jm».  Lam-  iUusf.  t.  169.  AMBELjf^ 
NIER.  Calice  court ,  k  cinq  parties  :  corolle  en  tube  ,  cylin- 
drique, resserrée  &  son  orifice  :  limbe  k  ÇÙ>q  divisions  obliquât 
ondulées.  Etamines  courtes  \  aotbêres  triangul^res  :  nn  style  S 
■tifpute  ovfle ,  situé  sur  un  plateau  arrondi ,  terminé  par  deux 
pointe^.  Capsule  ovale ,  grande ,  charnue ,  k  deux  loges  polj-^ 
Spet4nes  :  sraixes  attachées  à  one  cloison  grêle ,  compriméef  , 
bërissées  ifaspéTités. 

A  ACIDA.  Aubl,  Guy.  t.  io4.  A.  dciDS.  Arbrisseaa  Uct«»* 
£ent  ;  feuilles  opposées,  ovales  -  oblongoes  ,  très- enUère^» 
glabres ,  nn  peu  ondées  et  portée*  sur  de  courts  pétiole*  \  fljnvf 
presoue  sessiles  ^nx  aiafellM  det  feuilles. 
'       ^ali^te  U  Gnpraiw.  - 
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PACURIA.  Juhl.  Ju88.  PACOURIER.  Calice  à  cîn<^  parties, 
persistant.  Tube  de  la  corolle  court ,  limbe  ondule  ,  à  cinq 
parties  ^  et  contourné  obliquement.  Cinq  étamines  courtes  ^  à 
antbères  cuspidëes.  Un  style.  Un  stigmate  comme  dans  le  genre 

5 recèdent.  Baie  en  forme  de  poire  ^  grande  ^  pulpeuse  en  de- 
ans  ^  et  polv sperme.  Graines  anguleuses  ,  dures  ,  grandes  % 
nicbées  dans  la  pulpe. 

P.   GUYANENSIS.   jâuhL   Guy,   t.    Io5.   P.   DE  LA   GUrASE. 

Arbrisseau  laiteux  ^  rameaux  grimpants  «  noueux  ;  feuilles  op- 
posées, situées  aux  nœuds  des  rameaux ,  oyales ,  très-entières , 
pointues  ,  portées  sur  un  court  pétiole  ;  fleurs  en  grappes  axil- 
laires. 

Habite  la  Guyane. 

ALLAM ANDA.  Linn,  Juaa.  Lam.  illnst.  t.  171.  OUBLIE,  Calice 
à  cinq  parties.  Corolle  infundibuliforme  ,  grande  ,  tube  long  « 
orifice  élarci ,  limbe  ouyert ,  grand  ,  à  cinq  divisions.  Etamines 
insérées  près  de  Torifice  ,  antbères  presqne  sessiles ,  sagittées. 
Un  disque  annulaire  au-dessous  de  Toyaire.  Style  Ions  ^  stig- 
mate bilobé  et  accompagné  de  deux  plateaux  arrondis.  Capsule 
hérissée ,  ovale  ^  comprmiée  ,  k  une  loge  ^  à  deux  valves  ,  po- 
ly sperme.  Graines  arrondies  ,  membraneuses  sur  leurs  bords  , 
disposées  sur  deux  rangs  et  insérées  aux  bords  des  valves. 

A.  GRAND IFLORA.^i^/.  Guy.  t.  106. 0.  A  grajudes fleurs. 
Arbrisseau  laiteux ,  tige  sarmenteuse  ^  noueuse  ;  feuilles  verti- 
cillées  ,  trois  ou  quatre  à  chaque  nœud  ,  ovales-lancéolées , 
pointues  ,  très-entières  ^  couvvnt:»  d«  duvet  en  dessous  ;  fleurs 
en  corymbes  axiUaires  ^  munies  d*une  liruvié^  a^  la  base  de 
leurs  pédoncules. 

Habite  la  Guyane. 

MELODINUS.  Forât.  Juss.  MÈLODIN.  Calice  à  cinq  parties  « 
persistant.  Corolle  tubulense ,  limbe  à  cinq  divisions  obliqnes  « 
orifice  fermé  par  cinq  appendices  en  couronne  comme  dans  le 
nerUim,  Etammes  courtes.  Un  style.  Deux  stigmates.  Baie  glo- 
buleuse ,  à  deux  loges  ,  pulpeuse  à  Tintéricur  et  polysperme  ; 
cloison  charnue  ;  graines  comprimées. 

M.  SCANDENS.  Forst.  gen.  t.  19.  ilf.  orimpaixt.  Tige  grim- 
pante ,  feuilles  opposées ,  ovales  -  oblongues  ,  veineuses  ,  très- 
entières. 

GYNOPOGON.  Forst.  Juaa,  Lam.  illust.  t.  118.  Calice  à  cinq 
divisions ,  très-petit ,  persistant.  Corolle  en  tube  ^  velue  à  Tintë- 
rîeur  1,  resserrée  vers  son  orifice  ^  dilatée  un  peu  au-dessous  , 
limbe  oblique ,  à  cinq  parties.  Anthères  sagittées ,  presque 
sessiles.  Un  style  ;  stigmate  didyme  et  velu.  Baie  péJuiceUee  1 
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m  fnrwde  pois ,  cofûc« .  costeuMtt  aaeaatx  canîUgïacaM, 

G.  sca>de:59.  /Vif.  gm.  L  18.  G.  cmimt^mt.  PoûDm 

KAL'VOLFIA.  flum,  Lùtn.  Juti.  Lam.  3lut.  I.  17^.  Calice 
■  éaw\  denu,  très'pi^tii .  penuUiil  Corolle  tabaleoie  .  glandu- 
lente  à  \m  base  ,  Utnbe  â  eïaq  parties.  Eunïim  trfa-cunrles. 
X,a  BtTle  CMirl  ;  *ti(;male  en  leic-  Dmpe  un  pen  arrtmdî  ,  sil- 
lonné (Tan  càté  ,  rewiërmani  deui  oM^ku  :  graine*  solitaires. 
•^  Artn4ue«ax  drvïu  .  feuïUes  TeriicilM^s  qu*lre  *  quatre  ; 
Bear*  »oa*ent  lermiiialet .  disposées  en  corvtnbe. 

R.  MTIDA.  Linn.  Flum.  \c.  3Ï6.  f.  t.  R.  sL^sr.  Feuilles 
bncéoléc*,  acumiDées  ,   très-i^Iabre*  ,  trèi  -  entières  ,  situéai 
quatre  à  quatre  :  lleurs  lermiiuiles. 
Babiie  l'Amérique  méritlionale. 

OPHlOXTLrM.  Linn.  Jut».  Lan.  Mnit.  t.  84a.  OPHIOSE. 
Calice  à  cîn(|  ilents  ,  Irèi-peiii.  Corolle  (ubuleoje  filiforme  1 
épaisMe  vers  son  mïlîeti.  limbe  à  cîao  parties.  Elamînes  courtet. 
L'd  >l_>le  .  stigmate  en  léte.  Baîe  didyme  ,  à  denx  loges  et  à 
deui  graioei. 

O.  SeRPE.VTINCM.  Linn.  Burm.  zeti.  i^it.C^-  O.  amtPBH" 
T-ttna.  Arbrisseau  à  lige  droite  .  peu  rameofte,  feaîlles  en  ver» 
ticille  de  trois  on  quaire.  oTales-lancéolée» ,  aiguës  ,  entières; 
fleors  tenaioales ,  glonirrulécs. 
Habite  lisle  de  r^jlao. 

CERBEBA.  Linn.  Ims.  Lam.  illust.  l.  \-\ti.  JHOVÂT.  Cab'ca 
ou*ert  ,  à  cinq  parties.  Corolle  inftinaiI>nlifon«e.  Tube  en 
massue  ,  orifice  ù  cln^  dents  et  à  cinq  angles .  limbe  grand, 
oblique  el  à  cinq  parités.  Anthères  coniiiTenles.  Un  sljle.  Stig- 
mate bilobé.  Drupe  grand  ,  siUonné  sor  le  côté  ou  biponciue  , 
contenant  une  noii  ossense  à  quatre  vaUes  ,  à  deux  loges  et  à 
deux  graines. — Arbres  à  feuilles  alternes  ;  tleurs  soaTcnt 
terminales  ,  presque  en  corjmbe. 

C.  THEVKTIA.  Linn.   I^m.  Illust.  t.  170.  A.  des  ^stili-bs. 
Feuilles  éparses,  étroites,  poiclues  ,  très-entières  et  glabres  i 
fleurs  sonvent  solitaires  ani  aisselles  des  feuilles. 
Habite  l'Amérique  méridionale. 

CARLSSA.  Linn.  Jus».  Lam..  illiisl.  t.  118.  CALAC.  Calice  pellt, 
à  cinq  divisions  ,  ou  à  cinq  parties.  Corolle  beaucoup  plui 
longue  ,  tubuleuse  ,  légèrement  renllée  auprès  de  son  orifice  , 
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■aîllanles.  Ovaire  simple, 
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riqae,  b  !lo  calai  re  ,  loges  à  one  ,  deux  ou  pi  mien  rs  f^aînes 
-  oomprimëes  ,  attachées  à  la  cloison.  —  Arbrisseaux.  &  rnineaux 
r  die o tomes  ;  épines  opposées  >  quelquefois  âorifcres  ;  fpuilles 
^  opposées  ,  entières  ;  pédoncules  à  une  ,  deux,  ou  plusieurs 
.•^^urs  ,  aiiltaires  on  terminaux.. 

"ï'>    C.CKRATiOKS.  Linn.  Riimp/i. uah'  •]. p. S-].l.^%.  C.A  fXUIZ^XS 

•  :  •  oaTifsxs.  Feuilles  elliptiques  ;  obltisos  ,  entières  ,  gLaLre«  ,  un 
peu  coriaces  ;  llenrs  aux  extrémités  des  rameaux. 
Habite  les  Indes. 

Genres  voûina  dse  Apocinies. 

$TRYCHNOS.  Linn.  Jum.  Lam.  iUust.  t.  i  iq.  rOJfrQUE.  Ca- 
i^flice  à  ciuu  parties  ,oii  k  cinq  divisions,  caduc.  Corolle  titbu- 
f,.ieuse  ,  litnbe  çuvert,    à  cinq  divisions  ou  à  cinq  parties.  Cînq[ 

«Staminés.  Vnstvie;  stigmate  épaïs^sï.  Baie  globuleuse,  grande; 
u  fécorce  le  plus  souvent  presque  ligneuse  ^  fragile  ;  unilociilaire, 
.^Bulpeuse  k  l'intérieur,  polysperme;  giMinés  insérées  sur  ua 

récepiacle  central.  F.mbrjon  plane  .'  grêle  ,  et  situé  au  sommet 

d'un  périspermc  grand  et  corné.  —  Arbres  ou  arbustes  aoa 
■  lactescents;  rameaux  cylindriques  ;  feuilles  opposées,  enlicresi 
,  ,  fipurs  encarjmbes  axjllaires  ou  terminaux. 
|(  ■  8.  NCX  TOMICA,  Linn.  Lam.  iHust.  t.  iig.  y.arffaisut^ 
_îl!Tîgeiuerme  ,  feuilles  ovales  ,  pëlioldes;  ûeurs  en  ciutei  pjCf*- 
^'ique  terminales.  - 

«r  '        Habite  les  Indes  orientales. 

S.  COLCHRINA.  Linn.  Rheed.  mal.  8.  t.  24.  V.  bojs  bb  dOU- 

g,BavRB.  Feuilles  ovales,  pointues,  presque  sesailes  ;  vrilles 

simples. 

LASIOSTOMA.  Schreh.  ROUHAMON.  Calice  i  quatre  dt^i- 
«îons,  muni  de-deux  écailles  à  la  base.  Corolle  tubuleuse.  limbe 
h  quatre  divisions  ,  velu  à  l'intérieur.  Quatre  étaminos  incërées 
sur  le  tube  ;  antbcres  bilocidaires.  Un  ovaire  ;.  un  stj^le  ;  tm 
Btigmate  biGde.  Capsule  turbïnée ,  comprimée  ,  sillonnée  d'un 
c6té  ,  à  une  loge  ,  et  à  deux  graines. 

L.  GUYANENSIS.  Aubl.  Guy.  t.  36;  R.  db  1.4  nuvjjis.  Ar- 
brisseau ,  rameaux  (ypposés  ;  feuilles  opposées  ,  très-entières  , 
f '^  munies  de  trois  nervures ,  ovales  ,   pointues  à  leur  ximmet  ; 
-'l'flenrs  en  coryrhbes'  axillaires  ,  opposés  ;  vrilles  sciUtaires  ,  sux 
'"'aisselles  des  ienifles. 

Habite  la  Guyane.  .1    1 

THEOPIIRASTA.  Linn.  Juss.  Lam.  illusl.  t.    irtf.    COQUE- 

MOLLIERi.  Calice  à  cinq  lobes,  persistant.  CordÛe  en  clodie. 

^-  ipottrte ,  à  ciflq.lobes  égaux.  Giu^  étftoûaes  courtes.  Vu  atyie  ; 

>.  45 
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unsll^maW.  CiipMiIe  reasembUiileà  uiie{ionuiië  ,  grAatle,  Tra- 
gtle ,  à  en*  loge  i  prestpte  pulpeuse  à  1  intérieur  el  p<dvsi>erme  , 
graines  arrom&s  ,  iusérees  à  on  réceptacle  cculral  librcet 
c^lindrifjQe  ;  emlirj'on  dans  nn  pêrispcnrie  grand  ,  elcorpé. 

T,    AMF.RICANA.   Linn.   Z^m.  illust.  t.   I  il).    C.  o'jilÉKtt/VB. 

'    AH)t4«K«aii  à  lige  simple  ,  nu«  ;  feuilles  laucéoWcs  ,  i'enues  , 
'   'ootiaces  ■  globreA  ,  sinttées  et  bordées  de   denlt  épineuses; 
tleurs  tcrmiiialfi*  ,  situées  «atre  les  feuiliei. 

Habite  l'Amérique.  i 

ANASSER.  Juas.  Csltce  |petit ,  à  cinq  divisioBS.  CoroUe  longne  t 
«n  coupe  ,  ï  cîuu  loLes  ,  velue  a  l'iutérieur.  Ciaq  élamiues^ 
, alternes  a^cc  les  aivisîons  de  la  corolle.  Un  sljle  ;  sligmale  di- 

_ ,  ^>nie,  Capsnie  ptlynfiue  ,  bivalve ,  polysperme  ,  valves  à  liords 

'  .^fipijitrants  et  formant  la, cloison.;  dens  réceptacles  ceulraux ,  se- 

'  ^nùnîfçres,  rapproc)iés;  deux  toges. 

£(.    JLfiOIljtOJ^lCCS.  Zam.  A.  de  hovKBon.  Arbrîsae au  à  feuilles 

i^Mposées.,  «vales,  'obtuses;  Qeurs  eu  corjtnbes  ,  situées  anix 

i>  aisselles  ides  feuilles  inférieures  caduques. 

Habit«li»UdeBourbci>,  âoà  ellf  a^étc  enTojéepar  C<)li>~ 
mersou. 

FAGRXEA.  Thunb.  Jiigs,  LàrA.  illust.  t.  tG;.  FA'GiiÈ.  Calice  en 
Clacbe  ,  à  titiq  parties  mCnibiTOneBseïiBW  leors  bord*.  Corolle 
iafiindibuliforme  ,  tube  ircs-louj^' .  dilaté  »  son  «ommn  .  limbe 
b  ciuq  parties,  contourné.  Cinq  étaaiiites  insérées  «tir  le  tube. 

■  Ovaire  libre.  TJasljîle;   it^mole  peltri.  Baie  orale  ,  «hamue  , 

■  couverte  d'oa  ésidfirmo  1  i  ileui  loges  polyspecanes  ;  graiiies 
arroniiies.  * 

F.    ZEYLAMCA.  r/jHnfc.  act.  bolm.  l'jSl.  p.  laS.  t.  4.  J".    DE 

CtYL^if.  Arbt-isseaU  i  ranieasif  tétragones  vépMs>!s;  feuiHel 
opposées,  en  ovrie  renversé  ,  ti-ès-CBiières  ,  «btotes  ;  fleurs 
grandes,  tenniuales. . 

Habite  l'isle  de  ■Cevlan. 

GELSEMIUM.   Juss.    feitt.   GELSÉMIE.  CaKce  petit ,  à  cinq 
-   Aeuts.  Corolle  beaucoup  plus  longire  ,  iufundibiililanne  ,  limbe 
,    oDvert  ,    à  ciaq  lobes  ,  pi^squc  de  gr.andcur  égale.  Etamiacs 
cinq.  Du  »t)  le.    CapMile   ovaHe  ,  coHipHuée-^aue  ,   sillouoée 
.    dans  le  mOieu  , 'fadeur loges  «tâdeUi  vajves  carîaées,  formant 
une  cloison  par  leurs  rebords  rentrants  ,  rt  se  sêparaot  diffici- 
lement. Graines  nombreuses  ,    planes,  menibraâeuses  nu  som- 
met ,   altacbéos  aux  bords  des  valves- 

G-  SI:m4>£BViiv£A'S.  Catah.  car.  1. 1.  55,  G.  i>e  t.A  cJHOjt 

ziitM.  ArbdssMu  »  feuîliee  opBbsées ,  longues,  étroites  ,  en- 

,  -tiéveti^liuniks  trè»-petiLesi  ctUéeSf  aûllfurcii  (suivant  Ba- 
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uatQcQe);  fleurs  axillaîres  et\ermiaitlcR,dfi  COalenr  jaane',  pd- 
doocoles  munis  du  bractées. 
Habite  laCaroline. 

Observations.  Les  plames  de  cpur  familfe  se  distinguent' 
des  Geniianées  et  de  toutes  les  familles  voisines,  par  leur  ovaire 
double,  par  lety  fruit  bifolliculaire ,  et  par  le  limbe  de  la  co- 
rolle souvent  oblitjue.  Elles  offleni  une  réualoD.  très-naiurelio 
de  genres  assez  nombreux.  Pîcaninoins  Iroïs  d'enti'enx  ont  une 
différence  remarijuablc ,  ijui  semblerait  devoir  les  placer  dans 
une  famille  s<?parée,  quoiijue  tous  leurs  antres  caractères,  leurs 
deux  follicules  ei  leur  port ,  le?  pUcent  naturellement  paroii 
les  Apocmées.  L'Asclepiadc,  le  Cy^anrjue  cL  I4  Stâpflîc,  pous- 
sent du  fond  de  leur  corolle  uu  tube  central ,  cliarnu  ,  penta- 
gone, cmbrassaut  «.'troitemeni  les  deux  ovaires,  couronna  par  le 
stigmate  sessilc  et  tronque,  qui  le  ferme  supérieurement,  ei 
semble  s'articuler  aveC  lut,  en  affeclaiit  dans  son  contbjir  )a 
même  forme  pentagone.  Les  cinq  angles  du  tiilie  sont  sil- 
lonnés dans  leur  longueur  par  ime  fonte  qui  pénètre  dans  son 
intérieur  jusqu'aux  ovaiies;  ses  cinq  faces  sout  cacW&s  par  cmà 
anlli4res  ou  productions  aui^riformes  et  biloculaires ,  qui  preu- 
neni  naissance  à  leur  base.  Sur  les  <:îiu|  angles  du  stigmate,  au^ 
dessus  des  feules  du  tubç ,  sont  pratiquées  amant  ûç  fussettc; 
arrondies,  dans  chacune  desquelles  est  implanté  un  trés-peii^ 
corps  brun  ou  noirâtre,  feadu  par  le  bas,  qui  se  prolonge  pac 
le-i  c6tés  en  deus  append.iccs  d'aborJ  minces,  coudés  dans  Jeur 
milieu,  et  s'élargissaut  au-delà  en  forme  de  spatule,  dont  la 
substance  est  ferme,  grenue  et  jaundlrc.  Ces  corps  plongent 
leurs  a.ppendices  dans  les  loges  des  aiub^res,  avec  lesquels  iU 
soni  alternes ,  de  sorte  qu'un  corps  correspond  ainsi  à  deux  antli^' 
res,  et  une  aut)i^re  à  deux  corps  (')■  Il  sera  difficile  d'expliquer 
la  nature  et  l'action  de  ces  divers  organes ,  sur  lesquels  plusieurs 
auteurs  ont  donné  des  dissertations  intéressantes.  Ces  appendices 
grenus  qui  cemplUsent  les  loges  des  anthères ,  sont-ils  une  poiu— 
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aère  séminale  Cdn&rète,  ou'  seulement  un  organe  «juî  pompe 
dans  ees  loges  une  matière  fécoadaute  imperceptible?  Le  petit 
cprps  placé  dans  U  fossette,,  est -il  ,1e  d<.'pôi  de  cette  matière 
fécondante,  qu'il  transmettrait  aux  ovaires  par  le  sillon  angulaire 
du  tuie?  Dans  celte  supposition,  quel  nom  faut-il  donner  à 
chaque  organe?  Quels  sont  ceux  que  l'on  doit  nommer  avec 
précision  anthères  et  stigmates?  En  laissant  cette  solution  ea 
suspens,  on  sera  obligé  de  reconnaître  que  celte  organisation 
est  au  moins  très-particulière, et  ditrértnte  de  celle  qu'on  observé 
dans  les  autres  genres  de  la  famille.  Les  naturalistes  qui  auront 
occasion  ^e  l'observer  sur  des  fleurs  dont  les  dimensions  seroot 
plus  grandes,  devront  étudier  avec  soin  chaque  partie  pour 
bien  déterminer  ses  fonctions.  Juss. 

La  Pervenche  (^Vinca  mlnor.  LiNN.)  est  un  joli  arbrisseau  à 
liges  couchées.  La  graude  Pervenche  (  T-'/Hcnmfl/or.  LiNN.  ) 
est  plus  grande  dons  toutes  ses  parties.  On  peut  employer  ces 
deux  plantes  à  l'orne  m  eut  des  parterres.  En  médecine,  elles 
sont  vidnéraires  et  astringentes.  Les  Frangipaniirs  donnent  des 
fleurs  employées  dans  toutes  sortes  de  confitures.  11  est  quel- 
ques parties  de  l'Amérique  oi'i  !<■*  femmes  en  forment  des  guip- 
land".  Pt,  siiivnni  Iïo<juin,  les  fleurs  du  Frangipanîer  hianc 
(  Plumen'a  alba.  LiNN.  )  ser\'eut  à  la  giiérison  d'une  maladie 
très-dangereuse,  connue  dans  nos  îslcs  sous  le  nom  de  Pûin. 
L'Asclépiadd  de  Syrie  (^Asclepias  SyHaca.  LiNN.)  contient' iin 
suc. laiteux,  acre,  caustique  et  dépilatoire.  Ses  feuilles,  pilées 
et  appliquées  en  cataplasme ,  sont  estimées  bonnes  contre  les 
humeurs  froides.  Les  aigrettes  des  graines  furmeut  une  ouate, 
dont  on  se  sert  dans  le  Levant  pour  garnir  les  habits  et  lés  lits. 
L'Asclépiade  dompte-venin  (  Asdepîas  rincelo.xicàm.  LlNN.  J 
a  une  racine  anièfc,  acre,  d'une  saveur  et  d'une  odeur  désagrât- 
ble,  un  peu 'narcotique  lorsqu'elle  est  sèche;  car,  avant  ce" 
lems,  elle  est  vomitive  et  suspecte.  On  la  prescrit  comme  bé- 
cbique,  incisive,  diurétique,  etc.  On  l'emploie  eiU? ri eurement 
eotnnw  dètersive.  14tfannK)iR&  le  célèbre  Haller  l'a  regardée 
comme  suspecte. 


7' — \^  j«,~.'j7„^  .m;. 
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;  SAPOTES,  tab.  53.  (  Vaccinia.  Adans.  Sapotae. 
Juss.  ) 

Jr  L  A  N  TE  s  à  deux  cotylédons ,  à  corolle  monopélale  4  , 
et  hypogyne  3,  ou  insérée  à  la  base  de  l'ovaire. 

Calice  divisé  " ,  persistant  6.  Corolle  régulière  4 , 
divisions  du  limbe  en  nombre  pareil  à  celles  du  ca- 
lice ,  et  munies  à  l'intérieur  d'autaut  d'appendices  al- 
ternes 4,  ou  en  nombre  double  et  sans  appendices. 
Ëtamines  opposées  aux  divisions  de  la  corolle  4,  et  en 
nombre  pareil,  ou  eu  nombre  double  ,  les  appendices 
étant  alors  antbérifères.  Ovaire  simple  ^  ,  style  uni- 
gué,  stigmate  le  plus  souvent  simple  3.  Fruit  s  ,  baie 
ou  drupe  ,  à  une  f"  ou  à  plusieurs  loges  7  ,  monos- 
peiiues.  Gjiiiiico  uoseuofs,  luisantes,  marquées  d'un 
ombilic  latéral  ^.  Périsperme  clmmu,  tiuti-yoo  droit, 
cotylédous  foliacés  ,  radicule  supérieure  9. 

Les  Sapotèes  ont  des  feuilles  alternes  '  ,  et  le  plus 
souvent  entières.  Les  fleiu-s  ,  disposées  par  petits 
faisceaux  aux  aisselles  des  feuilles  ,  sont  portées  siu: 
un  pédoncule  uniflore. 

JACQUINIA.  Linn.Jusa.  Lam.  illust.  l.  lai.  JJCQUINÏER. 
Calice  k  cinij  parties.  Corolle  en  cloche,  Tentme,  limbe  à  dix 
âivîstoiis ,  dont  cinq  allernes  plus  petites  ,  et  sittices  inlërîeu- 
rement.  Cinq  étamines,  Baîe  monosperme.  Graine  arromlic  , 
cartilagineuse.  —  Arbres  ou  arbrisseaux  ,  feuilles  verticillres 
on  presque  opposées. 
f'     J.  AIlMtLLAHlS.  lAnn.  Jacg.  amer.  t.  3().  /.  jf  a/ucEr-sTS. 
^'Feuilles  ovale  s-cunë  >  fo  rmes  ,  obtuses,  très-entières,  rétrécies 
f  "fers  leur  baae  et  coriaces  ;  pétiole  fort  court  ;  fleurs  eu  grapyes 
il  Uches.  ;  .  ^ 

Habite  l'Ajtiénque  méridiauale.  .  ,,  ,|^ 
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MANGLILLA.  Jusi.  mss.  Calice  très-petit,  à  cinq  divisions  pro* 
fondes.  Corolle  ea  roue  ,  à  cïaq  parties,  (iînq  étamines  h.  aa- 
tbères  sessiles.  Style  nul^  on  sli^inatc  épaissi  et  .ses«ilc.  Drupe 
globuleux  à  une  loge.  Une  graine.  —  Piaule  olr-erv^e  an  Pérou 
par  Ruiz  et  Pavon ,  qai  en  ont  fait  un  genre  soos  le  nom  de 
Cabatleria. 

BUMELIA.  Sivarix.  BUMELIE.  Calice  à  cin*^  parties,  irèj- 
peiit.  Corolle  à  cinq  divisions  ;  cinq  appendices  intérieurs  (nec- 
taires ,  Su'arli).  Elamînes  au  nombre  ne  cinq.  Stjle  et  stigmate 
simples  ou  nuls.  Baie  ovale  ou  globuleuse  ,  it  nne  loge  et  à  une 
gr,iine>  —  Arbres  ou  arbri.sseaux ,  feuilles  alternes  ;  fleurs  en 
verticilles  el  presque  sessîles, 

B.  NICKÂ.    Sic.  B.  itoinB.  Fenittes  terminales  oblongues* 

.  -  '.  lancéolées ,  glabres ,  ondées  sur  leurs  bords  ,  rameaux,  ccarlés. 

Ualiile  la  Jamaique. 

B.  SALIC1FOH4.  Su.'.  Broun.  îam.  201.  t.   17.  f.  4.  B.  À 

^'ifMuizLB»  aa  savi.b.  Feuilles  oviiles-laiicéaléea  «  acnmûi^  | 

fleiut  axillaires ,  serrées  autuur  des  rameaux. 

Uabîte  les  iles  de  la  Jamaïque  el  de  Baliama. 

SIDEROXYLUIVÏ.  Unn,  Juat.  ARGJN.  CaUce  k  cinq  divîslops. 
Corolle  en  roue,  à  cinq  divisions  ;  ciuq'appendices  à  l'intérieur. 
Cinq  élamines ,  (quelquefois  dix  ,  les  appeudices  étant  idors 
antliérifères  )■  Drupe  contenant  ""<>  >«^»  ■«««.p^min 

S.   LYClOI^Ke.  X^j,.  2>„h.am-   arb.   a.   p.  260.  1.  68.   A.   a 
rEciit'i  DE  Z.1CIET.   Arbrissscau  épineux,    ftiuitles  OTales- 
oblongucs  .  entières  sur  leurs  bords ,  caduques. 
Habite  le  Canada. 

BA8SIA,  Linn.JtMs.Lam.  illiisl.  t.  5q8,  /i/JT»^,  Calice  à  quatre 
parties,  coriace.  Corolle  eu  duchés  limbe  à  bult  parties.  Seisa 
étamines,  disposées  sur  deux  rangs.  Drupe  charnu,  lactes- 
cent, k  cinq  graines  presque  Irigoncs-olilongues.  Pënsperm« 
(lul.  Gœrtn. 

B.  LONGIFOL1A.  Linn.  B.  a  feuslj.es  z-osores.  Arbre  éle- 
yê  ,  laiteux  v  feuilles  ëparscs ,  rapprochées  ,  ovales-oMongues , 

{iresque  laocéitlées  ,  pointues  ,  eôtjèrçs  ;  fleurs  portées  sur  de 
ongs  pédoncules.  ' 

Il.-tliite  le  iVlalabar. 

MTMDSOPS.  Linn.  Jius.  Lam.  lllust.  t.  5c.o.  MIMUSOPE.  Calice 
Ji  buit  parties,   ahernstivemeoL  plus  grande*,  et  rangées  sur 

'  denx  l'angs.  Gomlle  û  h'>It  (tirîsiolis  «itttpres  on  partagées  en 
trois  ;  buit  petits  appeudîces  squamlfurucs.  Huit  étaimnef} 
drope  k  une  ou  deux  grainetr 


I 


M.  ELENGI.  ££irn.  Roxb.  corom.  1. 1. 14«  ^«  BLSiroi.  Arbre 
,   élevé  n  feuilles  alternes  ^  ovales  «  pointues  ^  entières  ,  fermes 
et  coriaces  ;  fletirs  aux  aiseUM  des  feiûUes  sur  des  pédoncules 
simples. 

Habite  les  Indes  <>rieatales. 

IMBRICARIA.  Commers.  Jiùss.  BJLRDOTTIER.  Calice  à  buît 
dirisions  coriaces  ^  disposées  sur  deux  rangs.  Corolle  en  roue  « 
à  huit  divisions  multifiaes.  Huit  appendices  filiformes  ^  courbés* 
'  Huit  étaknînés.  l^onïme  à  huit  loges  et  à  huit  graines  ;  plusieurs 
loges  et  plusieurs  graines  sujettes  à  avorter^  Graine  de  forme 
irreguliere, 

•  < .  J.  BOJlBOMtGiL.  S,  ^E  'BouRMOTH,  Fccnllfes  grandes  ^  ovales^ 
,  entières  ;  âenrs  soUtaires  ^  pédsMicides  ^penches, 

HadMte  i'tk'  de  BouÂon,  oit  il  porte  te  mnà  de  Bois  de 
;  '  natte  à  grandes  feviBes.    '     ^  ■ 

,   '      .     •  ■•♦.','.         ■         •      .  •    •  ■      '. 

CHAIfSOPHYLJUUM*  lÀim.  Juss.  Latn.  ÂQàst.  t.  jm.  CAÏMU 
7*IER,  Calice  à  cinq  parties.  Corolle  en  cloche,  4  ctnq*paortie8 
ou  à  oinq  lobes.  Ët^mines  au  nombrede  oinq.^tœmale  presque 
à  ciuq  ^vision^.,  Baie  gr^Lade^  globuleuse  «  à  da  lo0e«  %  à  dix 
graines  comprimées  et  marquées  d'«a  ^imbîlic. 

C.  GAINITO.  Linn,  Jacq.  amer.  5<:>t.  3î .  if .  >u  «Cl Mjr4iF0iurjr. 
Arbre  branchu ,  feuilles  ovales  1911  peu  pomtues  ,  très^entières^ 
*'  glsflbres ,  Irsses  en-dessus  ,  c(Mrerté8  axm  duret  très-£n  en- 
,de9o.uii»  ^  fleurir  incinatres  ex ifKscloulébs.  ' 
Hdbrte  les  Antilles. 

I^OUMA.  A(««.  Galîee  à-erftq  parties.  Ct^rdlle  ordè ,  droite ,  ren- 
true  vers  son  milieu ,  à  cîttq-dtvntons.  Ciivq'étamîiies  idtemes 
avec  les  écailles.  Pomme  mam^onée,  chaimue,  àdii,loge# 

-    mohôspermès ,  quelques-unes  sujettes  à  avorter  ;  trois  ou  quatre 

'   graines\pérsistantes  ^  arrondiciiS  ou  anguleuses. 

r  I».  PRiuryiANA.  Arbve  à  feoÙas  ov.«des ,  enlières ,  on  peu 
^   pointnes  ^  pélrécies  à  leur  base* 

H2j>ite  le  Pérou ,  où  il  a  été  deoisiaé  par  M.  J.  de  Jusaien. 

ii^CHRAS.  Linn.  Ju88.  Lam.  illust.  t.  iSS.  SAPOTILLIER. 
.  Calice  à  «ix  parties,  disposées  syir  deux  ya^s.  CaroHe  en 
^  :elocbe  n  lind>e  à  six  divisions ,  munie  À:san  orsâce  de  six  ëcaiUes 

ëchancrées.  Sixétamines.  Pomme  globuleuse  charnue ,  à  doiue 

loges  et  à  douze  graines  minnîes  d  un  0Bd>iUc. 

A.  SAPOTA.  Linn.  Jacq.  amer.  57.  t.  4i»  S,  commun.  Arbre 
k  feuilles  ûnoéolées  ^  ovam  «  Uiîiaaaqs  -en^destfusHi- 
Fleur^  solitaires. 


1  s^MIRSryÉ.CmKc^ktiBtf 

■ux  ^T»ioiii  de 
.  laîiirtu ,  MÎlluil.  Bufl 
»  M  à  eîik{  graines. 

^     II*    t.  fj^.  j»/.  o'j- 
»  *&mJI— -omarfî— .  vatîrr*»,  seoibUUet 
kacftttifiipuknnrtcv  fcwi  iiîIImiiiii  ,  iiniU'ii  iiii  ili  conrU 


t  5ft>.  iVO- 


Tra*  Maana»  inaérées  ittr  le  tttb« 
^  Vb rtyle-  Va  sLÏgmau.  Fruit.... 


UnA.  iO>fw»<  £iiM»>  -AiM-  Moomqae.  Câlin  ra  cbclw,  k  cinq 
^M»Mu*.  CDr<>Ue  -,  tube  court .  lunbe  i  cînf]  £«ÙMas  rgalea  ] 

>î4.,.Ûlt=.ii.ii-Mfiir«:*nllcnjc»,  bifides  àleursoiamM.  Fleur  ail«, 

•;i)>i|  i  .    I       ■  PS  J  t^  base  lie  U  coroCp.  et  ttiuêes  entra 

ini.   ■'.■■■  '      la  itigmsle.  Ovaire  avorté.   Fleur  fe- 

luvlii  ■  -         irio  rians  les  flenrs  mâles,  intérieures,  plus 

BtWL»«tite&,  rndiiwmU  de*  éfammet.  Oraire  libre  ;  m  sljle. 

\.  CWt&Fi>.  ^Mf*.  £.  emàrva.  Tige  nvMoe  ligaeiue ,  kbt 
aaèUei  artîeviée;  feuQes  ilteme»,  sîIms;  fo&olet  oTaïe»--«b* 
Iwj)."^"  ''  d**t^M  rt  nermiMS.  Fleura  petites  et  Uen^e*. 
Haliite  le  C^  de  Bonae-EipAmace, 

OaaiftTlTioiifl.  Lm  pUnies^'Oompesent  ce^e  famille  Mif 
djBS  ffppoiu  arec  les  A^oôoées,  ^wrleuriige  lKteM»tejlei|| 
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corolle  monopëtale  régulière ,  souyent  peDUndre,  par  la  pré-* 
sence  et  la  nature  de  leur  përisperme ,  mais  elles  en  di0lïreutpar 
leur  fruit  jnultiloc^aiiie,,.^  loges  joQonOspârmeSt  et  leurs  feuilles 
constamment  alternes.  L'insertion  de  la  corolle  distingue  les 
Sapo^to^des  Ébeôacées,  qui  o^t  le&  feuilles  alternes»  lek  fleura 
axillairesy  la  corolle  régulière  >  monopélile  et  staminifère,  et 
une  baie  multiloculaire,  à  loges  nioi^ospermes.  Elles  ont  ausaji 
duelqUes  affinités  avec  les  Nèrprunées. 

'A  la  Martîniqiiô,  on  hroyé  les  feuilles  et  les  rameaux  du 
Jacquinier  (  Jacqiunia  armlllaris.  LiNN.  )  povtr' les  jeter  dàfas 
tèi  eaux  et  enivtë%r  le  poisson:  Le  Mimùsopè  (  Mimusops  efengi. 
Linn;  )  est-ande;^  arbr«s  les  plli^  {ntéressansde  llnde-;  se^ 
fleurer  dxinnent.une  odrair  suaye ,'  et  ^paraissent-deux  fois  par  an^ 
Pepdant  le^jbur,  elles  19e  sept  qu'à^demi-ëcloses;  au  coucheB 
du.  soleil,  et  pen4an(  la  nuit,  elles  spç^t  parfaitement épaBOtûes} 
^. patin,  la  >terf:e^^(  jonchée, de  leur  corQl|e.  On  i^.faivdes^ 
çpUie^^  et  dés  ^^i|clandips...Les  feipi^es  roMl)snt  aufipur  d^ ^içui^ 


place  sur  les  Vetemens  (ju*elles  reniplls^Wi  de  Jejir  agréable 
parfum.  Ses  fruits  ont  une  chair  dduce  et  bonne  à'mànger.'Leâ 
Indiens  ont  soin  dé  planter  cet 'arbre  autour  de  leurs  hiAita-^ 
lions.  Le  Sapoâlier  (  Aohràs  Sapota,  LiNNi  )  donne  des  fruits 
fort  recherchés  en  Amérique  ;  on  les  préfère  ordinairemenit  i 
l'Ananas,  On-  les  sert  stu*  toutes  les  tables.  Les  habitans  de  la 
^artii^ique  jBmplçieut  les  graines  ei|émulsipu  4aD4  les  réiemipof 

4  urine. 


TT 


■  <  ■ 


44 


3lfi  LES     ÉBE^JACÉES. 

LES  ÉBENACÉES. 

*i.»tCB£IiACE£.   ub.    54.  (  VaccUtia.  Aâans. 
\   *.    ■'  Guaiacanse.  Juss.  ) 

Itlaxtes  à  (lenx  cotjlèdonS ,  à  corolle  monopctale  *, 
et  péngyne  ' ,  4 ,  c'est-à-dire  insérée  à  la  base  ou  au 
sommet  <lu  calice. 

Calice  nLûnofihylic a,  divisé  à  son  sommets.  Corolle 
insértie  filabasc3,  ou  au  sommet  du  calice4,  mono-^ 
pétale,  lobée  *»,  oti  fendue  profondément^.  Etamines 
ëpipétale»  "  ,  tautôt  on  upmbre  déterminé  et  égal  ou 
double  <■  â  celui  des  divisions  de  la  corolle,  tanlôt  en 
nombre indélcrminé  '3,  filaments  mouadelpbcs  6,  ou 
polyadclphcs  â  leur  base.  Ovaire  simple  7  ,  Ordihaire- 
mcnt  libre-,  style  presque  toujours  simple  et  unique  7; 
stigmate  simple  oudivisé.  Fruit  fni*'laucriiis  .iflliérent. 
ordinairement  libre  "  ;  capsule  ou  plus  souvent  baie  8 , 
multirociilairc  P  ;  loges  monospermes.  Graines  »« , 
ayant  un  embryon  druit ,  entouré  d'iui  périspcnnQ 
charnu  ",  cotylédons  planes;  radicule  supérieure  oa 
inférieure. 

Les 'Ébeuacées-  ont  luaie- tige  frutescente  ¥>a>«rb6« 
rescente *,  leurs  feuilles- sont  alternes  ^ ,  etleravfieiws 
ftxillaires. 

PREMIÈRE    SECTION. 
Étamùu»  en  nombre  défini  ", 

DIOSPYROS.  Zinn.  Jutê.  TWn,  inst.  t.  571.  PLAQVE- 
MINIER.  Calice  â  quatre  ou  six  diTiRions  ,  sourent  nrc^U  , 
penistant.  Corolle  insérée  à  la  base  du  calice  ,  en  coupe.  Seiie 
à  dix  -  boit  ëtamines  courtes  ,  insérées  k  la  base  de  la  corolle  ; 
anthères  quelquefois  stériles.  Ovaire  libre  ;  style  court  *  k 
quatre  4>yi>>oni ,  quatre,  •ligmatei  1  quelquefois  bifides.  Baie 
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portée  sur  le  calice  ourerl  /ou  entourée  \  lalaâe  du  calice  en 

'  forme  de  cupule  ;  huit  à  douze  lo|;;e8  /  huit  à  douze  graines 

amrgd'aliformes  ,  coinprîwiée»;  •-'Arbres-oa  arbrisseaux;  fleurs 

axillaîres  .li  prçsqne  sessiles  v  ^^^^'^"W^  ^^  ^^^  ^^^^^ 
à  avorter.         ^       '  ' 

D.  LOTUS.  Linn.  P.  n^sirnops.  GrahA  arbrisseau  ;  feuilles 
alternes  ^  lancéolées  ^  pointues  i  tr^s^cntièr«s  «  glabr«8  «  yertes 
en  dessus^  pâles  eiL  dessous. 

Habite  r£arppe  méridionale. 

B.  YlAG^lNIÂNA.  Zin/B.  Milt.  îc.  t.  iû6.  P.  ni  rinciurrs. 

"  FcqîII^a  o<vo1o«  l^M»^^^\oo9  ^   go  yom:ooiftnnowMCP'danS  leur  jeU- 

:  nessen'et.glouques  enhâessou».   <        -    : 
Habite  T Ainérique  septentrionale . 

.  D.  EBCNUM.  iP.  ^.^^^iiirjr. 'Feuilles. ëpàrscs;  semblables  à 
,  ceHes  des  lauriers  ; iteiirs  petite»,  .sesailes  1  aux  aisselles  des 
feuilles. 

Habite  les  forêts  de  Tlnde. 

EMBRYOPTERIS.   Gaffrtà.  Jusê.nm.'IMùiqtte.  Calice  ii  quatre 

.  découpures.  Limbe  delà  corolle  ^  àiquatre  Aé^oupuores.  Fleur 

mâle  n  TÎngt 'fîlâihe^ts  insérés  ao'feiia  de' la  corètte  ^  terminés 

.  -  par  deux  -  v^AucBt;  is  stnmo  lÉsés  chacun  'dhme  •  anthère.  Fleur  •  fe- 

'  Bielle^  quatre  âlantents  terminés  par -mie^nibcre  imide.  Oraire 

(libre  ;^atre.  styles  dirergens  ;  quatre  stîematés  sduTent  à^jttUa, 

Fruit  entouré  à  la  base  par  le  cidice  qut  ^  pris  de  Peccrdisiie- 

ment  ^  formé  d'one  pulpe  gkitineuse  ,  divisé  ordinairement  en 

huit  loges  contenant  chacune  une  graine  oblongue^  couxprimée 

et  courbée, — C^  genre  est  figuré  dans  Gartner ,  t.  2^9.'  '£•  ».  et 

dans  ïloxtf.  corom.  5.  t.  70. 

ROYETiA, 

dents  ^  p 

a.    cinq     KU^^»*       .m^m^    <»«•.. m«.u«^«v     %<W"*«S»^V.         X^TVftlXV    M.KUM.^  ^     ^CI'UIIUO    ^9X 

deux  styleà  ;  deux  stigmates.  Baie  à  c{aatre  loges  monospermes. 
Graines  entourées  d  une  arille ,  radicule  supérieure.  —  Ârbris^ 
éeaux  ;  fleurs  axillaires  souTcnt  pédonculées. 

R.  LUCIDA.  Jtiwi.  Cbmi».  hort.  i.  p.  187.  t.  g6.  R.  luisant» 
lË'euilles  alternes^  orales^  un  peu  rudes  ,  d  un  yert  luisant; 
fleurs  petites ,  axillaires. 

Habite  le  Cap  de  Bomie-Espéranoe. 
R.  HIRSUTA.  Linn.  Lam.  illust.  t.  370.  f.  a;  R.  rmur.  FeniHes 
alternes  ^  lancéolées  ,  velues ,  couvertes  de  poils  wons  y  ■  •  sur^ 
.  tout  sur  leurs  bords. 

Habite  le  Cap  de  tionne-Eéipérance.- 

MABÂ.  ForsL  Ju99.  mss.  dioiquc.  CàEce  il  trois '^cottom*es;  Co^ 
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^■nlfi' plus  longue  qae  le  calice  ,  tubulëc  ,  à  trois  ct^coopareê^ 
T'teur  mâle  ^  trois  étamines  courtes.  Ovaire  avorté.  Fleur  fe« 
jitiile  ovaire  ....  fruit  ^  drupe  ceint  par  le  calice  et  divisé  en 
sieux  loçet ,  contenant  chacune  un  no j au  à  deux  graines.— 
Ptonte  observée  dans  les  isles  de  la  mer  du  Sud  par  Forster^  qui 
Tii  aonimée  Maba  elliptica* 

PCTEWA.  jiuhh  Jus9.  POUTERIER.  Calice  à  quatre  parties, 
persistant  Corolle  insérée  à  la  base' du  cfalice  ^  en  tube  ventru  « 
à  quatre  divisions  entre  lesquelles  il  j  a  un  long  poil.  Quatre 
^Ummes  insérées  à  la  base  de  la  corolle.  Ovaire  libre  ;  un  style, 
•tismate  ^  quaue  dî-rî*îmi*>  Capdulvï  o-roïc  ^  T^luc  ^  jk  quatre 
▼a£res ,  chacune  d'elles  contenant  mie  graine  ariUéc  et  en 
forme  d'amande. 

P.  GUYANNEKSIS.  Auhl.  Guj.  t.  33.   P.  db  LA  ouTJirB. 
Arbre  à  feoilles  onrales  ,  pointues  %  [entières  ;  fleurs  axillaires  t 
souvent  pédonculées. 
Habite  la  Guyane. 

FERREOLA.  Roxh.  FERREOLE.  Monoïque.  Fleur  mâle ,  ca- 
lice à  trois  divisions  ,  légèrement  yentru  ;  corolle  tubnleuse  « 
limbe  à  trois  divisions  droites  y  munies  à  Tîntérieur  de  longs 
poils.  Etamines  ordinairement  «u  uombrt;  «Iv  vînq.  Flour  fe» 
nelle ,  calice  à  cinq  divisions ,  corolle  comme^  dans  les  Aenrs 
miles.  Oyaire  linéaire*oblong  ;  un  style.  Baie  globuleuse  ,  mur- 
mie  à  la  base  du  caKce  persistant.  Deux  graines. 

F.  BUXIFOLIA.  Roxh.  Corom.  a.  t.  45.  F,  a  tbuillbs  dm 
MVts*  Feuilles  alternes ,  ovales  ,  échancrées  à  leur  sommet , 
mtSères  «  portées  sur  un  court  pétiole  ;  fleurs  solitaires  aux 
aisselles  des  feuilles. 

Habite  la  cdte  âe  Cui  vin^nJoT 

STYRAX.  Tourn.  Zinn.  /usa.  Lam.  illust  t.  869.  'ALTROU- 
FŒH.  Calice  eu  coupe ,  entier  ou  à  cinq  dents.  Corolle  în- 
fuiidihulîl'orme ,  insérée  à  la  base  du  calice  ,  tube  court ,  limbe 
trois  \  sept  parties.  Six  à  seize  étamines  ;  filets  réunis  à  leur 


l«iiiiit">  »•  nn  *  \»**'  ^*  ^ V»»»  »».-»'>- "  '^•*'  -  ~.»— "^  ,  .^'>..<w%..v  suponeurC"^ 
Arbrtvt  ou  arbrisseaux  ;  tleurs  axillaires  ou  terminales  ,  soli<- 
lairf*s  ou  t-jisciculéos. 

S  OKKIClNAl  IS.  Lmn.  MilL  ic.  t.  260.  A,  officinal.  Ar- 
lu  i<s«Mu   ranioux  ;  fleurs   alternes  ,  ovales  ,  entières  ,  blaa« 
cluAiivs  rn  dc*ssous  ;  Heurs  blanches  ^  un  peu  pendantes. 
Habite  l'Kurope  juéridionala. 
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bréuâés  disposées  par;série8 inégales.  OTaire libre; 6tyl$ sinfplet 
droit  ^  filiforme  ^  përststanft  ;  stigmate  simple.  Fruit  ligneux  « 
rdnd  ;.  loges  nombreuses ,  ^onospenne&i  Graines  osseasef  <;  0ai- 
'    tonï*ées  de  pnlpe.  '  I  ;:•'    »      , 

O.  WtOCE^tTM'.  Beauy. il.  6^.  t.  6;  AA^e  trèft-^teVé ,  ^nttes 
alternes^  radééôlées  ,  entières  VfléiUrs'sesÂles:),  'a^rrgé«s'Ou 
solitàiiies ,  et  ^laissant  sof  \t  tronc.         -•     ,  •  '      j» 

Habite  IMériear  de  T'Afriqne  ,  daiisle  i^byabme  d'Ow«re. 

CIPOlJflMA-  4uU.  ^uss,  CTPONIME,  Cajiice  à  cinq  divUioiis  , 
Tèln.  Corolle  en  tube  pl^s  î^n^ùé  que  le  calice.  'Ètaihines 
npiJQbreuséS' ji  insérée^*  a  Tprificé  dé  là  cprollè  sn^  Sta  dooble 
ràngn  d'îiiégalé  gfaiidédr',  'filets  'ri^unîs  à  léûrjjiiisè  ^'d^th^es 
arrondies.  Ovaire  libre  ou  semiadhér|^i  ;  W  )ifplè,;  stigmite 
en  tête.  Baie  adhérente  ,  en  forme  de  pois  \  HÀ  p^a  pW  grande 
,!^e'Ies  diVîslbiis'èalfeindès  V  <;eïi%ëttftbt'-Une  noiï  &  <aàq  lo|;e6i  et 
^  cîn^ •graines.' ••       •    ^  '! 

C.  GUYANENSIS.  Jiuhl,  truy,  t.  ;.îia6.  Ârbrissèau  k  rameaux 
Tclus  ,  feuilles  alternes  ,  OTales,"pV>'iktuéë  y  énfiërW  ;  fleuri 
mimies  de  bractées  et  axiOs^ire^*  ;      '  -      ^ 

Habite  l'a  Guyane. 

•  ■  . 

PAR  ALEA.  JuUL  i'u6H,  I>JiîlLiti.6.  'C«dlè6  k- ^atre  dirisioBS. 
ÇorpUe;  épaisse  ^  tubO;  court ,  Ui>?4^  A  ^!^^  divkions..  Dix«hiik 
J.étamtnes  insérées  à  la  base  de  la  cotrd&ç  ,^  àfitlicres  anrji^ndies 
:  non  saillantes.*  Ovaice  .  r,: ,  frnit.f.  '•  •   ,   :    . 

P.  cu^ANEVSXS.  j^iî^;  :G»^..:t./^i.:TtM;et  ftniUes  49^ 
•    velues  ^  oviles  ,  entières  vfemtiies.i £ears  g^on^ées  i  pndsqiie 
^s9ilQstti)iîsit886&es<des>i{èinBes.^ .  .  :  -      .t.,* 

HtfbîteU^&uyane.      v  ♦    • 

HOiMA.  lÀhh,  SusB,  GàEce  en  Wdcbe  ,  à*  cinq  'AHt^ioit»,  ptr-- 
sistant.  Corolle  à  cinq  parties i,  bn  k  cln^  t>ëtideè  tiénnis  parles 


dont  deux  sujettes  à  avorter. 

H.  TiPîCTORlA^  Linn,  H.  j>ss  teintçpusrs.  Arbre  à  feuilles 
alternes  ^  ovales -lancéolées  ;  fleurs  sur  de  courts  pédoncules. 
Habite  f  Amérique. 

Observations.  Les  Ébcnacées  diffSrqnt.ieô  plantes  de  la 
famille  précédente,  par  la  situation  de  leur  corolle,  qui  se 
ironve  insérée  à  la  base  ou  au  sommet  du  caliice.  J^Diospyros 
f  e  râpprothe  des  Sàpoiéfes  jar  sa  tige  frmfescente ,  par  6es  fettille« 


;I..E-*   É  ^  p  ^  Ji  ^  É  E^,:  ^'  5^1' 

alternes,  ses  fleurs,  sqdllaires^  âHjCdrpUe.mQaop^iale,  ses  éta- 
mines  en  nombre  déterminé ,  son  ovaire  libre,  son  style  unique, 
son  fruit,  qpi.  est  u|iej|^aîanpiu}tjrlfC)Bd^ife^,  à  Jogesmonosj^rmes, 
et  par  ses  graines  munies  d  un  pdrisperme.  Ce  genre  démontre 
l'affinité  mii  existe  ehtjse.les  Sapç^é^s  et  lesvÉbeBi^oées.  Le 
Siymx,  rapporté  à^la  faiçîlUe  des  Ébefiacée^ ,  attire  YHalesia, 
YHopea  et  les  autres*  genres  polyandres,  que  quelques  cd^diC" 
^^^A^^Vf^lm^lfU^m^^  daqs,Jfl^;jf9iyjiéwilcs,ipcès  des  IN^e-. 
lîacécfî.  ,   ....        •        '   •    •!  .  :       '    -•. 

.LXbène^du  cçpimer^^e  es(  fpurnjlç  par  plusieurs  arbi^^^es 
pays  étrangers  j  .mais,  Cf  l)ii  q^i,  donne  la,  plus  belle  et  la  pi^us 


îur  oi^lébi^e  est  très-i^oir,, 
tres-ûnî  *fet  très^^ pesant.  Dans  tin  trôiic  gros  comVne  la  jambe , 
rÉbéte-n'i^  qa'tai  powè  de  diamètre /et: dans  le!s  gros  trohcSs; 
^«ib^ileilnt'I^o^mcAs'peui^Hiieict  à  p^ne  tnv^n^sër,  Taubier  ii'a 
^pe:deuti:pi^a«»s  d^  '4)%i*èlte^'toùt;te  rèsie  â  éîë  ^Tékrai 
fibàididhiide  ^eoniijdmnscioatés  lealbBétsJde^llittle;  son  trdb^ 
e^.  dr ciicr  ^  lAftiÊt:  ;;  ièsnriénf  aus  ^mt  rgamis .  ait .  C^inliBs  ^arseï^  » 
^emldfj^le^  ik  fof  l^^  à^  ^asu;iers  (:  lesf  'S^VSi  ;spnfi  petites  an  bkn« 
cWpi  sp)ju.^i,i?e^j^j^^^^ile3 .  -gîiji^^issuttes^Bft  fpu}ltesj.j  .Ï-W  fottU 

^fl^^i  les  ^$^^^QJ^c.  Jjftisv;  :\\xffi^lfiT\^  o^ur-  ag^^Ii^^ 
quand  on  le  brûle  sur  les  charbons.  Un  connaît ,  dftUS.l^Cfln;!^ 
merce,  trois  espèces  de  Styrax  ou  S(orax.  La^renilér^  est  fine 
résine  tirée,  par  incision,  du  Sty^rax  officiufilj  client  en  niasse 
roi^eâtrepu  jaùnfi^e,  9iollas^e,  'grasse,  et  d'une  odeur  suave* 
Ohèi  Tuf  dofahe  le  noiii^dô  ^toftix  soSdé,  Lies  déiix  autres,  ne  pa- 
raissent élrié  kiué  le  m^fetigtf 'dii  StdràSè  solide','  avec  différées 
matières  résinmsds  IsCiQtdcffahte^ft  Ofi  |>itad  iÀtëk-ieurement  le 
Storax  solide  et  le  StQr^^cQl^i^cj'^^^:Sont  vulnéraires,  cor- 
diaux e\  d^étefsifs.  On  1^  appUqivke  ^u^i  extéif  ieuremefit }  o|i  en 
fait. des  fi^miga|i<>p5^  Leo$torai^,liqutdeji'eit employé  qu'à Tex- 
lérieai^.  Il  est  tris^ésolulif  ;*  ilfohifiè  Ifeicérrfeaû'par'  soniodeur. 
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RHODORACE^.  lab.  55.    (  Vaccînia.  ^tfarej. 
Rhododéndra.  Juss.  ) 

j  r.  *ntfs  à  r1*»uTcriiyIpflrtTia  ,  i  Wnrn1)(«  innnnpëlâle  'j 
përîgyne  4,  ou  insérée  à  la  base  du  calice. 

Calice  divisé  »,  persistant  6.  Corolle  insérée  à  la 
base  du  calice  i ,  mouopétate  et  lobée  '",  ou  presque 
poljpctale,  à  limbe  profondément  partagé  n.  Éta- 
mines  eu  nombre  déterminé  3  ,  insérées  sur  la  basa 
de  la  corolle  dans  les  monopétales  3  ,  et  attachées  à  la 
base  du  calice  dans  les  genres  à  ileurs  presque  poli-i 
pétales  4  ;  anthères  s'ouVrant  au  sûnm«>t  pnr  deux 
pores.  Ovaire  libre  ^  ;  style  unique  ^  ;  stigmate  sim-^ 
pie  4,5,  souvent  capjté.  Capsule  libre,  multilocu- 
Jaire  6,  multivalve  7,  chaque  valve  formant  une  loge 
par  ses  deux  bords  rentraus  7  ,  8  ,  et  appliqués  Contrfl 
l'axe  central  ou  placenta.  Graines  nombreuses,  trèSt 
petites  9.  Périspermo  charnu.  Embryon  droit  ;  coty-^ 
îédons  semi- cylindriques  ;  ridicule  presque  toujourjf 
inférieure.  ' 

Les  Rhodoracées  ont  une  tige  frutescente  ou  suflru? 
tescente.  Leurs  feuilles  alteraes  •  ,  ou  rarement  op- 
posées ,  ont  assez  souvent  les  rebords  roulés  en-Je-!! 
jïors.,  lorsqu'elles  commencent  à  se  développer  t, 
P  R  E  M  i  Ê  R  E    S  Ë  C  T- I  O  N. 
Corolle  monopélale  ".       '     '  ' 
KALMIA.  Linn.  Jim.  Lam.  ïllusl.  t.  ^65:  KALSTD^.  CaKco  \ 

cinq  parties.  Corollâ  en  soucoupe  ouverte ,  limbe  droit  presqtif 

jk  ciag  divislQn? ,  inuiù  (fLtà;teur<);pie4ljle4U'^e<eUM  Ql««:^b 


LES    RUODOUACliESt  r  365- 

j'icorement  de  dîi,  n^amelons  saillans.  Dix  étamines  ,  iiiséjréc»  à 
labase  de  la  corolle  ;  fileu  recourbés  ,  antlières  ploogccs  dans  les 
fossettes  avant  la  fécODilation.  Cap«iile.à  ciiiq  luges  ;  iilacenia 
central  à  cinq  lobes  saillants  dans  les  loges.'  —  Arbrisseaux  ; 
feuilles  alternes  ou  opposées  ;  fleurs  sa  épis  Ou  presque  en  co- 
''lymbes,  axitlaires  ou  terminales. 

R.  X-ATIFOLIX.  Linn.  Trew.  Erhet.  t.  56.  f.  i.X,  j  wxvix.t^t 
'z,dRQBs.  Feuilles  alternes  ,  rapprochées,  obloDgues  ,  trcs-eu'» 
"llères;  fleui^s  (IVm  beau  roit^e'i  '«  '      • 

"'''      Hibite  l'Amérique  septentrionale. 
r    ',K.   ANGCSTlFOtlA.   Linn.   Trew.  Ehrel.  1,38.    ta.  k.^.t 
'  fBL-tLi.ES  ÉTH0ITB1-  Feuilles  rapprocbées  presque  verticillées  , 
ovales-lancéolées  ,  glabres  et  très-entières  ;  Deurs  eu  corj'iliLlie* 

Uabïtel'AmériqTiPiiepIentriAiiale.  ■■^'  ^ 

EIÏODOTIENDRUM.  Linn.  Jtus.  Lam.  mnst.  t.  36^.  FOfiAGE. 
Calicâ  il  cinq  parties.  -Cdrolle  en  clucbe  ouen  entonnoir  ,  linjbe 


ourart  ,  k  ciiig  lobes. _l>ii.  étamines  ,  fileta  dccliaés  ;  anthères 
oblongues,  droites .  Capsule  comme  daus le  genre  précédent. — 
Fleurs  aiillairesoiiterminales,  en  épis  oli  presque  en  corjmbes. 
•,  'R.  P0j\T«1CIjM.  Linn.  Jacq.  îc.  rar.  i.  l;  78.  R.  a  ei.Eini3 
:  .ro&nrjuns.FeuiUfislancéoléos  , pointues,  très-entières, gtabres  1 
luisantes;  (leurs  en  corjmbes  terminaux^  d'uue.couleur  pourprée, 
tirant  sur  le  violet.  .       .  ,  r: 

Habite  le  Levant. 
R.  MAXIMUM.  Xmn.  TreW.  Ehret.  t.  66.  Fenîlles  ovales-Ian- 
cdolces  ,  presque  obtuses  ;  fleurs  en  corj'iabes  sessilea  et  ler- 
minans  ,  de  couleur  rose-piUe. 
,,ji       -Habite  l'Amérique  septeafril>n3^e.^|     ;  ■  ,  ,■    ,  l^r'-^ZV 
-B.  FFnàcGHSBDM.  iinn./tfc9i  àXist.  t.  a55.  FeiiillM  OTldlef- 
■1  lOlilongues  ,  éparsea.  trt»  anUàru  ,  lonin*><  ,  «l'iu»  vert  luisant  en 
l'i dessus  1   cauleur>.do  rouille  et  un  peu-*clues  en  dessous. 
Habite  les  Alpes. 

fepi!Ç.^A.  Li>tn.%M.F^nt.  I^m.Mmi.  K.^G-}.  ÉPIGÉE.d^ce 

'    e^  cloche,  i  cinq  parties.»  persistant.  Ciirolelypocraléril'oruie, 

insérée  sur  un  disque  glanduleux,  adué  au  f<)nd  du  caUce  ;  tu^e 

cylindrique,  hérissé  iiitpfieureiu^ldepoiljbjaiicliàtfosi  limbe 

ouvert  .  à  cinq  lobes.   Dis  étamtn^s  insérées  a  la  base  du  tube 

p. mon  saillantes;   flets    filiformes,  droit» %  .»allièr(fs  JînéairesT 

1.  oblongues  ,   nduées  ii  la  partie.siipéricure  tlos  filaftieiits.  St^la 

■M  persistant  î  stigmate  presque  orcéiiJé  ,    à  cinq  diviskins  .  sur- 

:  "monté  dam  le  centre  de  quAtre,  cinq  tûam^usde  forme  çj- 

lindrique.  Capsule  presque  spUéjique,  k  ûnq  loge?,  Ik  cinq 

I.  45  . 
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jKàftpipjûMi'JEU.ts  ont' bewiccmp.  ^'i^&nHé  arec  les-Bro^Mb/ 

coiDïne  dans  celles-ci ,  et  leurs  fimits  ont  les  twdajwfcifiiM» 

oomement  aans  nos  jarduia.  Li  Azaiea  dm  V<mx  j^^fifafffi^Vq/OH 
Itca.  LiNN.  )  croit  aux  eiiTiroii»  de  Trébb6iidfi.LiXfec»j^litti  rap- 
porte ^pieJtoôqQfl  TiinD^^es  diziiBlll^  approdia  de.ceue  TÎUe,^ 

iTleor  prit  uft  dmiemiAi  par  ti^^ 

0a  Yô^ià  triM  jdnciiëtf  dé  Gdips',  cotànë  «pr^  prô'liiH 


taille  ;  personne  nëanmoina  nV»  iqipiiratyieile  mal  oaiMf^leleii. 
4mw%r.  «nyîïoi^  i]^  m^DW  liçur(Ç,ga'il  avait  oomiqen^ejLes 
aolâasi  M  levèrent  leitcebième  et  le<piatriâine  joos',  mainJana 
l'^'e&'l'ôtt  W  trôfLfe'^ïp^  aVMr  bi&  îiffië  fb^^ 
lie  Lédon  des  marai»  (  £edumpqh4^ir0^iiijflL\if,ja^ 
p(àiéirante,,et,  un  peu  nàrcoiiqae.  ,Q|a  kniet  ayeq,^li}lfepous 
ehamir'lw  trit(nafl  En- AUemegne^ <  oor  le  fait  emrer  iUm  la 
tM^poéition  de  la  Mèrerj  p^  l>i'  rendre,  odorante  f  mkU  'û  fci 
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LES    BRUYERES. 

ERÏCiE,  lab.  56.  (  Vaccima.  ^dans.  trîcœ.  Juss.  ) 

j  LANTES  à  deux  cotylédons,  àcoroUe  moaopdlale^, 
çt  périgyne  5,  ou  insérée  sur  le  calice. 

Calice  monophylle  3,  persistant,  et  profondément 
dÎTisë.  Corolle  monopétale  4  ,  quelquefois  profondé- 
ment divisée  ,  insérée  à  la  base  du  calice,  «pirlquefois 
à  son  sommet,  ou  portée  sur  une  glande  calicinale, 
ordinairementmarcescenteetpersistante.Etaïuinesen 
nond)rc  défini  5 ,  distinctes ,  ayant  la  même  insertion 
que  la  corolle  3  ,  rarement  attachées  à  sa  partie  infé- 
rieure ;  anthères  souvent  bicornes  ^.  Ovaire  libre  3,7, 
rarement  adhérent  '3  ;  style  unique  7  ,  stigmate  ordi- 
nairement simple  7.  Fruit  libre  8,  ou  adhérent,  mnltilo- 
Cidaîre  9  ,  polysperme  ,  presqiie  toujours  capsulaire 
et  multivalve  lo.  Valves  septifères  à  leur  milieu,  et 
attachées  à  l'axe  ou  placenta  central  '°.  Graines  très- 
petites  ••  ;  périsperme  charnu.  Embryon  droit;  co- 
tylédons semi-cylindriques  ,  quelquefois  presque  fo- 
liacés. 

Les  Bruyères  ont  une  tige  frutescente  ,  snlïrutes- 
cente  ou  herbacée.  Leurs  feuilles  sont  alternes  *, 
opposées  ou  rassemblées  eu  manière  de  vcrticillc  '. 

PREMIÈRE     SECTION. 


CTRILLA.  Linn.  Jitss.  CYRILLE.  Calice  très-peiît,  à  cinq 
parties.  Corolle  petite .  à  cinq  parties ,  marcesceute.  Cinq  cla- 
uines  non  sailUutes  :  uilhèrea  eu  cœur.  Stigmate  bifide.  Cap- 
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•oie  à  deux  loges ,  à  deux  Ytlres ,  mucrooëe*  — >  Ce  genre  e 
'  ëtë  rëàni  à  VJtea  par  M.  Lhéritier . 

C.  fJLCEMlFLOfUL,  Linn.^C,  A  FLEtrns  str  oRAPPma.  Arbris- 
seaa  à  feuijie^  liïtenfe^ ,  la^ëôUeçV  oréles ,  fjrèt^imirea  :  fleura 
Uanclies. 

BLJERIA.  Lifut.  JÙa9\'Lam,  iDiist.  t.  «^ff.  BLÉ  RU.  CaÊce  à 
aaatre  parties  Un^^ires.  Corolle  en  cloche  :  lube  çylindraci  ; 
limbe  ai  quatre  lobes.  QMtre  étamiries  k .  aptiière^  oHoiigiies  ;. 
droites  «  echancrAes ,|^or4ipeirft«^eoi  saillayi^es.  Cagsnki  à  qu^li?^ 
.  aulesn  à  qoatrê  logés ,  s'ouTrant  sur  Içf  aiigles ,  eï  rMfrauÊki 
*wpeth lioÂihnB  3è  mhies* ----9oas-»lrrlii^ssee*&'â)NaaClè-port 
ilfm^.hrmjki^:ySvv^ii^^  flew>  mlé^ 

'  B. .  PHÀPC^&iL.  %ym.  S.  m^ump^muné^  JùktMréà  îttvtiqiies  « 
alwrisMUaiitesr'fiii^ltès-  ^ualie  à  quatre? «oi^dea 4. légërootnt 
.  içyî<fls;>^ffMts.  e%ombrito|U. 

.  Habite  le.  Cap  de  Boime^pérwceb 

IMQA, ,  asmcn.  Zfjpt^.  4i^:  j:«i9>  iu^ 

Ca^ce  àyOuative  paires ,  dael^èfoii  aôubte;  Corolb  en  «ilocbei^ 
'  mel^eâlé^oWi»'Oa  efltaànqoe's  HunomiraàxîmHk  qsMtm 
..|^râi(nif^,etti|Muroe^  pu  r^j^er^i^ 

niëea  om^  U  oprçjle  ;  loitbère^  sînipoiPc^l^bAn^i^^  on  fôois 
"^  fbnesl  Stigmate  tétragone-,,  qneléàefbis  à  q«alrer  dfriaiaÎM^ 
:  €i|isidi^  4'jqitfiltQe  lug^  t  Itima^ft  ▼aWef -•  mt«w^  P.^  te  caUce^ 

^  ;^  ^ow^mArp^^  ou  Tertî<> 

iSiU^  lu  ^perses  r  fltar^  àiçillairei  ta-  iemimal«si,  jîiyes<ée 

-:cM(wire«UteU'giiinPiM;  -';- 

E,  y57][^AfU9^  ^ j^.  -flor.  dan.  .4.  67 j ,  J5.  couMïrns.  VèvSBed 
l^pprochëès ,  comme  imbriauëes  sur  quatre  ran^  v  sagtfléea^  di| 
-  binoes -à  leur  base  ;  calices  .doiddes^ 
Habite  TEurope. 
£.  SCO  PARIA.  Linn.  B.  a  balais*  Feuilles  trois  à*  trois  , 
très-^tpoites  :  fleurs  petites^  nombreuses,  «ûUairea  : :StigBifite 
sa^U^ ,  pelté,. 

Habite  TEui^ope  méridionale.  ' 

E.  TETAALIX.  Linn,  fl.  dan.  t  81.  2?.  ^xTATnRVàB.  R4v 
ineaux  droits  et  ^rè^es»  FejuiUes  p,etites  «  très-ouyertes ,  ciliées  , 
disposées  eu  croix  «  d'un  yert  grisâtre  :  fleurs  •  ilh  sommet  des 
rameaux. 

Habite  la  France.  Je  Tai  trouvée  à  Montmorency  ;  elle  est 
IrèsTCommune  à  SaiiUrLégier. 

E.  GINRREA.  lAnn.  OecL  ûy  daiv.  t.  38w  jBL  emNomâx..  Ra^ 
niêau^:  temés  ;  feuilkis  petites*^  glabres  ^  yertes  «  ^idbiaîeiirs'  ra? 
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massées  en  petiu  faisceaux  :  Qeurs  en  grappes  terminales  :  stig- 
male  en  [<!tc. 

Habile  l'Europe  «  dans  les  lienx  secs. 
E.  MU LTI FLORA.  Linn.  Garid.  iGo.  t.  5a.  ArLaste  à  fcuillei 
ouvertes  ,  linéaires  ,  pétiolêes  ,  sillonnées  eo-dessous  ,  d'un  rert 

foncé:    fleurs  J'uu  poiu^ic  Kgor  ,  aslUoîrca ,  nombreuses,    et 

formant  de  belles  grappes  au  sommet  des  raOïeanx.   Anthères 
brunes.  • 

Habite  la  'Fl'ance  méri'dionale.  Je  l'ai  trouvée  auprès  de 
Saint-Léger. 

ANDROMEDA.  Linn.  Juss.  Lam.  illusl.  t.  365,  ^!VDRO- 
MEDE.  Calice  très  -  petit ,  à  cinq  parties.  Corolle  en 
.  cloche  ou  glohuleTise,  ^  cinq  divisions  réfléchies.  Dix  élsmiii 
non  saillantes.  Capsule  à  cinq  loges  el  à  cinq  valves.  — Arbris- 
seaux à  feuilles  alternes  ,  ou  plus  raren«m  opposées  :  fleurs 
aiillaires  ou  terminales. 

A.  TETRACONA.  Linn.  fl.  lapp.  ïig.  n".  l66.  t.  I.  f.  4.  J. 
TBTitAaonB.  Feuilles  opposées  ,  imlirIqUécs  ,  Obtuses  ,  rappr<H 
citées  et  couvrant  entièrement  les  rameaux  :  tl«urs  solitaires. 
Habite  la  Laponic- 
.  ,     A.  CERVLEA.  Linn.  Qed.  fl.  dan.  t.  57.  A.  a  fi.bub3  bi-bub»- 
■   Jf  euillcs  éparses ,  linéaires ,  obtuses  ,  rapprochées  ;  pédoncules 
,  deux  \  cinq  au  sommet  des  rameaux. 
Habile  la  Sibérie. 

ARBUTUS.   Tourn.  L.iiin.  Ju»».   Z^w.  Illuai.   i.  300.  ARBOU- 
SIER. Cahce  très-petit ,  à  cinq  parties.  Corolle  ovalo  :  limbe 
pelil ,  à  cinq  divisions  ,  roulées  en  dehors.  Dix  étamiaes  non 
'   saillantes.  Baie  à  cinq  loges:    loges  monospermes  dans  I'UVa 
URSI.  Tonm.  el  poljspermes  dans  I'arbutcs.   Toum.  Radi- 
cule supérieure  .  coljtédoos  foliacés.  —  Arhrisseanx  ou  sons- 
,  arbrisseaux  k  feuilles  allcrues.  Fleurs  axillaires  ou  terminales) 
•      elpresquen  grappes. 

L.  UNEDO.  Linn.  Dak.  arb.  a',  édtt.  1.  t.  21.  A.  eOKMUnr. 
^Arbrisseau  à  feuilles  lauréolées,  dentées;   fleurs  en  grappes 
I  pendantes  :  Gruits  hérissés  de  petits  tubercules  ,  semblables  à 
une  Iraisc. 

Habite  la  Syrie  ,  le  Levant ,  la  Provence. 
A.  ANDRACHNE.  Linn.  Duh.  arb.   7.'.  édit.  1.   t.  vx.  A.  a 
Hsicvi.Bt.  Arbre  W  feuilles  ovales ,  entières  ou  dentées  :  fleurs 
«n  panicules ,  inclinées ,  veluei  :  bractée  squamiforme  ï  la  base 
des  pédicelles. 

Habite  le  Levant- 
A.  UTA-BRSI.  lÀnn.  0*d.  fl.  dwi.  t.  55.  A.  Rjisis-v'ocRSt 
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la  terre 


et  de  U  Suisse. 


Sons-arbrissesn  h  tiges  couchées  sui 

oblon^nes  ,  sessUes  ,  très-en  titres ,  \i 

Habite  les  nioutagnes  de  la  Y 

CLETHRA.  Gron.  Linn.  Jush.  tam.  aiusi.  L  369,  CLÈTRJ. 
Cnlice  à  cinq  (tartîfi  rnrnllp  a  r\nn  jinrtîpi  .  011  fiirmée  de  cinq 
pétales  élargis  &  leiir  base-  Oit  étajnincs  non  saiUaiiles.  Slie- 
«  mate  presqua  trois  lobes.  Capsule  globuleuse ,  entourée  par  le 
calice  ■  crensée  de  trpis  sillons ,  à  trois  loges  ,  s'ouvraut  au 
sommet  en  trois  valves.  — Arbrisseaux  à  feuilles  alternes:  fleurs 
disposées  eu  épis  axillaires  et  (erminaus.  ,  munies  de  bractées 
linéaires. 

C.  AI-NIFOLIA.  Linn.  Buham.  !ah.  1.  p.  176.   t.  71.   C-  v 
FEV11.LES    d'ai/hb-    Arbrisseau  à  feuilles  alternes  ,  pétiolée*  « 
ovales  ,  dentées  ,  légèrement  pubesceutes  en  dessous. 
Habite  la  \irgiiuei 

PYROLA.  Tourn.  Linn.  Zaïra.  illust.  t.  567.  PYROLE.  Ca- 
lice très-petit  ,  à  cinq  parti<.s.  Corolle  à  cinq  parties  ou  à  cinq 
pétales  connivents  ,  eliirg's  a  leur  base-  Dix  étamincs  non 
saillantes.  Stigmate  en  télé,  entouré  de  cinq  crénelures.  Cap- 
sule h.  ciuq  loges,  h  cinq  valves  — piaules  ln;rbui:écs  ou  suflru- 
tescenles  :  feuilles  alternes  ou  presque  v  e  ni  cillé  es  ,  ordinaice- 
ment  radicales  :  fleura  munies  d'une  bractée  ,  et  terminales  , 
en  épis  ou  plus  varemeut  en  dnibelles. 

P.  ROTDPiDlFOLIA.  Linn.  B/ackw.  t.  5f>4-  P-  ^  rKBin.ES 
JtûsDsa.  Feuilles  radicales  .  arrond><"< .  «nliêrcs  :  Heurs  bJanp 
clies  n  stjle  décliné. 

BaliitelaFrance.  (Te  l'ai  trouvée  dans  le  parc  de  Versailles. 

P.  MIISOR.  Linn.  Oed.  fl.   dan.    l.  55.    Feuilles  arrondies  ; 
Étamiues  et  pistils  droits- 
Uabite  Ut  France. 

EPACRIS.  Forst.  Juss.  Lam.  illust.  t.  36;.  Calice  simple  ou 
doid>le,  à  cinq  partiçs-  Corolle  en  entonnoir  :  tube  un  pea 
agrandi  vers  le  limbe  â  cinq  divisions.  Cinq  étamines  courtes  , 
insérées  sur  le  tabe  :  anthères  ovales  ,  uu  uhlongues  :  ovaire 
Biuni  à  la  base  de  cinq  écailles  courtes.  Capsule  à  cinq  loges  et 
à  cinq  valves.  —  Arbrisseaux  à  feuille;  îmliriquées  ou  éparses  ; 
Heurs  en  grappes  ou  presque  isolitaires. 

E.  LONGIFI.OUA.  Cbc.  ic-379.  t.  3ii4-  ^-  ■*  iOHCt'Ba  FLgaiis, 
Feuilles  presque  sessiles  ,  en  coeuti  pointttes,  très-enlJârês  : 
Heurs  grandes. 

Habile  la  NouvcUe-lloI lande. 

ST\PHELIA.  SmilA.  Calice  imbiiqué.  Cvi'oUe  luliulease,  Cinq 
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Aaminee  insérées  à  l'orifice  de  la  corolle.  Vn.  ovaire ,  on  style. 
Fniil  à  cinq  loges.  Graines  deux  à  deux. 

S.  TL'BIFLORA,  Smilk.  nOT.  hofl.  i.  p.  45-  t-  i4-  Feuilles 
linéaires  :  fleurs  solitaires  ,  axîQaires  :  corolle  très-longue  ,  à 
limbe  rdfléchi  et  velu. 

Habîtc  la  nuuicltb-Uollaudc. 

GAULTHERIA.  Kalm.  Lmn.  Juss.  Lam.  îllnst.  t.  367.  Calice 
en  cloclie  ,  à  cinq  divisions ,  (  muni  de  deui  écailles  à  l'exté- 
rieur ,  dans  le  G.  procumbena.  )  persistant.  Corolle  presqu'en 
grelot  :  limbe  à  cinq  découpures  courtes,  roulées  en-debors. 
Dix  étamines  insérées  à  la  base  de  ia  corolle:  filaments  velus; 
«ntlières  fourcbues  à  Icar  sommet.  Ovaire  déprimé  1  entouré 
de  dix  écailles  alternes  avec  les  filaments  des  étamines.  Capsule 
i  cinq  loges  ,  &  ciuq  valves ,  entourée  par  le  calice  baccilorme 
et  ouvert  à  son  sommet.  — Sous -arbrisseaux  très-petits;  feuilles 
[  Kitemes.on  fasciculées;  fleurs  axillaîres,  presque  solitaires  on 
I  ^posées  en  grappes. 

G.  PROCUMBRNS.  Linn.  DtiJi.  arb.   i.  p.  286.  t,    ii3.    G. 
itjtMp^riTE.  Feuilles  ovales-oblongues,  arrondies,  très^entiêres  ; 
C^urs  trois  Jt  Cinq  ensemble. 

Hnbite  l' Amérique  sept  en  tri  on  aie. 

''BROSS.ÏA.  Plum.  Linn.  Juss.  Lam.  iUust,  t.  m.  Calice  \t.  c4nq 
divisions  oblongues.  Corolle  conoide  ,  de  la  grandeur  du  ca- 
lice, tronquée  eL  rétrécie  au  sommet:  limbe  eulier  ou  crénelé. 
Cinq  étamines.  Capsule  à  cinq  sillons  ,  à  cinq  loges  ,  recouverte 
par  le  calice  peraistani ,  cliaruu  «i  muni  ite  Uiiq  irons. 

B.  COCCINEA.  Linn.  Plum.  ic.  64-  f-  3.  B.  aotrcE.  Arbris- 
seau h  feuilles  alternes ,  ovales ,  dentées  :  fleurs  solitaires ,  aiil- 
Jaires  :  pédoncules  munis  de  deux  ou  trois  bractées. 
BaJ>ile  l'Amérique  méridionale. 

DEUXIÈME    SECTION. 


Ovair. 


tii~adhirent. 


ARGOPHYLLUM. /"oi-i*. /(Ms.  Zrtm.  iUiist.  t.  m.  Calice  semî- 
adbérent ,  à  cinq  divisions.  Corolle  à  cinq  parties  on  à  cinq  pé- 
tâtes :  tube  intérieur  à  cinq  angles  ,  rétréci  au  sommet ,  tron- 
qué. Cinq  étamines  non-saillantes ,  très-courtes ,  et  insérées  sur 
le  calice.  Ovaire  s emi -adhérent.  Capsule  attachée  avec  le  ca- 
lice, à  trois  loges. 

A.  NiTIDtiM.  Linn.  Font.  ç^cn.  p.  ag.  t.  i5.  Arbrisseau  & 
tige  et  feuilles  blancitâtres ,  et  tumenleuses  :  feuilles  alternes  , 
ovales,  très-entières,  acuminées  :  pédoacuJes  axillaîres  et  en 
tianicules. 

Habite  la  nouvelle  Calédonîc. 
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MjiESA.  Forah.  Juss.  Calice  semi-adhérent ,  <t  cinq  (lenlt  ,  en* 
loare  à  sa  base  de  deux  écailles  persistantes.  Corolle  en  cloche 
à  cinq  divi>iioDg.  Cinq  ëtamincs  courtes  :  anlhères  ovales. 
Ovaire  senii-adhërent.  Baie  globulense  %  entourée  à  moitié  par 
le  calice  dont  les  diTisions  connivenles  la  recouvrenl  au-dessuii 

àlinelrtgcpoIjTip'-rmff  ■  grainfciniÉKioisurjinrccejItiiirlp  centrai. 

M,  LAMCEOLATA.  Forst.  M.  t^wcÉozif.  Artre  peu  élcT^ , 
i  fouilles  alierues ,  ouTCrles ,  lancéolées ,  déniées  ,  glabres  ; 
Qeurs  blancbes  en  jappes. 
Habile  l'Arabie. 
TACCINIUM.  Linn,  Juss.  Lam.  ÎUust.  i,  a86.  MYRTILLE. 
Calice  libre  ,  entier  >  ou  à  quatre  dents.  Corolle  en  clocbe  ,  à 
quatre  divisions  réSécbies  (  à  quatre  parties  dan»  1  Oxtcoc- 
eoa.  )  Huit  étamines  .  non  épipeiales  ,  quelquefois  saillantes  : 
anltières  Tonrchties  et  munies  de  deui  arélcs  sur  le  dos.  Baie 
globuleuse,  ombiliqnèe,  à  quatre  ou  cinq  loges  «  renCermant  un 
petit  nombre  de  graines.  —  Arbrisseaux  ou  suus-arbrlsseaux  ] 
écaille.^  des  boutons  souTeut  persistantes  à  la  base  des  ra- 
meaux; feuilles  alternes,  toujours  vertes  dans  quelques  espèce». 
Fleurs  pédicellées  ,  solitaires  ,  axïUaires  ,  ou  rapprochées  et 
termluales. 

V.  MVRTILLUS.  Linn.  Dii/iam.  arb,  a.  l,  107.  M.couMuit. 
Arbuste  rameux  :  feuilles  ovales ,  rinemenl  dentées ,  glabres  et 
caduques;  fleurs  solitaires. 

Habite  l'Europe.  Je  l'ai  tronré  dans  plusieurs  parties  de  la 
forêt  de  Moatmorency. 

V.    TITIS-IDÏA.   Linn.    Oed.    fl.    dan.    t.   4o.   M.    ponctua. 
Feuillet  oiales .  obtuse»  ,  paisemées  de  poiuis  noirâiref  en- 
desson»,  persistantes:  fleurs  en  grappes  lermloales  et  penchées. 
Habite  la  France- 

V.  OXYCOCCOS.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  80.  M.cassbsbrcb. 
Tige  rampante  ;  feuilles  petites ,  ovales  ,  glauques  en-dessous  : 
fleurs  et  fruits  rougei. 
Habite  l'Europe. 
THJBAUDIA.  Rua.  Pav.  Callceà  cinq  dents  ;  corolle  en  coupe. 
Dix  étamines,  anthères  s'ouvrant  par- une  fente  longitudinale. 
St)'le  simple ,  stigmate  à  cinq  angles.  Baie  tronquée,  couronnée 
parle  calice  charnu ,  à  cinq  loges  polyspcrmes.  —  Arbustes  & 
feuilles  alternes  ou  éparses ,  toujours  vertes ,  coriaces  ;  pédon- 
cules solitaires  ,  a:villairea  ou  terminaox  .  (leurs  penchées ,  sou- 
vent latérales;  baies  légèrement  acides  et  bonnes  à  manger.  — 
Ce  genre,  dédié  par  les  auteurs  de  la  Flore  du  Pérou,  à  M.  Thi- 
haud,  professeur  de  Botanique  à  1  École  de  Médecine  de  Stras- 
bourg, doit  être  imprimé  et  figtu^c  dans  le  quiilriciae  volume 
de  ce  bel  ouvrage. 
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T.  HELl.lVZtl.ji..  Jtuis.  Ptat.  Feuilles  aUerne» ,  ovules,  três- 
ealtères ,  d'une  cansisuiace  ferme  ,  lisses  des  deux  côtés ,  fieurs 
eu  grappes  aiillalres. 

Usbite  les  Andes  du  Përon. 
T.  PtrpjCTATA.  Ruis.  Pav.  Tige  presque  grimpante,  feuilles 
alternes ,  ovate.s-oblongues ,  acummées  ,  trea-entières ,  coria- 
ces ,  liïstj  Jcs  ilcui  v&ii^n,  fl<>.ii-«  pn  l.cl|pa  grappiiit ,  leroùuales 
ou  oxillaires  .  et  plus  longues  que  les  feuilles. 
Habite  les  bois  des  Andes  du  Pérou. 
T.  BRACTEATA.  Ritiz.  Pav.  Feuillcs  alternes,  oTales-eUIpti- 

3ncs.,  poiutuesi    très-entières,  coriaces  ;  fleurs  kccompaguccs 
e  bractées ,  portées  sur  de  courts  pédoncules  ,  et  serrées  an 

Habite  les  rochers  des  Andes  froides  du  Pérou. 
l-CERATOSTEMA.Viwa.  CERATOSTÈME.  Calice  turbiné,  à 
ciuq  divisions  grandes.  Corolle  coriace,  eu  tube  c}'l!udrique  , 
limbe  droit  ,  à  cinq  divisions.  Dix  étamines  périg^ues  ,  fila- 
ments  courts ,  anthères  longues ,  droites ,  bifurquées  A  leur 
sommet.  Un  stigmate.  Baie  globuleuse ,  Ironquce  supéi-ieu- 
remcut ,  conronuée  par  le  calice  desséché,  el  à  cinq  toges. 

C,    PERUVIANA.  C    aa  psMotr.    Arbrisseau  à  feuilles  sos- 
•iles  ,   ovnle* .  arrondies  en  cœur  !i  la  base ,  pointues  au  som- 
,  met  ;  tleuj-i   grandes  ,    eu  épi  lâche  .    pédoncules  munis   de 
bractées. 

Habiiele  Pérou,  où  il  a  été  observé  par  M.  J.dc  Jussieu. 
TROISIÈMESECTION. 
Genres  voisina  des  JSrujÊret. 

EMPETRUM.  Toiwra.  Linn.  Jiiss.  Lam.  iUust.  t.  8o3.  CÂMA- 
RINE.  Dioique.  Calice  à  trois  parties  ,  persistant.  FI.  oïdle  , 
trois  pétales  marcescents.  Trois  étamines  ,  fdameuts  longs  , 
anthères  courtes  et  à  deux  parties.  Fleurs  femelles',  ovaire 
libre  1  déprimé  ;  sl^Ie  nu)  ou  très-court  ;  nenf  stigmates ,  ré&é- 
ebis-ouverts.  Baie  orbiculaire ,  déprimée  ,  entourée  &  sa  base 
par  le  calice  persistant,  ii  nue  loge  ;  trois  k  neuf  graines  osseu- 
1-  —  Sous  -  arbrisseaux!  fendies  ramassées,  alternes,  on 
presque  verticlllées  ;  Heurs  presque  sessiles  ,  aùUaires  ou  ter- 

E.  NICRDM.  Linn.   C.  a  vrvits  soirs.  Arbuste  à  tiges  éla- 

,  lées  sur  la  terre  :  feuilles  obtuses  .  très  -  rapprochées  :  fleurs 

jamais  uniquement  mdles  ,  quelquefois  feniolles  avec  trois  éta- 

miues  stériles  ,  plus  souvent  hermaphrodites  avec  un  seul  fjlel 

Habile  les  hantes  raoulagnes  de  la  France. 
CRUBBIA.  Uerg.  Calice  à  deux  folioles  orales  ,  renfermant  deux 
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on  trois  fleurs.  Corolle  à  quatre  pétales  arrondis.  Huit  éla^ 
mines  ;  fllajiienls  subulcs.  Anthères  arrondieB,  Un  ovaire,  un 
alyle,  ua  stigmate. 

G,  ROSMARINIFOLIA.  Berg,  Cap.  t.  2.  Arbrissean  à  feuilles 
linéaires ,  bords  roulés  ,  vertes  cu-dessue  ,  glalires  en-dessous  ; 
fleurs  ailllaires,  glomerées. 

Habile  le  Cap  de  8ouDe-E8ii«fanp*- 
HUnSONtA.  Âiinn.  Jiise.  Lianu  lUust.  t.  401.  Calice  conniTent  , 
à  cinq  parties  ,  lubuleux,  oblong.  Corolle  mille  (cinq  petits 
pétales  ,  suivant  Bergîiis.  )  Quinze  étamines  non  saillantes  :  an- 
thères arrondies.  Ovaire  libre;  un  stvle  ;  un  stigmate.  Capsule 
cylindrique ,  plas-  courte  que  te  c^ice ,  à  une  loge  ,  à  trois 
valves  ,  et  à  trois  graîucs. 

H.  EBICOIDES.  Linn.  H.  A  fevili.es  de  brutèse.  Ar- 
brisseau ressemblant  aux  Bruyères  ,  très-rameux  ;  Tcuilles  sn- 
bulées,  nointues  ,  linéaires  .  serrées  conUe  les  tiges  ;  pédon- 
cules aiillaires,  iinïtlores  et  Ëlilbrnies. 

Habite  la  Virginie. 
Observations.  Les  Bruyères  sont  divisées  en  denz  sections. 
IjO  première  se  rapproche  des  Rliodoracëes  par  son  ovaire 
libre,  mais  elle  en  diffère  par  ses  aitihères  fourcliues  et  par  les 
doîsoDs  alUicbt^es  au  milieu  des  valves.  La  seconde  se  rapproche 
des  Campaoulees  par  l'ovaire  adhérent;  inais  elle  s'en  éloigne 
par  son  pori,  par  la  lige  qui  n'est  point  lactescente,  par  la 
structure  des  anthères,  ci  par  le  fruii  qui  ne  s'ouvre  point 
sur  les  côtés. 

Toutes  les  plantes  de  celte  famille  demandent  une  culture 
particulière;  elles  aimcni  les  lieux  sauvages,  el  on  ne  parvient 
qu'avec  peiec  à  les  élever  dans  les  jardins.  Leur  beauté  en  a 
fait  un  objet  de  luxe  pour  les  collections  particulières.  La 
Bruyère  commune  (  Erica  vulgaris.  Ll^N.  J  est  une  des  plante:; 
\e6  $\as  ré^pandues.  Elle  cotivre  d'immenses  contrées.  On  ne  la 
trouve  jamais  néanmoins  &  l'ombre  du  h^tre.  £n  médecine,  on 
hri  attribue  des  propriétés  apéritives,  diurëtîijnes  et  ^aphoré- 
tiques;  mais  en  écononiie,  elle  offre  beaucoup  plus  d'intérêt. 
Il  j  a  plusieurs  contrées  oii  elle  est  le  seul  bois  de  chaufikge. 
Dans  le  nord  -,  on  la  uële  k  l'écorce  du  cb^ne  pour  tanner  les 
cuirs,  et  au  houblon  dans  la  préparation  de  la  bière.  Les 
vaches ,  les  chevaux,  quelquefois  Toàvae  les  chèvres  et  les  mou- 
tons ,  la  mangent  lorsqu'elle  est  encore  tendre. 
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CAMPANULE^F..  tal».  By .  (  Tampanulœ.  ^dans. 
Campamilacese.  Juss.  ) 

i'i.ANTES  àdenx  cotylédons  ,  à  corolle  monopé laie  3, 
et  périgyne  4,  ou  insérée  sur  le  calice- 
Calice  libre  ,  à  lîmbe  divisé  »  ,  rarement    semi- 
adhérent  'o.  Corolle  insérée  au  sommet  du  calice  4  , 
ordinairement  régulière,  à  lîmlie  divisé  ^,  et  souvent 
marcescente.  Étamlnes  insérées  sui'  le  calice,  un  peu 
au-dessous  de  la  corolle ,  presque  toujours  alternes 
et  égales  en  nombre  avec  ses  divisions,  ordinairement 
[■cinq;   anthères  distinctes   5,   quelquefois  réunies   ^. 
I  OTaircadhérent^,ouraremcntsemi-adhérent'°-  Glan- 
I  âuleux  à  son  sommet;  style  unique  ^  ;  stigmate  simple 
!  Ou  divisé.   Capsule  7   adhérente  ou  rarement  semi- 
adhérenie   '",   buuïcul  a  tiul^  li^gca  i ,   i|ucli|ucft.i6  à 
deux ,  cinq  ou  six  toges  ,  ordinairement  polysperme 
et  s'onvrant  snr    les  côtés.     Graines  ^     attachées  à 
l'angle  intérieui-  des  loges  9.  Périspermo  charnu  ''  ; 
embryon  droit,  radicule  inférieure  'i. 

Les  Campanulées  ont  une  tïge  herbacée  ,  rarement 
frutescente  nu  suffrutesccute ,  et  coutenant  un  suc 
laiteux.  Leurs  feuilles  sont  le  plus  souvent  alternes  '  ; 
et  leurs  fleurs  ,  distinctes  ou  rarement  agrégées  sur 
un  calice  commun ,  afïcctent  dîtTéreutes  dispositions. 

Cette  famille  est  très -différente  de  la  classe  de 
plantes  réunies  par  Tournefort  sous  le  nom  de  Cam- 
paniformes.  Bans  l'une,  dilM.  Ventenat,  les  végétaux 
sont  rapprochés    d'après   la  conformité  d'un   grand 


566  LES    CAMPANULÉES. 

nombre  de  caractères ,  et  sur*tout  de  ceux  qui  sont 
les  plus  importans ,  tandis  que  dans  Tautre ,  la  seule 
considération  d'une  ressemblance  plus  ou  moins  par-* 
Ceûte  dans  la  forme  de  la  coroUe ,  ayait  ^ufii  pour  réunir 
dans  la  même  coupe  une  foule  de  végétaux ,  dont  la 
plupart  n  étaient  liés  entr'eux  par  fiucune  espèce 
d*affinité« 

PREMIÈRE    SECTIONt 

FORGE6IA.  Cbmmen.  Jbêu.  Caljce  tnrbiiië ,  à  cinq  dÎTÎsioiit, 
Ourdie  à  cimq  purdes  ,  ou  à  cinq  pétaies  élargis  ià  leur  base  e( 
réunis  «pointus  an  sommet.  Cinq  etamines  ;  anthères  obiongnes 
^daées  «nx  filam«:iU.  Stigmate  bilobë.  Gapsnle  semi-a<fiiérente , 
bilocdlabe  •  potysperme  «  acnminëe  piur  le  s^Ie  per^tant  «  et 
f'ouTrant  an  sommet  en  deux  yalyes. 

F.  BORBONieA.  F.  DM  sàtTRsoir.  Arbre  k  feuilles  alternes  , 
coriaces  «  0¥aIesM>Uongnes ,  amincies  vers  le  pétiole  i  dentées 
svûT  lenrs  bords  «  Esses  en  dessus ,  glabres  en  dessous  ;  âeiuns 
en  grappes  Ucbes  et  axillaires ,  pédoncules  et  pëdicelles  numin 
debraêtees. 

Habite  Tisle  de  Boorbcm, 


ïWCHArtYTA  /JU-^  ;p--w.  JS^m.  mu5i.  i.  u^ti.  Calice  à  fauk 
diyisioiis  «  persistant.  Corolle  campanulée ,  à  huit  découpures 
roulées  à  leur  sommet,  ^uît  etamines  ;  anthères  linéaires  , 
droites.  Stjle  cylindrique ,  stigmate  j|  huit  dirisions ,  étoile^ 
Capsule  turbinée  ,  anguleuse ,  k  huit  loges  ,  polyspenne  ,  COU9 
ronnée  par  les  découpures  du  calice. 

M.  CAMPANULOIDÈS.  Lam.  illust.  t.  îqS.  3f,  cA^iPAVurés. 
Plante  herbacée  ,  hérissée  de  poils  courts  ^  feuilles  pinnatiGdes 
ou  sinuées ,  les  supérieures  amplexicaules  ;  fleurs  solitaires  9 
terminales  et  axillaires ,  portées  sur  dps  courts  pédoncules. 

M.   L^EVlGATA.  F'ent.    liort.  cels.  t.  81.  M.  lisse.  Feuilles 
radicales  pétiolées  ^  pinuatifîdes ,  celles  de  la  tige  seDii-ani<y 
pleiJciiules  ,  oblongues  ;  tige  lisse. 
Habite  la  Perse. 

CVN\KINA.  Linn,  Juss.   Lam.  illust.  t.   aSg.   CANARTNE. 

i'u)ice  à  siiL  diyisions.  Corolle  en  cloche  ,  à  six  divisions.  Six 

ôtcimiuos ,  dont  les  filets  élargis  à  la  ba^se.  Stigmate  à  six  parties. 

C\^j»s\ilo  »\  six  loges. 

C  CAMPANt-'LA.  Linn.hoTi,  cliff.  65.  t.  8.  C  cJHpjtsririJèMf. 
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,  hast^es. 


3S7 


Tige  noueuse,  femllea  opposées, 

lenient  dentées  ,  glabres  et  glauques  ;  (leurs  solitaires  >  dans 
la  dicoiomie  des  rameaux. 
Habite  les  iles  Canaries. 
R0USSE4.  Smilh.  Calice  k  quatre  divisîoas ,  ligulées ,  rëtlécliies. 
Corolle  eu  cloche ,  i  quatre  divisions  algues  et  roulées  en  de- 
hors. Étamines  au  nombre  de  quatre  ,  plus  longues  que  la 
corolle.  Antbères  sagitlces.  Ovaire  en  pyramide,  glabre  ;  un 
■tyle  persistant ,  stigoiatc  obtus.  Fruit ,  bacciforme  ,  quadran- 
gulairc  ;  graines  nombreuses. 

B.  SlMPLEX.  Smiih.  îcon.  t.  p.  6.  t.  6.  R.  simplb.  Arbris- 
seau grimpant ,  à  feuilles  opposées  .  en  ovale  renverse ,  den- 
tée<;,  glabres  des  deux  c6lés ,  un  peu  charnues  ;  fleurs  solitaires, 
axillatres  ,  un  peu  pendantes. 

Habite  l'ile  de  France. 
CAMPANULA.  Tourn.  Lirm.  Juss.  Lam.  îtlust.  l.  ia3.  CAM- 
PANULE.  Calice  k  cinq  ou  dix  flivisions  ,  dont  cinq  réflé- 
chies. Corolle  en  cloche ,  à  cinq  divisions.  Cinq  étamines  ; 
filaments  élargis  k  leur  base  ;  anthères  oblongiics,  droites. 
Stigmate  à  trois  parties.  Capsule  k  trois  loges  .  rarement  à 
cinq  ,  sujette  k  varier  (tans  sa  forme.  —  Plantes  herbacées  ou 
quelquefois  suifrutesceutes  ;  ûeurs  munies  de  bractées ,  tantôt 
axiltaires  ,  solitaires  ou  fascîculées  ,  taut&t  terminales  .  dispo- 
sées en  épis  ou  en  panicules  ,  ou  plus  rarement  solitaires. 

C.  HOTUNDIFOLIA.  Linn.  C.  A  FBU11.Z.SS  RonfDBa,  Tige  fili- 
forme, fteulUt»iailii..at»,  -»o;rnmies,  dentées,  celles  delà  lige 
linéaires ,  irès-entières. 

H.abitc  l'Europe. 
C.   RAPUNCCLDS.  LUm.  C.  RjiposcB.  Racine  fusiforme , 
lèuilles  ondulées  ,  les  radicales  oblongues  ,  vertes ,  molles  , 
celles  de  la  tige  pointues  ,  sessiles. 
Habite  l'Europe. 
C,  RAPUNCDLOIDES.  Linn.  Morts,  hîst.  a.  p.  460.  s.  5.  t.  3. 
f.  3a.  C.  R^pifNcirt.oÏDB.  Feuilles  en  cœur,  lancéolées  ,  den- 
tées ;  fleurs  unilatérales  ,  caUces  rcdéclùs. 
Habite  la  France. 
C.   TRACHELICM.   Linn.   C.    a^NTBi,iB.    Tige  anguleuse , 
feuilles  pcbolces ,  en  cœur,  pointues  ;  calices  ciCés. 
Habite  la  France. 
C.  MEDIUM.    Linn.  Knorr.  del.   i.  t.  5.  a.    C.    m  qrosiss 
FLBuna.  Tige  droite ,  feuilles  oblongues ,  sessiles  ,  légèrement 
crénelées  .  velues  ;  (leurs  droites  et  grandes. 
Habite  lEurope. 
C.  SPECOLOM.  Linn.  C.  dducsttm.  Tige  rameute,  feuilles 
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oUçQgaes  ,  lëgërement  crenëes  ;  fleurs  iqlitairet  ;  ^lg|pnJc| 
pritnuitiqiies. 

Habite  FEurope  méridionale. 

C.  HEDEEACEA.  lÀtm.  Oed.  fl.  dan.  t.  33o.  CL  a  99Uiujgm 
.  M  xasRMB.  Tige  lâche ,  ieniOes  en  cœur ,  à  pintf  Ube^t  pér 
tioUiM  •  glahmi: 
Ha£ite  fEoropef 

TRAGHELI1T1L  JbwT».  Lmn.  Jubs.  Laml  flliitt't.  ia6.  TRA^, 
CHELIE.  Calice  à  cinq  diTisions.  Corolle  en  entonnoir ,  tdbii 
long,  limbe  à  cinqiobes:  Cinq  étaminet ,  dont let  filala  ne  sénfc 
pat  dilatés  à  la  base.  Stigmate  globuleux.  -«—  Fleurs  disposé^ 
e|i  corymbes  terminaux ,  munies  de  petites  bractées. 

T.  CGBRULEUM.  Linn.  Barr.  ic.  683..  684.  T.  »£f zr^.  Tlg^ 
rameuse,  droite  ;  fisuides  orales ,  dentelécii;  niane^I'  ' 
:. Habite  ritaliç,  .  '^^ 


ROELLA..  Linn.  Juês.  Lam.  iHuat.  t.  laS.  Calice  turbiné ,  à  j^nq 

drrisions  grandes ,  dentées.  Corotte  infnndÛiulifor^  «  Emb^ 

à  cinq  parties.  Cinq  étamipes  ^  filaments  élargis  ^  leur  baae^ 

Stigmate  bifide.  C»Dsule  c^ndriqike ,  à  deux  loges ,  conroiuiéo 

"par  les  dirisions  caucinales.  Feniûes  ciliées ,  ramassées  autour 

de  la  fleur  en  fonne  de  bra<^téet  ;  fleurs  axillaires  od  terminfles  • 

solitaires. 

.       ■   '  '  '    *  • 

R.  DECU1I1UEN6.  Lhirii.  sert.  an{^»  p.  .4*  ^*  ^*  A*  nâcu^ 

MMBTx.  t^euilles  lancéolées ,  très-entières  1  déeprrmtea  ;  fleiyrf 


soUtairM^jjBf 

HiSite  le  Cap  de  Bonne-Espérance; 

GES^ŒRJA.  PUim.  Linn.  Juss.  Lam.  illusjt.  t.  556.  GE8NÈRB. 
Calice  à  cinq  divisioDS.  Tube  de  la  corolle  renflé  \  recourbé  et 
resserré  au-dessus  <,  orifice  infundibuliforme,  limbe  à  cinq  lobes» 
dont  deux  supérieurs  concayes  ^  deux  infërieors  planes  ^  oo« 
rerts.  Étamioes  didynames.  Stigmate  en  tête.  Capsule  arrondie  , 
biloculaire  «  couronnée  par  le  calice.  —  Plantes  herbacées  ou 
frutescentes  ;  pédoncules  axillaires ,  multiflores  ;  fleurs  munies 
de  bractées. 

G.  HUMILIS.  Linn.  Pfum.  iç.  i33.  Q.  A  tioe basse.  Feoilles 
lancéolées  s  dentées,  sessiles  ;  pédoncules  rameux  «  multiflores* 
Habite  rAmérique  méridionale. 

OliOXINIA.  Lhérit.  Juss.  Calice  à  cinq  divisions  égales.  CoroUç 
en  cloche  <,  irrégulière ,  renflée  à  sa  base  antérieure ,  mellifère 
en  dedans  ,  velue  en  dehors  «  terminée  par  un  limbe  oblique  4 
cinq  lobes  inégaux  ;  quatre  supérieurs  entiers  ^  rinférieur  denté. 
;^HStre  étamines  «  dont  deux  plus  longues  ;  radiittent  d'usç 
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cînqnième  ëtamine;  anllicres  aggluluiées«nir"elles.  Ovaire  ea. 
c&oe  renversé  ■  un  slyle  ,  un  sligmale  tjlobuleui.  Capsule  à 
plusieurs  graiaes  ,  et  accomp.iguée  du  calice. 

CTPBIA.  Berg.  Juss.  Calice  tarbiné ,  limbe  à  cinq  partie».  CofoIIb 

â  cinq  parties  ,  ou  uinq  pôtalca  élargi*  i  lour  base  et  cuuiûvents , 

écartés  au  sommet.  Cinq  étamines  ,  filaments  velus,  et  réunis 
àlearbase,  anthères  olilongues.  Stigmate  tronqué,  pubescent, 

penché  d'un  côté.  Fruit 

C.  BULbOSa,  Berg.  Burm.  affr.  99.  t.  38.  f.  1.  C,  auLsânsB. 

Tige   herbacée,  feuilles  palméea ,  lobes  lancéolés,  no  peu 

pointus  ;   fleurs  axillaïres.  ,     .-f.  t 

Ilabitc  le  Cap  de  Bonne -Espérance.  ', 

SCjEVOLA.  lAnn.  Juan.  Lam.  illosl.  1.  i-i4.  Calice  â  cinq,dl.Vj. 
fiions.  Corolle  ïrréguUére  ,  lubuleuse  ,  fendue  long  itudid  aie - 
ment  au-dessus  ;  limbe  à  cinq  divisions  inégales  ,  unilatérale*. 
Cinq  étamines.  St^'le  sortant  par  la  fente  du  tube  de  la  corolle  ; 
stigmate  velu  ,  Dpplati.  Drnpe  arrondi,  nu  ou  couronné  par 
les  divisions  calicinales  ,  comendnt  une  noix  à  deux  loges  et  à 
deux  graines. 

S.  LOBELIA.  Linn.  Lam.  illjist.  t.  i-xi-î,  1.  S.  lobblie.  Ar- 
brisscsu  à  Ccuilles  épâïssca ,  ovales-ciblongues  ,  ttès-enlières  ; 
fleurs  axillaires  et  en  cocj-mlies  dicotoiues. 
Habite  l'Amérique. 

ÇOODENIA.  Smith.  Vent.  \^a\hk  w»u«|.i._,u^,  .Ji.^o=i.  i  cinq 
divisions.  Corolle  labiée  ,  tube  tré»-court.  Lèvre  supérieure 
droite  t  à  deiû.  divisions  ,  lùvre,  inférieure  rétlécliie  et  k  trois 
dcconpures.  Cinq  étamines ,  filaments  sajUaus  dans  l'espace  gui 
ce  trouve  entre  les  deux  divisions  de  la  lèvre  supérieure.  Ua 
fivairc  ;  un  stjle  ;  stigmate  en  coupe.  Capsule  linéaire  à  detix 
loges.  Graines  nombreuses. 

G.  OVATA.  Smitfi.  t'eut,  bort.  cels.  3.  t.  5.  Tige  herbacée  , 
feuilles  alternes,  ovales,  aiguës,  tlaenient  dentées  sur  leurs 
bords  ;  fleurs  atillaires  ,  solitaires. 
Sabite  la  N ou v^elIe- Hollande. 

fHYTEUMA.  Linn.  Juss.  Ldm.  lllust.  t^  134.  Calice  à  cinq  di- 
visions. Corolle  en  roue  ,  tube  très-court,  divisions  au  nombre 
de  cijiq  et  linéaires.  Cinq  étamines  ,  (il.imeuts  un  peu  élargis  à 
leur  base  ;  antbères  oblougues  ,  droites.  Stigmate  ù  trois  parties. 
Capsule  â  trois  loges ,  s'ouvram  par  un  trou  latéral.  —  Fleurs 
munies  de  bractées  ,  quelquefois  éparses  ,  plus  souvent  Iermi> 
iules  ,  en  télés  ou  en  rpis. 
p.   8j;icAr*.  iwn.  Oed.  Q..  dan.  t.  56a.  P.  ex  àet.  Épi 
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J.  M0NT4NA.  Linn.  J.  assublle.  Tiçe  simple,  grêle  ^ 
Striée;  feuilles  éîroites  .linéaires  ,Têlues,  trcs-ondnléès';  (leurs 
eu  u4es  terminales. 

Habile  la  Fraace,  4ans  les  Ueox'iecs. 

ObskpvatioN^-  Les  CanipaTiuléfs  difïêrçrij  dçs  Pfuyères 
par'lcui-  ligelactescenie,  par  leurs  apiliéres  qui  ne  sont  pas 
écliancriies  ou  fourcljûés;  et  par  la  déliisténce  latérale  de  leur 
fmit.  Elle&se  rapprocljepi  da  la  famille  qui  lej  s^ii,  par  leur^ 
feuilles  alternes,  par  leur  ovaire  adhérent,  par  leSifleurs  agré- 
gées ei  les  antlières  réunies  dans  (juelijues  genres  ;  mais  elles 
en  sont  irès-disiiiicies ,  par  la  fornie  de  leur  corolle,  par  l'in- 
serlionpérygine,  piir  leurs  étaïQlnes  non-épipétales ,  et  par  leur 
fruit  capsulaire  polyspermi^. 

Eu  médecine,  l'usage  des  Campanules  est  tç^s-bomé.  Quel- 
ques espiices  sont  employées  comme  légumes;  leurs  racines  sont 
ordinairement  grosses,  tubéreuses,  et  contiennent  un  principe 
Buti^îf  ass^  abondant.  La  Lobélie  antisipliilitiijue  (  Lobella 
arfikiUficaj'Lisy.')  croit  naUirtillement  dans  la  Virginie,;  les 
lialiiians  de  cçtte  contrée  boiMeat  la  déeoction  de  la  racine  dans 
le  traitement  des  maladies  vénériennes.  La  Lobélie  longiflore 
(  Lobelta  lon^i^iu.  Lli^l^.  >  ..,„.„u«  k  Saint-Domiiicue  sous  le 
nom  de  Ouedèc  ,  est  irés-véaéneuse.  La  Lobélie  du  Chili 
(  Zob&Ha  tupa.  LiNN.  )  estijim  des  pins  violeos  poisons  qt^^ 
l'ott  coattajase. 
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LES   GHICORACEES. 

^^ClCIIOUACE^.   tûL.  58.  (  Compooitae.  Adans. 
[    -     r  CichoraccEE.  Ju5f.) 

ir  LAN  TES  à  deux  cotylédons,  à  corolle  monopétale», 
dpigyne  ou  insérée  sur  l'ovaire  ,  etàanllières  réunies*. 

Fleurs  3  toutes  ligulées  et  bermaplirodites  *.  Calice 
CômrQun  ,  de  forme  variée.  Languettes  enlîtTes  oU 
dentées  à  leur  sommet.  Stigmate  à  deux  divisions 
roulées  en-deliors  ^.  Réceptacle  nu  4 ,  *i  ,  quelquefor» 
couvert  de  poils  '^  ,  ou  de  paillettes  »3,  Graines nuesS, 
ou  surmontées  d'une  aigrette  9,  ■4. 

Les  Cliicoracées  ont  une  lige  herbacée  ,  lactescente  , 
et  quelquefois  scapiforme.  Leurs  feuilles  sont  alter- 
»e8-''-».iet  leurs  Heurs  souvent  de  couleur  jaune. 
ni'-l!r!ii(  ■    ■   '.    .  , 

PREMIERE    «FCT^ow 

Réceptack  nu  *.   Graine  sans  aigrelie  * ,  '. 

HMPSAWi.  Tourri.  Juss.  Lam.  illust.  l.  655.  LAMPSASE. 
Calice  à  linit  ilîvisioos  ,  conoEvent  <  droit  ,  enloaré  d'un  petit 
calice,  et  mulliflore.  Graiues  mies. 

L.    COMMDNIS.    Linn.    Oed.  fl.    dan.    l,    5oo.    Tige   rlroîle , 
«lri<!e;   feuilles  alternes  ;    enveloppe   des  graiaes  anguleuse  ; 
pédoncules  grêles,  rameui' 
Habile  T  Europe. 

RH\GADror.US.Tû«w./u*«.£«m.  iilust.  t.  ^Vi.RJGJmOLE. 
Calice  calieulé  ,  oblong  ,  à  cinq  ou  huit  divisions  .  contenant 
liuil  à  douze  fleurs.  Graines  de  la  circonférence  recouvertes 
par  les  divisions  calicinales  écartées  en  étoile,  celles  du  centre 
sujettes  à  avorter. 

R.  F.DDLIS.  Lapitana  Rha^adioiu».  Linn,  It.  comtsriBLB. 
Feuilles  radicales  ïyrées  ,  lobe  terminal ,  large  ;  lleurs  jaunes  ■ 
petites, 

Habile  le  Levant. 


I,ES    CHICORACEES.       cmcoRAfK.r.. 

#^  '  ^  «^  i 


\W  m 


j^..      f-^- 


-  .fiianr  <fTI^»*. 


9. 

6mt  ^tr  .'t6t 


It 


lES    CHICOKACÊES. 
DEUXIÈME     SECTION. 

Réceptacle  nu  '.  Gfaine  aigieltée  "  ;  aigrette  simple  *. 

FRENANTHES.  raill.  Linn.  Ju*i.  PRENAHTHE.  Calice  à  qiialra 
oa  ciDf]  divisions  ,  couniventes  ,  cylindriques  ,  presque  U  ciuq 
fleurs ,  muni  d'un  petit  calice.  Aigretie  souvent  sessilo. 

1*.  MLTRALIS.   l^inn.  Oed.  fl.   dan.  l.   5o<).  P.  DB.1  MUR».  Tipe 

rameuse ,  feuilles  ljTé«a  ,  avec  un  lobe  ternûnal ,  large  ,  glau- 
ques en  dessous. 

Habile  l'Europe .  dans  les  lieux  ombragés. 
P.   PURPURFA.  Linn.  Jocq.  ausl.  t.   517.   P.   purpuhisbû 
-  FenilLes  lancéolées  ,  inégalcinenC  déniées  ;  tleurs  purpuriaet. 

Habite  la  France. 
CnONDRILt.A.    Toum.    Juss.    Lam.    ittiist.    t.    65o.    CHON- 
DKtLLE.  Calice  presque  ii  huit  folioles ,  conoÎTcnt .  cyliti- 
drimic,  i  dix  oa  douce  fleure,  muni  d'un  petit  calice.  Aigrette 
pciliculee. 

C.  JCNCEA.  Linn.  Jacq.  ansl.  l.  ^a'j.  C.  effilée.  Feuilles 
radicales  ,  découpées  ,  semi  -  pionalilidea  ;  (leurs  petites  , 
jaunes. 

Habite  la  France. 
LACTUCA,  Toum.  Jius.  Lam.  iUost.  l.  649.  LAITUE.    Calice 
imbriqué,  k  plusieurs  divisions,  inégal,  presque  cylindrique  , 
ou  quelquefois  légèrement  ventru  ii  la  base  ;  écailles  inégales, 
■cancusca  aur  Imirs  bords.  Aigrette  pédlculce. 

L.  SATIVA.  Linn.  Biactw.  t.  8a.  !..  cuLTiràs.  Feuilles  ain- 
plenicaules,  oblongues,  ondulées,  lisses,  moUes  ;  fleurs  d'un 
jaune  pâle. 

Habite 

L.  SCAAIOLA.  linn-.  Barr.  îcon.  iSS.  L.  sâutage.  Feoillei 
profondément  slnuées ,  lisses  ,  roldes ,  uu  peu  épineuses. 
Habite  l'Europe  méridionale. 

SONCHUS.  T\>urn.  Jms.  Lam.  lUusl.  t.  6^0.  LAJTRON.  Calice 
imbriqué,  polvplij/lle,  inégal ,  ventru  à  la  base.  Aigrette  le  plus 
souvent  sessile. 

,  PluV.  alm  554.  I.  «2.  f.  5.  L.  UJEI- 
,   feuilles  aiDplexicanles  ,  lancéolées  , 
étroites,  dentées,  dents  inégales. 
Habite  l'Europe  méridionale. 
S.  OLFHACElîS.  Linn.  Blackw.  !.  i3o.  L,  coiamunf.   Pédon- 
cules tomenleux  ,  feuilles  amplexicaulea ,  Ijréei  ou  ea  lerpe  ; 
fleurs  jaunes  .  calices  glabres. 
Habite  l'Europe. 
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S,  ARTÏNSIS.  Zinn.    Oed.  û.  daii.  t.  6cf>   L.  des  cbamps. 
Calices  et  pédoacules  Teins .  presque  en  ctuibelles  ;  teaiJes  cq 
serpe  i  coraiformes  à  leui*  base. 
Habite  l'Europe. 

HIERACIUM.  Tourn.  Jush.  Lam.  Ulosl.t.  65».  ÉPERnÈRE. 
Catioe  imbrique,  a  plusieurs  ilivisionsi  inégal,  ^vale.  Aigrcties 
Bessilcs  ,  de  couleur  roustâtre. 

H.  PII.OSRLLA-  Linn.  Blachw.  l.  565.  E.  filosbllb.  Feuilles 
très-entières ,  orales ,  relues  ;  tige  txaçaote  i  hampe  uniUore. 
Habite  l'Europe. 
H>  DUBiUM.  Lùia.  Feuilles  ovales-obloogues  ,  obtuses,  en~ 
tières ,  bampc  mullillore  ,  nue. 
,  ■  {labîie  l'Europe. 

H..MDRORCIM.  L'ina,.   Bloahiv.  t.  558.  È.  DKs  Muna.   Tige 
ramense ,  feuilles  radicales ,  ovales ,  déniées  ^  vcûes  de  la  bige 
beaucoup  plus  pelîti^s. 
Habite  la  France 
H-  UMBKLLATUM.  Lirm.  Oed.  H.  dan.  l.  68o.  E.  eu  oxoslzx. 
Feuilles  linéaires  ,  nu  peu  déniées  et  éparses.  Calices  rudes  et 
DoiriUrcs  ;  fleurs  jaunes  et  eu  ombelles. 
Habile  la  France. 
H.  SABAt'DtjM.    Linn.   Cm*/,  slb.  n".  3o.  t.  >4.  E.  bbs  s-é- 
rOr^itns.  Tige  droite,  mullillore  ;  feuilles  ovales-lancéolées  , 
dentées  et  k  moilié  amplcx-icaules  ;  fleurs  jaunes. 
Habiw  la  Frauce. 

CREPIS.  Linn.  Jass.  Lam.  îllust.  t.  65r.  CRÉPWE.   Calice  â 
plusieurs  divisions  ,  rangées  dans  un  ordre  simple  ,  muni  d'un 
petit  calice,   souvent  ouvert ,  et  quelquefois  caduc.  Aigrells 
'<■  (  pëdiculée  suivant  Liniië  )  le  plus  souvent  sessile. 

C.  FOfiTlDA.  Linn.  Moris.  hisl.  3.  p.  C5.  s.  7.  l.  4-  f.  4.  C. 
rériDE.  Feuilles  découpées  profondément  de  manière  à  paraître 
ailées  ,  et  dont  lasurface  est  hérissée  de  poils  ;  pétioles  denlés} 
^  fleurs  jaunes. 

Habité  la  France. 
C.  TIRENS.  Linn.   C,   ^éiTjlir^usB.  Fe ailles- |w«foBdémeDt 
,  découpées, gld>resetB|np]exio«ulesi  calices  un  peq  cotonneux; 
fleurs  ]annes. 

Habite  la  France. 
C.  TECTOnUM.  Linn.  Gmel.sih.2.  p.  36.  t.  M.  C  ama  TOiTa. 
Feuilles  sessiles  ,  lisses  ,  profondément  découpées  rers  la  ItMC* 
et  lancéolées  vers  le  haut,  les  inférieures. deotées  en  leur  bord. 
Fleurs  jaunes.  ,., 


.J 


de  polis  rudes  et  piquants  ;  fewlles  e 
quefois  siauées  et  dentées  ;  fleurs  jannea. 
Habite  l'Earope. 

PICRIDIUM.  Def.  Calice  ventrn  inférienrement ,  imhriqné  d'é- 
cailles  pUrpipc  ,  ".->=.i> — .^«==.  ^-.  l-~...  W.a..  rlcm»  seml- 
floaculeuses,  tontes  hermaphrodites.  Aigrette  sessile  ,  velue  , 
simple.  Graines  tôtragones,  munies  de  tubercules  transversaux. 
Pédoncules  tarbîués  et  Bstuleux  supërienremenl. 

P.  VCLCARE.  J)esf.  fl.  ail.  a.  aai.  Feuilles  du  sommet  am- 
plexicaoles  ,  très-entières  ;  celles  de  la  base  roncinées  ;  pédon- 
cules é  caille  ux. 

Habite  les  champs  ,  dans  l'Afrique  atkntiquc. 

SCORZONERA.    Toum.  Juss.  Lam.    illust.  t.    647.   SCORZO^ 
JVÈRE.  C^ice  poljphylle  ,  imbriqué  .  inégal ,  écailles  mem- 
braneuses «iir  leur»  bords.  Aigrette  sessile.  —  FeuUles  Ordi- 
,    nairement  entières  ,  quelquefois  laciniées. 

S.  TOMENTOSA.  Linn.  S.  tomsutbusb.  Feuilles très-^aticres* 
lonienteuses  ,  sesslles  et  ovales. 
Unbile  le  Levant. 
-;      S.  HISPAKICA.  Linn.  Slacf.w.  l.  4o6.    S.  b'ssp^gkb.  Tige 
cannelée  ,  lisse  ;  feuilles  ample xicaul es  ,  entières  ,  oodolées , 
deuliculées. 

Habite  l'Espagne,  vulg.  Cercîfis  dEspagne. 
TRAGOPOGON.  Toum.  L.inn.  Ju»a.  Lam.  illust.  t.  645.  VER. 
CIFIS.  Calice  simple  à  huit  parties  égales.  Aigrettes  sessites. 
—  Feuilles  quelquefois  radicales  ;  hampes  uniflores. 

T.  PRATENSE.  iinn.  Know.  del.  a.  t.  3.  C.  ses  pnés.  Tigo 
lisse ,  cylindrique  ;  feuilles  Longties ,  lisses  ,  pointues  ;  ûeurt 
jaunes. 

Habile  la  France ,  dans  les  prés. 
T.   CROCIFOLIUM.  Linn.  C.  sAFRA^iien.  FcniUes  étroites» 
.    pointues  ^  canabculées  et  colonueuses  ;  pédoucules  velus  à  leur 

•j  Habile  la  France  méridionale. 

.  UROSPERMUM.  Scop.  Jiiss.  BJRBOUQUINE.  Calice  mom- 
phylle,  en  coupe,  à  huit  divisions;  graines  sillonnées  trans- 
versalement :  aigrettes  slipitëes  ;  stipeâ  comiformes ,  lisluleux , 
ventrus  à  la  base, 

U.  PICROIDES.  S.  picsoîpB.  Tige  cylindrique,  rameuse; 
feuilles  inférieures  sinuées  et  dentées  à  leur  base  ,  les  supé- 
rieures .  auriculées. 

Habite  la  France  méridionale. 
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fioU  cuite ,  soit  crue  ou  ea.  salade.  EUe  est  i^mollleiilc  ei  cal- 
mantejeUe  tempère  la  soif,  ci  remédie  aux  ardeurs  d'estomac. 
Ses  graines  sont  roraptées  au  nombre  des  quatre  semences  froides. 
Le  Laitron  commtui  (  Sonchus  oleraceus.  LI^"^.  )  contient  un 
;  laix^iiï  (riic-nlinnilani  H^ni-  '"  Nt.-^  ,  nn  li>  msiiga  PU  Sa- 
lade lonqu'iL  est  jeune.  Les  chèvres,  les  moutons,  les  cheyaut, 
les  vaches  ei  lés  lapinsj  aiment  beaucoup  celte  plante.  La  chair 
des  Lapins ,  nourris  avec  le  Xjaitroa ,  a  un  goût  plus  agréable. 
Le  Pissenlit  (  Leonlodum  /araxacum.  LllSlS.  }  est  amer,  apéri- 
tif, diuréli<jue  ei  fébrifuge.  On  se  sert  de  l'infitsion  de  la 
plante  contre  les  obstructions,  la  jaunisse,  les  embarras  du 
poumon  et  les  maladies  de  la  peau.  La  Chicorée  sauvage  (Gi- 
chorium  îniybus.  LiNN,  )  est  araère ,  stomachique ,  très-apdriiive, 
et  propre  à  purifier  le  sang.  Un  prend  son  suc  exprimé  ou 
aon  infusion,  contre  les  obstmciions ,  surtout  celles  du  foie, 
et  contre  les  fièvres  rebelles.  La  Chicorée  des  jardins,  plu» 
agréable  au  goili  que  la  précédente ,  foiiriûi  uu  ftlimeat  très- 
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LES    CÏNAROCEPHALES. 


CINAROCEPHAL^.  tah   ^^o    (  fompooît^-.  ^JtïKJ. 
CyuarocephalBe.  Juss.  ) 

x^LANTESà  deux  cotylédons  ,  à  coroUemonopetale4, 
êpigyne  5,  ou  insérée  sur  l'ovaire ,  anthères  réunies  s. 

Fleurs  toutes  flosciUeuses ,  tantôt  toutes  herma- 
phrodites 5,  tantôtneutres  3  ,  ou  plus  rarement  fleurs 
femeUes ,  mêlées  parmi  les  fleurs  hermaphrodites. 
Calice  commun  polyphiUe  sur  plusieurs  rangées  *  , 
fermé  d'écaillés  imbriquées,  épineuses  '3,  ou  sans 
épines  »».  Fleurons  neutres ,  souvent  ir^égidiers  3, 
fleurons  hermaphrodites  à  cinq  divisions  4,  réguliers 
et  à  cinq  étamines  ^.  Stigmate  simple  s""',  ou  bi- 
fide ,  ordinairement  articulé  avec  le  style.  Réceptacle 
commun  6,7,  couvert  de  polie  nn  plus  souvent  de 
paiUettes.  Graines  surmontées  d'une  aigrette  sessile  , 
simple  9  ,  ou  plumeuse  8. 

Les  Cinarocéphales  ont  une  tige  herbacée ,  rare- 
ment frutescente.  Leurs  feuilles  sont  alternes  ,  sans 
épines  I,  ou  épineuses.  Leurs  fleurs,  de  couleur 
différente  ,  naissent  ordinairement  au  sommet  des 
rameaux  '. 

PREMIÈRE    SEC  T  10  B. 

"  '•  Écaillée  du.  calice  épineuses  ■', 

ATBACTYLlS.ZJnn.  Juss.  Zam.  Uliist.  t  fi6o.  ATRJCTYLE. 
Calice  double ,  l'eitérleiir  composé  de  foILolps  Uclies  piniiBtlfîdes 
épineuses,  rinlérienrformé  d'écaillés  imbriquées,  couniventes  , 
muliques  ou  acuminées.  Fleuri  à  (ienrons  liermaphrodîles , 
ou  eolourées  à  la  circonfërsuce  de  deml-ileuroni   rarijuem 
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tacle  alvéolé ,  hérissé  ,  suivant  robsenration  de  Gaertner  «  de 
paillettes  trcs*petites  qui  adhèrent  à  la  base  des  graines.  Aigrettes 
simples  ;  rayons  des  aigrettes  rétinis  à  leur  base  en  forme 
d'anneau.  -—  Tiges  très-éîevées  ;  feuilles  grandes  «  épineuses. 

O.  ACANTHIUM.  Linn,  P,  ^cASTHAcà.  Feuillcs  oyales- 
oblongue^  ^    ftîmiAoo  «   «Si^oUlc»  du    coUn^  onvArtes* 

Habite  l^Ë.urope*  .  •     > 

O.  ILLTRICUM.  Linn,  Barr,  îc  5oi.  -P.  D^iz»LrttiK.  Feuilles 
lancéolées  ^  pinnatifides  ;  écailles  du  calice  terminées  par  une 
pointe  courbée  en  hameçon. 

Habite  là  France  méridionale.  \ 

CAHDUUS.,  Toum,  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  663.  CJUJlXfON. 
Fleurs  hermaphrodites.  Calice  dé  forme  variée  ,  imbriqué  ; 
écailles  adnminées  ^  terminées  par  iiiie  épine.  Réceptacle  garni 
de  soies  toides.  -—Feuilles  mûmes  d*épines  plus  ou  moins  nom- 
breuses \  décurrentes  ou  sessiles. 

C.  LAI^CEOL ATtJS.  Zî/t/ï.  it/om.  hist.  3.  p.  l53.  S.  7.  t.  3i.f.7. 
C.  LATSçéoLÈ.    Feuilles  décurrentes  ,  pinnatifîdes  ,    velues  « 
lanières  divergentes  et  terminées  par  une  forte  épine  ;  calice' 
t^ès-picmant  et  légèrement  velu . 

Habite  1  Europe  ,  sur  le  bord  des  chemins. 

C.  NUTANS.  Linnl  fl.  dan.  t.  675.  C.  pencbé.  Feuilles  dé- 
currentes ,  épineuses  ;  fleurs  penché^A  :  «(oaUlcs  extérieures 
du  calice  ouvertes .  1«^  Ba&i«îrîcures  redressées. 
Habite  l'Europe  ,  sur  le  bord  des  chemins. 

C.  PÀLUSTRIS.  Linn,  Gm.  sib.  2.  p.  67.  t.  ti3.  f.  3.  C. 
j>B8  KARAis»  Feuilles  décurrentes  ,  dentées  ,  cotonneuses  en 
dessous  :  fleurs  rassemblées  en  un  bouquet  glomérulé  ;  calices 
non  épineux. 

Habite  TEurope  ^  dans  les  lieux  humides. 

C.  PRATE^'SIS.  Lam,  Moris.  sect.  7.  t.  ag.  f.  28.  C,  des 
PRES,  Feuilles  semi-décurrentes ,  pinuatifîdes-lasciniées ,  ciliées 
et  glabres  des  deux  côtés  :  fleurs  pëdonculées  et  presque  soli- 
taires. 

Habite  les  provinces  méridionales  de  la  France  ^  dans  les 
prés. 

C,  AHVENSIS.   Lam,   Moris.  hist.    3.   p.  i56.  s.    7.  t.  32. 
f.   i4'   C,  DBS  CHAMPS.  Feuilles  semi-amplexicaules  ,  oblon-« 
gués  I,  sinuées-pinnatifides  «  épineuses  :  calices  inermes. 
Habite  l'Europe ,  dans  les  champs  et  les  avoines. 

LAPPA  Tçum.  Jufis.  BARDANE,  Fleurs  hermaphrodites. 
Calice  formé  d'écaîlles  ^  muni  d'épines  subulées  ,  et  recour- 
}>é^^  à  leur  sommet  en  hameçon»  ^—  feuilles  grandes  y  înermeçA 


LES    CINA.ROCÉPHA.LES.  585 

t..  TOMENTOSA.  Lirtn.  B.  C0TOXHBU3E.  FeolUes  péùolees  t 
CD  cœur,  inermes  :  calices  totnenteux. 

Habite  TEurope  ,  dans  les  lieux  incultes. 

CROCODILIUM.  Vaill.  Juta.  CROCODILIE.  Fleurs  du  con- 
tre IiermaphroJiiCB,  celles  de  la  circonierenL-e  neuires.   tialice 


forme  d'écaillés  simples  ,  munies  d'une  épine  à  leuj 
Feuilles  simples  ou  pinnalilîdes. 

C.  SALMANTICUM,  Jnc^.  horl.  t.  64.  C.  de  SJiAUJiKftTB. 
Ecailles  glabres  I  lisses  i  feuilles  Ijrées-roacioées,  dentéet  fax 
leurs  bords. 

Habite  l'Espagne  et  la  Provence, 

CALriTRAPA.  Faill.  Juss.  CflAUSSETRAPE.  Fleurs  cen- 
trales hermaphrodites  ,  celles  de  la  circonférence  neutres. 
Calice  formé  d'écaillés  ,  ailces-épineases  ,  ou  se  terminant  cd 
nne  épine  ciliée  ou  à  dents  épineuses  sur  ses  bords-  —  Feuille» 
simples  ou  pinnaiifides  ,  quelquefois  décurrentes. 

C.  SICDLA.  Moris.  hist.  3.  p.  i44.  S.  7.  t.  a8.  f.  26.  C.  va 
etiit-B.  Feuilles  décurrentes  ,  Ijrëes  ,  inermes  ,  blanchâtres  ; 
(leurs  terminales  ;  calices  formés  décailles  poiutues  et  ciliées 
Sur  leurs  bords. 

Habite  la  Sicile. 
C.STF.1.1.A1»..  C-.  .^«.«r-tfj.  Feuilles  pinnaiifides,  IméaireSi 
dentées  ;   lige  velue. 

Habite  l'Europe ,  sur  le  bord  des  cbemins. 

SERTDIA.  Jaas.  5i;fl/J3/£:.  Calice  formé  d'écaillés  imbriquées, 
épineuses-palmées  k  leur  sommet,  Fleurons  du  disque  licrma- 
plirodites.  Fleurons  de  la  circonférence  neatresÉ  ^Feuille» 
simples  ou  rarement  pinnatifides. 

S.  HISPANICA.  C.  Seridis.  Linn.  Feuilles  décurrentes,  tO* 
menteuses  ,  oblongues  ,  les  inférieures  ,  sinuces-dentéei. 
Habite  l'Ëtpagne. 

DEUXIÈME    SECTION. 

Écailles  calicinales  inermes  ". 

JACEA.  Toiim.  Jusa.  JACÈE.  Fleurs  centrales  bermapbroditas, 
celles  de  la  circonférence  ordinairement  neutres.  Calices  for- 
més d'écatUci  ciliées  à  leur  sommet.  —  Feuilles  simples  ou 
pinnatifides. 

J.  niCRA.  C.  nigra.  Linn.  J.  ftiRs.  Fenilles  lancéolée*  , 
eu  lirre-dentées  ;  appendice*  noirâtres  «  teruinant  les  écaille^ 
Calicinales. 

Habite  rEurope. 
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CTâNUS.  Jburn.  Juss.  BLVET.  Fleara  centrales  lierm^ro- 
dites  ;  celles  de  la  circonférence  neutres  ^  et'beaucoap  plus 

grandes  que  lea  -  autres  1«  en  eutonuoir ,  à  limbe  multifide.  Ca- 
ce  forme  d*ëcaille«  ciliëes  au  sommet.  —-Feuilles  simples. 

C.  SECÉTUV.  /H/»»**'  JA*%#.r.  *  9rft%  ByjeoMMup'  Feuilles 
Hnëkires  ;  ti&^âèites  ;  les  inférieures  4^ntées.       ' 
^Habite  l'Europe. 


ZGEGtEA.  Xîmii  Jiw.  ZiMQÉS.  Fleurs  centraleskermaplirodites, 

.  <)eUes  de  iiv  ctro<»itféreiiioe.  neutres  «  irrégulières ,  alongics  en 

IttDffuettes.  Galice  imbrimié^  écaille^, extérieures  ciliéea,  écailles 

intérieures  entières  et.  pkn^  lovgu^s*  Réceptacle  sojeux.  Ai* 

ffrettes  simples.  —  Fleurs  jaunes. 

Z»  iLKPTAVXÉàJMibm^  Z.nx  léptjêu^m.  Feuilles  oUongueSt 
•essilès  ;  très^ntièrés.       ^  ; 

V  Bâbite  rEgypte  f 

RHAPONTICUM.  VaiO.  /«M.  Afi^POiN^RTOFleurs  eenttales 

.  liermiiplifoditefl^ ,  ceUes  '4®  la  circonférence  neutres.  Ecailles 

1  ^criiçmiiles  ^  imbriigpiées ,  desséchées  %  scarieuses  à  leur  somucuet. 

««  Fêii;31ef  simples  ou  pimoatifides  «  quielquefois  décurrentes. 

R.  BAfiTLONIGUM.  R,  j>b  a^arz>ovB.  Feuilles  radicales  , 
grandes,  Jyrées  ;  celles  de  la  tige,  eatièrea.i  déeunrenles  « 

;. rades  sn  toucher.  '.  ■ -,    -    /  '  : 

Habite  le  liexan» 


CENTAITREA.  lAnn.  Jhua.  Lam.  iHust.  t.  705.  f.  1-9.   CEN-- 
TjiURÈE.  Fleurs  centriJéStheniUipMrgdites ,  celles  ^e la  cir^ 
*  conférence  neutres.  £c|ffl^  calicina^ks .  simples.  «—  FeuSUés 
"  f&n]^s  6U  ailles.  '    , 

'  G.  CENTAURlUMi  Xiwt.  Blaekw.  t.gS.  C.  usumll^.  Feuilles 
fiiléeA,  dÎTisionslasciniées;  écailles  du -calice  orales. 
Habite  les  montagnes. 

C.  MOSCnATA.  Linn,  Knor,  del.  a.  t.  C.   4*  f*  ^*    ^-   -^^^ 
BRSTTE.  Feuilles  longues  ^  pinnatifides  ^  presque  Ijrées:  fleurs 
solitaires ,  teoninales  ,  d'une  odeur  agréable. 
Habite  le  Leyant. 

PACURINA.  AuhL  Juss.  PAÇOURINE.  Feuilles  l^erma- 
phrodites.  Calice  spKérique ,  çrand ,  inégal  ;  écailles  calicinales 
arrondies^  imbriquées  sur  plusieçrs  rangs.  Tube  des  fleurs 
étroit  à  la  base.  Aigrette  relue  ^  réceptacle  charnu  y  paléacé. 
P.  EDULIS.  AubL  Guy,  t.  3 16.  P.  comestible.  Tige 
droite  ,  rameuse  ;  pétiole  échancré  ^  amplexicaule  ;  feuilles 
ovales  y  simples  ^  dentées  sur  leurs  bords  :  fleurs  sessiles  ,  soli- 
taires et  opposées  aux  feuilles. 
Habite  la  Guyane. 
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8ERRATULA.  Lirni.  Juss,  Lam.  illust.  t.  666.  SARRÈTE. 
Fleurs  hermaphrodites.  Calice  oblong^  cylindrique  «  écailles 
mutîques*  Tube  des  ileurous^  yen^^u  au  sommet.  Deu|L  stig- 
mates. Aigrette  plomeuse  ou  simple.  Réceptacle  paléacé.  , 

m  SMS.  Feuilles  pinnatifides  :  lobe  terminal  grand  et  denté  : 
fleurs  petites ,  purpurines. 

Habite  l^urope  septentrionale. 

PTERONTA.  Z»//in. /w?tf.  PTÉRONE.  Fleurs  lieHnaphroditer. 
Galice  oblong,  sonrent  oyHndrf(][n6  ;  écailles  d'inégale  grandeur. 
Aigrette  presque  pluméùse ,  ou  rarement  sétacée.  Réceptacle 
soyeux ,  soies  mmlipartitès  ^  bu  pâléacé.— ^ Arbr^sseani  rfeuiUes 
petites ,  quelquefois  apposées  :  fleurs  terminales. 

P.  CAîtfï>HORATA.  Linn.  Pluh.  mant.  56.  t.  345.  f.  56.  a. 
P.  cAMPHRéE.,  Fleurs  éparsés ,  ciliées  k  leur  base  ;   écailles 
caliclnales  légèrement  dentées. 
Habite  TEthiopic, 

ST^HELINA.  Unn.  Juss.  STEHELINE.  Fleurs  hentiapbro- 
dites.  CaUce  oblong  ^  cylindrique  ;  écailles  -calicinales ,  colo* 
rées  au  sommet.  Anthères  cauclées;  deux  stigmates.  Aigrettes 
rainetu>««  Réceptacle  très-êotirt  ^  paléacé.  ^^  Plantés  herbe* 
cées  pli  frutescentes. 

S.  ARBORESCENS.  Linn,  S.  AjtÈonEscKiftM.  l^ealUes  ordes 
entières. 

habité  les  isles  d^Hièpes, 

TROISIÈME     SECTIONr 

Calices  unis  ou  paucifloteè  s  "^^grég^^^ 

JUNGIA.  Linn,  supl.  Juaa,  Calices  partiels  s  multiflores  ;  fl^ort 
flosculeuses ,  hermaphrodites.  Fleurons  à  limbe  bilabié;  lèyre 
supérieure  dentée^  finférieure  bi6de.  Deux  stigmates.  Graine 
oigreitée  ,  aigrette  sessile^  plumeuse^  longue.  Réceptacle  p%« 
icacé  ,  paillettes  àa  la  grai^deur  du  calice. 

J.  FERRUCINEA.  Linn.  supl.  /.  couleur  db  fsr.  Tige 
ligneuse  ^  tomenteuse  :  feuilles  alternes  ^  arrondies  ,  à  cinq 
lobes  <,  en  coeur  à  leur  base  :  fleurs  ramassées  en.panicule 
terminale. 

Habite  TAmérique  méridionale. 

NASSAU  VIA.  Cammers'.  Juêê.  Calice  donble  ,  Thitériéur  à  cînqf 
iblioles  ^  Textérieur  'à  trois  ^  plus  petites  ^  renfermant  quatre 
ou  cinq  fleurs  flosculentees  ,  hermaphrodites.  Fleùronspresque 
^ilabiés  ,  à  trob  dents  d  un  cdté  et  bifldes  de  Tautre.  Deux 
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:  proprt 


des 


[^inaroc^phalcs ,  ei  annoncent  de 
es  qui  la  composent  di£fôrcni  des 
par  la  dîspositjou  de  leurs  tieurs, 
Mmcnt  ^l.upte  o<  9rti(!u1^  surlesiyle. 
;urs  Cinaroc^pbalcs  oui  un  grand  mou- 
lems  de  la  fécondaiion.  Celle  familla 


des  caraeièi 

nouvelles  familles.  Les  pi: 
Corymbifiires  par  leur  porl 
par  lenr  ttieniaie  ordï"'»''''"» 

Les  dlamines  de  plu;  ' 
veniem  d'irritabilité  ai 
est  utile  à  l'économie  et  au  commerce.  Le  Cartbame  des  Tein- 
turiers (  Carthamus  Tînetorius.  LiNN.  )  vulgaireiueni  Safran 
bâtard,  est  employé  pour  donner  aux'éioflcs  de  soie  unecouleur 
cerise,  rose  ou  ponceau.  11  cnire  dans  la  composition  du  rouge 
Végélal.  La  couleur  du  Carthamc ,  dît  M.  Berlbollei ,  ne  supporte 
pas  long-iems  l'action  du  soleil,  mais  elle  s'afTaiblit  sans  chan- 
ger de  ton.  On  peut  donc  lui  rendre  sa  première  intensité  par 
iiue  seconde  teinture  \  mais  pour  que  celte  opération  réussisse , 
il  faut  commencer  par  tenir  l'étofFe  en  bain  dans  l'eau  aRaline 
de  Cariliame,  et  n'y  ajuuiei-  du  suc  de  citron  qu'après  l'avoir 
ainsi  imprégnée  de  substance  colorante.  La  graine  est  un  violent 
purgatif  pour  l'homme.  Les  perroT"""  ""  '"angeni  avec  avi- 
dité ,  Cl  ='""  ons'-'"^^"'  ^^^  ™  ^"'^  purgés. 

On  mange  le  réceptacle  et  la  base  des  écailles  de  l'Ariicliaut 
(  Gnam  Scolymus.  LiNN.  )  La  racine  de  la  Bftrdanne  (  Arctium 
Lappa.  LiNN.  )  est  dépuraiivc ,  apériiive ,  sudorifîque  ei  diur^ 
tique.  Sa  décoction  dans  l'eau ,  ei  son  infusion  dans  le  vin ,  son» 
recommandées  contre  la  bouffissure,  le  rlmmaiismc,  la  goutte, 
les  obstructions  ei  les  aftections  liémorrboïdales  qui  en  di'pen- 
dcnt.  Les  graines  passent  pour  diurétiques  j  les  feuilles  50m 
détersives. 
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LES    CORYMBIFERES. 

GORYMBIFEIl£.  tab.  6o<  6i .  (  Gompositae.  Adans. 

Corymbiferee .  Juss,  ) 

Jr^LANTEs  à  deux  cotylédons ,  à  corolle  moDiOpétalê  3 , 
i^ ,  épigjne  4 ,  ou  îusérëe  bur  Toyaire ,  et  à  anthères 
réunies  3a. 

Fleurs  flosculeuses  ^ ,  ou  radiées  *^ ,  c'est-à-4îrô 
flosculeuses  au  centre  ,  et  ligulées  à  la  circonférence. 
Fleurs  flosculeuses^  souvent  toutes  hermaphrodites  4, 
quelquefois  xiéanmoins  celles,  du  centre  hern^aphro- 
dites  ,  et  celles  de  la  circonférence  femelles  ou  neu- 
tres ,  rareméi^t  celles  du  centré  mdloc  ,  et  celles  dé  la 
çirconféren<;e  feuieilt:»*  Fleui'S; raijiéeç  ,  jai^ç^us. toutes 
hermaphrodites ,  ordinairement  fleurons  &eulâ  herma- 
phrodites *4 ,  3â  ^  et  demi-fleurOns  femelles-fertiles  ou 
quelquefois  neutres  3o,  rariemieut  fleurons  simplement 
mâles  ou  hermaphrodites  -  stériles  ,  et  alors  demi- 
fleurons  femelles  fertiles .  Calice  comniun  monophyUe 
ou  polyphille  ^ ,  simple  ou  caliculé  »  c'est-à-dire  en- 
touré d  un  petit  calice  extérieur,  ou  imbriqué  ^,  ordi- 
nairement multiflorç  ^  y  ".  Fleurons  ordinairement  à 
cinq  divisions  ^  ,  i3^  rarement  à  trui»  Ky\x  quatre  ;  demi- 
fleurons  entiers  3o,  ou  dentés  à  leur  sommet*  Étamiues 
nulles  dans  les  fleurs  femelles  ou  neutres  3o ,  au  nom- 
bre de  cinq  dans  les  fleurs  mâles  ou  hertnaphrodites 
4  »  3^  ,  rarement  au  nombre  de  quatre*  Anthères  réu- 
nies en  tube  3a.  Stigmate  continu  et  non-articulé  sur 
le  style ,  double  3^  ,  dans  les  fleurs  hermaphrodite^  ou 
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femelles  ,  simple  ou  nul  3°  ,  dans  les  fleurs  neutre*. 
Réceptacle  commun  nu  5,6,  ou  hérissé '9,  soit  de 
poils,  soit  de  paillettes.  Graines  nues  "^  ,  ou  surmon- 
tées d'une  aigrette  7  ,  '^  ,  ou  de  paillettes  33. 

Les  Corymbifères  ont  la  tige  herbacée  ou  suflÛTi- 
tcscente.  Leurs  feuilles  sont  alternes  'o ,  '9,  ou  oppo- 
sées '■ ,  28.  Le  disque  des  fleurs  est  souvent  de  couleur 
jaune  ou  purpurine.  Dans  les  flpur'!  dosculeuses  ,  les 
fleurons  sont  ordinairement  de  la  même  couleur; 
mais  dans  les  fleurs  radiées  ,  les  demî-Ueurons  di£fè^ 
rent  des  fleurons  par  la  couleur. 

PREMIÈRE    SECTION. 

RieeptacU  nu.    Grai/te  aigretlie.  Fleun  fiosculeuset. 

RTJHNIA.  I,inn.  Juss.  Fleura  flosculcnses.  Calîc«  imbrique  « 
oblong  ,  cv1iu'l>''[I'>6  ■<  reufermaDl  environ  àouze  ou  ijuini^ 
(leurs.  Anthères  distinctes  ,  cylmdriqaes.  Stigmates  longs.  Ai- 
grette plumeusc. 

K.  ROSMARINI  FOLIA.  F'ett.  Iiort.  cels.  t,  gi.  K.  ^psuillem 
vs  noM^Rix.  Feuilles  alternes  ,  sessiles  ,  linéaires  ,  en  lance  , 
Irès-entiéres,  réiléchies  sur  leurs  bords;  pédoncules  aolitAirefi 
et  uniftores. 

Ualiite  lîsle  de  Cuba. 

CAC.\lIA.ro«m.  LinnJiiis.Lam.  îllust.t.  G-;3.  CACÀLTE.r\extn 
iloscuieuscs.  Calice  simple  ,  oblong  ,  caliciilé  à  la  base.  Fleu- 
rons hermaphrodites.  Aigrettes  simples  ,  sessiles.  —  Tige  her- 
bacée ou  frutescente  ;  flenr9  blau*^bes  ,  quelquefois  purpu-* 
resceutes, 

C.  PAPILLARIS.imn.ZJ/7;.Eltl|.65.l.55.f.C3.  C.  p^piLt-^rr 
KE-  Tige  frutescente  .  charnue  ,  bcrissce  de  tubercules  ;  feuillet 
charnues  et  f^iluêes  an  sommet  des  rameaux. 

Habile  llithiopie.  > 

C.  K.I.EIMA.  Linn.  DIU.  Elth.  Gi.  I.  54.  f.  1.  C.  ^  PBCiLLgé 

PE  t^i-Ross.  Tige  frutescente ,  charnue  ;  feuilles  ctroiles-Iai^ 

eéolées  ,  disposées  en  touffes  au  sommet  de  la  plante. 

IlabiLe  les  islcs  Canaries. 

C.  nePERS.  Linn.  C.  iLdigFAsTM.  Tige  frutescente ,  leBOIçt 
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chama^s  ^  glauqaes ,  semU  cylindriques  ^  planes  et  canaliculées - 
9upërieurement. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

C.  SONGHIFOLIÀ.  Linn.  Rheed.  mal.  lO.  p.  i55.  t.  68.  C.  A 
jfEutLLBs  DB  jljUtsrojs,  Ttgc  Ucrbaciée  %  Dbuilles  en  lyre ,  am- 
ple xi  Gaules  et  dentées. 

KLEINIA.  Jus8,  Flisurs  floscnleuses  ^  hermaphrodites.  Calice  out 
vert  s  imbrimié  ;  écailles  arrondies  ,  disposées  sur  trois  rangs  ; 
à  plusieurs  ueurs^  Aigrette  courte^  plumeuse.  Réceptacle  nu^ 
«^  Sous -arbrisseau  à  feuilles  opposées;  fleurs  solitaires  %  ter*- 
minales. 

K.  LINEARIFOLIÀ.  Juss,  ann.  muss.  la.  t.  6i.  Feuilles  com- 
nées  ^  linéaires  y  très-entières  ^  un  peu  épaisses  ;  fleurs  portéea 
sur  un  pédoncule  un  peu  penché. 

Habite  rers  rembouchure  de  la  Plata ,  où  elle  a  été  re** 
cueillie  par  Commerson. 

EUPATORIUM.  Toum.  Linn,  Jusb.  Lam,  îUust.  t.  67a.  EU-^ 
PATOIRE,  Fleurs  floscul«nses.  Calice  imbriqué  ,  inégal  , 
oblong  y  cylindrique  ,  et  renfermant  un  petit  nonibre  de  fleurs. 
Styles  profondément  bifides.  Aigrettes  simples  ou  ciliées,  ^es-* 
«iles.  —  Tiges  frutescentes  ou  herbacées  ,  quelquefois  grim- 
pantes s  feuilles  ordinairement  opposées ,  rarement  Yerticillées 
ou  alternes  ;  fleurs  purpurines  aispose.es  en  corymbes  termi- 
naux ou  axillaires. 

£.  SCANDENÂ.  Linn,  Ptun^,  ic.  t.  99..  E,  grixp^NT^.  Tige 
grimpante  ;  feuilles  en  cœur  «  dentéjes  «  j^igucs. 
Habite  la  Virginie. 

E.  CANNABINUM.   Linn.   Blaclw.  t.    110.  E.  A  fjbitizlss 
Ds  cHAsrRB  Feuilles  presque  sessiles  ,  divisées  en  t^ois  fo-' 
iioles  lancéolées  ^  dentées  1,  celle  du  mjUeu  un  peu  plus  grandç. 
Habite  l'Europe ,  dans  les  lieux  humides. 

E.  AROMATIGUM.  Linn,  Pluck,  alm.  i4i.  t.  88.  f,  3.  Feuilles 
«raies  1,  munies  sur  leurs  bords  de  dents  obtuses  ,  p^étiolées  et  à 
•trois  nervures  principales  ;  calices  presque  simples. 
Habite  F  Amérique. 

AGERATUM.  Linn,  Jusa.  Lam.  illust  t.  67a.  Fleurs  floscuIeases« 
fleurons  à  quatre  divisions.  Calice  ovale  i»  polyphille  ,  sur  deux 
ou  trois  rangées  «  folioles  presque  égajles  ^  trèsrouvertes  dans 
\a.  maturité.  Aigrettes  sessiles  ^  forpiées  de  cinq  fondes  aHstéei. 

A  CONIZOIDES.  Lam,  A,  siRissà.  Plante  herbacée  s  hérifl^ 
sce  de  poils  courts  ^  et  blanchâtres  ;  feuilles  opposées ,  pétiolées« 
ovales ,  dentées  en  scie  ;  fleurs  disposées  ien  bouqueits  ombeli- 
-liformes. 

Habite  le  <^ap  de  Bosne-Espéraxice. 


ea  pGtil  aambre  ,  femelles.  Calice  formé  dVc^Illes  imbriquées , 
iuei>ales  ,  les  intérieures  plus  longues ,  colorées  ,  luisantes  , 
ouvertes  en  étoile.  Aigrette  soyeuse  ,  ou  plum«ute  ,  raremmt 
sélacée. 

X.    ANNUCM.   iwi.  Jac^.  «int.  t.  3Sa   .X.   ^^xcai,.  Tige 
lierbacée  .  feuilles  IsuctMèes  ,  ouvertes. 
Habile  la  Frauce  mcridiouale. 

EVAX.  Geertn.  Fenl.  Calice  presque  globuleux,  imbriqué ,  munî 
de  bractées  ilisposées  eu  foroie  îl'iuYuIucre  ;  écailles  oblonsuesi 
acuminéei  ,  serrées  ,  dégéucraut  insensiblement  eu  paillettes 
du  réceptacle.  Fleurons  du  disque  ,  sept ,'  6ix. ,  iufundibuli- 
fonnes  ,  à  quatre  dents  ,  lienna]ilirodites  stériles  ;  Heiirous  «Je  la 
circonférence  nombreux  ,  ûliformes  ,  très  -  courts  ,  entiers  « 
fertiles.  Réceptacle  subulé  uu  cylindrique ,  hérissé  de  paillettes 
formées  par  les  écailles  culicinales,  Graines  nues. 

E.  PIGM.EA.  Vavan  icou.  t.  56.  E.  sjisn.  Feuilles  alternes  , 
sessiles  ,  ovales -linéaires  ,  cotouueuses  ;  celles  du  sominet  ou- 
vertes eu  couronne. 

Uabite  le*  euriroos  de  Madrid. 

GNjVPH  a Ll UM.  Linn.  Jmi.  GNAPIIALE.  Fle.u-s  flosculeuses, 
femelles  mêlées  avec  les  Heurs  lierniapbrodites  ,  et  munies 
d'une  très-petite  corolle.  Calice  imbrique ,  inégal  ;  écailles  ar- 
rondies ,  colorces  ,  scarieiises.  Aigrette  le  plus  souvent  pln- 
meuse  ,  quelquefois  cApUlaiH.  Tiga  Lo  Lacée ,  ou  suffrules- 
cente  ;  feuilles  alternes  ,  souvent  bWcbâtres  ;  Qeiirs  tet-miuales, 
glomérécs  ou  eu  corymbcs. 

G.  DIOICUH.  làvm.  G-  moïçi/B.  Tige  très -simple,  fouilles 
inférieures  en  touffe,  spatulées  ,  obtuses  ,  les  supérieures  li- 
néaires -  lancéolées ,  plus  étroites  et  sessiles  ;  fleuri  vroadles  , 
glomérulées. 

Habite  l'Europe. 

G.   MARGABITACEDM.  Linn.    G.  DES  j^nai.is.  Feuilles  li- 
néaires-lancéolées ,  pointues  ,  vertes  en  dessus  ,  blanches  et 
cotonneuses  eu  dessous  ;  Heurs  en  corymbes  glomcrulés. 
Habite  lEurope. 

G.  i.RVFNSE.  Lam.  Tige  herbaoée  ,  très -rameuse  ;  feuilles 
tioéaires-lancéolèes  ;  tleurs  latérales  ,  sessiles  ,  presque  fasoi- 
cu]ées. 

Habite  l'Europe. 

-FILAGO.  Toum.  Linn.  Juas.  FILJGINE.  Fleurs  flosc «le uses, 
le  plus  souvent  hermaphroiUtcs  i  quatre  divisions,  è  quatre 
étaraines.  Calice  à  cinq  angles  ,  imbriqué.  Graines  le  plus  sou- 
Tent  numies  dune  aigrette  pUimeuse  et  courte  ,  celles  de  la 
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circaiiliéreiice  distinctes  par  les  paillettes  calicinaléS.-^Lea 

C"  mtes  oui  composent  ce  genre  ont  beaucoup  d'affimti  avec 
gnaphales.  Leurs  fleurs  sont  le  plus  souTent  terBunales  «t 
glomërees. 

F.  GEKMANICA.  Zinn.  Feuilles  aigués  «  panicnto  dicholome  % 
fleurs  arrondies  %  axiOaires  %  et  Telues. 
Habite  FEurope. 

LETSERA.  Linn.Juêê.  Lam.  iUust.  t.  688.  Fleurs  radias.  CaKce 
imbriqué  «  scariéux^  inë|;al.  Aigret|e  des  fleurons  soyeuse  , 
'  très-courte ,  entourée  de  cinq  arêtes  plumeuses  «  celle  des  demi* 
•  fleurons  soyeuse ,  simple.  Réceptacle  nu  sur  le  disque ,  pidéa^ 
à  la  circonférence  «  paillettes  courtes  et  entourant  les  graines 
qui  ont  la  même  insertion.  —  Sous  *  arbrisseaux  qui  onUeporl 
des  gnaphales  ;  feuilles  linéaires  ;  fleurs  terminales. 

L.  GNA4PHALODES.  Linn,  seh.  mus.  a.  t.  66.  f*  6.  L.  i/à^ 
TXiOPtB.  Feuilles  éparses  %  filiformes ,  fleurs  pédonculécs. 
-  '  '-    l'Ethiopie.' 


SHAWIA.  Fom.  Juê$.  Fleur  fiosculeuse  à  cinq  dirisions.  CaHce 
imbriqué ,  cylindrique  «  à  cinq  ou  six  écailles ,  les  intérieurea 
plus  longues  ;  réceptacle  nu.  Stigmate  bifide.  17ne  graine  oblom* 
gue ,  aigrettée  et  pubescente  à  ut  base.  —  Fleurs  en  panicule. 

SERIPHIUM.  Un.  Jutê^ARMOSELLE.  Fleiii^  floseulense,  à 
-  ônq  dents.  Cillce  uniBoré  ,  double ,  à.  cinq  diVisicms  ,  Textë- 
rieur  cotonneux ,  Tintérieur  glabre.  Âicrette  plumeuse  ,  ou 
nulle  ,  quelquefois  caduque.  —  Sous-arorisscaux  qui  ont  le 
port  des  Bruyères  ;  fleurs  axillaires  ou  terminales  sourent  glo- 
mérées. 

S.  CINEREUM.  Linn,  Pluk.  mant.  ij8.  t.  197.  f.  i.  ji.  csw" 
vRÉs,  Arbrisseau  très-rameux ;  feuilles  très-petites,  oyales, 
ouyertes  ;  fleurs  en  épis  cotonneux. 
Habite  TAfnque. 

STJEXE».Linn.  Juss.  Fleurs  flosculenses.  Calices  uniflores,  à  cinq 
folioles  droites ,  égales,  réunies  dans  un  calice  commun  arrondi, 
imbriqué.  Stigmate  bifide.  Aigrette  plumeuse.  — -  Plantes  à 
feuilles  très-petites ,  et  ayant  le  port  des  Bruyères. 

S.  ERICOIDES.  Linn.  Moria.  hist.  3.  p.  97.  t.  18.  f.  \o.  S.  a 
rsuiLLss  DB  BRUYÀRB,  FcuîHes  recourbees  blanchâtres  \  li- 
néaires ,  et  serrées  contre  la  tige. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 
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CONTZA.  Toum.  ir«n.  Jus«.  ifln».  lllusl.  t.  697.  CONYSE, 
Fleurs  tlosculeuses  ,  celles  de  la  c!rconférence  femelles  et  k 
trois  folioles.  Calice  imbriqué, arrondi  ou  cylindrique.  Aigrette 
formée  de  poila.  —  Tige  herbacée  ou  suffrutescente  .  feuille» 
dècurrentes  dans  quelques  c8[ic<:e»,  iIcuid  suuTentea  corj-mbo 
OU  eu  paaicute  terminale. 

C.  SQUARROSA.  Linn.  fl.  dan.  t.  622.  C.  JIVDK.  Tige  TeluC  ; 
feuilles  OTales  -  lancéolées  ,  un  pea-deatées  ;  calices  rudes. 
Habile  l'Europe. 
C.  SAXATILIS.  Linn.  Moris.  hiat.  3.  p.  87.  s.  7.  t.  10.  f.  16. 
C.  Ds  ROCHE.  Tige  suffrutescente  .   feuilles  linéaires  ,  légère- 
ment dentées  ;  pédoncules  très-longs  ,  unitlores. 
Habite  l'Italie. 
C.  ANTHELMINTICA.  iinrt.  .KA^erf.  mal.  2.  p.   Sg,   t.  a4.    C. 
'^ifTaBj,Mi!fTiQirB-   Tîge  herbacée  1    feuilles  alternes  ,   oralçs- 
Uncéolées  ,  dentées  en  scie  ,   un  peu  rudes  au  toucher. 
Habite  les  Indes. 

BACCHARIS.  Zinn.  Jms.  Lam.  illust.  t.  B^%.  BACCANTE. 
Fleurs  (loscuteuses  ,  fleurs  femelles  mêlées  aux  Qeurs  hcrma^ 
plirodites,  et  munies  de  petites  corolles  à  peine  perceptibles. 
CaUce  imlmqué ,  cj  budrique-  Aigrette  formée  de  poib.  —  Tige 
frutescente  rarement  herbacée  ;  tieurs  souvent  en  corymbes. 

B.  IVJIFOLIA.  Linn.  feuili.  per.  750.  t.  ô-j.  S.  a  fei/izles 
b'ifj.  Arbuste  à  rameaux,  droits  ;  lemlles  lancéolées  ,  ilentéei. 
Habite  le  Pérou. 

B.  HALÏMIFOLIA.  Linn.  Duham.  axh.  1. 1.  53.5.  us  riROi~ 
KiB.  Arbrisseau  à  feuilles  ovales  ,  à  grandes  crénclures,  jer- 
ditres  ,  parsemées  de  points. 

Habite  la  Virginie. 

CHRYSOCOMA.  Linn.  Jas«.  CHRYSOCOME.  Flenrs  floscn- 
leuses.  Calice  imbriqué  hémisphérique.  Style  court.  Aigrette 
formée  de  poils.  —  Tige  herbacée  ou  suEfrutescente  ;  tleara  l« 
plus  souvent  en  corymhes  terminaux. 

C  LINOSYRIS.  Linn.    C.  LiNiinx  Tige  herbacée  ,  feuilles 
linaires  ,  glabres,  caUces  lAches. 
Habite  la  France. 

C.  CERNUA,  Linn.  Comm.  hort.  a.  p.  89.1.  45.  C  pertc^àx. 
Tige  suffrutescente  ;  feuilles  linéaires ,  courbées  en  divers  sens , 
un  peu  scabres. 

Habile  l'Afrique. 


SgS  LES    CORYMBIFERES. 

DEUXIÈME    SECTION. 

RéctptacU  TUi.  Graine  aigretlie.  Fleurs  radUet. 

ERIGKRON,  Llnii.  Juss.  Lam.  illust  t.  G8i.  rERGERQLIX. 
J'Ieura  radiées  ,  demi -fleurons  liiioaires  ■  uoinbreui.  Calice 
oliloag  1  imbriqué  ,  inégal.  Aigrette  formée  de  poils.  —  Demi- 
ilcarons,  tanl6t  blaochAires,  tanlîtl  pourpres,  quelquefois  jaunes, 
il  authcres  miiaics  de  deux  soies  k  leur  base. 

E.  CBAVFOLENS.  i/»n.  Barr.  icon.  t.  570.  F.  odor^ste. 
Rameaux  latéraux  ,  mulliflores  ,  feuilles  presque  lioéaires  , 
très-en  lières. 

HaLite  la  France  méridiouale- 
E.  CANADENSE.  iinn.  V.  pAnicvz.éB.  Tige  veluo  ;  feuilles 
«longées,  étroites,   pointues  ,  ciliées. 
Habite  la  France  ,  l'Angleterre. 
E.  ACRE.  Linn.  V.  acre.  Piaule  hérissée  de  poils  ,  pédon- 
cules alternes  ,  unîQores. 
Habite  l'Europe. 

ASTER.  Touxn.Linn.3m».  Lam.\!^\xs\.X.^^\.ASTÈRE.  Fleurs 
radiées  ,  (leD:ii-fleuroas  au  nombre  d«  plus  dt  dix  ,  lancéolés. 
Calice   imbriqué  ,   écailles    inférieures  ,    ouvertes.   Aigrettes 

simples  sessilês Flfurs -lUposées  en  panicules    ou  eo  coi 

rymbes  ;    demi-Qeurons   violets  ,    de  eoûleur  purpurine  «   oa 
blanchâtres, 

k.lT.^Y.\X.x:&. Linn.  Pîuh .  alm  56.  t.  271.  f.  ^.A.nàtxcATB. 
Tige  herbacée  ;    feuilles  filiformes,  poiutues  ,   ciliées;  âcurs 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 
A.  AMELLCS.  Linn.  Jacij.  aust.  t.  4^5.  A.  ûb  riRaiza.  Ra- 
meaux corymhiformes  ,  feuilles  lancéolées  ,  rudes  au  toucher, 
110  peu  velues  et  un  peu  ciliées  eu  leurs  bords. 
Habite  la  Fi-uvence,  rilalie. 
A.  ACHIS.Z.WM.  Gniid,  ail.  47-  '■  \i-J-  -tc-ns.  Feuilles  li- 
néaires-lancéolées ,  trcs-eutières ,  planes ,  ûeurs  en  cw^^ubet 
étalés. 

Habite  la  Provence,  lEspagnc. 
A.  cniHEJiSlS.  Lian.  Dill.  eUi.  38.  t.  34.  f.  58.  A.  os  za 
caisE.  Feuilles  ovales  ,  anguleuses ,  dentées  ,  pctiolées  ;  les  sU' 
périeures  entières  ;  fleurs  terminales,  solitaires. 
Habite  U  Chine. 

SOUDAGO.  Linn.  Juss.  Lam.  Ulust,  t.  680.  FERGE  XfOR, 
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Flmm  r«diêes  ,  en»iron  ciuq  demi-fleurou»-  C»Iîce  imbriqué  , 
inégal,  coanivent,  tlroiti    Aigrettes  siniplei  ,  sessiles. 

S.  CANAOFNSIS.  Linn.  Pluk.  alm.  3%.  t.  aG3.  f.  i.  V.  nir 
o^suDA-  Feuilles  Inncéoliien ,  déniées  en  scie,  à  trois nerrurcs, 
rudes  au  louclier;  Heur»  en  panioulo  arrondie  ,  terminale. 
Habite  l'Amérique  septenlrioDale. 

S.  VIRGA  AURF.A.  Linn.  B/acku!.  t.  ifitj.  f^.  comuone. 
Feuilles  intérieures  elliptiques,  un  peu  Telaes  ,  et  dentées  ; 
rnjon»  aiongés. 

Habite  l'Kurope. 

INULA.  Linn.  /us».  Lam.  ilUist.  t.  680.  AULNÊE.  Flenrs  ra- 
diées ,  demi-lleurons  nombreux.  Calice  imbriqué  ,  écailles 
ouTertes  ,  les  eilérieures  plus  grandes  ,  anthère»  munies  k 
leur  base  de  deux  soies.  Aigrette  simple.  —  Fleurs  jaunes  ,  axil- 
laires  ou  terminales  ,  souveut  eu  corymbes. 

I.  HELENIUM.  Linn.  i1.  daii.  l.  738.  A.  coXMcyx-  Feuilles 
ovales-lancéolées,  ample\ïcaules,  un  peu  ridées  ,  blanclies  et 
cotonneuses  en  dessous;  ëcalUes  calicinales  ovales. 
Habite  l'Europe. 
I.  DÏSFHTFRICA  Linn.   fl.  dan,  t.  (j'O-  A.  prsBVTBRiçt/B- 
Tige  rameuse  ,  velue  ;  feuilles  ample&îcaules  ,  eucceur,  oblon* 
eues  ,  molles  ,  cotonaeuses  :  écailles  calicinales  sétacées. 
Hahile  l'Europe. 
I,  PULICARIA.  Liri'i.  fl.  dan.   i.  O.".  ^.  pp£/u^.(nfl.    Tige   !x 

deuii-coucliée;  feuille»  amplewcaules  ,  ondulées,  crépues. 

Habite  lEnrope  ,  dans  les  licui  aquatiques. 
T.  BRITANNICA.,  i/nn.  il.  dan.   ^i7i.  A.  açujtiqve.   Tige 
droite,   rameuse,    velue,  feuilles  amplciicaules ,  lancéolées  , 
distinctes  ,  dentées,  velues   en  dessous. 

Habile  la  France  ,  l'Angleterre- 

CHAPTALIA.  rent.  CHAPTALtA  Fleurs  radiées;  fleurons  de 
la  circouiéreuce  sur  un  double  rang  ,  irréguliers  ,  femelles. 
Fleurons  du  disque  mâles  .  bilabiés.  Réceptacle  nu.  Aigrette 
capillaire. 

C.  TOMEpiTOSA.  Vent.\\(3TK.  cels.  t.  6i.  C.  coTOwwsrîa- Tige 
herbacée;  feuilles  railicales  ,  en  lance  ,  amincies  en  pétiole  & 
leur  base  ,   cotouneuses  ;    tleurs  solitaires ,  sur  une  bainpe , 

Habite  TAmérique  septentrionale ,  aux  environs  de  Char- 
les-Town, 

PERDiClUM.  Linn.  Jus».  Lan.  illnst.  l.  677  Fleurs  radiées  ; 
ileurons  bilabiés;  lèvre   intérieure  bifide,  lèvre  extérieure  à 
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S,  viscoses.  Linn.  Sili.  Eli/i.  ^^.^.  a58,  f.  356.  5.  rts- 
çuBux.  Feuilles  pinuatilîdei .  blanchâtres  ,  vïs^euaes  :  écaillas 
caltciuales  de  la  longueur  du  calice. 
Habite  la  France. 
S.  ELECans.  Linn.  Comm.  hort.  a.  p.  Kg.  t.  3o.  S.  ii.i- 
cAST.  Feuilles  pinnatilîdei  :  pinaules  égales,  trèa-CDortes  , 
i^paissies  :  calices  hérissés. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 
S.  JACOBEA.  Linn.  Knorr.  del.  i.  l.t.  S.  jjcobéx.  Feuilles 
ailées  .  lyrées  ,  plus  ou  moins  lasciniées.  Tige  droite. 
Habite  l'Europe. 

CrtTERARlA.  Linn.  Jiua.  Lam.  lllust.  t.  675.  CINÉRAIRE. 
Fleurs  radiées  :  demi-lleurons  en  nombre  pareil  à  celui  des 
divisions  da  calice  simple ,  polvph)'lle  et  égal.  Aigrette  simple  « 
sessile.  — Feuilles  entières  ,  on  rarement  piunatiâdes  ,  coton- 
neuses dans  beancoap  d'espèces. 

C.  PALl'STRrs.  Linn.  fl.  dan.  t.  573.   C.  ses  mjujis.  Tig9 
velue;  feuilles  lancéolccs,siauées,  dentées  tueur*  en  corymbes. 
Habile  l'Earope. 

OTHONM A.  Linn.  Jus.,.  Lan.  lllust.  t.  7 1  iJ.Fleurs radiées;  fleurons 
mâles  ,  demi-Ûeuronsfeniellcfi. Calice  raonoplij'Ue.  presque  cj- 
linâriqne,  onvert,  muni  a  son  sommet  de  huit  à  quatorze  deuts 
onde  huit  à  quatorze  divisions.  Aigrette  simple,  ou  presque 
nulle.  Réceptacle  quelquefois  tbIu.  —  Feuilles  simples  ou  ailéesi 
quelques  espèces  soflrutescentes. 

O.  CHEIBIFOLIA.  Linn.  Duham.  arb.  3.  p.  g4-  t.  17.    O. 
rioLièRE.  Tige  rampante,  suf&utesceate :  feuilles  Iftocéolées, 
très-entières ,  k  trois  nervures. 
Habite  l'Ethiopie. 
O.  BULBOSA.    Linn.  Moria.  hist.   3.    p.    m.    t.    7.   t.    t8. 
f.  33.   O.  Bifi-BEusE.  Tige  herbacée;  feuilles obloDgaes ,  nues, 
pétiolées  ;  pédoncules  uniûores,  très-longs. 
Habite  l'Ethiopie. 

DIDELTA.  Lkirit.  Just.  Lam.  illust.  t.  yoS.  Fleurs  radiées  • 
lleurons  dn  centre  mâles,  ceux  de  la  circonférence  herma- 
phrodites ;  demi-tleurons  femelles,  et  an  nombre  de  douze  en- 
viron. Calice  double  ;  lentérieur  grand ,  i  trois  parties  ,  en 
cœur  -,  l'intérieur  k  douze  divisions  longues  ,  lancéolées  ,  den- 
tées'; les  alternes  deux  fois  plus  petites.  Réceptacle  à  trois 
angles  an  centre  ,  et  nu  ou  presque  ou ,  s'onvrant  sur  ses  bords 
en  trois  péricarpes  osseux  ,  chargés  de  lileis  roides ,  et  munis 
d'un  c&té  du  tiers  du  calice  commua  qui  leur  est  adhérent ,  roa- 

I.  5i 


^oj  LES    CORTMBIFÉRES. 

fermant  dans  chaque  loge  nnc  graine  oblongne  ,  conronncâ 
d'une  aigrette  roide. 

D,    TETBACONI«POr.Ii.    TJtMt.    fitijrn.  fasc.  5.  p.  55,  l.  38. 

D.  DU  c,<p  oai(orf/'s-Ei/'iA*wc«.  Feuilles  sessile»  .  linéalres- 
tancéolées ,  eolières  ,  un  pen  cliaruues  ;  fleurs  solitaires  ,  ter- 
minales ,  et  de  couleur  jaune. 

Haltile  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

TAGETES.  Taum.  Linn.  Juss.  Lam.  îllust.  t.  684.  Fleurs  ra- 
diées; demi-deurous  peu  nombreux ,  courts  et  élargis.  Calice 
monopliyÛe  tubuleui ,  denté  â  son  limbe.  Aigrette  munie  de 
cinq  ardtes.  —  Tige  herbacée  ;  piaules  ordïnairenient  d'une 
odeur  forte  et  désagréable  :  feuilles  presque  toujours  opposées, 
ailées,  ponctuées  :  fleurs  terminales  ,  doublant  quelquefois. 

T.    PATULA.    Linn.    Knorr.   dcl.     i.    t.    s.   7.     T.    killbt- 
B'iitDe    Tige  très-rameuse  ;  rameaux  oaierts,  glabres. 
Habite  le  Meijque. 

PECTIS.  Linn.  Juss.  Lam.  Illust.  t.  684.  Fleurs  radiées  :  demi- 
ileurnns  au  npmbre  de  cinq  et  courts.  Calice  à  cinq  folioles  , 
connivenl  et  cylindrique.  Aigrette  aristée.  —  Feuilles  oppo- 
sées ,  entières ,  souvent  Iméaires  et  ponctuées  :  fleurs  asiluires 
et  terminales. 

P.  CILIAnlS.  £i/.n.  Plan,.  Icon.  l5l.  f.  3.  P.  CIttÉ,  FeulUcS 

linéaires  ,  ciliées. 

Habite  l'Amérique. 

BELLIDM.  Linn.  Juss.  Lam.  Ulust.   t.  684.   Fleors  radiées  ; 
à  quatre  divisions,  dis  ou  douze  demi-fleurons.  Calice 
simple ,  h  plusieurs  folioles  ,  égal ,  ouvert.  Graine  couronnée ,  à 
'  ,'rettes  doubles ,  les  extérieures  à  buil  folioles  ,  les  intérieures 
à  Luit  arêtes.  —  Feuilles  radicales  ,  hampes  uniUores  ,   demi- 
fa  laocb  à  très. 
B.  MlNDTDM.  Linn.B.  rtjrif.  Tige  feuillce ,  capillaire  ;  feuîHee 
ovales  .  très-entières  ;  fleur  solitaire. 
Habite  le  Levant. 

DORONICrM.  Tburn.  Zinn.  Jus».  Lam,  ainsi,  t.  679.  f.  a. 
DORONIC.  Fleurs  radiées.  Calice  k  plusieurs  folioles  égale* 
et  sur  deux  rangs.  Graines  du  disque  aigrettées ,  ceUes  de  la 
circonférence  nues.  — Piaules  à  tige  et  à  fleurs  terminales,  ou 
aiillaires  ;  quelquefois  hampes  umflores. 

D.  paudaliaisches.  Linn.  Blacttv.  t.  35g.  U.  d  ravittis 
Xfi  cmvR.  Feuilles  en  cœur,  obtuses,  dentées,  les  radicales 
pétioh'ec  ;  celles  de  la  lige  ompleiicaules. 
Baliite  l'Europe. 
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D.  PI.ANTAGINEOM.  Lùtn,   D.  a  vbuii,i.b»  dk  plastaiht. 
Feuilles  ovales ,  aiguës,  légèrement  dentées  ;  rameaux  allerneia 
Habile  l'Europe  méridionale. 

ARNICA..  Lin,n.Juss.  Lam.  îllnst.  t.  679.  f.  4.  Fleurs  radiées  ; 
Oenrons  souvent  u-illdc.  ^  Jerni-fleurnn.  <»uni>  de  cinq  SleU 
slérlles.  Calice  comme  dans  le  eeare  précédent.  Graines  toutes 
aigrettées.  —  Plantes  &  tige  herbacée  ,  ou  sans  tige  et  à  faampo 

A.  MONTANA.  Liitn-  Blackw.  t.   SgS.  A.  BS  uavTAass. 
Feuilles  radicales  ,  ovales  ,  entières  ;  celles  de  la  tige  lancéo- 
lées ,  géminées  et  opposées. 
Habite  les  Alpes. 

GORTERIA..  Linn  Jitss.  Lam.  illust.  t.  70^.  Fleurs  radiée?, 
demi-Qeurons  nenlres.  Calice  imbrinué  ,  inégal,  formé  d  é- 
c'aiUes  sétacées  cl  roides.  Aigrettes  plus  ou  moins  laineuses  ou 
velues.  —  Tige  herbacée  ou  frutesceute  ;  Ueurs  terminales. 

G.  niCRJNS.  Linn.  MilL  icon.  t.  49-  G.  J  GRAriDEs  Fi.BDtu. 
Tige  courbée  vers  la  lerrc.  Feuilles  lancéolées  ,  pinoatifides  , 
▼erles  en-dessus  ,  blancliiitres  en-deasons.  Fleurs  solkairca  « 
portées  sur  de  longs  pédoncules. 

Babite  le  Cap  de  Boune-Espérance. 

TROISIÈME    SECTION.  "" 

Réceptacle  nu.  Graine  nue  ou  non  snyeii-e.  Fleurs  radUe».- 

OSTEOSPERMTM.  Linn.  Juas.  Lam.  Mast.  t, -^i^.  PORTE. 
COLLIER-  Fleurs  radiées  ;  fleurons  mâles,  demi  -  fleurons 
femelles.  Calice  simple ,  à  plusieurs  folioles  égales.  Graines 
globuleuses,  osseuses ,  quelquefois  recouvertes  d'une  enveloppe 
charnue.  —  Tige  ordmairement  frutescente  :  fleurs  souvent 
terminales  ,  presque  solitaires  ou  disposées  en  corymbc, 

G.  SPINOSUM.  Linn.  Comm.  hort.  a.  p.  85.  t.  43.  P.  épt~ 
tisux.    Feuilles  longues  ,  étroites  ,  éparses  ;  rameaux  monU 
d'épines  à  leur  eilremllé. 
Habite  l'Ethiopie. 
G.  MONILIFEBDM.  Linn.    Pluk.  amalth.  55.   t.  38a.  f.   4. 
P.  A  FR1/11.LBS  os  pBffPLtsR.   Feuilles  ovales  <  dentées  et 
presque  décurrenies. 
Habile  l'Ethiopie. 

CALENDULA.  Linn.  Juss.  Lam.  fllust.  t.  715.  SOUCI.  Flenrs 
radiées  ;  fleurons  du  centre  mâles  ,  ceux  de  la  circonférence 
hermspbrodites  ,  demi-fleurous  femelles.  Calice  simple  â  plu- 
sieurs folioles  égales.  Graine*  souvent  membroneoses  %  celles  de 
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la  circonférence  différentes  des  inlcrienres,  conrhces  daAi  les 
Soucii  d'Europe  ,  planes  et  en  cœnr  dans  les  Soucis  d'Àfnc|ae. 
—  Fleurs  ordinairement  solitaires  ,  terminales  ;  demi-fleurona 
jannâlres  dans  le»  Souci»  tl'Eiirope,  d'un  violet  pâle  ou  blan- 
châtre dans  les  Soucis  d'Afrique. 

C,  ARVPNSIS.  Linn.  H.  bbs  champs.  Fenîlles  entières  , 
ovales,  oblongues,  sessiles.  Graines  du  centre  liérîssées  ,  re- 
courbées ,  les  autres  droites  et  membraneuses. 
Habite  la  France. 
C.  OFFICINALIS.  Linn.  Blaclw,  t.  106.  S.  oPFtrtit^t. 
Feuilles  entières  ,  ovales ,  oblongues.  Toutes  les  graines  cour* 
bces  et  liérîssées. 

Habite  l'Europe  méridionale. 
C.  PL0VIALIS.    Linn.    3fiU. 
Tige  faible ,  inclinée  ;  feuilles  obtongui 
et  un  peu  cliamnes. 
Habite  l'Etbiopie. 
C.  nCDlCALLIS.  Linn.  Comm.  horl.  a.  p.  66.  t.  35.  S.  ^ 
Tias  nt/E.  Tige  presque  nue  ;  feuilles  lancéolées ,  très-dcutéea. 
Habite  l'Etbiopie. 

CHRYSANTHEMUM.  Taum.  Linn.  MARGUERITE.  FleuM 
radiées.  Calice  béuiispbérique,  imbriqué;  écailles  intérieures 
membraneuses.  Tige  simple  ou  rameute.  Feuillet  aiuiples  on 
■ilécs.  Fleurs  terminales,  solitaires  ou  en  curjmbe. 

C.  FftCTKSCKjNS.  Linn.  Fluk.ayia.  ^5.  \.  u^a.  f.  6.  M.  fhb- 
TBxrgifTB.  Arbrisseau  à  leuiLles  liuéaire»,  clivnuei,  deuiëe** 
et  trilidcs  k  leur  sommet. 
Habile  les  isles  Canaries. 
C.  LKUCANTHRMDM.  Ltnn.  Blackw.  t.  ^1.  M.  dKs  puis. 
Feuilles  ample\icaules ,  obloogue* ,  obtuses ,  déniées ,  les  radi- 
cales spat. liées. 

Habite  l'Europe. 
C.  8RCETDM.  Linn.  Moria.  bisl.  3,  p.  i5.  a.  6. 1  4-  f-  ' 


pées  i  les  ! 


,  Feiiillt>s  inférieures  oblongut 
ipérieures  ample  sic  a  ni  es. 


< ,  élargies  ,  dêcou-> 


Habile  t'Eurupe. 


MATRICARIA.  Toum.  Linn.  Juss.  MATRICAIRE.  Flenrs 
radiées  :  calice  liémispbériqne,  imbriqué  d'ccailies  aiguës.  — ■ 
Feuilles  aiiéos  ou  plus  rarement  simples.  Fleurs  tcrmiiiales,  en 
corymbes  ou  presque  soliiaii-es. 

M     PAnTHKMIllU.  Linn.   &.    Asm.    t.    <)74.    M    co^mvtta. 
Feuilles  composées  de  piuuutespiimatifldes,  à  dit  irions  incisées- 
Habile  l'Earope. 


LES    CORTMBIFÈRES.  4o5 

M.  CAHOMILLA.    Linn,    Btactiv.    \.  1^9.   M.  cMMùMii.i,a. 
feuilles  (tesbiles  ,  glabres  ,  deux  foU  ailées  ;  folioles  linéarres  f 
■jguës  ,  entières  ou  iacîsées  ;  rayous  ouverts, 
llabite  V£arope. 

BELUS.    Tourn.   Linn.    Juss.   Lam.    ilh.si.  (.   677,    PAQUE- 
RETTE. Fleurs  radiées.    Calice   hcmisphërique  ,  simple,   i 
plusieurs  folioles  égales.  — >  Feuilles  radicales  ;  bainpes  unillores. 
B.  PEREISNIS.  Linn.  û.  dan.   t.   5o3.   P.  riVACs.  Feuillei 
radicales  ,  simples  ,  spatulées  ;  hampe  nue. 
Habite  l'Europe. 

B.  ANMJA.  Linn.  P.  ^nsuecLS.  Tige  un  pea  feuiflée. 
Habite  la  Fraace  méridîoDale. 

CENIA.  Comm.  Jum.  Fleurs  radiées  ;  fleurous  à  quatre  divi- 
sions ;  detui-lleurous  au  nombre  d'euTÎroa  vingt ,  très-courts. 
Calice  turbiné  ,  creii\  sous  le  réreptaclfe  ,  a  buit  divisions  à  son 
limbe.  Réceptacle  convexe  ;  graines  comprimées. 

C.  TDRBINata.  Moris.  hist.  3.  p.  "SCi.  a.  6  l.  la.  f.  14.  C 
viTRainéB.  Tige  grele ,  garnie  de  poils  blaucs  ;  feuilles  deux 
fois  ailées;  tleur  «olilairc  ,  terminale. 

Habite  l'Afrique. 

LIDBECK.IA.  Barg.  Jasi.  Fleurs  radiées  ;  flenrons  &  quatre  di- 

vl.sioiis  .    h  quatre  ëtamiiies,   denii-Heurons  longs,  écbancrés. 

Calice  b  émis  pbéri  que.  mulilpaniie  ,  «'gat,  Oraiaea  anguleuïes. 

L.  STRICT*.  Berg.  cap.  3o6.   t.   5.  f.   g.  L.  ét.AHcéB.  Plante 

couverte  d'une  poussière  glauque  ;  feuilles  piuaalilidei  \  Heurt 

'solitaires,  terminales. 

Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

QUATRIÈME    SECTION. 

Réceptacle  nu.  Graine  nue.  Pleurs  floacuteiuea. 

COTUIA.  raill.  Linn.  Sm».  Lam.  ill-.st.  t.  700.  CQTVLA. 
Fleurs  Hosculeuses  :  celles  du  centre  'k  ijnalre  divisions  ,  h  cinq 
ëtatninei  ;  celles  de  la  cirronfércnce  femelles  et  très-petites. 
Calice  a  plusieurs  foliobs  .  brmispbérique.  (iraine  émar- 
giuée  au  sommet.  —  Feuilles  ailées  -  multiGdes  ;  Heurs  ler> 
tni  liâtes. 

C.  ANTHPMOIDF3.    T.lnn.  Dill.  eltb.  26.  t.  lit.  f.  3^.  C.  dit' 
■  raéitoÏDe.  Fe<iilles  alternes,  plaaatiiîdeit  élargies  à  leur  som* 
met;  piiinules  deutécs. 
llabite  l'Espagne. 
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ADENOSTEMMA.  Font.  Jasa.  Flenrs  doscnleaaes  ;  f-alic«  héw 
mispfacrifiue ,  k  pliuieurs  folioles  égnles-  Corolles  Ircs-petîies i 
Tclues  à  rinlérieur.  Stigmates  loDgs.  Graine  manie  ïsod  som-  . 
met  de  trois  glandes  ou  de  trois  appendices. 

A.  VJSCOSA.  Forst.  A.  rtsQutiiK.  Lm  parties  de  la  fruc- 
tîGcation  de  cette  plante  sont  iignrées  dans  FOHSTEH ,  nova 
gênera  plantarum  ,  t,  45- 

STRUCHIUM.  Brotvn.  Linn.  Flenrs  floscnlenses.  CaKce  ooTert, 
imbriqué.  Fleurons  du  centre  k  quatre  divisions  .  ceux  de  )« 
circonférence  à  trois  divisions.  Graine  couronnée  par  un  (ubs 
à. quatre  créuelures. 

S.  IIF.RBACECM.  Brown.  jam.  5ia.  t.  34.  f-  a-  S.  aenx^oài 
Feuilles  alternes  ,  oblongues ,  entières  ;  &ettrs  glomérée*  | 
oxill  aires. 

Habite  U  Jamaïque. 

GRANGEA.^i/ans./ug#.  jLani. illust. t. 699.  GRJtNGÉE.VVeJiT^ 
flosculeascs  ,  celles  de  la  circonférences  femelles  et  à  troi* 
dents.  Calice  ouyerl ,  imliriqué.  Graine  émarginée  an  somm^et. 
Réceptacle  hémispliériqite, 

G.  madf.Raspatana.  Pluk.  amahli.  5,  t.  555,  f.  5.  G.  dx 
KJBRjts.  Feuilles  molles ,  Ijrées  ,  sinnécs  :  fleurs  pédoaculées, 
£olitaires,  globaleuses  ,  opposées  aux  feuilles. 
Habile  les  Indes  orientales. 

ETHULIA.  Linn.  Jues.  Lam.  illnst.  t.  699.  ETHXJLIE.  FJenr» 
floscuieiises  ;  calice  simple,  à  plusieurs  folioles  égales.  Graine 
émargtnée  an  sommet.  '• —  Fleurs  terminales  ,  en  corymbes. 

E.  CON  VZOIDES.  Linn.  supl.  E.  oothizoîdx.  Feuilles  alterne*, 
ovales .  lancéolées  ,  légéremcal  dentées. 
Habile  les  lades. 

CARPESyjM.  Zinn.  Jms.  Lam.  Qlust.  t.  6ofi.  CJRPESJE.  Fleorg 
flosculeuses;  celles  de  la  circonférence  femelles. Calice  imbriqué 
hémi&pliénque ,  écailles  extërienres  longues,  bractéïformes  ei 
onvertes.  — Fleurs  solitaires,  terminales. 

C.   CERNIIUM.   Linn.  BarreL  ic.  L   I  i4a.  C.  puscttés.  Tige 
relue  .  feuilles  ovales-lancéolëcs  ,  velues  ,  un  peu  dentées. 
Habite  l'Italie  ,  la  Suisse. 

HIPPIA.  Linn.  Jusê.  Lam.  illust.  t.  717.  HIPPIE.  Fleurs  flos- 
c  u  le  nses ,  celles  du  centre  mâles,  celles  de  la  circonférence 
-femelles.  Calice  imbriqué,  Iiemispliérique.  Graine  comprimée, 
émarginëe.  —  Tige  herbacée  ou  frutescente  ;  feuilles  sijuplet. ou 
plmiBitiiidGs  i  fleurs  en  cDrjmbe  ou  solitaire^. 
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fi.  FRUTïSCENS.  Linn.  Comm.  liort.  a.  p.  aoi.  t.  loi.  /T. 
rnarBscESTE-  Arbuste  rameas  ;  feuilles  nombreuses  ,  pinna- 
tifîileB,  molles  et  velues. 
Habite  l'Arrîque. 
TANACETUM.  Tourn.  Linn.  Jus».  Lam.  illust .  t.  696.  TJNJISIS. 
Fleurs  flosculeases  ;  celles  de  la  circonférence  femelles  .  bou« 
TCnt  à  trois  divisions ,  rarement  bermaplirodites  ,  et  à  cinq 
^visions.  Calice  bémisphérique,  imbrique.  Graine  légèrement 
écbancrée  au  sommet.  —  Feuilles  simples  ou  ailées;  fleurs 
souvent  en  corymbe  terminal. 

T;  TULGare.  Linn.  Blackw.  t.  464-  T.  coMatens.  Feuilles 
ûevs.  fois  ailées  ,  folioles  dentées ,  incisées  ;  ûeurs  en  corjmbe- 
Habîte  l'Europe. 
ARTEMISIA.  Tourn.  Linn.  Juss.  Lam.  ÎUust.  t.  695.  JRMOISE, 
Fleurs  Qosculeuses-,  fleurs  femelles  mêlées  aux  fleurs  hermapUro^ 
dites,  et  munies  de  petites  corolles  à  peine  TÎsibles.Cabce  presque 
rond  ,  imbriqué  d'écaillés  arrondies  ,  connivenies  et  colorées. 
Antbères  à  peine  réunies.  Graines  nues  ;  réceptacle  nu.  — • 
Tige  herbacée  ou  snffrutescenles.  Feuilles  souvent  multitides  ) 
fleurs  souvent  en  paaicules. 

A.  ABROTAjVtiM.  Ltnn.  Blaciw.  t.  555.  A.  jvHOse,  Tige 
frutescente ,  feuilles  t'amifices  en  divisions  linéaires ,  sélacées- 
_,  Habile  l'Europe  méridionale. 

A-  ABSINTHIUM.  l^tnn.  hUickiv.  t.  17. -f/.  ^BsufTHe.  Feuille* 
composées  ,  mulliUdes  ;  fleurs  peliles  ,  jatin&tres  ;  réceptacles 
Telus. 

Habite  l'Europe. 
A.  VULGARIS.  Linn.  Blackw.  l.  43'-  ^-  coxxinrE.  Fcuilled 
ttinnatilides .  planes ,  incisées  ,  blanches  en-dessous  i  fletirs  pc 
tites ,  sessiles  ,  en  épis  latéraux  et  pendants. 
Habite  l'Europe. 
A.  caMPF.stris.  Linn.  A.  vss  cb^mfs.  Feuilles  linéaires  ) 
einltilîdes  ;  tige  en  partie  couchée. 
Habite  1  Europe. 

CINQUIÈME     SECTION. 

Réceptacle paliaci.    Graine  nue.  Fleur»  iouvent  radiées  ,  rarement 
Jlotculeunes. 

TARCHONANTHUS.  raill.  Linn.  Juse.  Lam.  îllnsl.  671.  TAR^ 
CONANTE.  Fleurs  flo se uleus es.  Calice  monoplijlle,  turbiné, 
i  sept  divisions  environ.  Fleurons  velus  extérieurement .  sla.* 
minifères  k  leur  base.  Ovaire  très-petit  ,  adhérent.  Graine 
nue  ;  réceptacle  velu. 
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JAtres ,  chargées  de  tuLercuIes  ;  le*  Enférienres  tongnet  et  den- 
tées à  leur  sommet. 

Habite  TEurope  méridionale. 
ANACYCLUS.  Linn.  Ju»».  Lam.  illaïi.  t.  700.  ANACYCLE. 
Fleurs  flosculeuses  ,  celles  de  la  circonférence  au  nombre  de 
cinq  à  dix  ,  remelles  ,  et  à  limbe  enlier.  Calice  imbriqué  ,  iné- 
gal ,  liemispliérique.  Graines  membraneuses  sur  lenrs  bords  , 
êchancrécs  À  leur  sommet.— Feuilles  multSQdes  ;  âeors  ter- 
mioales. 

A.  CRETICUS.   T.\nn.  A.  db  chétb.  Feuilles  décomposées  « 
linéaires  ;  découpures  planes.  Fleurs  jaunes. 
Habile  l'isle  de  Candie. 

ANTHEMIS.  Linn.  Jius.  Lam.  illusl.  I,  683.  CAMOMILLE. 
Fleurs  radiées  ,  demi-Clenrons  lancéolés  <  nombreux.  Calice 
imbrîuué  ,  bémîspbérique  ,  presque  égal.  —  Feuilles  souTeat 
mulliCdes  ,  fleurs  souvent  terminales. 

A.  NOBILIS.  Llnn.  Blachw.  t.  5afï.  C.  evonJSTB-  Tige 
couchée  sur  la  terre  ,  feuilles  décomposées  ,  pionaliGdea  ;  ae> 
coupures  courtes  ,  linéaires  ,  pointues. 
Habite  la  France. 
A.  ARVFNSIS.  Linn.  C.  des  cBJftpt.  Fenilles  deux  foU 
ailées,  découpures  un  peu  charnues  ;  réceptacle  conique  ,  paQ* 
le  «es  sétacées. 

Habite  l'Europe. 
A.   COTCLA.  Linn.   Btaoliw.  t.  67.  C.  vvjute.   Feuille» 
comme  dans  l'espèce  précédente  ',  grainei  sans  rebords. 
Habite  l'Europe. 
A.  PYRETHRUM.    Linn.   Blachw.  t.   îgo.   C.    ptràtsks* 
Feuilles  ailées  -  multilidcs.  Tiges  simples  ,  uniûorcs  <  penchées^ 
Habite  le  Levant ,  la  France  méridionale. 

A.  TINCTORIA.  Linn.  Blackw.  t.  43g.  C.  DEST 

Hameaux  disposés  en  corjmbes;  feuilles  deu: 
natiftdes  ;  découpures  dentées. 
Habite  l'Allemagne. 

ACHILLEA.  Linn.  Ju^g.  Lam.  illnst.  t.  695.  Jt^TLLEFEU/LLE. 
Fleurs  radiées  ,  demi-fleurons  au  nombre  de  cinq  h  dix ,  courts 
et  en  cœur.  Calice  imbriqué  ,  inégal ,  ovale.  —  Tige  suEfrules- 
ceute  on  pins  souvent  herbacée  ;  feuilles  mnltifides  ou  lancéo- 
lées et  dentées  ;  fleurs  souvent  en  corjTnbes  termmaux. 

A.  PTARMICA.  Linn.  Elaetiv.  l.  376.  M.  itmrsutatoihx. 
Feuilles  étroites,  lancéolées,  poînlueS)  fiaeiuent  denté  ei , 
lisses. 

Habite  l'Europe  tempérée. 


Li  trois  fois  pin* 
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A.    MILLFFOLIUM.    Linn.    Blackw    l.     18.    SI.    çOKVUTrm. 
Feii!]les  sessiles ,  longues ,  deux  fois  ailées ,  pinnulea  linéùrei  • 
dentées  ,  nombreuses. 
Habite  l'Europe. 

A,  ACRRATUia,  i.inn.  Blachv.  t.  3oo.  M.  rtsçuEUsa. 
Feuilles  lancéolées ,  obtures  ,  dentées  en  scie ,  visqueuses  ;  co- 
rolle janne. 

Habite  la  France  méridionale. 

ERIOCEPHAIXS.  Linn.  Juss.  Zam.  illust.  t.  -ji-j  ERrOCE- 
PHALE.  Fieurs  radiées  ,  fleurons,  mâles  ,  cl  peu  nombreux  ; 
demi-fleurons,  environ  cinq,  courte,  trilides,femelles-fertilra. 
Calice  double  ,  l'extérieur  ii  cinq  folioles,  l'intérieur  à  cinq 
divisions  ;  un  duvet  très -épais  situé  entre  les  deux  calices. 
Graines  velues.  Paillettes  du  n!ceptacle  ciliées -lanugineuses. 
—  Arbrisseaux  A  feuilles  uu  peu  épaisses  ,  linéaires  ,  entières 
ou  divisées  ;  Heurs  terminales  disposées  en  corjmbes  ou  en 
panicules. 

E.  AFRICANUS.  Zirtn.  Dill.  elih.  iSa.  l.  iio.  f.  104.  E.  d'j- 
ritrçi/B.   Feuilles  entières  ou  divisées  ,  im  pea  épaisses ,  pubes- 
centes  ;  fleurs  en  corjmbes. 
Habite  l'Afrique. 

BTJPHTALMUM.  iwin, /«ss. /^m.  lUost.  l.  68».  BVPH- 
TALME.  Fleurs  rndiées.  Calice  imbriqué  snr  deux  «o 
trois  rangs  ;  folioles  ou  égales  et  plus  courtes  que  les  demi- 
fleurons  dans  \asteroides  ,  ou  inégales  ,  les  extérieures  plus 
longues  que  les  demi  -  fleurons  dans  VasterUcue.  Graines  des 
fleurons  et  sur -tout  des  demi -fleurons  presque  membraneuses 
•ur  leurs  cités  ,  ordinairement  surnionlees  d'un  rebord  plus  ou 
moins  incisé ,  quelquefois  presque  foliacé.  —  Tige  herbacée  ou 
frutescente  ,  feuilles  opposées  ou  alternes  ;  fleurs  souvent  ter- 
minales. 

B.  CRANDIFLORCM.  Linn.  Morir.  hist.  3.  p.  ai.  s.  6.  t.  7. 
f.  Sa.  B.  ji  QR^tiDs»  Ti.avns.  Feuilles  lancéolées  alternes  « 
pointues  ,  glabres  ;  calices  nus. 

Habile  la  France  méridionale. 
B.  AQUATiCUM.  Linn.  B.  AçvATiqvE-  Feuilles  obloïigaes  , 
obtuses,  velues  ,  sesslles  ;  calices  à  folioles  obtuses  .  en  coUe- 
relte  sous  la  fleur. 

Habile  la  France  méridionale. 

OSMITES.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  704.  Fleurs  radiées,  deini- 
Oeurons  neutres.  Calice  imbriqué  ,  quelquefois  scarîeui. 
Graines  écbancrées  au  sommet.  —Arbrisseaux  k  feidlles  al- 
ternes,  et  à  fleurs  terminales. 


O.  ASTKKI6GOIDES.  Linnl  Burm.  afr.    i6i.  t.  58.  f   l.  'O. 
ASTÂttà.  Feuilles  lancéolées ,  ponctuées  ;  calices  foliacéif 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

ENCELIA.  Adana,  Juaa,  Lam.  illo^.  t.  700-  Fleurs  radiées  § 

demi«fleurons  ovales  ,  neutres,  Calice  simp»  ,  à  plusieurs  fo* 

lioles  égales.  Graines  ovales  ,  planesr comprimées  ,  entourée* 

de  poils  sur  les  bords  ^  échancrées   au  sommet-,  renfermées 

'  chacune  dans  une  paillette  membraneuse  et  condupUquée. 

£.  ALTERNIFOLIA.  E»  A  FBViLLEa  Ai/tBRNns.  Tige  presque 
ligneuse  ,  feuilles  alternes  ,  \  trois  nervures ,  ovales ,  pomtues  « 
ondulées  sur  leurs  bords  ;  fleurs  pédonculées  ,  axillaires ,  qh 
terminales. 

$CLEROCARPUS.  ^iàcq.  Tuas,  Làrn.  îllust,  t.  701,  Fleurs  ra- 
diées 5  fleurons  au  nombre  de  douze  environ ,  dçmi  -  fleuroi^ 
très-courts ,  presmie  entiers  et  au  nombre  de  trois.  jÇalice  formé 
d'environ  six  folioles  ^  deux  ou  trois  situées  extérieurement  plus 
grandes  et  semblables  à  celles  de  la  tige  ,  trois  situées  à  Tinté-* 
rieur  ,  en  forihe  d'écaillés  et  opposées  aux  demi  ^fleurons* 
.  Graines  ovales ,  légèrement  comprimées ,  renfermées  chacuiie 
idaiis  une  paillette  ventrue ,  condupliquée  i  s'ouvrant  intérieure- 
mjent  «  et  acuminée  au  sommet — Tige  herbacée  ^  presque  It- 
gueuse  ^  à  feuilles  alternes ,  à  trois  neryures  ;  fleurs  solitaires  % 
terminales. 

UNXIA..  jLinn,  supl.  Jma.  Zan».  illust.  t.  699;  Fleurs  radiées, 
fleurons  mâles  ,  au  nombre  de  cinq ,  demi  -  fleurons  femelles  ^t 
en  pareil  nombre.  Calice  à  cinq  folioles  égales  et  contenant  dix 
fleurs.  Graines  ovales  ,  dures  ^  entourées  par  les  écailles  cali- 
pinalès.  .Réceptacle  nu. 

U.  CAMPHORATA.  Linn.  supl.  U.  CAMPB^iM.  Feuilles  oppo« 
sées  n  sesftiles ,  lancéolées  ,  velues  ,  mollet  ;  fleurs  solitaires* 
Habite  Surinam. 

FLAVERIA.  Juaa,  Fleurs  flosçuleuses.  Calice  à  trois  ou  quatre 
folioles  ^  conolivent ,  égal  et  ^renfermant  un  petit  nombre*  de 
Aeurs.  Graines  oblongues  ,  striées  ,  entourées  par  les  écaille^ 
calicinales.  Réceptacle  nu.  —  Arbrisseaux  du  Cnily  ^  à  fe;uilles 
opposées  ,  munies  de  trois  nervures  ;  fleurs  très-petites  ,  glo- 

mcrées  et  terminales. 

•         ■  . . . 

MILLERIA.  Linn,  Juaa.Lam,  illust.  t.  710.  Fleurs  radiées ,  denXs 
quatre  fleurons  mâles  i,  un  demi -fleuron  court  et  femelle.  Ca- 
lice renfermant  trois  à  cinq  fleurs  ^  &  tfois  folioles  dont  deux 
^a^Mies ,  opposées ,  la  troisième  petite  t\  en  forme  de  paSlette^ 
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Une  graine  oblongne  ,  applaùe  el  recouverte  par  le  calice  con- 
niveat.  Réceptacle  nu.  — Tige  herbacée  ,  feuilles  opposées  ,  à 
ïrois  ou  cinq  nervures  ;  fleurs  içnuinales  ou  axJtlaires. 

•  a5.  M.  BiFi-ORB. 


M.    BIFLORA.   Linn.   horl.    cliff.   4^5- 
Feuill«s  ovales  .  çétloacoles  sicoples. 
Habite  l'AnLerique. 


iUust.  l.  G8t.  Fleurs  demi-ra- 
1  seul  cûte.    Calice  dooble 


SI&ESBECKIA-.  Linn.  Juss.  Lam.  i 
«liées  ,  environ  cinq  ra_jons  d  ud 
l'eilérieur  ouvert  ,  à  cinq  folioles  ,  l'iulérieur  i  plusieurs  fo- 
lioles presque  égales  ,  i  cinq  angles.  Graines  anguleuses  ,  en- 
veloppées par  les  paillettes  du  réceptacle.  ; —  Plantes  beEbacées  ; 
feuilles  opposées  ,  pétîolée»  ou  ampIextCaules  ,  rudes  au  tou- 
cher ;  fleurs  p  é  donc  niées ,  terminales  ,  ou  a\illaires. 

S,  OBlENTALrS,  Linn.  ligrt.  cliff.  ^yi.  t.  lit.  S.  d'okiest. 
Pétioles  sessiles  ,  calices  extérieurs  ,  linéaires  ,  plus  grands  et 
ouverts. 

Habite  la  Cliine. 

ÂLCIN&.  Cav.  Calice  irès-arand.  à  cinq  folioles  ouvertes;  fleu- 
rons hermaphrodites  stériles ,  quinnuendes  ,  placés  au  centre  , 
demi-Qeorons  femelles .  ovales ,  éehancré*  ,  situés  k  I»  circon- 
férence. Graines  surmontées  de  cinq  dents  on  tubercules  ^  dont 
lun  est  perforé.  Réceptacle  trcs-petit ,  hémispbériqne  et  gai-ni 
âc  paillettes. 

A,  PF.RFOLIATA.  Cav.  ic.  i.  tab.  1 5.  Tige  herbacée  ,  feuilles 
opposées  ,  dentées  ,  presque  en  fci*  de  pique  et  réunies  à  leur 
base.  Fleuj'3  solitaires  ,  de  couleur  jaune ,  portées  sur  de  longs 
pédoncules. 

Habile  le  Mexique. 

POLYMNIA.  Linn.  Jms.  Lam.  Uluït.  t.  711.  POLYMNIE. 
Fleurs  radiées  .  fleurons  mâles  ,  demi -fleurons  femelles  <  cinq  à 
dix ,  et  à  trois  dents.  Calice  double ,  l'exlérieur  grand  .  ouvert, 
à  quatre  ou  cinq  folioles  ;  rintérieur  à  dix  folioles  concaves. 
Graines  en  ovale  renversé.  —  Tige  presque  ligueuse  ,  feuilles 
opposées  on  alternes  ;  fleura  terminales. 

P.  TKTKACO^OTUKCA.  Linn.  JOill.  elib.  578.  t.  385.  P.  A 
peuiLLes  BTSùtTBs.  Feuilles  opposées  ,  scssiles  ,  oblonguea  , 
lancéolées  ,  presque  dentées. 

Habile  1  Amérique  septentrionale. 

BALTIMORA.  Linn.  Juss.  Lam.  illusl.  t.  709.  BALTIMOHM. 
Fleurs  radiées  ,  fleurons  màles^  au  nouibre  de  dix  à  douze  • 
demi  -  fleurons  femelles.  Calice  simple  ,  â  plusieurs  folioles , 
Cylindrique.  Graines  i  irois  angles. 

B.ReCIA.  IMn.  B.OBOtTS.  Tigelierbacée,  à  quatre  angles; 
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feuilles  opposéei  •,  rudCs  au  toucher  ;  IleuFs  terminales  <  presque 
eu  panicûle. 

Habite  l'Amérique  septentrionale. 

ÉCUPTA.  Zhui.  /um.  Lam.  Ulust.  l.  687.  ÉCLIPTE.  Fleurs 
raillées  ;.tleurons  k  quatre  divisions  tel  à  quatre  ctaminfs  ,  denii- 
fleuroiia  Dombreu^L,  tr«fi-«lroit4.  Calice  composj^  de  pliisieiirs 
folioles  presque  égales  et  disposées  stir  deui^  rangs.  Grainea 
comprimées.  —  Tige  lierbacée  ,  feuilles  opposées  ,  rudes  au 
touclicr  i  fleurs  pé donc ulées  ,  axiliaires  et  terminales. 

E.  KRECT*.  Linn. Diil.  ellli,  1 58. 1. 1 1 5.  f.  1  T}-j.  E.  dsoitb.  Tige 
droite ,  feuilles  lancéolées ,  dealéCs ,  aeasiljes ,  presque  oonuces. 
Habite  la  \irgiuie. 

SIXIÈME   SECTIOIÏ. 
Xéôeptacte  paléad.    Graine  paliacée  ou  dentée  au  aommety  Fteurt 


radiées  dam 


i  grand  nombre  ,  flosculeiuea  .éaju  /^lûît^fU' 


SPILANTHUS.  Linn.  Jusa.  Lam.  illust.  I.  668.  SPÎLANTS^. 
Fleurs  fl ose ule uses ,  souvent  à  quatre. divîsious,  et  !i  quatre  éta- 
ininés.  Calioe  forme  de  ptusietirs  folioles,  tire  en  né  égales,  dis- 
posées sur  deux  ràdgs  ,  liémisphérique  ;  toliolfes  iiOb  éc.orlèes. 
Graines  surmontées  de  deux  arôtes  »él:icées,glalil'esV cadu- 
ques.—  Tige  herbacée,  feuilles  oppofi^és;  lletirs  SoHtatrës  t^ut- 
lâires  ,  ou  plus  souvent  torminal»  '■ 

S.  OLERACECS.  i/nn.  Jacq.  hort.  t.    i55.  S.    comestible' 
Feuilles  presque  en  cœur ,  légèrement  dentées  en  scie  ,  péliolëes, 

Habite 

S.   ACUell\.  Linn.  Seb.  mus.    1.  p.   19.  t.  Ç).  10.  FeuîUcs 
orales  ,  dentées  en  scie  ;  Aeurs  radiée*  de  coulenr  jaune.    ' 
Habiteli^Ie  deCe^rUn.  I 

BIDENS.  Tourn. Lintu  Jusa.  Lam.  iUust.  t. G68.  BlDni^T.iiàxûi 
ilosculeuses  ,  fleurons  à  cinq  divisions  ,  hermaphrodites  ,  ceai 
de  la  circonférence  quelquefois  alongés  en  langiiettes  et  néan' 
naoins  staminifères.  CftUce  formé  de  plusieurs  folioles  inégales  , 
disposées  sur  deux  rangs  ,  celles  du  rang  éxiérienr  ordinaire- 
ment plus  longues 'et  ouvertes.  Oraiucs  surmontées  de  deu\ - 
cinq  arêtes  scabres  ,  persistantes.  —  Tîgè  herbacée  ou  frules^ 
ceute  ;  feuilles  te  plus  souvent  opposées  ,  quelquefois  ailées  ; 
ileurs  as^iUaires  ou  terminale». 

B.  TRlPARTITA.ZiM».  B/ac/«J.  t.  SiQ.  S.  AcJcicBFMeii.Li. 
Feuilles  opposées  ;  les  inférieures  ailées  ,  à  cinq  folioUa  ;  lei 
supérieures  divisées  en  trois. 
.  •     Habite  f  Europe ,  dani  le*  lieu  aquatiques. 


i 


J 
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'jti.  'A  TROIS  JULES.  F^euiUes  entières  I  les  afipérie^es  9w4ç?it« 
les  autres  leméés.  ,.v  .    .,  ;;    , 

,  IJabilelaVirginiiB,       .    ....  .r,:,'y^h  •,^    .\    , -.fii^na 

COSMOS.  Cav€Bn.  C^llue  k  pld^îeurs  tMv\^'-ûU^9^»  M/^^tlX 
rangs.  Fleuin  radiées  ^  fleur«n6^h«n9ïaî^hlroi^s^'denri<«f^UM^ 
femelles  „  très-ouyeru.  Grainijes  (Stibulëès-^t^ti'à^iiét^y'^iiirïès 
de  deux  ,  trois  ou  ({Uatre  pai]leUes>eiilNnie$oiii<   '-      Mhh"'^^ 

:C.  BIPINNATUsJ  Ckù^an,  icon.  \ .  p.  io.  I.  hi{.  'C.  a^'i^^Aljss 
BiPiNNéss.  Tige  herbacée ,  feuilles  connéeif  %  'deux  f6is'atlé(^  ; 
folioles  linéaires-aiguës  ^  canalioulées  ;  fletirs  àiiHé&es  \  termi- 
nales , .pojrcées  s^r  de. longs  pédoncules*  A      j    <: .}  .  v.i. .'' 

j . .     Habite  le  M exiqtte«  ..';.■'.*•'.•>••;«•  i q* .>•. ! I if;'>H .-3    » 

ZmNIA.  Lînn.  Juss.  Larh.  ÏÛuiil  t/éSS/Mfeiifs  roA'^àjf^dcinî- 
iPeui^op^  en  p€ttit  nombre ,  entiers  •  fnafCf[M;ep8  je|rp9B?w>^Q^l 
Càlîçeô^long .çyli^îque >,iVbn  ,  ^^,  eç^tUÙa a^pndi^^s. 
Grainçs  oomprîni'éei,  munies  de  deux aijetes subulées«'  — r  Tige 
herbacée  ;  feuilles  le  plus  souvent  apposées  ;  fleurs  ^olitaîrea  i 
terminales.  , .  .      .     .  '       . 

Z.  PAtr(GiFj^)iiA;  Xjwi».,  î/wm/.^  îc.^^.;  64.  ;^,j,p^croi^jjfti(jr. 
Feuilles  opposées  ^  sessilcs  i»  entières  ;  ^f  i|rs  f  ç^sit^s*  '  /i .;  (  [ 
Habite  le  Pérou. 

'  Z«.  -Vl^OLÀCEÀ.    CiIl>a»;^ic^    t;   Éh .  ^  :^.^  r^dxiîPTi;.^ *  Feti^Ué» * 
oyales-aigaès  «  sessiles  \  pï^^ùe  "f^vûuee»  *i\paUl^jff^t'&m^écep- 
tacle frangées  à  leur striiiinét.    '  •    '  '^  • 

Habite  le  Mexique.    ' 

SANVITALIA.  Lqm.  illust.  %.  ÇSôirent^CaiiçehépDàs^^^ 


polypfajrlle  ^  sur  une  dôùblie  rang^^e^^  llenrons  berman^odueM 
demi-fleiu'oits'femeires-fértiles.   GraYnès  de  f — ^  -^^'^•^'  ^^ 


fon«ie'^*0Îfférçn\e 
celles  du  disque  cùnéifoiines  /  comprimées  i»,  y  élues 
sur  leurs  bords  ,  nues  à  leur  sommet  V'c^eS  'de  la  circonfé* 
.  rence  surmontées  de  trois  dcn^  àde^r  son^^t*  '     I  -f  !!' 

S.  PROCU0IBEN8.  Xa/i».  joum.  hist.  nat.  n<>.  i7.p*  178.  tl*53. 
iS,  A  TioBSCotrcBÉBs.  Tige  cbucbée  4' étalée  ;  feuitleis  opposées 
à  trois  nervures 4  ovales.,  munies  de  poila Tudes  ^  fleàrs  tentii- 
.  tiales,, solitaires  et  sessiles.  •    >   .  "^  1  fifir>»;~  »n^' 

..  f..     -Habite ...'.■      ■«.•.--,..     ■  ./jh"  ^    •»■  -. 

BAIiLIERlÀ.  Alibi:  Jûès,  Za>».'inuk.t.  7id.1neWstfosctdéu.s^ 
5ept  centrales  et  inâles  ^  sept  à' la  (ifrcoiuéréttce  feùiellê/;  Calice 
à  quatre  ou  cinq  folioles  égales.  GorôUés  mâles  très-pèiites  , 
étroites  à  la  base*  Graines  ovales ,  plânes-comprimées ,  btcèrùes 
au  sommet. 

B.  ASPRRA.  jiubl.  Guy.  tk  317.  B.  A  rsuiLLSa  Riri>^s.  Tige 
herbacée  \  fipiiilles  opposées  4  Qiales-^kmiébléè&v  d<mtées.^Tudes 
au  toucher;  fleurs  enpanicules  opposées  el'terniÎDaie6*>''*    ;  ' 
Habite  laGujfme*  .-    li-  -  /  '  '  ■''■  - 1>'^ 
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n.  TUBBEO8U8.  LinnJ  Jac^,  hort.  t  i6i«  S$  tvm4^u^Xk 
Feuilles  en  cœur-oyale  ^  à  trois  nervures» 
lipbiteleBrësilb  ,    . 

HÈIJENIUM.  Linh,  Juàh.  Lam.  fflust.  t.  688.  MÉLÉNIE.  ïTewfS 

radiées  ,  èalîce  simple  ^  k  plusieurs  dlvî^Iono  ol>ïangae«  ,  âîgucs^ 

{iresque^ëgales.  Fleurons  hermaphrodites^  demi-fleuirons  à  trois . 
ohes,  femellçs^ferUles'.  Réceptacle  nu  dans  le  dt^que  ,  garni 
de  paillettes  à  la  circonférence.  Graines  velues  ^  suniaontées  JLe 
einq  paillettes.  —  Tiee  herbacée  ^  feuilles  alternes  ;,  décur- 
rentes  ;  fleurs  terminales  ,  solitaires  ou  disposées  en  corjmbe. 

H.  AUTUMNALE.  Linn.  iXfor^9.  hist.  3.  p.  q4- s- 6.  t.  6.  H. 
x^jâçr^oMUTB.  Feuilles  étroites  ^  légérç^nv^t  dîiatées ^ 'décor* 
rentes  sur  la  tige.  '.      -  .     . 

Habite  rÀn^rique  9eptentrionide. . 

RUDBECBJÀ.  Linn.  Juss,  M,  RÙDBECQUE.  Fleura  radiées^ 
demi-fleurons  stériles.  Calice  à  plusieurs  folioles  disposées  sur  un 
'  double  rang  ,  et  presque  égales.  Graines  écl^jicrées  à  leur 
sommet ,  munies  sur  les  bords  d'une  membrane  à  quatre  dents. 
J^éceptacle  jppniqu^.  t^  Tige  herbacée  ;  feiûlles  ^dtcm^es  \  flému 
aouveiU  terminales. 


.   A' 


K.  LACINIATA.  Linn,  Moria.  hîst.  3.f  ;.aa.  S.  Ç.  ' t.  d.  f.  55^ 
Feuilles  composées  .,  lasciniéës.  ^ 

Habite  r Amérique  septentrioncde. 

TITHONIA.  Desf.Jusa.  TITONE.  Fleurs  radiées  i  demi-flenxxins 
ftériles  ;  fl«urpn9  tous  hermaphrQdit€(/s  à  cinq  dents.  Tube 
renflé  pr^s  de  U.  base.  .Calice  cylindrique  ^.divisions,  très-pro- 
fondes .«^  oValchalong^^^  disposées  sûr  deuix  rangs.  Graines 
alohç^es  ,  cbùroanéès  de  .quatrç.à  ci^jq  paUle^tçs,  Réc^pUcle 
^arni  de  paillettes  concaves.  ' 

'  TAGfitlFLOiÎÀ.'lX^Af.  ann.  nius..n^.  1. 1.  ^.'T,.^FMuiLzsaTA'^ 
gètses.  Tige' herbacée^  feuilles  alternes ,  en  cœur  %  dentéea  | 
un  peu  pendantes. 

Habite  Içs  environs. de ia  Vera-Crux. 

GALLI}!7SOGA.''(&t^ir.  GaHce  imbriqué  d^écalUes  droites^  con-* 

'  'caves. JFleurs radiées;  fleurons  hermaphrodites  ,  nombrèu^  ; 

demi-fleurons  femelles ,  fertiles.  Graines  turbinéés  ^  surmontées 

d'une,  aigrette  sessile  ;  courte.  Réceptacle  muni' de  paillettes  li« 

néaires^  muicconées  au  sonuoiet  et: souvent  bifides. 

G.  PARVIFLORA.  Cavan.  icon.  3.  p.  4i*t.  281.  O.  /  p^TMtss 
FLEURS»  Ti^e  herbacée  ;  feuilles  opposées  ^  ovalé-lancëolées  « 
légèrement  dentées  ;  pédoncules  alongés  1  à  une  ou  deux  fleure^ 
Habite  le  Pérou. 


h«  tt.9    COJttMBIFÈR'BS. 

Genres  a  placer  dans  la  première  section^ 
ACTINEA.  Jttsa^  Fleurs  redices  i  âeurons  benuaphro dites ,  ^  cinq 
lobe.i  ;  demi-tleurons  femellps  ,  à  Irois  lobes  4  leur  soiumet. 
Calice  A  plusieurs  ftrlîolcs  ,  court ,  sur  une  simple  rûneëe.  Grai- 
nes volucn  h  riri.tér}ciir ,  coùronnËes  d'arôtei  membraneuses 
et^Urgiesàla  base.  Récept&èlenu.  —  Tige  herbacée ,  feuilles 
alternes. 

A.  HETEROPSYLLA.  Juês.  ann.  mns.  n".  la.'p.  4a5.  t.  6i. 
Tiee  nue  vers  son  sommet ,  uniilore  ;  munie  de  fenilles  Ters 
ta  base  -,  feuilles  inférieures  lancéolées  ,  sJauées  ou  deatëes ,  tes 
Bupérienres  linéaires  ,  entières. 
Bubite  les  bords  de  la  PlaU. 
HYMENOPAPPUS.  hhérU.  KOTHIA.  Lam.  Fleurs  fioscidéincs; 
calice  k  plusieurs  folioles  membraneuses  ,  colorées. ivpcrienre'- 
ment.  Aigrelte  écallleusc,  scarieuse,  simple  on  double ,  récep' 
lacle  nu. 

H.  SCAfilOS:Cr5.  Lhérit.    Fenilles  pinnatïfides  ;  Senrs  pres- 
que en  corjmbes  ,  terminales  ;  aigrette  simple. 
Habile  la  Caroline. 
H.  ANTHEMOIDES.  Juss.  ann.  mns.  n".  \-x.  p.  l^^t.  Fetùlles 
décomposées,  linéaires,  fleurs  aiiill-iires ,  sonlairefl;  aigrette 
double  ,  l'iuLci-ieure  palcaccc  ,  reilérieare  vcIue, 
r"\        Habite  l'embouchure  de  lu  Pkta. 

HUITIÈME    SECTION. 

Corymbifères  anoiruilea  ,  anthères  non  riunifa  j  seulement 
rapprochées.    Calice  monoïque. 

RHANTERIUMi  Desf.  Fleurs  radiées  ;  demï-âearons  pea  nom- 
breux «  distincts  et  Iridentés;  tieurons  hermaphrodites  ,  tubu- 
leus  et  à  cinq  dents.  Calice  cylindrique ,  formé  de  folioles  su- 
bulécs  ,  recourbées  au  sommet.  Graines  de  la  circonférence 
nues  ,  celles  du  centre  munies  de  quatre  oa  cinq  soies  pln- 
mcuses  à  leur  sommet;  réceptacle  paléacé. 

R.  SUAVEOLENS.  Des/,  fl.  ail.  a,  p.  agi.  t.  a4o.  R.  odo- 
RJST-  Tige  droite,  rameuse;  feuilles  alternes,  lancéolées  , 
dentées  ;  rameaux  cotonneux. 

Habite  le  royaume  de  Tnnis. 
TVA.  Linn.  Juss.  Fleurs  flosculenses.  Fleurons  du  centre  mAIes , 
ceux  de  la  circonférence  femelles,  semblables  à  ceux  du  cenb-e, 
ou  tubuleus  ,  entiers  et  peu  apparents ,  au  nombre  de  cinq 
environ.  Réceptacle  paléacé.  Graines  nues. — Herbes  ou  ar- 
brisseaux. Feuilles  opposées  ou  quelquefois  alternes  ,  rudes  a» 
toucher ,  ^  trois  nerfures.  Fleurs  en  épis  ou  en  pamcuies. 


lES    CORTMBIFÈRES.  ^at 

T.  ANNtJA.  Linn,  L  jtj!rNUBLi.s,  Fevillea  oyales-Uncëolëes  « 
dentées  sur  leurs  bords  ;  tige  herbacée. 
Habite  rAmérique  méridionale. 

CLIBADIUM.  Linn,  Juss.  Fleurs  flosouleuses ,  celles  du  centre 
mâles  ^  pédicçilées  ;  celles. <1p  la  circonférence  femelles  ^  ses- 
siles  ^  au  nombre  de  trois  ou  quatre.  Calice  mibriqué.  llécep- 
.  tacle  ....  Drupe  ombiliqué  ,  monosperme. 

C.  SURiNAMETiSjE.  Linn.  C.  j}s  auRiNAjif'  Feuilles  oppo* 
tées  ^  rudes  au  toucber  i  ovales ,  acuminées.  Fleurs  blanclies. 
Habite  Surinam. 

PARTHENIUM.  Linn.  Jusa.  PARTHENIE.  Fleurs  radiées. 
Fleurons  mâles  ;  demi*fleurons  au  nombre  de  cinq,  plresqu*en 
cœuri,  femelles-fertiles.  Calice  hémisphérique ,  simple  ,  à  cinq 
folioles  égales.  B^éceptaclç  paléacé  ;  paillettes  de  la  circonfé- 
rence plus  larges  qtie  celles  du  disque.  Graines nties>  -^Herbes 
à  feuilles  alternes ,  simples  ou  pinnatifides.  Fleurs  en  corymbea 
terminaux. 

P.  HYSTEROPHORUS.  Xinn.  P.  DS  LA  iJÊMMqus.  Feuilles 
multifides. 

Haibite  la  Jamaïque; 

P.  iNTEGRlFOLirM.  Linn.  Dill.  Elih.  $02.  i.  aaS.  f.  aga. 
P.  DS  riRojTfiF'  FeuiUes  simples  «  ovales  «  deiltées  sur  leurs 
'bords. 

Habite  la  Tirginie. 

NEUVIEME    SECTION. 

Coiymhiftres   anomales.   Eiamines  rapprochées^  non  réunies»  . 

Calkies  dioï^ptes. 


AMBROSIA.  Toiim.Lmn.Juss.  Lànfi.  illnât.  t.  n6S.  AMBROSIE. 

"%£ r -cl 41 r>^\l^^ ^ 1 ii_      i_» • 1    »  «^ 


calice  monophjlle ,  entier  ,  entouré  vers  le  milieu  de  sa  sur-^ 
face  extérieure  de  cinq  dents  ou  de  cinq  tubercules,  persistant. 
Corolle  nulle.  Ovaire  libre  ;  deux  styles  réunis  à  leur  base. 
Stigmates' simples  roulés  €n-dehors.  Une  graine  recouverte  par 
lé  oalioe  qui  s'est  endurci  et  ;qui  est  devenu  cpriaçe.  -«-  Ar- 
brisseaux ou  herbes  droites.  Feuilles  rudes  au  toucber ,  les  in- 
férieures quelquefois  opposées ,  les  supérieures  presque  tou- 
jours alternes. 

A.  TRIFIDA.  Linn.  Moris.  hist.  3.  p.  4'^*  6*  ^*  i*  ^*  4*  ^* 
tbjpidk:  Tig6  velue.  Feuilles  un  peu  rudes  ;  les  inférieures 
larges  \  à  cmq  lobes  pointus  et  dentés ,  les  supérietires  à  trois 
lobes. 

Habite  FAmérique  septentrionale-    •  ;    . 


4m  tES    CORTMBtFERES, 

XANTHIUM.  Tourn.  Lina.  Ju^a.  Lam.  Ulust.  l.  765.  L^Sf- 
POURDE.  Monoïque.  Fleurs  maies  ,  calice  h.  plusieurs  fo- 
lioles ouverles  ,  presqu'c^ales  >  miiltillure  ,  iK^mispljéi'iqiie  ; 
rëcepUcle  très-petit  ,  pali^acë.  Fleiii-'tus  luLaleux ,  k  cini]  di- 
Tisioas  ,  à  cinq  étamiaes.  Fleurs  femellea  .  ealîce  olilong  ,  tfiO' 
nophjll*  ,  Jî"'»^  ■>"  soramel  ,  h^rUsé  h  l'eitér^eiip  Ar,  pointes 
crochues ,  divisé  înlérieuremeQl  en  cJcni  loges.  Un  OTaire  dHiis 
chaque  loge  ,  recouvert,  non  adhérent;  un  stjle;  deux  stig- 
inales  longs.  Graine  grande  ,  ubloitgue.  Embryon  droit.  — 
Uerbes  ou  arbrisseaux  :  feuilles  alternes  ,  plus  ou  moins  rudes 
au  toucher. 

X.    STRUWtARItlM.     Linn.    Blaclw.     t.    444.     L.     cOMMffIfS, 

Tige  rude,  sans  aiguilloDsi  feuilles  en  cœur,  dentées,  un  peu 
lob<!es  ,  pubescentes.  Fleurs  axUUires. 

Habite  la  France. 
X    SPlft'OSUU.  Linn.  Mori's.  lùst.  3.  p.Go4,.  a.  i5.  ta,  f.  3. 
II.  éptNBusa.  Tige  cannelée  ;  feuilles  ablongucs ,  lascinices , 
trilides  ;  épines  ternécs  etpédonculées. 

Habite  la  Fratice  méridionale. 
HEPHELIUM.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  764.  Monoifjue.  Ca- 
lice monophvUe  ,  en  cloche.  Corolle  nulle.  Fleur  màle  .  cahca 
à  cinq  dents.  Cinq  étamiaes  ,  anthères  fendues  en  deux  à  leur 
base.  Fleur  feiqelle  ,  calice  à  ijnairc  <i)ents.  Deux  ovaires  , 
munis  chacun  de  deux  Styles.  Deux  stigmates.  T)piit  drupe» 
secs  ,  ovales ,  Itérissés  de  pointes ,  mcuiospei-mes. 

N.  LAfPAcEu  M.  Linn.  N.  LAppjcé.  Feuilles  alternes,  ailéoi 
avec  une  impaire;  folioles  en  ovalerenTersé;  Heurs  en  grappes. 

Habile  les  IndcSp 

Observations.  Cette  famille  comprend  plusieurs  floscu— 
leuses  et  toutes  les  radities  de  Toumefon;  mais  le  graml  nom- 
bre de  plantes  qu'elle  renferme  nécessite  une  nouvelle  division. 
Au  lieu  de  dessiner  les  caracièies  des  sections  de  M.  de  Jussieu , 
j'ai  choisi  quatre  genres  de  plantes  qui  parflissent  devoir  être 
de  nouveaux  chefs  de  famille,  savoir  :  l'Eupaioire,  l'Aiier,  U 
Matricaire  et  l'Hélianthe.  Eu  réunissant  â  ces  (joAlre  geitre» 
tous  ceux  (jui  ont  le  même  caractère ,  on  formeïâ  quatre  familles 
de  plantes  beaucoup  plus  naturelles  que  l'immense  famille  des 
Corj-rabiféres ,  et  on  rendra  leur  étude  plus  facile.  Mais,  pour 
faire  ce  travail  avec  succès ,  il  faut  observer  de  nouveau  toutes 
les  espèces ,  et  les  classer  d'après  les  caractères  d'analogie  qu'on 
y  observera  ;  auireineut ,  un  nouveau  cbangeUjent  serait  plu* 
nuisible  qu'utile  à  la  science. 
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LES     DIPSACÉES, 

BIPSACE^.   tab;:  63.   (  Scabio$««    Adans^ 

Dipsaceœ.  Jz^;^.)        ' 

Jr  I/ANTX6  à  deux  coi:ylédans^  à  corolle  niionopétale^, 
ëpîgyrie  ^,  ou  insérée '  sur  loTaire  ,  anthères  dis- 
tinctes 7.. 

Calice  ^  ^  siwple  bu  double  5  ,  rintërieur  adhérent 
à  Tovairo ,  l'^xtoricfir  l'entourant»  sans  y  adhérer  4,5, 
souTent  muni  d'une  ^ande  écaille  ^.  Corolle  en  tube , 
limbe  divisé  ^.  Étamines  en  nombre  défini?.  Un  style  ; 
stIgmaXe  simple  8.  Capsule  souvent  monosperme  9 ,  xo, 
où  ime  graine  recouverte  par  le  calice  persistant  9. 
Périspérme  charnu  "•  Embryon  droit;  cotylédons 
oblongs,  comprimés  ;  radîrule  supérieure  i*. 

Les  Dîpsac<^<jft  ont.  une  tige  herbacée  et  annuelle  ou 
bisannuelle.  Leurs  feixilles  sii^iples  ou  pinnatifides  sont 
opposées  '  ,'ou  très-rarenient  verlieillées  ;  les  fleurs, 
ordinairement  renfermées  dans  un  calice  commun 
polyphille ,  sont  portées  sur  un  réceptacle  ordinaire- 
ment garni  de  poils  ou  de  paillettes  '3, 

PREMIÈRE    SECTION. 

■ 

Fleurs  agrégées  ■'• 

MORTNÀ.  Toum.  Linn\  Juss,  Lam.  illiut.  t.  ai.  Calice  partica- 
lier  double  ;  rextërîear  libre ,  tubulevx  ^  muni  à  son  kmbe  de 
dents  ëpiiienses  inéeales  ;  Vintërieur  adhérent^  à  deux  lobes  « 
et  persistant.  CoroUe  en  tube  à  de||x  lèvres  ;  tube  très-long , 
nn  peu  arqué  ^  dilaté  au  sommet  ;  lèyre  supérieure  à  deux  lobes. 
Deux  étamines  saillantes.  Sti^^DOtate  simple.  Graiue  oTOÏde  cou- 
ronnée par  le  calice  intérieur. 


SCABIOSA.  Toifm.  Linn.  Juss.  Lam.  Ulusl.  t.  S-j.SCJBrSUSE. 
Calice  particulier  double  ;  leitcrienr  euiourant  l'ovaire  ,  l'in- 
térieur adhérent  ii  loTaIre-  Tube  de  la.  corolle  oblong,  limbe 
à  quatre  ou  cinq  lobes  iu^gaus.  Quatre  étaniines  saillantes. 
Stigmate  ccbancrc.  Graines  couronnées  par  le  calice,  Calice 
coaimuQ  muliillore  ,  à  plusieurs  folioles  disposées  sur  un  ou 
au  inégal,  hcinispbénoue.  Kéceptaci. 
nique  ,  soureut  muni  de  paillettes.  —  Feuilles  simples  oii 
Btifides,  (leurs  souvent  termiuales.  Quelques  espèces  suf- 
'u  tes  c  en  tes. 

fleors  peu- 


LESDIPSAGÉES,  4:kS 

S.  LEUCÀNTHA.  Linn.  FeuîUes  pinni^tîfides,  écailles  calici- 
nales-ovales ,  imbriquées  ;  corolles  à  quatre  diybions  presque 
égaies. 

Habite  le  Languedoc. 

S.  6UCCI8A.   Linn»  Blackw,  t.   i^i.  Tige  simple  ^  feuillet 
OTales-lancéolées  ,  corolles  à  quatre  divisions  égales. 
Habite  l'Europe ,  dans  les  bois  et  les  prés. 

S.   INTEGRIFOLIA.   Linn,   Feuilles  entière^-^  les  radicales 
orales  ;   celles  des  rameaux  ,  lancéolées. 
Habite  les  environs  de  Montpellier. 

S.  ARYENSIS.  Linn.  Qed.  fl.  dan,  t.  447*  1*îg^  yelue,  feuilles 
pinnatiHdes ,  incfsées ,  corolles  quadrifides  et  comme  radiées* 
Habite  TEurope. 

S.  SYLYATICA.  Linn.Jacq.  aust.  4*  t.  36a.  Feuilles  entières , 
oyal^s-çblongues  ^  dentées  en  scie  j  corolles  quadrifide^  ^  et 
comme  radiées. 

Habite  la  France. 

S.  CQLUMBAEIA.  Linn.  Oed,  fl.  dan.  t.  3i4.  Feuilles  radi- 
cales ,  orales  ^  crénelées  ^  celles  de  la  tige  ailées  ;  corolles  quin* 
quefides ,  et  comme  radiées. 

Habile  l'Europe ,  dans  les  lieux  montneux. 

S.  MARITIMA.  Linn:  Feuilles  ailées,  les  supérieures  très* 
entières  et  linéaires  ;  corolles  i^  cînq  dÎTisioii»  i  cymnie  radiées 
fit  plus  courtes  que  les  calices. 

Habite  la  Prorence ,  le  Languedoc. 

S.  PALESTINA.  Linn,  Jacq.  bort.  t.  96.  FeuUles  supérieures 
légèrement  pinnatifides  à  la  base  ;  cproUes  à  cinq  divisions ,  et 
comme  radiées. 

Habite  la  Palestine. 

KNÂUTIA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  58.  Calice  comnciun  cylin* 
dracé ,  formé  de  folioles  droites ,  disposées  sur  une  simple  rân- 


-esque 

court ,  cuié  ou  plumeux  à  son  limbe.  CoroHe  tubuleuse  ;  tube 
oblong  ;  limbe  ^  quatre  divisions ,  inégal.  Quatre  étamines  non 
saillantes.  Stigmate  bifide.  Graine  oblongue  ^  tuberculée  à  sa 
base ,  recouverte  par  le  calice  extérieur,  et  couronnée  par  le 
calice  intérieur.  —  Fleurs  terminales. 

K.  ORiENTALUS.Z»v2iï.  FeuiUes  iixçîsées  1,  corolles  plus  grandes 
que  le  calice. 

Habite  le  Levant* 

M.  S4 
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DEUXIÈME     SECTION. 
Fleura  distinctes  ". 

YAl^EBIiSA.  Toian.  Linn.  Juss.  Lam.  illiist.  l.  a^.  f.  i.  a. 
VALERIANE.  Calice  ii  bord  p  resq  n'en  lier ,  se  dércloppimt 
dans  la  maturité  en  une  aigrelie  sessile  et  plumeo&e.  CoroUa 
tubuleuse  ;  tube  alon^c ,  souvent  éperounc  ou  gibbeux  k  >« 
base  ;  limbe  &  cinij  divisions  ,  égal  ou  plus  rarement  inégal. 
Une,  trois  étatninea.  Un  .  trois  stigmates.  Graine  recouverte 
par  le  calice.  Périsperme  nul.  —  Feuilles  simples  ou  ailées; 
Heurs  disposées  ordinairement  ea  cor^mbes  tenuinaui. 

V.  RUfinA.  Linn.  Lam.  illust.  t.  2^.  f.  a.  f.  nouan.  FeuîBea 
lancéolées ,  très-entières  ;  fleurs  ii  une  élamiue. 
Habite  l'Europe. 

Y.  CALCIIRAPA.  J.!<in.  Mori».  hisl.  "i.  p.  lOi,  e.  7.  t.  l4-  f-  7. 

V.  CBAUSSETII.4PE-  Feuilles  pinnatifides  ;  Qeurs  à  une  étamîne. 
Habite  la  Provence,  lo  Portugol, 
V.  OFFICI.VALIS.  Linn.  Lam.  illuat.  t.  ^4.  f-  i.  f.  offscî- 
SALE.  Feuilles  ailées  ;  llcurs  à  trois  étaixiines. 
Habile  l'Europe. 

FEDIA.  Adanê.  Vent.  Calice  ii  cinq  ou  six  dents.  Corolle  en  tube 
court  ;  limbe  k  cîuu  ^iTisions  ,  rpguljères  on  irrégulières.  Deux 
à  cinq  éiamines.  Un  à  trois  stigmates.  Capsule  couronnée  par 
le  cabcG  Ji  trois  loges,  dont  deux  ordinairement  stériles,  une 
seule  fertile  et  moDOsperme.  Périsperme  nul. 

F.  LOCrsTA.  Ltan.  lllnsl.  I.  34-  f-  3-  F.  MAcnn.  Tige  dico- 
lome ,  feuilles  linéaires ,  fleurs  à  trois  étomines. 
Habile  l'Europe. 
F.  SIBIRICA,  Lam-  illnst.  t.  ^4.  f.  4.  F,  db  aiaiKix.  Feuillet 
pinnatiTides ,  fleurs  à  quatre  étamincs. 
Habite  la  Sibérie,  dans  les  champs. 

ObSEBTATions.  Les  IHpsac^s  diflSrent  des  plantes  de  la 
famille  précédeate,  par  les  snthàres  noB-r^unies,  et  par  l'em- 
bryon dont  la  radicule  est  inftjrieure.  Elles  ont  quelques  ana- 
logies avec  les  Nyctagînées,  mais  les  caractères  distinciifs  sont 
beaucoup  plus  prononcés,  comme  il  a  déjà  été  dît  page  ai 5* 
Toutes  les  Scabieuses  et  les  Cardiùres  ont  deux  calices  parti- 
culiers j  l'un  d'eux  est  situé  au-dessus  de  l'oyaire ,  et  l'autre , 
placé  extérieurement,  ne  fait  que  l'entourer,  sans  y  adhérer 
aucuoemeut.  J'ai  analysé  im  grand  nombre  de  plantes  de  l'un 
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et  de  Tautre  genre,  et  elles  m'ont  offert  les  mêmes  caractères 
que  dans  la  Morine. 

La  Cardiaire  des  Bonnetiers,  vulgairement  le  Chardon-Bon- 
netier, {  DipsctcusJiiUonum.  LiNN.  )  sert  aux  Bonnetiers,  aux 
Cardeurs  et  à  tous  les  Fabricans  en  laine.  On  forme  de  plu- 
sieurs têtes  réunies  une  sorte  de  brosse ,  dont  on  se  sert  pour 
lever  et  applanir  les  poils.  Presque  toutes^  les  Scabieuses  peu- 
vent contribuer  à  Tornement  des  jardins.  La  Scabieuse  succise^ 
(  Soabiosa  suca'sa.-  LiNN.  )  a  une  saveur  am^e  et  astringente. 
On  s  en  sert  en  décoction  dans  rjesquUiancie  catarral^  Dans  la 
Suéde,  on  la  récolte  au  mois  de  piai,  et  Ton -en  prépare  i|ne 
fécule  verte ,  par  une  fermentation  analogue  à  celle  employée 
pour,  la  préparation  du  pastel.  Presque  toutes  les  Valérianes 
sont  odorantes ,  sur-tout  dans  leurs  racines.  La  Valériane  ofS- 
cinale  (  Vcderiana  officinalis.  LiNN.  )  a  une  saveur  amére  et 
désagréable  j  «lie  réussit  dans  les  affections  nerveuses ,  contre  lat 
migraine ,  les  vers ,  lies  fièvres  putride^  nerveuses  et  les  fièvres 
intermittentes.'  C'est  encore  un  très -bon  emménagogue;^  ËsC 
Mdche  (  Valeriana  locustçL,  Lin^k  )  oroH  dans  nos  champs,  etî 
elle  est  cultivée  dans  les  jardins^  Oh  la  cueille  avant  qu'elle 
ait  poussé  sa  tige,  et  on  la  mange  en  salade.  Elle  est  adoa«» 
cissante  et  rafraichissante.  On  la  fait  entrer  dans  les  bouiUbns^ 
Les  chéyres  ^t  les  moutons  la  mangent  e(  en  paraissent  ffiioidà. 


LES      RUBIACEES. 

RUBIACE^.  tab.  63.  64.    (Aparines.   ^dans- 
Rubiaceœ.  Jiiss.  ) 

rLANTEsàdewï cotylédons,  à  corolle monopèlalc  4, 
et  épîgyne  6  ,  ou  Insérée  sur  l'ovaire. 

Calice  niûuophyUe ,  simple ,  souvent  dÎTisé  à  son 
sommet  ^  ,  rarement  entier.  Corolle  régulière  4,5, 
Suiiveiit  lubiilcuai:  -t ,  ù  limbt:  tlivlsé  S,  Éuiiiiiues  en 
nombre  dêiini  5,6^  quatre  ^ ,  ou  cinq  ^  ,  rarement  un 
plus  grand  nombre  ,  insérées  presque  toujours  sur  le 
tube  de  la  corolle  ^,  ^,  alteraes  avec  les  pétales,  et 
en  pareil  nombre  ''.  Ovaire  adbérent  ^  ;  style  unique  ^ , 
ou  rarement  double  ;  stigmate  le  plus  souvent  double  6. 
Fruit ,  tantôt  deux  graines  accolées  ,  (  deux  roques. 
Juss.  )  recouvertes  d'uue  lunicpie  extérieure  plus  ou 
moins  épaisse ,  souvent  coriace  et  quelquefois  molle  '*. 
P^ent- ,  tantôt  uue  baie  i5  ,  ou  une  capsule  ,  ordinai- 
rement biloculaircso  ,  à  imc  ou  à  plusieurs  graines  '3 , 
quelquefois  à  une  ou  à  plusieurs  loges  ^^  ,  couronnée 
par  le  limbe  du  calice  persistant  i5 ,  ou  nue  à  son 
sommet  ^9,  le  limbe  du  calice  étant  caduc.  Graines  7 
solitaires  et  presque  toujours  ailbérentes  au  fond  de 
la  loge  ,  ou  nombreuses  ,  et  attachées  à  un  placenta 
adliérent,entoutouen  partie,  à  la  cloison  '6.  Embryon 
entouré  par  un  périsperme  corné  très-grand  6  ,  coty- 
lédons rapprochés  9  ,  radicule  inférieure  9. 

Les  Rubiacées  ont  leur  tige  arborescente ,  frutes- 
cente ou  herbacée.    Dans  quelques  genres  de  cette 
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famille ,  les  feuilles  sont  verticîllées  i  ;  dans  le  plus 
grand  nombre ,  on  les  trouye  opposées  ,  et  munies  à 
leur  base  de  stipules  intermédiaires  ^ ,  ou  réunies  par 
une  espèce  de  gaine  ciliée  '4. 

PREMIÈRE    SECTION. 

FruU,  dêux  graines  '®.   Ordinairement  "quatre  examines.  FeuUleè 

verticiUées  ^^ ;  tige  herbacée • 

SHERARDIÀ.  Linn.  Jusa.  Lam.  illust.  t.  61.  SHERJRDE.  Ga- 
lice à  quatre  dents.  Corolle  infundibulifo'rme  à  quatre  dÎTÎsions. 
Graines  oblongues  ,  couronnées  par  le  calice  persistant.  — • 
Fleurs  asillaires  ou  terminales. 

S.  ARYENSIS.  Linn,  Oed.  fl.  dan.  t<  ^ig,  S.  des  chau-ps. 
Tige  un  peu  rude  ^  feuilles  lancéolées  ,  très-pointues ,  yerticil*- 
lées  ;  fleurs  en  ombelles  ,  terminales. 
Habite  TEurope. 

S.  FRUTICOSA.  Linn,  Tige  frutescente,  feuilles  quatemëes, 
égales. 

Habite  Tile  de  TAscension. 

ASPERULA.  hinn,  Juss,  JL^utn,  iliu»i.  ï.  bi.  ^iSl^ERULE.  Calice 
à  quatre  dents.  Corolle  ouelquefois  à  trois  dirisions  et  à  trois 
étamines  ;  graines  globuleuses  non  couronnées •  •—  Fleurs  ter- 
minales ou  axillaires. 

A.  ODORATA.  Linn.  Blachw,  t.  60.  A.  odorants.  Tige  lisse; 
feuilles  orales ,  au  nombre  de  huit ,  yerticillées  ;  fleurs  en  fas- 
cicules, pédonculées. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  bois. 

A.  ARVENSIS.  Linn,  A,  des  cjj^atp^.  Feuilles  linéaires ,  aa 
nombre  de  six  à  Luit ,  yerticillées  :  fleurs  sessiles ,  affréffées  et 
terminales.  ® 

Habite  la  France. 

A.  TAURINA.  Linn.  Maris»  hist.  3.  s.  9.  t.  ai.  f.  i,'A,  tau-^ 
JUNE,  Feuilles  oyales-lancéolées ,  quatre  à  quatre  ;  fleurs  fas- 
ciculëes,  terminales* 

Habite  les  Alpes  ,  lltalie. 

A.  TINCTORIA.  Linn.  Tabem,  bîst.  455.  t.  y43.  î.\,  A.  jicr- 
séoLs,  Tige  faible  ;  feuilles  linéaires ,  les  supérieures  opposées  ^ 
.   les  autres  quatemées  ;  les  inférieures  au  nombre  de  six  yerti- 
cillées :  fleurs  blancbes ,  terminales* 
Habite  la  France. 
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%^  uï»MUau^»£*  LuÊÊm^  3lmcà»$t.  t.  3e^  C  OÊLdTMMOS.  Tîge 
rid^^^  a«  lAciili  JHKnicbaalesr;  âemlC»  oUongnes,  lancéolées, 

bv}A-\ie«>  a<e  deuts^  crockue» ,  au  nombre  de  mût  par  Terticîlles. 
Habite  la  France. 

G.  '^AlllSlK!>c>E.   Toum.  C.  DE  p.inn.  Fenilles  verlicLllees , 
iUK'oiitîs  .  jokutues^  *  rudes  eu  leurs  bord:»  ;  pedoDCules  biilores  , 

Ucibite  la  Fraace. 

C  U  l  Cl  A>  L  LL  A.  Linn.  Juss.  Lam.  illast  iGi.CR  VCTANELLE. 
Cadoo  a  deui  divisions.  Corolle  tiliforme ,  lubuJeuse ,  à  quatre 
divÏMou»  rartîuieut  à  cinq  diTÏsioQS ,  cinq  ëlamines  ;.  Graines 
obloiiiiues^  —  Feuilles  souvent  linéaires  ;  tleors  accompagnées 
de  bi  aolees  ,  tjn  épis  serrés  et  terminaux. 

C.  A>OIST1^'OLIA.  Linn.  C.  a  FsriLLi:5  éritoiT es.  Tige  en 
pal  tio  couchée  :  ieuilles  étroites  ,  linéaires  ,  au  nombre  de  »i^ 
par  >criicillc>;  îleui*>  eu  éps  droits. 
Habile  Ix  France  méridionale. 
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C.  MONSPELIACA.  Linn,  Tige  penchée  ;  feuilles  pointues , 
celles  de  la  tige  quatemées  ,  ovales  ;  celles  des  rameaux  ,  li- 
néaires ;   fleurs  en  épis. 

Habite  les  environs  de  Montpellier. 

TALANTIA.  Toum,  Linn,  Juss.  Lam,  illust,  \.  843.  C/20/- 
SE'FTE.  Calice  presque  entier.  Corolle  plane ,  à  quatre  par- 
ties ;  tube  presque  nul.  Graine  souvent  solitaire ,  globuleuse , 
une  des  deux  sujette  à  avorter.  Fleurs  quelquefois  polygames 
par  Tavortement  d'un  des  organes  sexuels  ;  corolle  à  trois  ou 
quatre  divisions ,  à  trois  ou  quatre  étamines.  — -  Tige  herbacée  s 
feuilles  ordinairement  au  nombre  de  quatre  en  verticilles  , 
quelquefois  réfléchies  sur  la  tige  dans  la  maturité  ;  fleurs  axil- 
laires. 

V.  CRUCIÀTA.  Ltinn,  C,  velus.  Tige  carrée,  faible,  presque 
toute  couchée  ;  feuilles  quaternées ,  ovales  «  sessiles ,  velues  ; 
fleurs  jaunes ,  en  bouquets  axillaires. 
Habite  la  France. 

y.  MURALis.  Ltinh,  C,  des  xur3.  Tige  glabre  ,  menue  ; 
feuilles  quaternées  ,  ovales ,  rétrécies  à  leur  base ,  très-glabres  ; 
fruit  hérissé. 

Habite  la  France  méridionale. 

RUBIA.  Toum.  Linn,  Juss.  Lam,  illust.  t.  60.  GARANCE. 
Calice  à  quatre  dents.  Corolle  en  clocKo ,  à  qqatre  divisions , 
quelquefois  à  cinq  divisions ,  à  cinq  étamines.  Graines  recou- 
vertes d'une  tunique  molle ,  arrondies  ,  glabres.  — Plantes  lisses 
ou  hérissées  ;  fleurs  en  corymbes  axillaires  et  terminaux. 

R.  TINCTORUM.  Linn.  Blackw.  t.  a6.  G.  des  teii^turiers. 
Tige  faible ,  rameuse  ;  feuilles  verticillées  ,  ovales  ,  pointues , 
*     garnies  de  dents  crochues. 

Habite  la  France  méridionale. 

R.  LUCIDA.  Linn.  G,  a  feuilles  luisantes*  Tiges  sans 
aspérités  ;  feuilles  quatemées,  elliptiques -acuminées ,  luisantes , 
rudes  en  leurs  bords. 

Habite  Tisle  Majorque. 

ANTHOSPERMUM.  Linn.  Juss.  ANTOSPERME.  Calice  très- 
petit,  à  quatre  dents.  Corolle  à  court  tube,  à  limbe  fendu  en 
quatre.  Fruit  ovoïde  ou  oblong ,  se  divisant  en  deux  graines. 

A.  ETHIOPICUM.  Linn.  hort.  chff.  t.  l'j.A.  v' Ethiopie.  Ar- 
brisseau à  feuilles  verticillées ,  linéaires ,  très-petites ,  pointues  ; 
fleurs  axillaires. 

Habite  l'Afrique. 
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DIODIA.  JLinn*  Juss,  Lam,  illust.  t.  63.  Galice  bifide.  CoroQe 
tubuleuse ,  infundibuliforme  ^  à  quatre  dîyisions.  Qaalre  éta- 
mines.  Capsule  orale ,  à  quatre  angles  ,  couronnëe  ^  à  deux 
loges ,  &  deux  valyes ,  à  deux  graines. 

D.  VIRGINICA.  Linn.  JcLcq,  ic.  rar.  i.  t.  Î19.  2>.  jis   riRGi'* 
NIE»  Tige  couchée  ;  feuilles  ovales-lancéolées  ;  fleurs  sessilet . 
Habite  T Amérique  septentrionale. 

GALOPIN  A.  Thunh.  Juss.  Calice,  entier ,  non  proéminent.  Co- 
rolle à  quatre  divisions  réfléchies.  Quatre  étamines  à  anthères 
oblongues,  droites.  Deux  styles.  Fruit  très-petit,  se  partageant 
en  deux  graines  im  peu  globuleuses  et  muriquées. 

G.  ciaG£OiD£S.   Thîimb,   G.   circsoïdk.  Tige  herbacée  ; 
feuilles  opposées  ,  oblongues ,  entières ,  glabres^ 
Habite  le  Gap  de  Bonne-Espérance. 

mCHARDIA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  254*  Calice  à  six  divi-* 
sions.  Corolle  çyUndracée  1  infundibuliforme  ,  à  six  divisions» 
$ix  étamines.  Trois  stigmates.  Trois  graines  coimiventes  ,  élar- 
^es  supérieurement. 

R.  SCABRA.  Linn.  R*  ruds.  Tige  herbacée ,  tétragone  ; 
feuilles  ovales-lahcéoléfis  «  entières  ;  fleurs  en  têtes  terminales 
et  axillaires. 

Habite  Ul  'VeimrdpoK. 

jPHTLLIS.  Linn.  Juss.  Lam.  illust  t.  186.  Calice  bifide.  Co* 
roUe  à  cinq  parties.  Cinq  étamines.  Deux  styles.  Deux  graines 
oblongues,  conniventes ,  planes  d'un  côté ,  conni ventes  ae  Tau-i 
tre ,  éïai^ies  supérieurement  et  attachées  à  un  axe  central. 

P.  NOBLA.  Linn.  Dill.  elth.  4o5.  t.  399.  f.  386.    P.  pss 
cjiNjiMuss,  Arbrisseau  à  feuilles  verticiUées  «  lancéolées.  Fle^^ 
en  corymbes  terminaux  et  axiUaijnes,i 
Habite  les  Canaries. 

$ID£ROD£NDRUM.  Vahl.  Calice  à  quatre  .dents  peuprofondes. 
Corolle  monopétale  ,  tubuleuse.  Filaments  des  étamines  très* 
courts.  Un  style  aussi  long  que  la  corolle.  Deux  stigmates 
lancéolés,  réfléchis.  Une  baie  à  deux  coques,  à  deux  loges 
monQspermes,. 

S.  TRIFLORUM.    VahL  egl.  I..  p.  lo.  Rameaux  à  feuilles 
pétiolées,  opjposées  ,  lancéolées  1  tres-entièrest  Fleurs  sur  def^ 
pédoncules  axillaires. 
jpiabite  Montserrat/. 
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LES    RT3BIACÉES. 
TROISIÈME   SECTION. 


FrvU  ^tate  Uiûe  pièct  " ,  à  daut  logtt  "  et  à  pbuUun  graûiM  '*. 
Qaair»  itamint*  '*.  Fmtta  oppoti»*  ;   tige  hrriacée  au  frw- 


ce  a  ffiutr 

TÎMOa»'  Corolle  iafandtbaliforme  ,  quadrifide.  Capcole  globu- 
lenM'dîdrme  .  coaronnée  aiiMleMOu*  du  sommet .  s'oDTrant 
transiersalement.  —  Uerbes  ou  so tu-arbrisseaux-  Flmrs  ler- 
mioales  oa  asillaire*. 

H.  ratmCOSA.  Limt.  Barm.  fcyl.  227.  t.  107.  II.  par- 
rmicBUTE-  Feaillei  laDcéotées .  pétiol^es  :  corvnibes  de  llevn 
termiaaui  et  iaTolacrés. 

Habite  l'isle  de  Cejlan. 

OLDESLANDIA.  Pbtm.  Linn.  la»».  Calice  à  qnalre  diTÙions, 
Corolle  à  peine  tubnlée  <  à  qoatre  divisions.  Capside  petite  , 
cooroniiée  ,  bitocnlaire ,  poirsperiDe  .  s'oDTranl  an  sommet  par 
one  fente  transTersale.  —  Tige  herbacée  ,  qnelqDeroîs  presque 
li^aease  ;  pédoncules  termûuax  ou  aiUlairei ,  a  une  on  à  plu- 
sieurs (leurs  ;  feuilles  réunies  &  leur  base  par  uoe  gaine  ciliée. 
O.  TERTiriI.I.iT*.  Linn.  Rumpfi.  anÀ.  6.  p.  a5.  I.  10. 
O-  rxRTtcii.LÉB.  Feuilles  sessilcs,  élroites-lanccolées  ^  aca> 
rainées  ,  rudes.  Fleurs  seisiles  ,  verticillées. 
Habite  l'Asie. 

CARPHALEA.  iJum.  Lam.  illost.  l.  Sg.  Calice  turbiné,  à  «lualre 
division*  oLIoogues,  spatulécs,  persistantes,  scarieuses.  Tube 
de  la  corolle  long ,  Qliforme  ,  Tenlru  et  Telu  à  son  orifice  ;  limbe 
à  quatre  parties  étroites  ,  pointoes.  Anthères  oblongues  ,  près- 

Se  sessiles  ,  insérées  à  l'orifice  dn  tube.  Stigmate  pointu  ? 
ipsule  couronnée  par  le  calice,  à  deux  loges  ,  poljsperme  « 
bivalve  ;  cloison  (^o«ée  aux  deux  Talres ,  se  divisaDl  en  deox* 
et  semi-septifère. 

C.  UADACA5CARIENS13.  C.  DE  HJD^CJSC^R.KThti&^eA^l  i  tige 

cylindrique.  Feuilles  en  petits  paquets  opposées  et  eu  verlicilles, 
linéaires  ,  entières.  Fleurs  opposées  en  corymbes  terminaux. 
Habite  iisle  de  Madagascar. 

COCOCIPSILrM,  Brown.  Juss.  Lam.  illosl.   l.   64.    Calice  k 
quatre  divisions  linéaires.  Corolle  infondibulilorme  ,  k  quatre 
lobes.  Capsule  couronnée  par  le  calice  ,  charnue  , 
de  pois,  bilocuUIreipolysperme.  Grûaci  insérées  sur  U 


i 


k  quatre       1 

en  forme     ^^^H 
a  cloison.      ^^H 
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C.   KEPEN8.  C.  RdUFAifTB.  Tige  herbacée  ,  rampante  ; 
feuilles  ovales,  entières  ^  stipolacëes  *,  fleurs  axiUairea  on  ter- 
minales. "^ 
Habite  la  Jamaïque. 

GOMOZIA.  Mut,  Jus8.  Lam.  iHnst.  t.  87.  Calice  entier  non  proé- 
minent. Tube  de  la  corolle  court ,  filiforme;  Hmbe  en  cloche  , 
à  quatre  divisions.  Baie  à  deux  loges ,  à  plusieurs  graines. 

G.  GRÀNÀ0ENSIS.  Zî>»ii.  supl.  G.  DTsi'AuéRk^us.  Tige  her- 
bacée ;  feuilles  opposées ,  pétiolées  <  petites ,  en  cœur  arrondi  « 
entières ,  lisses. 

Habite  F  Amérique  méridioilale. 

NACIBEA.  Auhl.  Ju88,  Lam,  illust.  t.  64-  Calice  à  quatre,  huit 
divisions.  Corolle  en  tube  resserré  à  son  orifice  ;  limbe  à  quatre 
parties ,  velu  k  son  intérieur.  Capsule  couronnée  par  le  caKce  ^ 
.  ovale ,  comprimée  1  bivalve  ;  valves  en  nacelle  ,  à  bords  ren- 
trants >  à  deux  loges,  et  comme  à  deux  capsules ,  nolyspermes; 
f  raines  orbicnlées ,  membraneuses  sur  leurs  boras.  —  Plantes 
ei4)acée^ ,  volubles  ;  pédoncules  soUtaires  ,  axillaires  ^  mul- 
tiflores. 

N.  COCCINEA.  Auht.  Guy.  t.  3^.  f.  i.  N,  rougs.  Feuilles 
ovales,  pointues  ,  entières,  glabres  ;  pédoncule  commun ,  mtoni 
de  deux  écailles  à  la  base. 
Habite  la  Guyane. 

ÏONTANËA.  Aubl.  Ju88.  Lam,  illust.  t.  64.  Calice  à  quatre 
divisions.  Corolle  infundibuliforme ,  à  quatre  divisions.  Anthères 
hors  du  tube.  Baie  couronnée  par  le  calice,  petite,  ovale^  à  deux 
loges  ,  se  séparant  en  deux  ;  graines  écbancrées  ,  insérées  à  la 
cloison. 

T.  OUYANENSIS.  AubL  Guy,  t.  ^1.  f,  db,lj  avYAVE.  Tige 
herbacée ,  rampante  ;  femlles  ovalea ,  entières  ;  pédoncnlea  axil- 
laires ,  multiflores. 

Habite  la  Guyane. 

PETESIA.  Brown,  Lînn.  Jus$.  Lam.  illust.  t.  67.  f.  2.  Calice  k 
quatre  dents«  jCcfôUe  infundibuliforme  à  quatre  lobes.  Raie  glo-^ 
buleuse  ,  couronnée ,  à  deux  loges  .et  à  plusieurs  graines.  — 
Arbrisseaux ,  pédoncules  axillaires ,  à  upe  ou  plusieurs  fleurs. 

P.  8TIPULARIS.  Linn,  ÈroHfn.  jaitû.  i45.  t.  a  f.  à  P.  asti^ 
puLss,  Feuilles  ovales-lancéoléed  ,  tomenteuses  en  dessous , 
entières  ;  fleurs  en  tbyrses  lalériiiil. 
Qabite  la  Jamaïque. 

FERNELIA.  Commers.  Juss.  Làip, 'iWast.  t.  67.  f.  i .  Calice  k  quatre 
divisioujif  subvlées.  Corolle jpétite ,  à  quatre  lobes,  tube  courte 
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R.  àCTTLEÀTA.  Linn.  Brown,  jam.  i45..t.  8.  f.  i.  R.  ns  la 
JAMAÏQUE*  Rameaux  munis  de  aeux  épines  ;  feuilles  entières  « 
OTales  ^  arrondies  au  sommet. 
Habite  la  Jamaïque. 

BEIiLONIA.  Plum.  Linn.  Juss,  Lam,  illust.  t.  i49*  Calice  à  cinq 
diyisions  lancéolées  ;  coifolle  en  roue  y  tube  court  ^  limbe  plane 
à  cinq  parties  obtuses.  Anthères  conniyentes ,  un  peu  saillantes. 
Un  stigmate.  Capsule  turbinée  ,  terminée  en  bec  par  les  divi- 
sions calicinales  conniyentes  ^  uniloculaire ,  polysperme* 

B.  ASPERA.  Linn,  Plum.  ic.  t.  47*  B,  rude.  Arbrisseau 
à  rameaux  noueux  ;  feuilles  ovales  ^  pointues ,  dentées  sur  leurs 
bords  ^  hérissées  d'aspérités  ;  pédoncules  multiflores ,  axillaires 
et  souvent  terminaux. 
Habite  TAmérique. 

YIRECTA.  Linn,  supl.  Juss.  Calice  à  cina  divisions  «  entre-mé- 
lées  de  dents*  Corolle  en  entonnoir ,  limbe  à  cinq  parties. 
Anthères  non  saillantes  «  conniyentes.  Capsule  anguleuse , 
couronnée  ^  velue  ,  à  une  loge  ,  polysperme  ;  réceptacle  inté- 
rieur charnu ,  couvert  par  une  rangée  de  graines. 

y.  BIFLORA.  Linn,  supl.  i34*  ^*  eiflore.  Plante  qui  a  le 
port  de  la  mercuriale  ;  tige  cylindrique  ;  feuilles  opposées  ^ 
ovales  ,  pétîol<Soa  ,  très-entières  ;  pédoncules  biflores  et  termi- 
naux. 

Habite  TAmérique  méridionale. 

MACROCNEMUM.  Brown,  Linn.  Juss.  Calice  turbiné ,  à  cinq 
dents*  Corolle  en  cloche  ^  à  cinq  divisions.  Etamines  insérées 
sur  le  tube  du  ealice  ;  anthères  non  saillantes.  Capsule  turbinée^ 
biloculaire ,  polysperme  ;  graines  imbriquées.  —  Arbrisseaux. 

M.  COCCINEUM.  F^ahl.  Symb.  2.  p.  38.  t.  5g.  M.  roùge. 
Feuilles  grandes ,  elliptiques-lancéolées ,  entières  ;  fleurs  en 
grappes  terminales. 

Habite  1  isle  de  la  Trinité. 

BERTIERA.  Jubl.  Juss.  Lam.  illust.  t.  i65.  Calice  turbiné,  à 
cinq  dents.  Corolle  en  tube ,  orifice  velu  ;  limbe  à  cinq  divisions. 
Anthères  presque  scssiles  ,  à  peine  saillantes*  Baie  pîsiforme  ^ 
couronnée  ,  biloculaire  ,  polysperme  ;  cloison  seminifère. 

B.  GUYANNENSIS.  Jubl.t.ôc).  B.  de  la  ouyajte.  Arbris- 
seaux,  feuilles  entières,  ovales,  pointues;  fleurs  en  grappes 
terminales ,  et  munies  de  bractées* 
Habite  la  Guyane. 
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DENTELLA.  Forsl.  luss.  Lam.  îllust.  t.  118.  Calice  &  cinq  dÏTi- 
ei  on  s,  resserré  aa-dessous  du  limbe.  Corolle  taiuadiliulironae, 
limbe  droit,  à  cinq  divisious  droites  >  miiiiie^  de  trois  dents  dont 
la  moyenne  est  plus  longue.  Filets  des  ■'tamiriesconrU;  anllières 
obiongiies.  nou  saiU.inles  Capsule  pisiforuie,  couronnée,  à 
deux  loges,  poljsperme  1  réceptacles  s^oÛDileres  et  praémineiu 
daos  les  loges. 

D.  REPEN3.  Font.  ansf.  l.  i3.  D,  rjmpjstb.  Plante  ram- 
pante ,  observée  par  Forsler. 

STEVENSIA.  Poit.  Calice  à  limbe  bifide,  caduc.  Corolle  en  tube, 
Umbe  plane,  à  six.  on  sept  divisious.  Six  ou  sept  é  lamines  se»- 
siles,  iusérées  à  louTcrlurc  de  la  corolle.  Capsule  bîtocnlaire, 
pot^spenne  ,  s' ouvrant  au  somniet  en  quatre  parties  laissées 
à  nu  par  la  base  du  calice  qui  s'en  détacbe. 

S.  BUXIFOLIA.  Poit.  ann.  mus.  3i.  t.  60.  Arbrîssean  ra< 
meax;  feuilles  opposées,  pélioléea.  oblongaes,  entières,  gla> 
]>res  et  luisantes  en  dessus,  blanchâtres  et  réticulées  en  dessous; 
fleurs  solitaires  ,  axillaires  ,  munies  à  leor  base  d'une  bractée 
à  quatre  diyisioni. 

Habite  l'îsle  Saiut-Domijigue  ,  but  le  morne  de  La  Vigie 
du  Cap-Français. 

DANAIS.  Commera.  BANAWE.  Caljce  i  «-«i  ^ent»  ,  trfes- 
court.  Corolle  munupélale  ,  infundibuli forme  ;  tube  long  ,  liinbo 
h  cinq  lobes  oblones  ,  étroits.  Cinq  étamiues.  Filaments  pins 
longs  que  la  corolle.  Stjle  simplement  bifide  .  aussi  long  qua 
le  tube  de  la  corolle.  Capsule  à  deux  loges  ,  poljsperme  , 
•'ourranl  jusquà  moitié  eu  d«us  parties.  Graines  garnies  d'un 
rebord  membraneux. 

D.  PYRIFOLIA.  D.  ^  PBffiz.zMa  DM  pomiMR.  Arbrûs««n  k 
feuilles  opposées ,  ovales  ,  pointues  ,  très-entieres ,  shbres  des 
deux  côtjét  ;  fleurs  en  petites  grappes  courtes ,  iituée»  aux 
aisselles  des  Cenilles. 

Habite  l'isle  de  France. 

Nota.  Ce  genre,  réuai  an  Paâtria  [^^tulquesanteaif ,  en  di(Kr«  par 
plusieurs  caractère*.  D'après  l'olifervatioii  de  H.  Ventenat ,  je  l'en  ai  sépai^ 
^insi  ^ne  de  sa  fcction ,  dont  il  oie  doit  pas  nime  bice  pfiiù. 

MVSSAENDA.  Herm.  ££nn.  Juat.  Lam.  iUust.  t.  157.  Càlîcèà 
cinq  divisions  linéaires.  Corolle  infinkKbtiliforme  ,  tube'  long , 
(VX.pW  dilaté  k  son  orifice ,  limbe  plane ,  k  Cinq  puticB.  An- 
jitères  oblongues  ,  presque  sessîles ,  qon  suH^ôtes.  C«p*tsla 
orale  membraneuse  ^  nue  i  son  sommet  on  «onroimée' .  à  deux 
loges  et  à  plusieors  gaines  ;  iiéceptaclc  ■ajllaat ,  semjpifèiç  ,<( 
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ibrmâBt  les  eloisons*  Graines  en  très-grand  nonaBre.  —  Arbris- 
aeanx  le  plus  soavenl  Telos  ;  fleurs  sourent  en  corjmbes  termî« 
Haut. 

M.  FR0ND08A.  Linn.  Rheed,  mal.  a.  p.  ^7.  t.  18.  M,  Rjt^ 
Msuë^B.  Feuilles  opposées  ,  simples  1  entières ,  elliptiques  « 
pointues. 

Habite  les  Indes  orientales. 

CINCHONA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  164.  QUINQUINA. 
Calice  turbiné ,  à  cinq  dents.  Corolle  tubuleuse  ^  limbe  à  cinq 
cS^sions  ^  droit ,  yelu  mtérieurement ,  ou  à  cinq  parties  1  glabre  ; 
divisions  étroites ,  ouyertes  ou  réflécbies.  Etamines  insérées 
Ters  le  myieu  du  tube ,  courtes  dans  les  corolles  velues  ^presque 
aaiUantes  dans  les  corolles  glabres.  Stigmate  en  massue  ^  presque 
bifide.  Ci^sule  oblongue ,  couronnée  ^  se  séparant  dans  la  ma- 
turité en  deux  parties ,  ou  comme  en  deux  capsules  qui  s'ou-^ 
▼rent  intërieurenient.  Graines  garnies  d^un  large  rebord  mem- 
braneux, ,  oittachées  dans  chaque  loge  au  placenta  qui  est  cen- 
tral. —  Arbre  de  moyenne  grandeur. 

C.  OFFICINALIS.  Linn,  Condam,  mém.  de  Facad.  1738.  t.  5. 
6.  Q,  OFFICINAL,  Feuilles  opposées  pétiolées  ^  entières ,  coton- 
neuses en  dessous  ;.  fleurs  yelues  et  disposées  en  paniculet 
terminales. 

Habita  l' A  mom^ne  méridionale. 

TOCOTENA.  AubL  Juss.  Lam.  illust.  1 163.  Calice  turbiné ,  à 
cinq  dents.  Corolle  tubuleuse  ,  très-longue  ,  tube  dilaté  supé- 
rieurement ,  limbe  à  cinq  parties.  Anthères  presque  sessiles ,  à 
peine  saillantes  hors  du  tube.  Style  un  peu  renflé  au-dessus  du 
adgmate  mii  est  bilamellé.  Capsule  bacciforme  «  oyale  ,  cou- 
ronnée ,  buoculaire  1  polysperme  ;  graines  entourées  de  pulpe. 

T.  LONGIFLORA.  AubL  t.  5o.  T.  A  longues  fleurs.  Tige 
presque  ligneuse ,  feuilles  oblongues ,  pointues  ,  très-entières  ; 
fleurs  ramassées ,  terminales  et  munies  de  deux  bractées. 
Habite  la  Guyane. 

FOSOQUERIA.  AubL  Juss.  Lam,  illust.  t.  i63.  Calice  turbiné  , 
à  cinq  dents.  Corolle  à  tube  très-long  ,  orifice  velu ,  un  peu 
dilaté  ^  limbe  ouvert ,  à  cinq  parties ,  divisions  longues ,  étroites. 
Anthères  saillante* ,  filaments  insérés  dans  1  orifice  de  la  co- 
rolle. Stigmate  presque  trifide.  Baie  en  forme  d*œuf ,  grande  « 
couronnée  ^  succulente  ^  polysperme. 

F.  LONGIFLORA.  w^a^/.  t.  5i .   P.  LovoiFLORE.   Arbrisscau 
^feuilles  ovales ,  pointues  ,  entières  ;  pédoncule  terminal  «  mnl- 
tiflore  ;  fleurs  à  tuoe  recourbé ,  et  pendantes. 
Habite  la  Guyane. 
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J-hiU ,  capsule  à  deux  logea  ,  pofytpertne";  cinq",  six  élàmineu 
ou  un  plut  grand  nombre.  FeuiUes  appâtées  ;  arbres  ou  arbrit- 


CUTAREA.  Aubl.  Juti.  Zam.  illusl.  t.  257.  Calice  à  sis  dÏTi- 
sions  sabulées  ,  caduqnes.  Corolle  grande  ,  infuDdibuli forme  , 
recourbée  à  son  ouverture ,  el  rentlée  ;  limbe  à  six.  divisions.  Six 
élamines  insérées  à  la  base  du  tube  ;  anthères  longues ,  linëaireS) 
eaillaales.  Un  stigmate  sillonné.  Capsule  ovale -comprimée  « 
marquée  au  ceuli'e  d'un  sillon,  k  peine  couronnée,  ii  deux,  loges, 
à  deux  valves  ,  a  plusieurs  graines  ;  valves  en  carène  -,  cloison 
formée  par  les  rebords  rentrants  dos  valves  auxquels  sont  atta- 
chées des  graines  orbiculaires ,  membraneuses  sur  leurs  borda 
et  imbriquées. 

C.  SPECIOSA.  Aubl.  Guy.  t.  12a  C.  âLBa^STe.  Arbre  à 
feuilles  opposées  ,  entières ,  ovales-arrondies ,  pointues  au  som- 
met  ;  pédoncules  aiillairea  et  termiuaia. 

Habile  la  Guyane. 

HILLIA.  Jacf.  Li/m.  Juss.  Lam.  Ulust.  t.  tiS;-  Calice  obloog  ,  k 
six.  diviimnc  droit--  Corolle  irès-longue ,  tubulcuse  ;  tube  oy- 
lindracé  ;  orifice  un  peu  renllé  -,  limbe  ouvert  ,  grand  ,  à  cinq 
parties  aiguës.  Six  anthères  insérées  à  l'orltice  ,  presque  ses- 
siles ,  Doa  saillantes  Stigmate  en  tête.  Fruit  oblong ,  comprimé  , 
ik  deux  loges  poljspermes. 

H.  paRaSITICa.  Jacq.  amer.  96.  l.  66.  H.  parasite.  Ar- 
brisseau à  feuilles  ovales),  pointacs ,  entières ,  glabres  ;  fleurs 
«olilaires  ,  terminales. 

Habile  la  Marlioiqxie. 

DUR01A.  Lirm.  supl.  Juss.  Calice  cylindrique  ,  tront[ué.  Co- 
rolle tubuleuse  ,  cylindrique  ,  Umbe  ouvert ,  à  cinq  parties  ob- 
tuses. Six  anthères  oblougues,  scssiles  et  non  saillantes.  Deux 
stigmates.  Fruit  ;  pomme  grande  ,  globuleuse  ,  ombiliquée  par 
le  limbe  du  calice  qui  persiste  ,  velue  .  polysperme  ;  graines 
applalies  et  disposées  sur  deux  rangs. 

D,  F.RIOPHILA.  Linn.  supl.  2).  os  suRinJtt.  Arbre  à  feuilles 
rapprocbées  an  sommet  des  tiges  ,  ovales  ^  euticres  1  obtuses  ; 
^enrs  terminales  ,  sessiles  )  ramassées. 

Uabite  Suriaikia, 
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Drupe  ou   haie  '^   à  deux  logea  '* 
étaminê»".  Feuilles oppotéta ; 


i  à  deux  graine*  '^  ,  çuatrt 
^sou  vert  t  frutescente . 


CHOMELIA.  Jact^.  Juss.  Calice  tubnleu^ .  pelit ,  à  quatre  diri- 
sions.  Corolle  en  entonnoir  ;  lube  cylindracé  ,  grêle  ;  limbe  on- 
vert ,  à  quatre  diviaions.  Autbères  insérées  à  la  partie  supé- 
rieure du  tube  ,  linéaires  ,  presque  aessîles  ,  no»  saîllautet. 
Drupe  couronné ,  renfermant  on  aoj'au  â  deui.  loges  ei  à  deax 
^rainea. 

C.  SPtNOSA.  Jacg.  amer.  i8.  t.  i5.  C.  épitisnx.  Arbrisseau 
très-rameui  et  irès-épiueui ,  épines  épnrses  sur  les  branches  , 
axillaires  sur  les  rameaux  ;  feuilles  situées  aux  eitrémilés  des 
rameaux  ,  un  peii  orales  ,  trcs-eutlères  ,  pointues  ;  pédoncules 
solitaires  et  aiillaires. 
Habile  l'Amérique. 

PAVETTA.  Rheed.  Linn.  Juas,  Calice  irès-pelit ,  i.  qualre  dénis. 
Tube  de  la  Corolle  grêle  ,  limbe  ouTert ,  à  qualre  parties  ai- 
guës. Anlbéres  presque  sessiles  el  saillantes.  Baie  pisiforme  ■  à 
une  loge  suivant  Linné  ,  à  deux  graines  applaties  d'un  côt^  . 
conrexes  de  l'aulre. 

P.  IISDICA.  Zinn.    Rheed.  mal.tb.    5.  p.    19.  t.    10.  P.  dm 
z'nfDjt-  Arbrisseau  à  feuilles  ovalos  <  poiatties  ,  très-oatièri^s  ; 
ficurs  en  corjmbes  terminaux. 
Habite  les  Indes  orientales. 

IXORA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  Ù6.  Calice  très -petit ,  i 
quatre  dents.  Tube  de  la  corolle  grêle  ,  limbe  a  quatre  partiel 
obtuses.  Anlbéres  insérées  h  l'oriticc  ,  presque  gessiles  et  sail- 
lantes. Baie  biloculaire  ;  loges  à  deux  graines.  —  Arbrisseaux 
à  Jleurs  en  corymbos  terminaux. 

I.    ALBA.    Linn.  Rheed.    mal.  a.  p.  tq.   t.  i4-  /■  -bj^scex- 
feuilles  ovales-laneéolées,  tlcurs  Casciculées. 
Habite  les  Indes  orientale*. 

FRCELICniA.  Willd.  Cali«e  à  quatre  denU  ;  roroHe  en  tube  à 
qualre  divisions.  Fruit,  une  baie  sèclie  ,  monosperme;  graine 
arillée. 

F,  PANICCLATA.  Fahl.  I.  p.  i3.  t.  10.  Arbre  peu  élevé  .  i 
rameaux  létragones  ,  glabres  ;  feuilles  opposées  ,  laDcéolées- 
elli^liques  ,  très-entières  ,  glabres  des  deux  ctVtét  ;  ll«ur*  en 
panicule  terminale. 

Habite  l'itle  de  la  Trinité. 
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CUSSAREA.  Aubl,  Calice  à  cîoq  dents.  Tube  de  la  corolle 
court ,  limbe  à  cîuq  parties  aîgucs.  Anthères  oblongues  ^  près* 
que  sessiles  à  rorifîce  de  la  corolle  ^  saillantes.  Stigmate  à  quatre 
ou  cinq  divisions.  Baie  unilocolaire ,  petite  ;  noyau  monosperme^ 
graine  coriace. 

C.  VIOLA.CEA.  Auhl,  Guy.  t.  38.  C.  riozETTs.  Arbrisseau 
à  feuilles  oyales-arrondies ,  pointues  ^  très-entières  ;  fleurs  sou- 
Tent  terminales. 

Habite  la  Guyane. 

MALANEA.  jiuhl,  Juss,  Lam,  îUust.  t.  66.  Calice  très -petit,  h 
quatre  dents.  Corolle  en  roue  ,  petite  ;  tube  coiu*t ,  limbe  à 
quatre  divisions.  Etaminleç  saillantes.  Baie  petite  ,  ovale,  cou- 
ronnée ,  contenant  un  nioyau  à  deux  logea  6t  à  deux  graine8«<"« 
M.  de  la  lVlai:k  a  réuni  à  ce  genre  TAniirhea.  Commers» 

M.  SARMENTOSA.  AubL  Guy.  t.  ^\,  M,  grimpant.  Arbris- 
seau sarmenteux ,  rameaux  pendants  ;  feuilles  ovales  ,  à  bords 
entiers  et  roolçs  ;  fleurs  en  épis  axiUairea  aux  extrémités  des 
rameaux. 

Habite  la  Guyane. 

SEPTIÈME    SECTION. 

FruU^ ,  ordinairement  nu.  Baie  à  deux  logea^'*^  à  deux  graines^'. 
Cinq  étamines^*.  Feuilles  opposées;  ctge  jrutescente  ou  co'bo^ 
rescenle. 

CHIMARRHïS.  Jacq.  Juss.  Calice  entier.  Tube  de  la  corolle 
court,  limbe  à  cinq  divisions  ,  ouvert  ;  lascîniures  velues  k  leur 
intérieur.  Staminés  insérées  an  sommet  du  tube ,  filaments  ve- 
lus à  la  base.  Capsule  ovoïde  ,  couronnée ,  biloculaire  ;  deux 
valves  ,  deux  graines  ;  valves  s' ouvrant  au  sommet.- 

C.  CYMOSA.  Jacq.  amer.  C,  en  cyme.  Arbre  à  feuilles  ovales, 
trcs-entières  ,  situées  au  nombre  de  Huit  ou  dix  au  somjnet  dei^ 
l'ameaux  ;  fleurs  petites  ,  en  cymes  formant  des  grappes  axil- 
laires  et  terminales. 

Habite  Tisle  de  la  Martinique. 

CniOCOCCA.  Brot4fn.  Linn.  Juss,  Lam.  ilkuiL  t.  160.  Calice  k 
cinq  dents.  Corolle  en  entonnoir ,  limbe  à  cinq  parties ,  aiguës, 
réfléchies.  Etamines  insérées  au  m,iiieu  du  tube  ,  presque  ses- 
siles ;  antbères  linéaires  ,  non  saillantes.  Baie  couronnée ,  arron- 
die ,  compriinée.-— Arbres  et  arbrisseaux.;  Ueujrs  enpanicujes 
terminales  ,  ou  en  grappes  axillaires. 

C.  RACEMOSA.   Linn.  Plum.  ic.  t.  m  7.  f.  n.  C  a  orappss. 
Feuilles  ovales ,  pointues ,  entières  ,  lisses  ;  fleurs  eu  grappes. 
Sabite  les  AînUlks. 
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Etamined  non  saillantes.  Baie  très^^^petite ,  ovale  ^  non  couron- 
née 1  contenant  deux  noyaux  osseux  ,  monospermes  ^  planes 
d'un  côté  ^  conyexes  de  ^a^tre.  — «  Arbrisseaux  ;  fleurs  très* 
petites  ,  axiUaires  :  pédiceUes  munis  à  leur  base  de  deux 
Aractées. 

B.  LATIFOLIA.  Auhl.  Guy,  t.  Sq.  R,  a  rsuiLLBS  LAROMS, 
Feuilles  oyales ,  larges ,  pointues ,  entières. 
Habite  la  Guyane. 

PjEBERIA.  Lirm.  Juss.  Galice  petit,  à  cinq  dents.  Corolle 
en  entonnoir  ^  à  cinq  lobes  ^  velue  intérieurement*  Anthères 
oblongues,  presque  sessiles  ,  non  saillantes.  Baie  petite ,  ovale, 
grêle .,  et  à  deux  graines.  .  / 

P.  FŒTIDA.  Linn.  Lam.  iflinst.  t.  i66.  f.  i.  /'.  ràrîjnsl 
Feuilles  oblongues i,  entières ,  pointues;  cimes  paiacifldres  ;  di- 
visions de  la  corolle  ovales. 

Uabite  les  Indes  orientales. 

COPBOSMA.  Forst,  Linn,  supl.  Juas,  Lam.  illust.  t.  854*  Calice 
très-petit  ^  à  cinq  divisions.  Corolle  en  entonnoir  ,  à  cinq  di- 
visions. Antbères .  oblongues.  Style  fendu,  profondément  en 
deux  parties.  Baie  arrondie  ,  un  peu  ovale  ^  p'ùlpeuse^  à  deux 
graines  planes  d'un  côté ,  convexes  de  rautr.e.  -p  Arbrisseaux  : 
feuilles  opp^oApc  mnnies  dé  stipules  ;  pédoncules  axulaires  à 
âne  on  plusieurs  fleurs. 

C.  FOETIDISSIMA.  For8t.  C.  ririDS.  Pédoncules  solitaires. 
Habite  les  isles  de  la  mer  Pacifique. 

■ 

SIMIRA.  uéubl.  Juss.    Calice  très-petit\  à  cinq  dents.  Corolle 

Setite  ^  tubuleuse  ,  à  cinq  lobes.  Êtamines  insérées  au  sonmiet 
u  tube.  Baie  petite ,  ovale.,  couronnée,  à  deux  logées ,. à  deac 
graines . 

S.  TINCTORIA.  jéubL    Ouf,  t.  65.  S.  des  TXiNTURiSRa.- 
Arbre  à  feuilles  ovales  ^  pcnntues ,  très-entières ,  portées  sur  de 
très-courts  pétioles.  Fleurs  très-potites,  en  grappes  terminales. 
Habite  la  Guyane. 

HUITIÈME    SECTION.. 

FruU  ^'.  Baie  ou  drupe  à  plusieurs  loges  monospermes  '^ ,  ''. 
Quatre  ^^  ^  cinq  ,  ou  un  plus  grand  nombre  (PéUanines*  Feuilles 
opposées  ;  tige  ordinairement  frutescente,  • 

IaAUGERIA.  Jacq,  Linn.  Juss.  CaliCè  très-^etit;  limbe  pres- 
qu entier.  Tube  de  la  corolle  grêle,  oblong  ;  limbe  plane i 
à  cinq  lobes.  Cinq  anthères*  presque  seuiles,  non  saillantes. 


4(6^  Il  ES    R 17  B I A  C  É  t  S; 

'  Stigmate  en  tête.  Drnpe  msiferme  ,  non  coxxTùmké\  centenim 
nnnoyan  creusé  de  cinq^  sufams  ;  ^  cinq  loges ,  à  cinq  gr«inet. 

*  •^'Ararisseeox'éans  ëpiiies ,  ou  .^p^enx;  Bleurs  disposées  ta 
grsppes  kxiHanrer. 

L.  ODOAATA.  Linn.  ^oçq.  amer..  64*  t.  i^jr.  f.  I.  £.  ojm* 
MJtàri  FèttSIes-pitisqiiroTdles'î  m-peu^poSntuer^  enliirns:«  gla- 
bres ;  fleurs  en  grappes*. 

Habite  les  enrirons  de  Carthagène; 

/ttsr.-  £àfm*'  Slust;  t»  i5g.  JBRf^ 


t.  GtStfi  très^j^cUt;  k-din^ 

BonrCiÇ  dnistons'  ou? cries  'Ou  rénçcdnes.'  CfhuT  étaminr s 
saiDantes.  Stigmate  pointu.  Baie  pisiformei^  couronnée  «  àdoL 
^'--^^\  à- dix  ftoÉact  à  dhi  {griMes.  ^m.AjimêêtwuL ; -fléufs 


E.  FEUTICOSA.  Linn.  P&mv  îè.  f;  afg.  f.  ^  JP.  if'Amà^ 
MiçuM.  Feuilles  arrondies  «  OTOtdîBS't  triè'ietttières  ^  lertes  « 
'iJUbres  e|  Ipiaanlas. 

JPSAf  HORJt  lOmmsTf.  Jixss»  XMil.ilMst:  t.  ato:  Office  très^ 

-' féik , i ^pâtku.Cki^màdâié , Vsïk b^ «  barinie inté- 

némniênt .  tub^prèsaiDa  not  J^  étaî^iïiiës.  SUÂsates  %.  li^ia 

aix  grsjnes  concaTCS  d un  coté. «  conTCxes  derautre.  • 

'JP:  BOBWnoCA.  if-.  \Af  jf^ETÂBroji;.  Airbiùsetu  :li,  nmean^ 
noueux,  fragiles;  fèuSfes  onSés /entièl^s ,  ghbres,  potelée» 
jêt^p  de  egPi^^loSitê*,,t^m^  ($i|||nbtt. t«rm^uMSf. 


i*.  i 


JtrOMMÈ^  CMim.  Ju»^  Mktm.  illést.  I;  69.-  €kiBée  Iràs-peékj 
presqu'entier  à  son  limbe.  Tube  de  la  corolle  conrt.  Limbe  à 
^quatre  divisions  obtuses.  Quateei  ëtsmiaes  ;  anthères  oblon- 
gues  n  saillantes.  Stigmate  épaxasi.  Baie  sèche  «  en  fbime  de 
,cerise ,   déprimée  «  non  couronnée  %  contenant  une  noix  ^ 

3uatre  loges ,  à  quatre  graines  concayes  d*nn  ciSté  ,  convexes 
e  Tautre. 

M.  BORBONICA.   M»  DS  B0irnB9N>    Aibrîsseau   à    feuilles 
.ovales- oblongues  1  acuminëes  au.  sommet.^  très -envieras  «  luir 
'  ssntes  ;  pédoucuiles  axilTaires  ,  terpoinaux  %  et  charges  d*une  k 
trois  fleurs. 
Habite  Tisle  de  Bonibon. 

:PYHOSTRlA.  CàmmêTÊ.  Juss.  Lapê,  illust.  t.  68.  Calice  tràa^ 
petit  «  presqu  à-  quatre  d«nts*  Corolle  un  peu  en  cloche ,  ou- 
.terte ,  et  A  cinq  dUTisîonii.%  cotonnçaae  à  son  orifice.  Quatre  élsr 
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mines.  Stigmate  en  tête.  Fruit  en  forme  de  poire  «  peUt,  à  huit 
stries ,  non  coaronné  «  contenant  huit  noix  monospermes. 

P.  BORBONIGA.  P,  x>^  BOf/Airoi^  Petit  avbre  A  feuilles  oTa* 
les,  un  peu  arrondies  yers  leur  sommeil  trèa-tentlères  ,  lisses 
et  coriaces  ;  pédoncules  axillaires  «  à  une  ou  plusieurs  fleurs. 
Habite  Tisle  de  Bourbon. 

^ANGUERIA.  Jms.  Zam.  ïOmi.  t.  i5q.  rANGUIER.  Calice 
trèsTpetit ,  à  cinq  dents ,  ouvert.  Corolle  petite ,  en  clocbe-glo- 
luleuse.)  à  cinq  divisions,  velue  intérieurement.  Cinq  étamines , 
anthères  oblongues,  à  peine  saillantes.  Stigmate  simple.  Baie 
en  l'orme  de  pomme ,  ombiliqnée ,  non  couronnée ,  à  cinq 
Ipges  ,  à  cinq  graines. 

y.  MADAGASCARIENSIS.  Lam.  illust.  t.  iSq.  V.  T>fi  MADji' 
OjiscyéR.  Petit  arbre  k  feuilles  grandes,  ovales  t  larges  ,  poin- 
tties  ;  pétioles  courts  ;  fleurs  axillaires. 
Habite  Tisle  de  Madagascar. 

MATHIOLÂ..  "Plum.  JLinn.  Jum.- Calice  oblong-,  entier  sur  ses 
bords.  Tùbe<de  la  corolle  grêle  tialongé;- orifice  dilaté  en  en- 
tonnoir; hmbe  entier ,  ondulé.  'Cinq  étamines ,  non  saillantes» 
Stigmate  un  peu  épais.  Drupe  en  forme  de  oerUe  ,  déprimé  ^ 
couronné ,  contenant  un  noyau- à -six  loges  et  à -six  graines. 

M.  SCABRA.  Linn.  Pkim,  ic.  t.  170.  f.  2.  ilf.  rude.  Feuilles 
arroildies ,  entières  ,  rode*  «»  «•«•Im»»  |  p<{aon««doo  axillaires  t 
multi  flores. 

Habite  les  Antilles. 

GUETTARDA.  Linn,  Juss,  Zom.  illust.  t.  i54.  Calice  oblong, 
k  bord  entier,  inégal.  Corolle  en  tube  long,  presqu'en  enton* 
noir.  Limbe  ouvert,  à  huit  parties  obtuses.  Huit  anthères  ob- 
longues  ,  presque  sessiles ,  non  saillantes.  Stigmate  en  massue. 
Drupe  sec ,  arrondi ,  émoussé  au  sommet ,  ombiliqué  ,  conte-» 
nant  un  noyau  sinueux ,  à  six  loges  et  k  six  graines.  —Arbres  ; 
pédoncules  longs  ,  axillaires  ,  solitaires ,  multiflores  au  som* 
met.  Fleurs  disposées  en  cime  fourchue ,  munies  chacune  d*une 
bractée ,  quelques-unes  stériles. 

G.  SPECIOSA.  Linn,  Brown.  jam.  2o5.  t.  20.  f.  i,  G.  ^^i- 
CjiNT.  Feuilles  ovales ,  glabres  ,  veinées  en  ->  dessous ,  ires* 
entières. 

Habite  les  Indes  orientales ,  la  Jamaïque. 

ISERTIA.  F'a/iL  Lam.  illust.  t.  nSg.  Calice  à  quatre  ou  six 
dents.  Corolle  infundibuliforme.  Limbe  à  six  diyisions.  Six 
étamines ,  filets  très  -  courts.  Stigmate  fendu  en  six.    Fruit  « 

Îomme  globuleuse ,  succulente ,  à  six  loges.  Etamines  nom- 
reuses.  -^  Arbres  à  feuilles  opposées. 
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DIXIÈME    SECTION. 

Pleurs  quelquefois  réunies  j  plus  souvent  agrégées  sur  un  réeeptach 
commun^'*.  Feuilles  opposées.  Plantes  arborescentes  ou  frutesm 
centes ,  rarement  herbacées. 

MlTCHEIiLA.  Linn.  Juss:' Lttm.  fflost.  1.05.  Deux  fleurs  réa- 
nies.  Calices  adaés  par  lear  surfi^ce  iutërieure  n  à  quatre  /dents. 
Corolle  en  entonnoir  ;  tube  cylindrique.  Limbe  à  quatre  par* 
tîps  n  ouyert  ^  hérissé  intérieurement.  Quatre  étamines  à  peine 
saillantes^  Stigmate  à  quatre  divisions.  Baie  globuleuse  ,  dî** 
dyme  ,  à  quatre  graines.  '       ' 

M.  R^ExNS.  Linn.  Catesb.  car.    i.  p.  20.   t.  20.  MïnAM'* 
BANTS.  Tieé  herbacée  ^  àrticUlëe  v  feuiUes  orales  ,  obtuses  % 
entières  ,  glabres  ;  flenrs  géminées.    ^       ' 
Habite  TAmérique  septentrionale. 

CANEPHORA.  Juss,  Trois  à  six  fleurs^  situées  au  sommet  d*an 

calice  commun  %  à  (îinq  petites  diTfsions ,  séparées  entr*elles 

par  des  écailles.  Calice  particulier  ^  à  cinq   ou  six   dÎTisioips* 

Corolle  petite  ^  canipanulée  ^  h  cinq  ou  six  lobes.  Cinq ,  six 

anthères  oblongues  ,  sésûles.  Stigmate  biGde«  Fruit. ..  ./}ea 
forme  de  pois  ^  couronne  \  «iAvtAo»|»ovTu«.  ' .' 

C.  MADAGâSCARIENSIS.  C  de  MADAGASCAR.  Arbrisseau  à 
feuilles  opposées  ^  munies  de  stipules  à  leur  base ,  ovales  « 
pointues  ^  entières  ;  pédoncules  solitaires  ,  aiillaires ,  asses 
gros  ,  et  terminés  par  le  calice  cominun  dçs  fleui^. 

Habite  llsle  de  Madagascar.  ' 

PATABEA.  Auhl,  Juss.  Zam.  illust.  t.  65.  Fleurs  en  tête ,  dis^i 
iioctes  entr  elles  par  des  bractées  ;  têtes  de  fleurs  munies  d^ 
cailles.  Calice  à  quatre  dentSk  Corolle  en  tubjB  \  k  quatre  divî'* 
sions.  Quatre  anthères  presque  sessiles.  Fruit* . .  • 

P.  COCCINEA.  ji\ihl.  GiiXtt.  43.  P'  Rouqs.    Arbrissean  k 
rameaux  épars.  Feuilles  oyalie$  «  pointues ,.  )trèâ<*^ntières.  Fleurs 
en  tètes  terminales  «  solitaires  «  et  presque  -fplitajireSf 
Habite  la  Gujauç. 


EVE  A;  AubL  Juss.  iLam;  illust.  t.  Sg.  ffuit  on  dii[  petites 'fleurs 
agrégées  sur  nfi  réceptacle  paléacé^  entouré  ^kc  un  inToluére 
à  quatre  folioles  dont  deux  eiitérîeures;,  plus  larges.  Calice  par- 
ticulier turbiué  ^  à  quatre  dents.  Corojle  en  entonnoir  «  à  quatre 
divisions.  Quatre  anthères  oblonguesi»  presque  sessiles ,  non 
saillantes.  Fruit. *•• 


1 


£«  GUYANNEMSlâ.  jtùbh  Chef. i  t.  59^:JS.j}s'za  outamtjs. 
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tacle  sphériqae  ,  velu  Calice  particulier  anguleux^  h  quatre 
divisions.  Tube.de  la  corolle  gréle  %  à  quatre  divisions.  Quatre 
ëtamines  courtes  ,  un  peu  saiUantes.  Stigmate  globuleux.  Cap- 
sules grouppéescn  boules  ^'  à  quatre  loges  et  à  quatre  graines  % 
'  ou  à  deux  loges  et  à  deux  graines  par  avortcment.  —  Arbris* 
seaux;  pédoncules  alongés  ,  terminaux  ou  axillaires. 

C.  OCCIDENT ALIS.  Linn.  Duham.  arb.  1. 1.  54*  C,  n^occi'^ 
j>ENT,  Arbrisseaux  à  feuilles  ovales  ^  pointues  ^  très-entières  % 
glabres  ;  réceptacle  velu. 

Habite  T Amérique  septentrionale. 

ONZIÈME    SECTION. 

Genres  qui  ont  des  rapports  avec  la  famille  des  Rubiacées ,  et  qui  ne 

sont  pas  encore  bien  connus, 

SERISSA.  Commers,  Juss,  Lam.  illust.  t.  i5i.  Calice  à  quatre  ou 
cinq  divisions.  Corolle  courte  ,  à  quatre  ou  cinq  divisions* 
Quatre  ou  cinq  anthères  sessiles.  Ovaire  adhérent  ;  style  bifide. 

Fruit Arbrisseau  observé  par  Commerson.  Ses   feuilles 

opposées^  réunies  ji  leur  base  par  une  gaine  ciliée  comme épi<- 
neuse  persistante  ,  sont  d*une  odeur  désagréable  lorsqu'on  le^ 
froisse.  liCS  Acut»  ouui.  ovia^o«>.t  crkl«tnÎT*#>«  an  «^oDimet  dès  rftT 

meaux. 

■» 

PAGAMEA.  jiubL  Juss.  Calice  turbiné^  à  quatre  dents.  Tube  de 
la  corolle  court ,  limbe  à  quatre  lobes  ,  velu.  Quatre  anthères 
sessiles ,  non  saillantes.  Ovaire  semi-adhérent  ;  style  bifide 
dès  la  base.  Baie  recouverte  par  le  calice  ^  contenant  deux 
osselets  à  deux  loges  ^  à  deux  graines  ,  dont  Tune  sujette  à 
avorter. 

P.  CUVANNENSIS.  j^ubLt,^^.  P.  Ds Lj  Gurjfsrjt»  Arhrissean. 
à  feuilles  entourées  d'une  gaine ,  ovales^  pointues ,  très-entières; 
fleurs  en  épi  lâche ,  axillaire  et  terminal. 
Habite  la  Guyane. 

• 

FAR  AME  A.  Aubl.  Juss.  Calice  turbiné  ,  à  quatre  dents*  Corolle 
en  tube  ,  limbe  à  quatre  divisions.  Quatre  étamines  non  sail- 
lantes. Ovaire  adhérent;  un  style  ,  stigmate  à  deux  lobes.  Fruit 
à  deux  loges. 

F.  CUYÀNNF.NSIS.  Aubl  t.  4o.  f.  i.  F.  vs LA  guyans.  Ar- 
brisseau À  feuilles  opposées^  ovales  ^  pointues  ^  très-entières  ; 
pédoncules  terminaux  y  p^uUiflores. 
Habite  la  Guyane. 


\ 
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à^xxn  usage  fort  ëtendu  dans  l'art  de  la  teinture  des  lames  ;  elle 
leur  donne  un  rouge,  à  la  yëritë  peu  éclatant ,  mais  qui  résiste 
à  Faction  de  lair  et  du  soleil  j  elle  sert  aussi  à  rendre  plus  so-- 
lides  d'autres  couleurs  composées  j  enfin  la  couleur  que  donne 
cette  racine  prend  bien  sur  le  coton.  En  médecine  ;  on  regarde 
la  racine  de  Garance  comme  apéritive,  diurétique,  dépuratîve> 
emménagogue.  Le  Quinquina,  introduit  en  médecine  en  174^» 
était  connu  et  employé  contre  la  fièvre  en  Amérique  longHcms 
auparavant.  Il  fut  d'abord  nonuné  Poudre  à  la  Comtesse  ^  parce 
qu  il  avait  guéri  d'une  fièvre  tierce  la  comtesse  de  Chinchou, 
vice*reine  du  Pérou.  Les  Jésuites  ayant  été  chargés  de  le  dis- 
tribuer aux  pauvres ,  il  porta  ensuite  le  nom  de  Poudre  des  Jé^ 
suiies.  On  prétend  qu'il  n'a  commencé  à  être  connu  en  France 
qu'en  iB'jg.  Ce  fut  un  Anglais,  nommé  Talbot,  qui  le  mit  en 
vogue,  et  Louis  XIV  acheta  de  lui  la  manière  de  le  pulvériser 
et  de  l'employer.  Le  Café  {Cqffea  Arabica.  LiNN.)  originaire 
d'Arabie,  fut  transporté  à  Batavia ,  de-Ià  en  Hollande,  ensuite  à 
Paris.  C'ocr  A*un  pied  élevé  à  la  serre  de  ce  jardin ,  que  sont 
provenus  tous  les  cafés  cultivés  actuellement  en  Amérique.  Le 
Morinde  en  ombelle  (  Morinda  umbellaia.  LiNN.  )  a  la  racine 
rouge.  Les  naturels  des  Moluques  et  de  la  Cochinchine  font 
bouillir  ses  racines ,  et  en  obtiennent  une  teinture  qui  donne 
Aus  toiles  une  assez  belle  couleur  safran. 
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PREMIÈRE    SECTION. 

Calice  caîiculé  ou  muni  de  deux  bractées  '^.  Sijle  unique  ".  Corolle 

jnonopétale  *♦. 

LINNJÎA.  Gron.  Lin^.  Juss.  Lam.  illust.  t.  536.  LINNÈE. 
Calice  à  cinq  diyisioiis  ^  caUx^ulé ,  à  quatre  parties ,  inésal  et 
relu.  Corolle  turbinée^  an  peu  en  cloche,  et  à  cinq  lobes. 
Quatre  étamines  didjnames.  Stigmate  globuleux.  Baie  très*» 
petite ,  oyale ,  sèche ,  à  trois  loges  renfermant  deux  graines. 

L.  BOREALIS.  Linn.  fl.  lapp.  a5o.  t.  la.  f.  4*  -^^  borÉjêlé» 
Plante  herbacëe ,  étalée  sur  la  terre  ;  feuilles  opposées ,  arron- 
dies ,  crénelées  ;  fleurs  au  nombre  de  deux  sur  chaque  pé* 
doncule. 

Habite  la  Sibérie ,  le  nord  de  TAsie. 

TRIOSTEUM.  Linn.Juss.  Lam.  illust.  t.  i5o.  TRIOSTE.  Calice 
à  cinq  divisions  lanccoiées  ,  persistantes  ,  muai  d'une  bractée 

'  à  sa  base.  Corolle  à  peine  plus  longue  que  le  calice  n  tubuleuse 
et  à  cinq  lobes  inégaux.  Cinq  étamines  non  saillantes.  Stigmate 
épaissi.  Baie  couronnée,  ovale-globuleuse,  à  trois  loges  et  à 
trois  graines.  —  Plantes  herbacées^  droites  ;  pétioles  rétinis  à 
leur  base  ;  fleurs  nombreuses  «  axillaires  •  sessiles. 

T.  PERFOLIATUM.  Linn,  Dill.  elth.  394.  t.  agS.  f.  378, 
Feuilles  connées  ;  fleurs  sessiles ,  verticillées ,  purpurines. 
Habite  1* Amérique  septentrionale. 

SYMPHORICARPOS.  DiU.  Juss.  Lam.  illust.  t.  i5o.  Calice 
petit ,  à  quatre  dents  ,  muni  de  petites  bractées  à  sa  base. 
Corolle  tunuleuse ,  courte  ;  limbe  à  cinq  découpures  ,  presque 
égales.  Cinq  étamines  ,  à  peine  saillantes.  Stigmate  globuleux. 
Baie  ovale-globuleuse,  couronnée  ,  à  quatre  loges  (deux  loges 
sujettes  à  avorter  ) ,  à  quatre  graines. 

S.  VULGaRIS.  Midi,  am.  bor.  Arbrisseau  &  feuilles  ovales- 
'  arrondies  ,  très-entières  ;  pédoncules  axillaires  ^  fleurs  glomé-* 
rées  et  presqu'en  tète. 

Habite  l'Amérique  septentrionale. 

DIERVII^A.  Tmirn.  Juse.  Lam.  illust.  t.  1 5p.  J>IERVILLE. 
Calice  oblong ,  à  cinq  divisions  ,  muni  à  sa  .base  de  brac- 
4tées.  Corolle  deux  fois  plus  long^ae ,  infundibuliforme ,  à 
cinq  divisions  ouvertes.  Cinq  étamines  non  saillantes.  Stigmate 
en  tète.  Capsule  oblongue  ,  aiguc  non  couronnée  ,  à  quatre 
loges ,  plusieurs  graines  petites. 

D.  TOUKJ^EFORTl.ilfûj/i.  am.  bor.  Duham*  arb.  i.  p.  209.1.87.. 
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J}.  nm  TOfTR:smwoRT.  Arbrisseau  à  feuilles  ovales  «  pointaeif 
dentées  eo  scie  ;  pédoncules  mullitlores. 
Babitr  F  Amérique  septentrioiiale. 


Tcmm,  /cfM.  Lam.  illust.  t.  i5o.  CAMÈRT^ 
STEIL  Denx  flenrs  insérées  au  sommet  du  même  pédiceile* 
CalÂccs  à  cinq  écnis ,  munis  de  bractées  à  la  base  «  rapprochés 
tnm  de  l  antre  on  adnés  Fun  à  Tautre.  Corolle  infundibûiîforme 

«  à  cinq  dÎTÎsions  ou  à  cinq  lobes  presque  égaux. 
saillantes.  Stigmate  épaissi.  Fruit ,  deux  baies  « 
à  lenr  base  «  k  trois  loges  et  polj spermes  ^  tant6t 
senle  marquée  an  soomiet  de  deux  ombilics. 
—  Arbmscasx  à  liges  ilroites  ;  pédoncules  biflores ,  axillaires  « 


X.  TATAElcrv.  MicÂ.  WÊÊu  bor.  C.  db  tartaris.  Feuilles 
L  cornr,  oteves;  pédoBcnles  à  deox  fleiurs  ;  baies  distinctes* 


X.  FTKEXAlOm.  XkwI.  arb.  a.  p.  374*  ^  ^  *^-  ^-  -^^^  pyrÉ^ 

xrrj;.  JLrbmMan  trr  f  rafn^  ;  fenules  opposées ,  très-entières. 


Makiorbs 

X.  AUPIxrs.  J^anf .  nnst.  t.  9^4*  ^*  ^^^  alpsm.  Arbrisseau 
"*  '  '  '       »  glabres  •,  baies  réunies* 


CAFRITvM  im.  Tjw-».  Jsêos.  Lam.  îUust.  t.  1 5o.  CHEVRE^» 
STVZl^S^  i  jJbc^  à  otahq  dents ,  muni  de  bractées  à  sa  base. 
l\'W»iL^  r:  >me«»  »  WnjEnr  .  à  cinq  divisions  ,  presque  égales 
,iaK-<  y*  f- 1'^*:  rx^'M  M.  Tcum.  ;  îrrégulière  et  bilablée  dans 
>  C^'t  *"-^.  I-  V.  r.cr-:.  Cinq  ôlamiiics  de  la  longueur  de  la 
,N.».>».  ,v*  v:  ^■xiji:e  <k  ^i.i<^u\.  Baie  à  trois  loges  ,  polyspemie.  — 
\  \^r-c»>^.ïx\  Ji  t  ie  ▼v\îuM<*:  feuilles  conuées  à  leur  base  dans 
<  •ovl;^^:>  <r>iv\'^s  :  :ieur>  sessiles  ,  rapprochées  eu  lèle  et  ter- 
».  jta  «r>  .  v*;^  XTfrc*ciUt>e>  et  axillaires. 

\"  ?>  J.î'VI  î  vri'  >l.  y^vV-  aust.  t.  557.  C.  DBS  jARDiys.  Feuilles 
>*  .vN.N5A^rs .  s^^v>>;  le*  supérieures  perlbliées  ;  corolles  Yerli-» 

U  w>  •x  U  t  rjLr^c^  merivlionale. 

C  »î\^  v^  t^^Nt"*  BUcbiv.  t.  a5.  C.  DES  bois.  Feuilles 
^^»  lîv-^  w.  r,-::^^*  a'  w  deu\  bonis ,  pubesceutes  en  dessous  -,  CO'* 
^vji.-^  >;l4L>.<^i^  *  ea  tète*  terminales. 
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P  E  U  X  I  È,M  E   SECTION. 

Calice  caliculé  '•  ,  ou  muni  de  bractées.    Un  seul  style  '^.  Corolle 

LORANTHUS.  Linn.  Juss.  LORANTHE,  Calice  très-conrt, 
presque  entier^  mani  d*un  petit  calice  à  sa  base  de  même 
forme.  Corolle  à  six  divisions  ,  ou  k.  six  pétales  conniv^nts  , 
quelquefois  réunie ,  écartés  dans  leur  partie  supérieure.  Cinq^ 
six  étamines  opposées  aux  divisions  de  la  corolle  ^  insérées  vers 
leur  sommet.  Stigmate  obtus.  Baie  non  couronnée  ,  mono- 
sperme. Embryon  monocotylédone  ,  snivant  Gaerlner.  —  Ar* 
Lrisseaux  ordinairement  parasites  ;  feuilles  épaisses  ,  souvent 
opposées ,  rarement  alternes  ;  fleurs  axillaires  ou  plus  rarement 
alternes  ^  en  corymbes  ou  en  épis ,  quelques-unes  à  cinq  pétales 
el  à  cinq  étamines. 

L.  EUROP.KUS.  Linn,  Jacq.  aust.  t.  5o.  L,  i/suRfiPS>  Fleurs 
en  grappes  simples  et  terminales  ^  dioiques, 

TIabitP  rAtitrîobc* 

itELIXA.NTHERA.  Lour.  Jusa,  mss.  Calice  tronqué,  muni  k  sa 
base  d'une  bractée  cbarnue.  Corolle  lubulée,  à  bord  renversé, 
à  cinq  divisions  profondes  ,  garnie  intérieurement  d  une  appen- 
dice urcéol^i* .  à  cinq  angles ,  à  cinq  déconpnrpR  .  o\  embrassant 
étroitement  le  style.  Cinq  étamines  insérées  à  l'ouverture  de  la 
corolle.  Antbères  retournées  en  spirale.  Un  style  ;  un  stigmate. 
Baie  oblongue.  Une  graine.  . 

H.  PARAS ITICA.  Lour,  fl.  cocb.  f .  176.  Arbrisseau  parasite, 
à  feuilles  lancéolées  ^  très-enjtières  ;  fleurs  en  épis  situés  auK 
aisselles  des  feuilles. 

Habite  la  Cochinchine  ,  sur  les  arbres  cultivés  dans  les 
jardins. 

ÂIDIA.  Lour.  Juss.  mss.  Calice  tubtdé  ,  à  cinq  dents.  Corolle  eu 
tube  ,  terminée  par  un  limbe  plane ,  orifice  du  tube  laineux. 
Cinq  anthères  scssiles,  attachées  aux  découpures  de  la  coroUe* 
Un  style  ;  un  stigmate.  Baie  petite  ,  ovale  ,  ombiliqnée. 

A.  COCHINCHINENSIS.  Lçur.  coch.  j.  176.  Grand  arbre  à 
rameaux  étalés  ,  feuilles  lancéolées  ^  très-entières ,  glabres  et 
opposées;  fleurs  en  grappes  courtes  et  axillaires. 
Habite  la  Cochinchine. 

VISCUM.  Toum,  Linn,  Juss.  GUI.  Monoïque  ou  dioïqi\e.  Calice 
à  bord  entier  n  à  peine  sensible.* Corolle  (calice  suivant  Linnéus) 
à  quatre  pétales  petits,  élarsis  à  leur  base,  et  réunis.  Fleur 
Hiale,  anthères  sessiles^  insérées  au  milieu  des  pétales»  Fleur 
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les  divisions  de  la  corolle.  Style  nul  ;  trois  stigmates.  Baie  mo* 
nosperme ,  conronnée  dans  le  TINUS,  T ,  et  nue  dans  les  autres 
espèces.  — Arbrisseaux  à  feuilles  opposées;  fleurs  disposées  en 
ombelles  corymbiformes  et  terminaVs. 

V.  TiNUs.  Llnn.  O.  tiht.  Feuilles  oyales  très-entières ,  lui- 
santes ;  fleurs  blanches  ^  en  ombelles  corymbiformes  et  ter- 
•   minales. 

Habite  TEorope  méridionale. 

V.  LANTANA.  Linn.  Duh.  arb.  a.  t.  io3.  O.  xjNsiàtrs, 
Feuilles  en  cœur ,  dentées  ,  cotonneuses  ,  épaisses ,  un  peu 
ridées. 

Habite  TEurope. 

y.  OPCJLUS.  Linru  fl.  dan.  t.  66i.  O.  coMMirs.  Feuillet  à  trois 
lobes  pointus  n  pétioles  glabres  et  glanduleux  ;  fleurs  blanches , 
celles  de  la  circonférence  plus  grandes  et  stériles. 
Habite  T  Europe  ^  dans  les  lieux  humides. 

V.  LKNTAGO.  Linn.  O.  a  teuilles  de  poirier.  Feuillet 
ovales ,  acumînées  <»  bordées  d«  dents  aîguc«  ;  pétioles  bordés 
et  crépus. 

Habite  TAmérique  septentrionale. 

SAMBUCUS.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam,  illust  t.  an.  SUREAU. 

Calice   pcltl  ^    «   eînq   #1ivîii:înn«     rirkrollo   Aa  vouo  ,    h.   CIIIO  lobcS* 

Cinq  étamines  alternes  avec  les  lobes  de  la  corolle.  Style  nul» 
Trois  stigmates.  Baie  arrondie,  à  une  loge,  à  trois  graines,  à 
peine  couronnée.  -^  Arbres  ou  arbrisseaux  ;  feuilles  opposées  « 
ailées  arec  impaire ,  ou  <leux  fois  ailées ,  garnies  de  deux  sti- 
pules dans  un  petit  nombre  d'espèces  ,  ou  munies  à  leur  base  ^ 
dans  un  plus  grand  nombre,  de  deux  glandes  stipulées  ;  fleurs 
disposées  en  ombelles-corymbiformcs  et  terminâtes. 

S.  MGRA.  Linn.  Blackw.  t.  i5i.  S,  commun.  Arbrisseau 
élevé ,  folioles  pointues  dentées  en  scie  ,  ovales-lancéolées  ; 
corymbes  de  fleurs  à  cinq  parties. 
Habite  l'Europe. 

S.  RACEMOSA.  Linn.  Duham.  arb.  a.  t.  66.  S.  a  grappes*. 
Folioles  lancéolées  ,  dentées ,  pointues  ;  fleurs  en  grappes  ter«i 
minales. 

Habite  la  France ,  ritali«. 

S«  EfiULUS.  Linn.  Blackuf.  t.  ^8S.  Tiçe  herbacée ,  cannelée^ 
stipules  foliacées  ;  fleurs  en  cimes  terminales. 
Habite  TEtirope. 
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Plusieurs  plantes  de  cette  famille  peuvent  contribuer  à  Tor- 
Hement  des  bosquets  Cl  des  parcs;  les  Chèvre-feuilles  surtout  se 
prêtent  à  toutes  les  formes.  On  en  couvre  dps  berceaux  ,  des  ton- 
nelles ,  etc.  ^    eu  trouve  leurs  fleurs  dès  le  coinmenceriieut  du 
printems,  et  plusieurs  fleurissent  encore  très-avant  dans  l'au- 
tomne. Le  Gui  d'Europe  (  Viscum  Album,  LiNN.  )  qu'on  trouve 
sur  presque  tous  les  arbres,  a  toujours  été  en  grande  vénération 
parmi  les  anciens.  Pline  rapporte  que  rien  n'était  plus  sacré  pour 
les  Druides  que  ce  végétal  et  le  Chêne  qui  le  portait.  Ils  al- 
laient le  cueillir  dans  les  bois  avec  la  plus  grande  cérémonie. 
Le  Sureau  commun  (  Sambucus  nïgra,  LiNN.  )   répand  une 
bonne  odeur  lorsqu'il  est  en  fleur.  L'infusion  de  ces  fleurs  sè- 
ches excite  abondamment  la  transpiration.  Appliquées  en  cata- 
plasme i  elles  sont  bonnes,  ainsi  que  les  feuilles,  pour  guérir  les 
ërysipèlp<,  Ipc  rhuuiaticfnios  ci  Ir»  hinammations.  Les  baies  sont 
diurétiques  et  arrêtent  les  dyssenteries.  Le  Lierre  (  Hedera  htUx. 
JLiNN.  )  était  célèbre  chez  les  Grecs  et  les  Romains.  Les  peu- 
ples de  la  Thrace,  les  Bacchantes,  en  ornaient  leurs  thyrses  ei 
en  çouronnaieat  leur  tête  pour  céiei)rer  les  t'êtes  de  Sacchus. 
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ARALIACEiE.   Ub.    66.    (UmbeUatœ.    -tfrfanj. 
Ar^i^. Juss.  ) 

X  lantes  à  deux  cotylédons,  à  corolle  polîpètale  3, 
et  à  étamines  épigyoes  4,5,  c'esl-à-dire  insért'es  sur 
le  pistil ,  ou  sui'  le  limbe  d'une  glaude  qui  couvre 
l'ovaire. 

Calice  entier  ou  denté  sur  ses  bords  a.  Pétales  ^  ,  et 
étamines  4  ,  en  nombre  déterminé.  Plusieurs  styles  et 
stigmates.  Fruit  baie  ,  ou  capsule  ^  ,  mulliJoculaire  7  ; 
loges  en  nombre  égal  à  celui  des  styles  ,  etnionosper- 
mes.  Graines  ^,  contenant  un  embryon  très-petit , 
eituê  au  sommet  d'un  périsperme  ligueux  9. 

Les  Araliacces  ont  les  feuilles  alternes ,  souvent 
composées  ',  et  portées  sur  un  pétiole  dont  la  base 
est  ordinairement  engainante.  Leurs  fleurs  forment 
le  plus  souvent  une  ombelle  ,  et  leur  tige  est  arbo- 
rescente ,  irulcscente  ou  herbacée. 


GASTONIA.  Commers.  Juss.  GASTON.  CaWce  khoràs  éUjêa, 
ealier.  Corolle  h  six  pëules  élargis  h  la  base  ,  rarement  au 
nombre  de  cinq.  Soute  clamiiies  ,  plus  rarement  dix  ,  courtes 
et  deux  à  deax  entre  chaque  pétale.  Dix  à  douze  stylet   Irc*- 

Selits  et  réuuis  ù  leur  base.  l)is  k  douze  sUgmales.  Capsule  à 
in  ou  douïe  loges.  — Arbre  ;  feuilles  allées  avec  un  impaire; 
folioles  un  peu  épaisses  ;  Heurs  eu  ombelles  rameuses  ,  Idto- 
lucres  et  iavolucelles  nuls. 

G.  FRAXINIFOLIA.  Juss.  Feuilles  allées;  folioles  OTaJes  , 
pointues  ,  très-euticres ,  glabres  et  coriaces. 
Uabilc  l'isle  de  Madagascar. 
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POLYSCIAS.  Font.  Ju88.  Calice  muni  de  cinq  k  Luit  petites 
dents.  Pétales  souvent  au  nombre  de  huit ,  rarement  cinq  à 
sept,  ouverU.  Autant  d'étamines.  Anthères  à  quatre  sillons. 
Stjle  nul.  Stigmates  souvent  au  nombre  de  quatre  ,  rarement 
trois  à  cinq.  Baie  globuleuse ,  couronnée  par  le  calice  et  par  les 
stigmates  ^  souvent  à  quatre  loges.  Graines  à  trois  angles. 

P.  PINNATA.  Forst.  aust.  t.   52.   P,  jl  feuilles  julses» 
Feuilles  ailées  ;  ombelle  grande ,  verticillée. 
Habite  les  îsles  des  mers  australes. 

ARALIA.  Toum,  Linn,  Juss.  Lam,  iUust.  t.  ai 7.  ARALIE, 
Calice  à  cinq  dents.  Corolle  à  cinq  pétales.  Cinq  étamines.  Cinq 
styles  et  cinq  stigmates.  Baie  couronnée  par  les  stjles  persis- 
tants ,  à  cinq  loges.  — Arbres ,  arbrisseaux ,  ou  herbes  :  feuilles 
rarement  simples  ,  plus  souvent  une  ,  deux,  ou  trois  fois  ailées  ^ 
ombelle  simple  ou  rameuse  :  involucelles  courts. 

A.  ARBOREA.  hinn.  Jacq.  hort.  schoenb.  i.  p.  26.  t.   5i. 
'ji.   jtRBOREscENTE.    FeuiQcs    simples  ,  un  seul   style.   Celte 
espèce  est  voisîne  du  genre  Iledeta  .  suivant  Lamark. 
Uiibîu;  la  Jamai^e. 

A.  SPINOSA.  Linn,  Commets,  hort.  i.  p.  89.  t.  47 •  -^«  -rfp/- 
ifEusE.  Arbrisseau.  Tige  armée  d'épines  courtes  ;  feuilles  trois 
fois  ailées  ;  folioles  dentées  et  pointues. 
Habite  la  "Virginie. 

A.  RACEMOSA.  Linn,  Moris,  hist.   i.  p.  9.   s.  i.  t.  a.  f.  9. 
'A,  A  GRAPPES.  Tige  herbacée  ,  lisse  :   feuilles  décomposées  : 
pédoncules  axillaires  ,  rameux  ,  en  ombelles. 
Habite  le  Canada. 

CUSSONIA.  Linn,  supl.  Juss,  Lam.  îllust.  t.  187.  CUSSONE, 
Calice  à  cinq  dents  ,  dilaté  sur  les  bords.  Cinq  pétales  trigones. 
Cinq  étamines.  Deux  styles.  Fruit  à  deux  loges,  à  deux  coques, 
et  couronné  sur  ^^s  bords.  — Arbrisseaux  à  feuilles  digitées  : 
fleurs  en  épis  ou  en  grappes  ombelliformcs. 

C.  THYRSI FLORA.   Linn,  snpl.    C   A   fleurs  en   thyrsB» 
Feuilles  digitées  ;  folioles  sessiles  ,  cunéiformes  ,  tronquées. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

PANAX.  Linn.  Juss.  Lam,  illust.  t.  860.  GINSENG,  Calice  à 
cinq  dents.  Cinq  pétales.  Cinq  étamines.  Deux  styles.  Stig- 
mates simples.  Baie  prcsqu'en  cœur ,  ombiliquée ,  à  deux 
loges.  — Tige  herbacée  ,  simple  ,  munie  dans  le  milieu  de  trois 
feuilles  verticillées  ,  ombellifere  au  sommet  :  feuilles  digitées  : 
ombelle  simple  ou  rameuse ,  munie  d'un  involucelle  court. 
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P.  QCISOCTTOLirw.  Littn.   Trtw.  Ehret.  I.  6.   f  1.  G.  rf 
ftM9  rgctt.t.t'-  FpbïUc*  Umées,  composées  <le  cinq  foiiolea 

Q«lNte  U  Tvurie,  le  Canada. 

ObSF>T1TIO>5.  Les  graines  det  Aralîac^es  som  renfertni^ 

E  Slftsini  péricarpe,  an  lieu  ({tielles  nom  nues  dan*  les  Omlwl— 

T  Sfëns ;  aiv«i  plodenrs  auteurs  oni  r^unî  ces  deux  familles,  qui 

•e  rH^mibleiit  par  la  nature  du  p^rispemie,  par  l'insertioD  de 

la    cocvUe,   par   le  Mvle    mntuple  .    par  la    dispositiou    des 

fcnr»,  eic. 

Le  vrai  Gàk-iaig,  si  estimé  des  Chinois ,  est  une  planie  de 
,  tttte  (aoiille  ;  on  »it  que  ce  peuple  le  regarde  comine  une  pa- 
re unÎTerseile.  Ses  propri«*les  paraissent  eiagdrees  ;  les 
'  aûeux  consuiee»  sont  celles  de  fortifier  l'esiomac  et  de  purifier 
I  le  «mg-  H  se  Tend  néanmoins  au  poids  de  l'or ,  «>■  i""»  les  ans , 
I  le  gDuverueuicMt  (.liiuuia  tau  (clIicilIici  cette  plume  par  du 
I  mille  soldats  taïuceS)  daos  le»  diserts  où  elle  croît  aatuceU 
I  lemcni. 


k 


i^  j|.  è-  •'  ^  6-  i 


J>i'.t,rinf  i>^  Jaiime  X'M'dïi. 


^ 


♦I 

f 


1 


k-    •    • 


T      • 


f* 
^ 


:.'   1 


ftr 


:  •  i.î! 


'       ■  '  ■ 


I 


'«*;   •: 


■  .î'-    i'--'  .'*.  ■     •• 


•»• 


^> 


LES    OMBELI4IFÈRBS.  i6i 


LES    OMBELLIFÈRES. 


•i^ 


UMBELLIf  EIUE.  tab.  67.  (  Umbelktie.  ^dam: 

UmbeUiferse.  Juss,) 

Plantes  à  deux  cotylédons,  à  corolle  pollpéule  4,- 
et  à  étamines  épigynes  ^ ,  ou  ixi^érées  au  sommet  de 
l'ovaire.       .  •  ; 

Calice  entier  « ,  ou  mtiili  de  cinq  dents.  Corolle  à 
cinq  pétales  4.  Cinq  élamînés  4 ,  insérées  sur  le  pistil 
ou  sur  le  bord  d^une  glande  qui  recouvre  Vovaire  3 ,  et 
alternes  avec  les  pétales  4,  Ovaire  simple ,  adhérent  3  ; 
styles  et  stigmates  au  non^bre  -de  deus.  Fruit  ^ ,  t  ^ 
de  forme  différente  ^  bipartible  par  une  section  Ibp- 
gitudinale  en  deux  graines  nx^i^t  «attachées  par  le  haut, 
4u  càté  intérieur,  au  sonunet  d*un  axe  central  ^,  fili« 
forme  souvent  bifide  dans  sa  longueur*  Graines  9  ^ 
contenant  un  embryon  très«*petit ,  situé  au  sommet 
d'un  périsperme  ligneux  xo^,  »'. 

Les  Ombellifères  ont  leurs  fleurs  disposées  ea  om« 
belles  ,  ou  co^uue  les  rayons  êCim  para&oL .  L'ombelLe 
est  simple ,  ou  le  plus  souvent  composée  < ,  nue.  i^  , 
ou  munie  d'involucres  X4«  L^ombelle  simple  est  formée 
par  la  réunion  de  plusieurs  pédoncules  uaiflores  ;• 
l'ombelle  eon^posée  ^st  c^Ue  dont  les.  pédaaicules 
donnent  naissance  è  .d*^autres  petites  ombelles  ^  ,  pu 
ombellules.  Leur  situation  sur  les  tiges  fourmtsouvent, 
comme  l'a  observé  M«  Adanson ,  des  caractères  assez 
constans.  U  est  des  ombelles  qui  terminent  les  tiges 
ou  les  branches  ;  il  en  est  d  auti^ei  qui  sortmit  des 
I.  59 
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msselles  des  feuilles  ,  ou  qiii  sont  placées  sur  les  tigrs 
du  côté  opposé  aux  feuilles.  Le  plus  souveut  leur  tige 
est  herbacée.  Leurs  feuilles  sont  alternes,  engai- 
nantes '  ,   qiiclqnprnis  >iiii>]ilp«  ,   !/•   plus   ^nuvent  COm— 

posées.  Les  fleurs  ,  ordinairement  régulières  4  ,  sont 

blanches  ou  purpurines,  rarement  de  couleur  jatiue. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Ombelles  et  ombellftUs ,   le  plus  souvent  sans  involucre  ni 


î  en  cœur  .'i  leur  sommet ,  presque  égaux. 
-  Fleura  penchées  avant  l' inflorescence. 


JEGOPODIUM.  Linn.   Jass.    PODAGRJIRE.   Calice  *ntier. 
Pétales  ovales,  réilccliis.  Fruit  obloog,  légèrement conrexe,  «U-ié. 
M.  PODAGHARIA.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  i.  607.  P.  eoMttinrt. 
Feuilles  inférieures  deux  fois  ternées  ,  celles  de  la  lige  simple- 
ment ternées  ,  les  supérieures  presque  opposées. 
Habite  l'Europe. 

PIMfiWtlXA- £^™.  y««».  £«.».  aia.t.  V.  aoî.  Brt£/r^GS.  Calice 
entier.  Pét.iles  courbés 
Fruit  ovale-oblong.  - 

,.  P.  SiL.TLlfV.lLQK.  LÏTin.  Btackw.  t,  47a.  B.  périr.  Tige  glabre, 
latriée  ;  feuilles  ailées  .  folioles  radicales  arrondies  ,  dentées  * 
celles  de  la  tige  deux  fois  ailées  et,  linéaires. 

Habile  l'Europe. 
'     P.  AISISCM .  Linn.  Bîackw.  t.  364,  Feuilles  inférieures  à  trois  fo- 
lioles arrondies,  un  peuincisées;  celles  du  milieu  de  la  tige,ailêes. 

CARUjM.  Linn.Juis.  C.^/î/'/.  Calice  çnlier.  Pétale»  releTës  en 
caréné ,  échancrés ,  presque  égaux.  Frnit  ovale-oblong  ;  graines 
convexes  d'un  cAtê  et  planes  de  l'autre ,  marquées  de  cinq  uer- 
Tures,  — Fleurs  klaoches  sujelles  à  avorter. 

C.CABVl.Xmn.fîiwAict.Sag.  C.  obbis^irs.  Tige ttriée,  ra- 
meuse. Feuilles  deux  fois  ailées,  à  découpures  linéairest  poialaes. 

:  ■■        Habite  la  France.  1 

APIUM.  Toum.Linn.  J„ss.  Éam.  ilhisl.  t.  ufi.  PERSIL.  Calîct 
entier.  Pétales  arrondis  .  courbés  â  leur  sommet ,  égaux.  Froït 
ovoide  ,  globuleux  ;  graines  marquées  de  nervures  peu  sail- 
lantes. —  Fleurs  jaunâtres. 

A.  PETHOSELINUM.    Linn.  Biackw.  t.    17^,  P.    comkus. 

Involuc  elle  à  trois  divisions,  feoilles  inférieures  deux  fiiis  ailé«s, 

folioles  cunéiformes  ,  tes  supérieures  linéaires. 

Uabile  la  Sardaigne. 
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A.  ORÀT£OLENS.  Linn.   Blaûkw.  t.  44^-  P*  ^^f  UJRAïa. 
Talg.  CÉLERI,  Tige  épabse  ;  feuilles  de  la  tige  cunéiformes. 
Habite  les  endroits  humides  de  rEorope. 

AIÏETHUM.  7U»r/*.  Ziinn.  HAm». Uhuit.  uiao^. ITJSNOUIL,.  Calice 
entier  ;  pétales  entiers  ^  courbés  £n  demi-cercle  ^  presque  égaux. 
Fruit  comprimé  1  strié.  -—Fleurs  jaunes  ;  feuilles  k  plusieurs 
découpures. 

A.  GRAYBOLENS.  lÀnn.BUukw..  t.  S4S*  F*  odorjébft.  Feuilles 
multifides  ,  membraneuses  à  leur  base  ;  firuits  comprimés  f 
membraneux. 

Habite  TEspagne  ,  le  Portngid. 

A.  FOENICULUM.  Lênn.Biaclw.  t.  fkSS.  F.  vatrMi,.  Fevflles 
multifides  ,  nues  sur  leurs  bords  ;  .fruits  cyalcs  ,  nus. 
Habite  la  France  méridionale. 

SMTRNIUM.  Tourn.  Lùm.  Jusa.  Lam.  illust.  t.  ao4.  MACB^ 
RON.  Calice  entier.  Pétales  acuminés^  en  caréné  1  et  i^i  peu 
réfléchis.  Fruit  presque  OTale  ,  strié.  Graines  très-convexi»».  — 
Feuilles  de  la  «îge  simples  ou  temées  ;  flèui^s  )aunes  ^  celles  du 
•centre  sujettes  à  ayorter. 

S.  OLUSATAUM.  Linn,  Blaekw.  t.  4o8.  M,  commit^,  FeuHIes 
inférieures  trois  fois  temées  ^  celles  de  la  tige  simplement  ter* 
nées  ;  folioles  dentées  %  pointues. 
Habite  la  France,  r Angleterre. 

PASTINAC A.  Tourn.  Linn.  Jum.  Lam.  îBust.  1. 1106.  PANAIS. 
Calice  entier.  Fétides  entiers  «  roulés.  Fruit  elliptique  1  plane- 
comprimé  ;  graines  légèrement  échancrées  à  leiyr  ,soinn|et  t<-! 
Fleurs 'jaunes  ,  feuilles  allées. 

P.  SATITA.  Linn.  Blachuf.  t.  57g.  P.  cuLTirà.  jFeiul}es 
simplement  ailées  ,  folioles  lobées  et  incbées. 
Habite  TEurope  méridionale. 

P.  OPOPANAX.  Linn.  Goi^oa.  illust  p.   19.  t.  i3.  \\.P.a 
FBUILLS8  RUDsa,  Feuilles  ailées  ,  folioles  incisées  à  la  base  j 
ombelle  et  ombellule  munies  d'inyolucre^. 
Hatbite  TEurope  méridionale. 

THAPSIA.  Tourn.  Linn,  Juaa.  Lam,  illust.  t.  ao6.  THAPSTE. 
Calice  entier.  Pétales  lancéolés ,  recourbés.  Fruit  oblong  ^  com^ 
primé  «  échancré  «ux  deux  extrémités ,  muni  B\a  nts  c6tës,de 
deux  ailes.membraneu^ies.— -Fleurs  jaunes. 

T.  YILLOSA.  Linn»  T.   tmlitm.  F^uiUes , deux  lois  ailéeSi; 
folioles  déniées  ,,  yelues  ^  réunies  à  leur  base* 
Habite  la  France  méridionale. 
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SESEI.I-  X'inn.  Jus».  Imui.  iltusi:  t.  aoa.  S£bB£,I.  Calice  entier. 
rêiEilcs  rétlêcliis  en  cœur.  Froit  p«tit,  OT«iile  ,  strié  ;  ombel- 
lules  courlefl  ,  globoleusea. 

S.    MOriTANCM.  Linn.  Blaclw.  t.  ^aO,  5.  des  utosr^. 
Feuilles  radicale!  ,  dnuK  fois  ail^«  ,  déconpêea  comme  celles 
de  1*  carolle  -.  celles  de  la  tige  très  -  étroites  ;  pétioles 

Habile  la  France. 
S.  OLADCCM.  Lifm.  Janq.  aost-t.  ti{  j.  8.  et.Juçve.  Feaillea 
deus  fois  ailée»  ,  folioles  longues  et  linéaires ,  d'an  vert  gleuqne. 

"       ce. 

S.  AMSUUM.  Linn.  VaiîL  paris.  54-  t.  g.  f.  4'  S.assvbj.. 
Pédoles  ratneax  .  membraneux  ,  ventrus  et  ëmarginés- 
Habite  la  France. 

OUVEHIA.  P'tnt.  Calice  k  cinq  dents,  fétalo  knùua  < 
Fruit  ovoïde ,  velu  ;  graines  convexes  en  debors  ,  rele 
jcmq  cales  ,  planes  iulérieureineut  et  creusées  d  un  silli 
cents  Tiliforme. 

O.  DF.CUMBEPiS.  Vent.  bort.  Cela.  t.  O.  PENCiTéE.  Tige  herba. 
cée  ,  tomlianle  ;  feuilles  alternes ,  les  infériecirea  boriioniales 
ailées  avec  impaire  ;  les  supérieures  presque  droites  ,  ternées 
plus  courles  que  les  eutre-nœuds. 
Habile  les  enrirans  de  Bagdad. 

IMPEBATÔBIA.  Tourn.  Linn.  Jitti.  Lam.  iUtist,  I.  199.  IM- 
PERATOIRE.   Calice  entie^.  Pcules  écbancrés ,    courbés. 

Srcsquc  égaux.  Fruit  comprimé  ,  elliptique  ;  graiues  bordées 
'une  aile  membraneuse  ,  plaues  inlci'icurcment  et  marijoées 
de  deux  lignes  brunes  ,  arquées  ,  munies  sur  le  dos  de  trois 
peikes côtes  — Feuilles  lemées.  I.^s  Florales  presque  opposées. 
Inrobteelle  à  une  on  deux  parties  et  très-pclit. 

J.  OSTRUTHiUH.  Linn.  HlacltV.    l.  1~Q.    J.  dsm  MONTJGNBS. 

Feuillps  rndicales  divisées  en  trois  pétioles  ,  qtii  portent  cbacun 
txeîi.foliolM  larges ,  lobées  .{^t.^abées. 
Habite  les  montagnes. 

CHJEROPHTLLrM.  T^m.  Linn.  Jum.  CERFEUIL.  Calice 
entier.  Pétales  en  g«ut  on  écbançrës ,  inégaux .  Fruit  oblonc  , 
lissé; — FleoTK'Aa  centre  si^ettès  b  kvorKr;  iorolacelle  oroi- 
nairement  k  cinq  dirisioBS. 
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C.STLVESTRK;  Linn,  /ac^.aust.t.  149.  C.j^crr^cjr.FeDittes 
deux  ou  trois  fols  aîlëes^,  folioles  découpées,   pointues;  tige 


•triée  «  renflée  à  chaque  nœud. 
Habite  TEurope. 


C.  TKMUî.nivf  XVwn  Jnf-g.  anst.  t.  65.  C.  pF.NcjTK,  Tîgc  rudc 
ail  toucher  ;  feuiHes  deux  fois  ailées  ,  folioles  yelnes  des  deux 
côtés. 

Uabîte  l'Europe . 

C  AURKUM.  Linn.  Jacq,  aust.  t.  64.  C,  dora.  Tige  velue  , 
tachetée  de  pourpre  ;  feuilles  ailées  ,  folioles  incisées  ;  graines 
jâiines^  ttriées. 

Habite  lËurope. 

SCA.NDIX.  Tourn.  Linn,  Jusê.  MYRRHIDE.  Calice  entier.  Pé- 
tales, recourbés  ,  échancrés  ,  inéeaux.  Fruit  oblong ,  surmonté 
d'une  longue  pointe ,  finement  strié.  —  Fleurs  du  centre  sujettes 
à  avorter. 

S.  PECTEN.  Linn.  Jacq,  aust.  t  263.  M.  psiGifs,  Feuilles 
composées;  sraines  terminées  par  une  très-longue  pointe  en 
forme  fl' aiguille. 

Habite  l'Europe. 

3.  CEAEFOLIUM.  Linn,  Black^P.  t.  ^56.  M.  csnrsuiL  ^  ou 
csRPRuiL  cui/riré*  Tige  glabre  ;  feuilles  deux  on  trois  fois 
ailées  ,  folioles  incisées  ;  collerette  à  deux  ou  trois  folioles  uni- 
latérales. 

Habite  lEurope. 

CORIANDRUM.  7bia7».Zw».  /i«m.  X^ii»..  iilust.  t.  196.  CO^ 
RlANDRE.  Calice  à  cinq  dents.  Pétales  courbés  en  cœur , 
égaux  dans  le  disque^  inégaux  à  la  circonférence; Fruit  éphë- 
rique.  —  Involucre  souvent  à  une  division  ;  fleurs  du  centre  su- 
jettes à  avorter. 

•  • 

C.  SATIYUM.  Linn.  Blach^.  t.  176.  C.  cvLTiréE.  Feuilles 
inférieures  deux  fois  ailées  s  celles  de  la  tige  «  découpées  çn 
lanières  étroites  ;  fruit  spbériqne. 
Habite  Tltalie. 

G.  TESTICULATUM.  Linn,   Pîuk,  alm.    120..  t.   169.  f.  a.  C. 
j)iDYME.  Tige  anguleuse  ;    feuilles  une  pu  deux  fois  ailées  : 
folioles  à  découpures  pointues  ;  graines  géminées. 
Habite  l'Europe  méridionale. 

JETHUSA.  Linn,  Jusm.  Lam,  illusl.  t.  19Ô.  ÈTU8E.  Calice  en- 
tier. Pétales  recourbés  ^  en  cœur  «  inégaux.  Fruit  ovoïde  on 
oblong,  strié  ou  sillonné.  -»  Ombellides  du  centre  plus  courtes. 

M>  CYNAPiUM.Xm/».  Blacln¥.  t.Stj,E.  persillée.  Feuilles 


èeux  tm  trois  fois  ailée»  ;  folioles  pointues  ,  inciA^n  ;  flenr*  m 
ontbeUes  peu  garnies. 

11abit«  l'Earope.    Je  l'ai   trooTée   k  Boiid<r  ,  auprès   da 
champ  oi)  l'on  troave  le  Sirllera  pasterina. 

CICCTARIA.  Lam.  tUost.  t.  i()5.  Jus*.  CIGUË.  C»Kce  ealitr. 
Pétales  oialcs  ,  entiers  ,  courbés  au  sommet ,  presque  égaux. 
FruilOToidc,  sillonné- — Involucre  ordinairenient  nnl  ,  rare- 
ment une  foliole  linéaire  ;  ioTolucelles  formés  de  trois-cinq 
folioles  trés-étroiles  ,  qui  débordent  souvent  l'ombellule. 

C.  VIHOSA.  Linn.  BCackw.  t.  574-  C  AçujTtçus.TcvâWt^ 
deux  ou  trois  fois  ailées  ;  onibeilulcs  égales  ,  Irès-conrles  i  înTO- 
lucelle  à  plusieurs  divisions. 

Habite  l'Europe  ,  dans  les  marais. 
C-  MACCLATA.  Linn.  Feuilles  à  dents  macronées ,  pétioles 
membraoeux. 

Habite  rAmérïtjne  septentrionale. 

PHELLANDBIUM.  Toum.  Linn.  /us».  PHELLJNDRL  Calîcfl 
à  cinq  dents.  Pétale»  courbés  .  »»  ffpnr  .  ;i»<gaui  Fruit  orale , 
•trié  ou  sillonné ,  couronaé  par  les  dents  du  calice.  —  Invotu- 
ceile  formé  de  sept  folioles  ;  fleurs  do  centre  très-petilcs. 

P.  AQUATICOM.  Linn.  Blackw.  t.  570.  P.  jtqt/ JTI girs. 
Feuilles  trois  fois  ailées  1  ramificaiion  des  feuiUcs  divergenles  ; 
Heurs  petites. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  mares  et  les  étang*. 

TROISIÈME     SECTION. 

^mheîie»  et  ombelluîea  munies  <tinvotucres  et  tTinvolucelUs  '*. 

CENANTHE.  Tourn.  Linn.  Jusa.  Lam.  fllust.  t.  a»ï3.  ÉNJNTB. 
.Calice  à  .cinq  dents.  Pétales  dn  disque  courbés  ,  en  oceur , 
presque  égaux  >  pétales  delà  drconférence  plus  grands  et  irrfr 
galiers.  Fruitoblong  ou  presque  ovoi'de,  surmonté  par  le  calice, 
—Herbes  aquatiques  ;  ombelles  formées  dun  petil.nombre  de 
rayons  ;  ombellules  glfibuleuses  ;  fleura  souTe^t  seiSsiles  ,  Cf  Q«i 
de  la  circonférence  stériles. 

CE.  FISTIJLOSA.  Linn.  E.  Fiarut^ux.  Feuilles  Je  la  tige  ^ 
k  /olîoles  filiformes  et  fistuleuaes. 

Habite  l'Europe  ,  dans  les  maraû. 
<£.  CROCATA.  Lirm.  Blackiv.  t.  575.  E.  ajrrutsix.  Xygfi 
roniiâtrc  ;  feuilles  deuxfois  ailées ,  folioles  incitées  1  décoopùd^ 
Stases;  oiqbeUeaaoaTent  unt'iaTtducic,'  •■     f    ■ 

:pi«bite.rEarf>pe.,  duuiw  nvuk. 
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CE.  PIMPII^ÈLLOIDES.  Lùin.  Jacq.  aast.  t.  594-  ■^-  pJ^^pM'- 
VBLLiÈRB.  FeuiUes  radicales  s  deux  fois  ailées  i  à  folioles  cunéi- 
formes ,  incisées  ;  celles  de  la  tige  entières  «  linéaires  %  très* 
longues  et  simples. 

Habite  la  France  et  le  midi  de  rEnropo. 

GINGIDIUM.  Forst,  Juss.  Calice  à  cinq  dents.  Pétales  lancéolés , 
recourbés  en  cœur.  Fruit  ovale  ,  couronné  par  le  calice  ; 
graines  munies  de  quatre  stries. 

G.  MONTANUM.  J*ors^.aust.  t.  ai.  G.  des  montagnes*  Om- 
belles d*inégale  grandeur,  ombellules pauciflores  ;  inyolucre  à 
six  folioles. 

Habite  les  isles  des  mers  australes. 

CUMINUM.  Linn,  Juss.  Lam.  illust.  t.  194.  CUMIN.  Calice 
entier.  Pétales  presque  égaux,  rcflécbisen  dedans,  échancrés. 
Fruit  ovale ,  couronné  par  le  calice  ,  petit ,  et  strié.  — •  InTO- 
lucres  et  involucelles  ordinairement  à  quatre  folioles. 

C.  GYMINUM.  Linn.  C,  officinal.  Feuilles  multifides ,  pen 
nombreuses. 

Habite  TEgypte.  ._       .  . 

BUBON.  Linn,  Juss,  Za/n.  illust.  t.  iQ4-^270OiV.  Calice  presque 
À  cinq  dents.  Pétales  lancéolés ,  refléchis.  Fruit  ovale ,  strué  , 
velu  aans  quelques  espèces.  —  Involucres  à  cinq  divisions  ;  in* 
yolucelles  polypbylles. 

B.  MACEDONICUM.  Linn.  Blachtç  t.  58i.  B.  de  macédoine. 
Rameaux  nombreux  et  pubescents  ;  pétioles  velus ,  folioles 
dentées  ;  graines  veines. 

Habite  la  Grèce  ,  la  Barbarie. 

B.  GALBANUM.  lÀnn.  Pluh.  alm.  3i.  t.  i2.  f.  2.  j9.  oalba^ 
siFÈRE,  Tige  glauque ,  fouilles  deux  fois  ailées  ;  folioles  ovales  « 
incisées  ,  dentées  ;  ombelles  solitaires  ,  terminales. 
Habite  le  Cap  de  Bonne-Espérance. 

SlSOlf , Linn.  Juss,  SISON.  Calice  entier.  Pétales  lancéolés,  re^ 
courbés.  Fruit  ovale ,  strié.  —•  Ombelles  à  peu  de  rayons.  Colle- 
rette à  trois  ou  quatre  foliotes  rarement  nulles. 

S.  INUNDATUM.  Linn.   Oed.  fl.   dan.  t.   89.  S.  inondée. 
Feuilles  inférieures  ailées ,  à  découpures  capillaires ,  les  supé- 
rieures à  cinq  petites  folioles;  ombelles  à  deux  ou  trois  rayons. 
Habite  T Europe,  dans  les  eaux. 

S.  TERTIGILLATUM.  Linn.  S.  verticillée.  Tiee  grêle  ; 
fouilles  ailées,  folioles  verticillées ,  capillaires^  ombelle  tenni- 
iiale  à  six  ou  huit  rayons; 

Habite  la  France,  les  prés  humides. 
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L.  LATIFOLIUM,  Linn.  lacq.  ausl.  t.  \Ùfi.  L.  A  PEPiLi.Ei 
Larges-  Feuilles  ternées  ou  quiaées  ,  folioles  larges  ,  en  cœur  , 
incisées  ,  dcnlées. 

Habile  les  bois  montagneux  de  l'Europe. 
L.   CAI.MCUM.    i;.~-.   Z..  „„   ,„j/^t«.    FcuUle»   radicales  , 
sur-composees  ,  trois  fois  ailées ,  k  folioles  nombreuses ,  petites, 
trilides  ou  quinipiefides. 

Habite  les  montagnes  de  l'Europe. 
L.  LUCJD0M.  Linn.  L.  LViSAtiT.  Feuilles  sur-composées,  à 
folioles  linéaires,  subulées  ,  glabres;  la  collerette  uaiverselle 
ailée. 

Habite  U  Suisse. 


HERA.CLEUM.  t/nn.  Jidis.  Lam.  illust.  t.  200.  BERCE.  Calice 
presque  entier.  Pétales  recourbés  ,  échâncrés  ,  de  grandeur 
égale  an  centre  ,  inégaux  h  la  cii-conférenCe ,  les  extérieurs  bi- 
fides. Fruit  elliptique .  comprimé,  strié  légét-emeul,  échancré 
au  sommet,  graines  membraneuses  sur  leurs  bords.  —  Ombelles 
et  ombelliiles  formées  d  un  grand  nom.bre  de  ravous  ;  involncra 
ciiduc;ii)voluceIlp  )•  fo!»  oop*  foUoto»  longue»  , 'linéaires  jBeara 
du  centre  sujettes  â  avorter. 

H.  SPONDÏLIUM.  iinn.  Blaclw.  t.  54o.  B.  orrictu^hE. 
Feuilles  ailées  ,  folioles  larges,  lobées ,  créttelées,  velues  ,  rudes 
911  Coucher, 

Habite  l'Europe. 
H.   PANACES.  Linn.  B.  a  ciitç  petni.LBS.  Feuilles  ailées  , 
folioles  quinées  ,  lobes  pojntui  et  dentés ,  rudes  au  toucher  ; 
lleurs  ra.tiées. 

Habile  la  Sibérie. 

FERULA.  Tourn.  Linn.  Juii.  Lam.  îUust.  t.  io5.  FERULE. 
Calice  entier.  Pétales  oblouga  ,  presque  égaux.  Fruit  ovale  , 
comprimé .  muni  de  trois  nervures  peu  saillantes  et  d'un  rebord 
étroit  sur  les  cAtes.  —  Ombelles  et  ombellules  globuleuses  , . 
formées  de  plusieurs  rayons;  involucre  caduc  ^  iofolocelles 
polypbj'lles  courts;  Heurs  jauuâires. 

F.  COMMDMS.  Linn.  F.  coumusb.  Feuilles  simples  .  linéai- 
res ,  très-longues. 

Habite  la  F/aace  méridionale. 
F.  GLAUCA-  Linn.  F.  ot-Affço».  Tige  élevée  ,   feuilles  sur- 
composées 1  folioles  liuéaires  ,  luisantes  en  dessus  ,  glauques  eu- 
dessous.  Fleurs  jaunes. 
Habite  la  Provence. 
>•    F.    nooiFLORA,   Linn.   Feuilles  trois  fois  ailées  ;  folioles 
1.  60 


fX»ES    OMBELLIFÈKES.  4^i 

Mqu'Inëgaux.  Fruit  OTale  on  oblong  ,  Strié.  ^^Om- 
ileurs  rayons  ;  inTolucre  polypliylle  ',  graines  presque 
h  tomenteuses ,  releTees  en-clehors  de  cinq  neryurea  , 
cinq  stries  quelquefois  peu  apparentes. 

deu^  fois  -ailées  ;   ombeUe  hémisphérique  ; 

e  l'Europe. 
!0LA.>  Linn.  j4.  db  sicilb.  Tiges  frntescentes,  striées  ; 
reïi  fois  ailées ,  portées  sur  de  longs  pétioles  :  graines 
Fde  poils. 
Rbite  la  Sicile. 

blBUUCA.  L.mn.  Gmel.  sib.  I.  p."i86.  n°.  5.  t.  4o.  f.  1-2, 
.  xiaéuts.  Feuilles  ailées;  folioles  anguleuses ,  incisées, 
r  labitcla  Sibérie. 

JUM.  Linn.  Juss.  Lam.  illusl.  t  200.  SÉLINE.  Calice 
'.  Pétales  en  cœur ,  égaux.  Fruit  ovate-oblong  ou  arrondi , 
frimé  ;  graines  munies  de  cinq  nérrures ,  dont  deux  laté- 

saîllantes-  —  Inwolueraa    a!     lavnliK-f-IlKs ,    à-   phiaieUTS 

'.  PALtrSTRE.  Linn.  Oed.  ^.  dan.  t.  ^57.  S.  des  K^sjis. 
nne  fusifonne  :  tige  striée,  rameuse  ;  feuilles  deui  fois  ailées, 
loncules  velus. 

Habite  les  marais  de  l'Europe  septentrionale. 
$1  ACSTHIACCM.  Linn.Jacq.  anst.  1. 1.  71.  S.  v'AVTBicnE, 
g«  sillonnée ,  involucre  à  plusieurs  divisions  :  folioles  cnuéi- 
rmes ,  incisées. 

Habite  l'Autriche  ,  la  France- 
B>  CAATIFOLIA.    Linn.  Jacq.    anst.  t.    16.  S.  JSGULBtrsB. 
Pîgê  sillonnée  ,  légèrement  angulaose.  Involucre  na) ,  folioles 
.aùcéolées,  incbées. 

Habite  l'Allemagne. 

iÇÙTA-  ToUm.  Juss.  lAxm.  illust.  t.  igS-  CIGUË.  Calice 
entier.  Pétales  en  cœur,  recourbés  ,  inégaux.  Fruit  légèrement 
j 'globuleux  :  graines  gibbe  us  es  ,  relevées  de  cinq  c&tes  crénelées 
?i(Ki  tnberculenses  ^  dont  trois  dorsales'  et  deux  latérales.  — 
-"Veuilles  plusieurs  fois  ailées ,  iuvolucres  à  trois  ou  cinq  folioles 
r'Mflëcfaies. 

r  ,  ■  C.  MAJOR,  l^m.  Blac}>w.  t.  45i.  C.  uaculée.  Tigemar- 
t  'qnëe  de  taches  noirâtres:  feuilles  trois  fois  ailées:  folioles 
'     bointaes ,  pinnaiifides. 

Jlabite  l'Europe ,  dans  les  lieux  iacnltçf  > 
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BUNItJM.  Linn.  Juts.  Lam.  Lllusl.  t.  1117.  BUNfB.  Calice 
entier.  Polalea  courbés,  en  cœur,  égaux.  Fmil  o*ale-oWong  , 
BlTÎé  -,  interstices  des  stries  tnbercnleuï.  —  Itacine  lubéreaae  , 
presque  sphérl<]ue  ;  iavolucres  et  inTolucelles  polvphvlles. 

B.  BUi-DOCASTANOra.  £iV>ri.  Oett.  11.  <1bii.  \.  2ïo.  B.  aur.- 
BBvss.  Tige  strié«  ,  ratnea»e  :  feuilles  deux  on  trois  fois  ai- 
lées :  folioles  étroites ,  linéaires. 

Habite  l'Europe,  dans  les  champs. 

AMMI.  Tourn.  Linn.  Juss.  Lam.  illnsl!  t.  igS.  AMML  Calice 
entier.  Pétales  recourbés,  en  cœur,  égaai  dana  ie  disque,  iué- 
cauï  sur  tes  bords.  Fruit  arrondi  ,  petit,  lisse  ,  strîé.  —  Invo- 
hierepoljphjUe,  piomatifide;  iuToloceUes  polj-pliyllcs,  simples. 
A.  MXJCS.  Linn.  Biackw.  t.  447.  ^.  LAscéoLé.  Tige  droite  , 
striée  :  feuilles  inférieures  ailées  ,  folioles  lancéolées  :  feuilles 
supérieures  deux  fois  ailées ,  folioles  étroites  ,  déniées. 
Habite  la  France. 

DAUCrS.  Toum.  Linn.  Juaa.  Lam.  illust.  I.  19Q.  CAROTTE. 
Cnlii-n  OTilior.  Pétales  courbés,  en  creur  .  les  extérieur»  plus 
grands.  Fruit  ovale,  hérissé  de  poils  rudes  oumunqué.  Graines 
planes  ,  et  striées  inlérienremenl ,  convexes  et  relevées  de  pe- 
tites cales  membraneuses  en-dehors.  — Ombelles  planes  pen- 
dant, la  floraison  ,  se  contractant  et  devenant  concaves  ii  me- 
sure que  le  fruit  approche  de  $3  maturité.  Fleiu's  de  la  circon- 
férence sujettes  k  avorter. 

D.  CABOTA.  Linn.   C.  coMui'xs.  Feuilles  velucs ,  deux  ou 
trois  fois  ailées  :  graines  velues. 
Habile  l'Europe. 

D.  MlJRlCATUs.  Linn.  Moris.  hisl.  5.  p.  3o8.  s.  Q.  t.  14.  f.  4* 
Feuilles  très-dé  coupées  :  graines  hérissées  de  pointe*  longues 
et  rougeJtres. 

Habile  la  Barbarie. 

CAUCALIS.  Toum.  Linn.  Jum.  Lam.  iUutt.  t.  19a.  CAVCA- 
LIDE.  Calice  à  cin4j  dents.  Pétales  recourbés  en  cœur,  ceux 
du  dis<[ue  égaux ,  ceux  de  la  circonférence  inégaux  ;  l'extérieur 
plusgrand,  bifide.  Fruit  ovale-oblong,  hérissé  de  pointes  roides, 
tanli^t  éparses  ,  tantôt  disposées  sm'  les  côtes  dont  sont  munies 
les  graines.  — Ombelle  composée  d'un  petit  nombre  de  rayons: 
iuvolucres  et  involucelles  polyphjlles  simples. 

C.  CnAl<iDlFLOn.<.  Linn~  Jacq.  aasl,  t.  54.  C.  a  oiusdes 
ri.EuRs.  Tice  rameuse  :  feuilles  deux  on  trois  fois  ailées  ;  în- 
volucres  à  cmq  divisions  ,  dont  uue  deui  fois  plus  grande. 

Habite  l'Europe  méridionale. 
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C.  LATIFOLIA.  Linn*  Jacq.  hort.  t.  128.  C  A  larges 
rEuiLLss,  Feuilles  ailées,  folioles  simples,  dentées,  velues  :  om* 
belle  à  trois  ou  quatre  raisons. 
Habite  la  France  ,  fltab'e. 
C.  PLATTCARPOS.  Lam,  Moris,  bîst.  3.  p.  3o8.  s.  g.  t.  14. 
f.  a.  C,  A  FRiriTs  COMPRIMÉS^  Tige  anguleuse ,  un  peu  Yclue. 
Feuilles  deux  fois  ailées.  Ombelles  très-petites  à  trois  ou  quatre 
rayons. 

Habite  la  France  méridionale. 

C.  ARVKNSIS.  Linn.  Jacq,  bôrl.  3.  p.  12.  t.  iG.  Tige  très- 
rameuse  :  feuilles  décomposées  ;  folioles  longues  ,  la  terminale 
linéaire-lancéolée  :  înyolucre  universel  presque  nul. 
Habite  TEurope. 

TORDYLIUM.  Tourn.  Linn.  Juss.  Lam,  illust.  t.  igS.  TOR- 
DYHB,  Calice  à  cinq  dents.  Pétales  .recourbés  ,  en  cœur  9 
égaux  dans  le  disque  «  inégaux  sur  l«s  bords.  Fruit  comprimé , 
orbiculaire.  Graines  planes  ,  renflées  sur  leurs  bords  et  cré- 
nelées. • —  Inyolucelles  dimidiés  ;  fleurs  toutes  fertiles  ou  ber- 
mapbroditeA. 

T.  OFFICINALE.  Linn,  T,  OFFICINAL,  Feuilles  ailées  ,  fo- 
lioles ovales ,  lasciniées  :  involucres  partiels  aussi  longs  que  les 
fleurs. 

Habite  la  France  méridionale. 

T.  SYRlACUM.  Linn,  Jacq,  bort.   t.  54»  T.  DR  syrix.  In- 
volucres plus  grands  que  les  ombelles. 
Habite  la  Syrie. 

T.  MAXIMUM.  Linn,  Jacq.  aust.  t.  142.  T.  ixf  ri.  Feuilles 
ailées  ,  folioles  lancéolées  ,   incisées ,  Timpaire  beaucoup  plus 
grande.  Rebord  des  graines  rougeâtre  et  velu. 
Habite  TEurope. 

HASSELQUISTIA.  Linn,  Jusa,  Calice  à  cinq  dents.  Pétales  re- 
courbés ,  en  cœur  ,  ceux  du  disque  égaux  ,  ceux  de  la  circon- 
férence inégaux.  Fruits  du  disque  formés  d'une  seule  graine 
concave  intérieurement  et  à  rebord  rentrant ,  Tautre  graine 
avortée  et  se  présentant  sons  la  forme  d'une  écaille  dessécbée. 
—  Involucre  à  cinq  divisions  :  ombellule  centrale  ,  sujette  à 
avorter. 

H.    -«IGYPTIACA.    Linn.  Jacq,   bort.   t.   87.    H.  d'egypts. 
Feuilles  ailées ,  folioles  pinnatiudes  ,  dentées ,  obtuses. 
Habite  TEgypte. 

ARTEDIA.  Linn.  Jusa.  Lam,  illust.  t.  igS.  ARTEDIE.  Cabce 
à  cinq  dents.  Pétales  recourbés  en  coeur,  ceux  du  disque  égaux, 
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belle  à  trois  ou  quatre  rayons  ;  învolucre  à  plusieurs  folioles 
assez  semblables  aux  autres  feuilles  de  la  plante.  Ombellules 
multlQores.  Feuilles  souvent  palmées. 

A.  MAJOR.  Linn,  Blachu^.  t.  470.  -^.  ji  larges  feuilles. 

Feuilles  radloaloa  ^  et  om<|  lolyoo  trÛàdoa  ^  oigua  ot  dontca  ;    inyo* 

lucres  linéaires-lancéolés ,  très-entiers. 

Habite  la  Suisse  ,  les  montagnes  de  la  France. 

A.  MINOR.  Linn»  Lam.  illust.  t.  191.  f.  1,  A»  a  feuillem 
éTRoiTss.  Feuilles  radicales  ,  digitées  ,  folioles  dentées  «  in* 
cisées. 

Habite  la  France  méridionale. 

SANICULA.  Toum,  Linn.  Juas,  Lam.  illust.  t.  191.  8ANICLE. 
Calice  presque  entier.  Pétales  entiers  ,  courbés  à  leur  sommet. 
Fruit  OYOÏde  n  presque  globuleux  ^  hérissé  de  pointes  dures  « 
crochues. — Ombellules  ramassées  en  tète  ;  inyolucelles  courts^ 
pol^hylles  ;  fleurs  presque  sessiles  ,  celles  du  centre  mâles  ; 
feuilles  palmées  ou  digitées. 

S.  OFFiciNARUM.  Blachw.  t.  65.  S.  officinale.  Tige  grêle; 
feuilles  radicales  simples  •  fleurs  sessiles. 
Habite  TEurope. 

S.  CANADENSIS.  Toumef,  S,  du  canada.  Feuilles  radicales 
composées  ;  folioles   ovales  :  cette  espèce  est  deux  fois  plus 
grande  dans  toutes  ses  parties  que  la  prcdcdeuie. 
Habite  TAmérique  septentrionale. 

QUATRIÈME    SECTION. 

Ombeilifères  anomales. 

ARCTOPUS.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  855.  ARCTOPE.  Om- 
belle simple  ;  fleurs  sessiles  dans  un  involucre  monophylle  ,  à 
quatre  découpures  ^  grand  ^  épineux  ;  fleurs  mâles  dans  le  disque; 
quelques  -  unes  femelles  à  la  circonférence.  Un  calice  à  cinq 
dents  ;  pétales  entiers .,  oblongs.  Quatre  fruits  situés  dans  rinyo- 
lucelle  persistant  et  connivent ,  à  deux  graines.  Fleurs  entière- 
ment mâles  dans  un  individu  séparé  ;  ombelles  divisées  en  om- 
bellules ,  inyolucres  et  involucellcs  à  cinq  folioles.  •» Feuilles 
réunies  .,  sinuées  ,  ciliées  ;  fleurs  terminales  situées  au  nûli'eu 
des  feuilles. 

A.  ECHINATUS.  Linn.  Burm.  afr.  i .  t.  \.A.  hérissé.  Feuilles 
ramassées  ,  siuuées  ,  ciliées  n  munies  à  chaque  sinus  d'un« 
épine  en  forme  d'étoile  ;  fleurs  terminales  et  situées  au  milieu 
des  feuilles. 

Habite  T Afrique. 
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Feuilles  radicales  en  cœur ,  celles  de  la  tige ,  teraées  ^  incisées  ; 
in^olucres  pinnatifides,  garnies  de  longs  cils. 
Habite  les  Alpes. 

HITDROCOTYLE.  Toum.Linn.Ju88.  Lam.  îllust,  t.  i88.  J7F- 
DROCOTYLE.  Calice  entier.  Pétales  entiers  ,  ouverts.  Fruit 
orbiculaire  ,  comprimé.  Graines  munies  de  quelques  ueryures. 
—  Plantes  ordinairement  rampantes  ;  feuilles  simples  ,  entières , 
^eiquefois  peltées  ,  rarement  lobées  ;  ombelle  pédicellée  ^  sou- 
vent  simple  ,  terminale  ou  axillaire  ,  quelquefois  rameuse. 

H.  VULCARIS.  Liinji,  Oed.  fl.  dan.  t.  90.  H,  commune*  Feuilles 
peltées  ;  ombelles  à  cinq  fleurs  ^  situées  aux  aisselles  des  feuilles 
ou  sur  des  hampes  courtes. 

Habite  l'Europe ,  dans  les  marais. 

H.  AMERICANA.  Linn.  H.d^jmériqus.  Feuilles  réniformes  % 
«ept  à  neuf  lobes  crénelés  ;  fleurs  très-petites  ^  presque  sessiles» 
Habite  les  deux  Indes. 

CHAMITIS.  Gœrtn.  Ombelle  nulle  on  simple.  Involucre  nul  oa 
presque  à  buU  folioles.  Calluc  a  cluq  ilt:uis  ^  persistant.  Cinq 
pétales  ovales-oblongs  ,  obtus ,  très-entiers  ^  blancs.  Cinq  éta* 
mines.  Deux  styles  filiformes  ;  stigmates  épaissis.  Fruit  un  peu 
globuleux  y  strié  ,  se  fendant  en  deux. 

C.  INTECRIFOLIA.  Gœrtn.  defruct.  1 2îx.  fe  4.  C.  a  feuills^ 
ENTIERES.  Feuilles  entières ,  serrées  contre  la  tige. 
Habite  Magellan. 

LàGOECIA.  Linn.  Juss,  Lam.  illnst.  t.  142.  Calice  à  cinq  dlri;- 
sions  ,  capillaires^  multifides.  Pétales  plus  courts  et  munis  de 
deux  pointes.  Un  style  ;  un  stigmate.  Une  graine  couronnée  par 
les  divisions  calicinales. 

L.  CUMINOIDES.  Linn.  Feuilles  ailées t  onabelle  simple. 
Habite  le  Levant. 

Observations.  Comme  dans  toutes  les  familles  bien  naturel* 
les ,  il  est  très-difficile  d'établir  parmi  les  Ombelliféres,  des  genres 
distincts  les  uns  des  autres,  Morison,  Toumeforti  Haller,  etc.i 
se  sont  occupés  de  ce  travail  ;  ils  ont  donné  la  préférence  au 
fruit.  Artedi ,  dont  Linnéus  a  adopté  les  divisions ,  s'est  attache 
à  l'absence  ou  i  la  présence  des  involucres  et  des  involucelles  j 
mais  ses  genres ,  quoique  généralement  adoptés,  manquent  sou- 
vent de  précision.  En  1^67 ,  Crantz  a  publié  un  travail  spécial 
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»ur  les  Ombellifères.  Cusson ,  professeur  de  Botanique  i  Moni- 
pellier ,  a  soumiâ  la  même  famille  à  un  nouvel  ei:an]ei).  II  a  cru 
que  les  pétales  ei  les  fruits  foumissaieut  les  meilleurs  caracièrcs 
gëndriques.  Son  ouvrage  n'a  pas  éiê  publié  ;  il  est  elle  avecéloge 
par  plusieurs  Boianisics  distingues. 

Plusieurs  Ombellifères  ont  des  graines  ëchauSanles  et  carmi- 
nativos,  des  racines  apéritives  ou  sudorifiques.  Quelques-unes 
sont  suspectes,  et  exigent  beaucoup  depr^autions  daus  l'usage 
qu'on  en  fait  en  médecine,  lautlis  que  d'autres,  cultivées  dans 
les  potagers ,  deviennent  très-propres  à  la  nourriture.  Ces  qua- 
lités différentes  dérivent  néanmoins  ,  comme  l'a  observé  M.  de 
Jussieu,  d'un  m^me  principe,  savoir,  de  l'amer  qui  est  plus  ou 
s  concentré ,  et  en  plus  ou  moins  grande  proportion.  Ce 
principe,  peu  abondant  dans  le  Cerfeuil  et  le  Persil,  n'est  alors 
que  tonique  et  apéritif;  plus  rapprocbé  et  combiné  différem— 
meut  dans  la  Cigiie ,  dans  l'CKiiaatbe,  dons  le  Phellandn'um,  il 
derient  très-échaulTant  et  même  dangereux  ;  corrigé  par  nue 
partie  aromatique  ,  il  est  cordial  dans  l'Impécatoire  et  VAng^ 
ïique.  Un  cbangement  dans  les  proportionii  pourrait  produire 
un  effet  contraire.  La  trop  grande  quantité  de  Persil  dei-ien- 
drait  pernicieuse,  pendant  que  la  petite  dose  de  Cîgiie  est 
salutaire.  C'est  donc  le  même  principe  qui  domine  dans  les 
Ombellifères.  Juss. 

Les  Graines  d'Auis  (  Pinipineîla  Aiùsum.  LlNN.)  sont  sto- 
machiques, digesdves,  surtout  très-propres  pour  cbasser  les 
vents.  Dans  le  Nord,  on  pétrit  le  pain  avec  des  graines  d'Auis 
pour  rsromaiîfier.  Les  Confiseurs  courrent  ces  graines  avec  du 
sucre,  et  forment  de  petites  dragues  très  -  agréables  au  goàt. 
Le  Persil  (  Apiam  Petrvstlinwn.  LiNN.  )  répaod  une  odeur 
asses  agréable.  Ses  feudles  sont  gëuéralemeut  employées  dans 
les  cuisines  comme  assaisonnemeai.  Ses  racine*  soiu  diaphoré- 
ùques.  Les  lapins  et  les  lièvres  eu  sont  avides.  C'est  un  poison 
pour  les  petits  oiseaux.  Le  Céleri  (  Apùan  Gravtoltns.  Lijvn.  ) 
cueilli  dans  les  marais,  répand  ua  me  jaiuie  et  fétide j  tes  pro- 
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priëi^  sont  suspectes  ;  cultive  dans  nos  potagers  ,  SI  acquiert 
une  odeur  agréable.  On  blanchit  les  feuilles ,  et  on  les  mange 
en  salade  avec  les  racines  ;  elles  provoquent  Tappëtit ,  et  sont 

un   aphrodiâia(£ue.   I^cs   racine»  du  Panaif»  (  l^astiitaca  Satii^a» 

LiNN.  )  sont  d'un  fréquent  usage  dans  la  cuisine.  Elles  sont 
douces  y  sucrées  ,  aromatiques  ,  nourrissantes ,  mais  un  peu 
venteuses.  La  Petite  Cigiie  (  JEthusa  Çynapiwn.  LiNN.  )  est 
un  violent  poison  pour  l'homme;  elle  exhale,  lorsqu'on  la 
froisse ,  une  odeur  d'ail  désagréable.  £lle  est  très-dangereuso 
dans  les  jardins  potagers,  parce  qu'elle  ressemble  beaucoup  au 
Persil  ;  avec  lequel  elle  est  souvent  mêlée  et  cueillie. 
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LES    RENONCULÉfeS. 


I.  K  S    R  E  N  O  N  C  U  L  E  E  S. 

RANUNCULEjE.  tah.  68.  (  Rannnculi.  ^dans. 
RanunculaceEe.  Juss.  ) 

X^LANTEs  à  deux  cotylédons ,  à  corolle  polipétale  > , 
et  à  étamines  hypogyne  3  ,  ou  insérées  à  la  base  des 
ovaires. 

Calice  à  plusieurs  diTisions  4  ,  quelquefois  nul.  Pé- 
tales en  nombre  défini,  le  plus  souTent  cinq  *.  Eta- 
mines en  nombre  indéterminé  a  (  déterminé  dans  le 
Myosurus  )  ;  anthères  adnées  aux  filaments.  Ovaires 
nombreux  -*,  rarement  un  seul  ^i ,  portés  sur  un  récep- 
tacle commun  3  ,  autant  de  styles  simples  ,  stigmates 
simples.  Fruits  capsulaires  9  ,  '^^  en  nombres  égaux  à 
ceux  des  ovaires  ,  tantôt  monospermes  et  évalves  '°,  i*, 
tantôt  polyspermes  ,  et  s'ouvrant  intérieurement  en 
deux  demi-valves  ,  portant  les  graines  sur  leurs  bords 
i6,  19.  Embryon  très-petit,  (grossi 7,  ^,  )  situé  dans 
une  cavité  cpii  se  trouve  au  sommet  d'un  périsperme 
grand  et  corné ,  ou  h  radicule  inférieure  ,  et  placé  à  la 
base  du  périsperme  ^. 

Les  RenonciJées  sont  ordinairement  herbacées  et 
vivaces  par  leurs  racines.  Leur  lige  est  droite,  quel- 
quefois rampante  ou  sarmenteusc.  Leurs  feuilles  ,  qui 
sortent  de  boutons  coniques  et  couverts  d'écailles  im- 
briquées ,  sont  presque  toujours  aherues ,  ordinaire- 
ment simples  ,  palmées  ou  lobées  ,  quelquefois  ailées 
ou  digitées.  Les  fleurs  affectent  différentes  dispo- 
flidoDS. 


I 
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PREMIÈRE     SECTION. 

m 

Capsules  monospermes  ^ ,  '*^  évahes  "  ,  '*. 

CLEMATIS.  Linn,  Juss.  Lam.  illust  t.  407.  CLEMATITE.  Ca- 
lice nul.  Quatre  pétales  ^  rarement  cinq.  Plusieurs  capsules 
surmontées  d'une  queue  ordinairement  plumeuse. — Tige  sou- 
vent frutescente ,  sarmenteuse  ou  droite  ;  feuilles  opposées  % 
simples  ou  temées  ou  ailées  ;  fleurs  axillaires  on  plus  souvent 
terminales  ^  disposées  en  corymbes  ,  quelquefois  solitaires , 
dioïques  dans  quelques  espèces  «  munies  rarement  d'un  petit 
calice  turbiné  ,  bifide  1  peu  distant  des  pétales. 

C.  VITIGELLA.  Linn.  C.  blsus*  Tige  grêle  1  feuilles  com- 
posées de  plusieurs  folioles  orales  souvent  lobées  ^  ordinaire- 
ment au  nombre  de  neuf  ;  les  supérieures  simples  ou  ternées  ; 
pétales  ouverts ,  cunéiformes  à  leur  base. 
Habite  l'Italie  ^  TEspagne. 

C.  VIORNA.  Linn.  Dill,  ellb.  i44'  *•  118.  f.  i44«  ^'  riORVB, 
Tige  glabre  ,  striée  ;  feuilles  composées  de  neuf  à  douze  fo- 
lioles OVal^A  .    Pntî^r/aa  .  ejtytsArittaÇMo    «t*îf««1<oe 

Habite  r Amérique  septentrionale. 

C.ORlENTÀLlS.Zw».2>t//.elth.  i44-t.  iig.f.  i45.  C.glau^ 
QiTJS.  Tige  striée  ;  feuilles  composées  ^  folioles  incisées  ,  lobées  « 
cunéiformes  ,  d'un  vert  glauque  ;  pétales  velus  à  l'intérieur. 
Habite  le  Levant. 

C.  VITALBA.  Llnn,  Jacq.  aust,  t.  5o8.  C,  des  haïss.  Tige 
anguleuse  ;  feuilles  ailées  ^  en  cœur ,  pointues  ,  légèrement 
dentées. 

Habite  TEurope. 

C.  ERECTA.  Linn.  /ac^.  anst.t.  agi.  Cdroitb»  Tige  droite  « 
feuilles  ailées  ^  folioles  ovales-lancéolées ,  très-entières  ;  fleurs 
à  quatre  ou  cinq  pétales. 

Habite  la  France  méridionale. 

ATRAGENE.  Linn.  Juss.  ATRAGÈNE,  Calice  à  quatre  parties. 
Douze  pétales  ^  rarement  un  plus  grand  nombre.  Capsules 
nombreuses  ^  munies  d'une  arête  souvent  plameuse.  —  Arbris- 
seaux sarmenteux  ou  herbes  rampantes  ;  feuilles  opposées , 
conjuguées  ^  munies  de  vrilles  où  une ,  deux  fois  temées  ;  fleurs 
au  sommet  des  jeunes  rameaux  dans  les  arbrisseaux  ^  on  munies 

d'un  involuorc  dans  les  herbes  comme  celles  de  l'anémone. 

• 

A.  ALPIN  A.  Linn,  Jacq,  aust.  t.  n^i.  A,  des  alpbs.  Arbris<- 
seau  sarmenteux  ;  feuilles  opposées  ,   à  trois  folioles  ovales  , 
dentées  en  scie ,  incisées  ^  tres-pointues. 
Habite  les  Alpes. 


Lj — .TTT. FTI.   r.M^.  ^zn.    'as.i.  Lmti.  .Iliuvt.  t.  497-  PIGA^ 

^^sL^  'l'Oi.     \^rpiie    .    inacre   sépales,  rarement  cinq. 

L.àiatf^    .jinnr^xses      lûunneeï.  nuaanes  —Feuilles^  une  « 

rit-       Ls      -let?*        a     ne      :efTT    "oi*  ".emées;  fleurs  termî- 

oict   .-siHia«:c3>  ^3.  .  sjj     u  ^jiiu  ?ouTenL  ex&  panicule,  rarement 

••«rr:T'L"îï-  _li.T«.  .^''a*.  linL  36^.  t.  *55.  f.  4.P.  fétide. 
"^c  naseuM:       fuuie»  aitf*»  .  :uiiotes  numbreiues  ,  obtuses  « 

_tAatus  tià  xVsnce. 

'TA^rf    Lûnrt.  é'aeer.    imsc  ?    t.  410.  P.   sLsrÊ.  FenîDes 
'i^jwi*  x!r*nuie»     Ji'fynie  en  cœur,  tritides  .  glau<{nes 
le^r?  -a  tmiutiLt  îenîllée ,  et  pendantes. 

"■   -iîîîUCt:?!.  Zzrtïï,  p.  3s  sTsiRiE.  Feoilles  temêes  •  fo- 
ie?-  n.   -^x   ^riii;«:;ties .  ieitêes  en  scie  ;  fleors  en  gnppe» 


i.A4nui  A  Slzes^ 

«j'iijc*!    *  -Mw-  P.  ^  FEciLZBs  LISSES. 'ï\ç,e  ^{Sl<mné^  m 

.i^iije  -L  y.-ince  et  FEspagne. 

V    -"V^"^T^.  LiXfi-  P.  DES  FBÉs,  Tîge   Sillonnée ,    droite  • 

composées  deplnsienn  folioles  de  différentes 


•I 


j^^'^.i^o-riS    l\-"^   Jm^'  Lam.  illnst.  t.  5oo.  RYDRASTE, 
^..^  X'^  ?*f*uùe»  au  nombre  de  trois.  Baies  nombreuses  très- 

X    j  ^>  0£>SIS.  Linn.  3fDU.  ic«  t.  285.  H.  du  cavada.  Tige 
.1  *%:'k  -^cf'.ue .  .garnie  de  deux  ou  trois  feuilles  palmées ,  à  cinq 
T  u;-e*~eii  îcie.  Fleur  solitaire. 
• -   vj  \_\uidiia. 

^  \  -  'iv.  >  :.     r  -/■''■  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  4q6.  ANEMONE. 

.-..■:    ■-  .i     rteiuplacti  par  un  involucre  formé  de  deux  ou  trois 

-.*  -;^pic'>  ju  divisées.  Corolle  formée  de  cinq  à  neuf  pé« 

.^*.      ../>uje>  nombreuses  ,  siu-monlées  d'uue  pointe  ou  d'une 

...^^  .'.:.-ueu>e-  — Feuilles  radicales  ,  uue  ou  deux  fois  ailées  ^ 

■..ji^..:>  .     ojfo  OU  Jijjitées. 

w     t  •■  i>  iTICa.  Linn.  Biackuf.  t.  207 .  A.  hépatique.  Feuilles 
>,.r  X  jji  ■-r»i>  lobes  entiers  ;  hampes  grêles;  collerette  Irès- 

...    u,   leur 
S    '..t'   *-■>  bois  Je  l'Europe. 

^    -'  ^  ^.^  k.  r  I  IL  A.  Linn.  Knorr,  deL  2.  t  Â.  7.  -é^.  pulsatili^ 
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Feuilles  deux  fois  ailées;  fleurs  yeluea  en  dehors;  capsules 
laineuses. 

Habite  TEurope  ,  dans  les  foréu  et  les  terrains  stériles. 

A.  SYLVESTRIS.  Linn.  A.  aAUFAun.  Feuilles  à  trois  divisions 
trifides  et  dentées,  graines  arrondies^  laineuses;  stigmate  per- 
sistant. 

Habite  TÂllemagne ,  la  Suisse. 

Â.  NEMOROSA.  Linn.  Oed.  fl.  dan.  t.  549-  ^«  JDXS  ^o/«. Feuilles 
divisées  en  trois  ou  cinq  folioles  oblongnes ,  pointues,  incisées  ; 
corolle  à  six  pétales  ouverts. 
Habite  les  bois. 

ANAMENIA.  F'eni.  Calice  à  cinq  folioles.  Cinq  pétales  on  un 
plus  grand  nombre ,  et  à  onglet  nu.  Plusieors  ovaires  situés 
sur  un  réc^tade  globideux.  Fruit  formé  de  plusieurs  baies 
xnonospermes. 

A.  GORIACEÀ.  F'eni,  jard.  malm.  t.  11.  ji.  corijce.  Tige 
herbacée ,  feuilles  deux  fois  ternces  ;  foliolea  presque  en  cœur , 
dures  et  un  peu  glabres  ;  les  latérales  presque  sessiles  ,  tron- 
quée» ol»K<j%»«««»««»*   ^m.w   xn«   J1UJIP  oè»^tf   dw  U*iia4     b«90  i     DCUrS     SUT 

une  hampe  en  forme  d'ombelles. 

Habite  le  Cap  de  Bonn«-£spérance. 

HAMADRYAS.  Commers.  Juss.  HAMADRYADE.  Bioique. 
Calice  à  cinq  ou  six  divisions.  Dix  ou  douze  pétales  longs  y  li« 
néaires.  FI.  mâles  ,  étamines  nombreuses  et  courtes.  FI.  fe« 
melles ,  ovaires  nombreux  ,  réunis  en  tête  ;  autant  de  stigmates , 
styles  nuls.  Capsules  monospermes  ?... 

H.  MAGELLANICA.  H.  de  maoellan.  Tige  herbacée ,  feuilles 
radicales  palmées  ^  et  découpées  comme  celles  des  anemqnes 
de  nos  bois. 

Habite  les  environs  de  Magellan. 

ADONIS.  Linn.  Juss,  Lam,  îllnst.  t.  498.  ADONTDE.  Calice  & 
cinq  parties  ;  pétales  au  nombre  de  cinq  à  huit.  Capsules  nom- 
breuses ,  mutiques.  —  Feuilles  multifiaes  ,  ou  deux ,  trois  fois 
temées  ;  fleurs  terminales. 

A.  XSTIVALIS.  Linn,  Knorr,  del.  a.  t.  A.  12.  A,  D^àxà. 
Feuilles  multifldes  ^  corolles  à  cinq  pétales ,  fruits  ovales* 

A.  AUTUMNALIS.  Linn.  A,  d'automne.  Feuilles  multifldes, 
corolles  à  huit  pétales ,  fruits  un  peu  cylindriques. 

Ces  deux  plantes  se  trouvent  aux  environs  de  Paris  %  et 
paraissent  appartenir  à  la  même  espèce  ;  le  nombre  dés  pétales 
étant  sujet  à  varier  depuis  cinq  jusqu'à  huit. 
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FirATlIA.  DiU.  Juts.  FICAIRE.  Calice  à  trois  divisions.  n»it 
on  lient'  pétales;  oa{;let  miuù  à  l'intërieDr  d'une  ëcaille.  Cap- 
Giiles  nombreuses  mutiqiies.  —  Feailles  radicales  ',  fleurs  jaunes. 
F.  COMMCTNIS-  Blaclif.  t.  5i.  F.  coifwcMs.  feuilles  pélio- 
lëes  ,  eu  cccur,  anguleuses  ;  hampe  uuitlore. 
Babito  l'Eorope. 
MTOSURUS.  /.  B.  JiisB.  Lam.  illust.  t.  aai.  MYOSURE.  Ca- 
lice coloré,  i,  cioq  folioles  adliérentes  au-dessus  de  leur  base. 
Cinq  petits  pëtales  ;  onglets  filiformes  ,  tubuleux  ;  cinq  à  douze 
étanilnes.  Capsules  nombreuses,  acuminées  ,  porlées  sur  un  ré- 
cepUcle  g;réle,  alongé  et  stylifornie. 

M.  MINIMUS.  Linn.  fl.  dan.  t.  406.  M.  très-petit-  Petite 
plante  herbacée ,  à  feuilles  étroites ,  très-entières ,  hampes  uni* 
llores;  (leurs  jaunes,  très-petites. 
Habite  l'Europe. 

DEUXIÈME    SECTION. 

Capsules  '*,  polyspermes ,  s'oui-rant  inténeuremenl  ■'  ,  '*.  Pilais* 

irré£itiî^rs  ". 
TROLLIUS.  Liait.  Juas.  Lam.  illust.  t.  499.  TROLLE.  Calice  à 
qnatorce  folioles.  Corolle  à  neuf  on  douze  pétales  plus  petits 
que  le  calice ,  tuhulés  et  à  une  lèvre.  Capsules  nombreuses  « 
rapprochées  en  tête. 

T.  EtJROPSCS.    Linn.  (1,  dan.    l.  i55.  T.   d'eurOfb.  Tige 
simple,  feuilles  palmées,  à  cinq  lobes  pointus  etlncisés,  folioles 
calîctnales  connivenics  ;  pétales  de  la  longueur  des  étamioes. 
Habile  la  France  méridionale. 

HELLEBORUS.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam.  iUasl.  t.  499.  RSL. 
LEBORE.  Calice  grand ,  à  cinq  folioles  ,  souvent  persistant. 
Corolle  &  cinq  pétales  on  en  plus  grand  nombre,  beaucoup  plus 
petits  que  les  folioles  calicinales  ,  tubuleux  et  bilaliiés.  Capsules 
trois  à  six,  comprimées,  tpielques-unes  sujettes  à  avorter.  — 
Feuilles  pédiaircs,  digitées  ou  palmées;  fleurs  terminales  on 
sommet  ^e  la  tige ,  munies  d'une  bractée ,  sohtaires  ,  nues  ou 
entourées  d'un  involucre. 

H.  NIGER.  Linn,  Biacktv.  t.  5o6.  H.  yom.  Feuilles  pédiaîres , 
hi  huit  ou  neuf  digitatioiis  pointues  et  dentées  ;  Ûe'irs  urdîuaire- 
menl  solitaires. 

HaliîleiEorope. 
H.  FO(:TiDtlS.  Linn.  Blael-w.  t.  Sy.  Feuille!*  pédîaîres  à  sept 
ou  neuf  dlj^itntions ,  lancéolées,  dentées;  llcurs  terminales, 
nombreuses ,  portées  sur  des  rameaux  reuillés. 
Habite  JEuropt.. 
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H.  VlRlDlS.  Liim.  niaclu:  l,  Sog.  Tige  bifiae;  feuîUMŒ- 
tées  ;  fleurs  peaclitSes  et  lerminales. 
Qabite  l'Europe. 

ISOPYItL'M.  Linn.  Juss.  ISOPYRE.  Calice  à  cinq  folioles. 
Cinq  pétales  en  tube,  trilobées  à  leur  orifice.  Capsules  nom- 
bveuses ,  recourbées.  —  Fetiilles  une  ou  deax  fois  ternée*  ; 
Ueura  lemiiuales. 

I.  FDMARIOIDKS.  Linn.  I.  a   rBVit.i.Ea  ne  ririrsTMtuia. 
Feuilles  composées ,  folioles  oTales  ,  cuuéifornics  ,  entière  ou 
incisées;  llcnrs  jaunâtres. 
Habile  la  Sibérie. 

KÏOELLA.  Thum.  Linn.  Juta.  iom.  illus t.  t.  488.  NJGELLE. 
Calice  grand,  à  cinq  folioles.  Huit  pétales  petits ^  bilabiés,  plus 
courts  que  le  calice.  Cinq  à  dit  capsules  oblougues,  luiicrouées 
oa  arislees ,  distinctes  ou  réunies  eii  une  seuli? ,  alors  muUilocu- 
laire.  —  Feuilles  une  ou  deux  fois  ailées  «  linéaires  ;  Ileurs  Xet- 
roinales ,  quelquefois  entourées  d'un  înrolucre  à  cinq  folioles , 

en  lorm*  jo  =a:..»  ».  n>..i.;f;,iD 

N.  DAMaSCfna.  Linn.  Blackw.  t.  558.  jV.  uleuc.  Feuilles 
finement  découpées  ;  fleurs  entourées  d'On  involucre  mtdtîfidc. 
Habite  l'Ëurape  méridionale. 
N.  SATIVA.  Linn.  Mill.  ic.  t.  187.  î.i.  N.  DE  crête.  Feuille» 
découpées,  légèrement  velues',  capsules  arrondies,  niuriquéee. 
Habite  l'îsle  de  Candie. 
N.  ARTF.>'81S,  Linn.  N.  ngs  cbaiups.   Pétales  entiers,  c»p- 
(ules  turbinées  et  profoudément  divisées. 
Habite  U  France  1  daus  .les  cbamju, 

GARIBELLA.  Toum.  Linn.  Juas.  Lam.  illust  t.  Sjg.  GJJtF- 
DELLE.  Calice  petit  ,  à  cinq  folioles.  Cinq  grands  pétales 
semblables  à  ceux  des  Nigelles.  Dix  étaosiaes.  Trois  capsules 
«ciuuiaées,  rapproclit^s. 

G.  MGELLASTlitiM.  Linn.  Garid.'  ^rbr.  3o3.  t.  39...Tige 
herbacée  ;  feuilles  composées  ,  lasctuéea  ,  linéaires  ;  &«urs 
presque  solitaires,  terminales. 
Habite  la  Provence. 

AQUII.EGIA.  Tourn.  Linn.  Jus».  Lam.  illort.  t.  488.  JNCOLIE. 
Calice  à  cinq  folioles.  Corolle  à  Cinq  pétales  comicuiés  ou  en 
forme  de  capncKon  ;  onglet  latéral.  Cinq  ofaires  entourés  de 
dix  paillettes. .-Capstiles  droite*.  —Feuilles  une  ou  deux  fois 
teraees  \  fleurs  terminales. 
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A.  TCLÛiniS.  Linn.  Blacht:  1.  409.  ^.  coxxusb.  Feuilles 
trois  fois  temées  ,  folioles  incisées  ;  pétales  recourbés. 
Ilaliite  l'Europe, 
A.  VIRIDIFLOBA..  AU.  Jacq-  ic.  rar.  i.  t.  loa.  A.  a  fi.svr3 
r BUTES.  Pétales  droits  ,  mi  peu  épaissis  h  leur  sommet ,  réflé- 
cttis  en  dedans;  élamines  presque  aussi  longues  que  la  corolle. 
Habite  la  Sibérie. 
DFI:PHrNnjM.  Tourn.Linn.Juss.Lam.iWasl.i.^Si.DACrpriI- 
JVEZiLE.  Calice  presque  mnnopliylte  >  à  cinq  parties  colorées; 
division  supérieuremunled'uuéperon  fisabase.  Deux  puiale»  , 
(ntielqoefoisiin  seul;  épcroniiés  h  leur  base  ,  et  recouïeris  par 
i' éperon  calicinal.  Trot  scapsules  droites,  rarement  une  seide. — 
Feuilles  inférieures  digitées  ou  palmées  ,  les  supérieures  quel- 

Sjuefois  cnLii:res  ;  fleurs  tenuioales  ,  disposées  en  épi  ou  en 
ascicule. 

D.  CONSOUDA.  Linn.  BlacUy.  t.  26.  D.  j,xa  blÉu.  Tige 
rameuse,  feuilles  presque  sessiles ,  à  découpures  linéaires  < 
fleurs  cparses  sur  les  rameaux. 

Uabile  l'Europe  ,  dans  les  cliaraps. 
D.  AJACIS.  L.inn.  p.   BBS  jJBtu^s.  Tige  presque  simple  , 
feuilles  multifides  ;  fleurs  en  longs  épis  terminaux. 
Habite  la  Suisse. 

l).GRANDIFLORUM.i(«/(.  JWiVtic.t.  aSo.  f.  1 .  D.  A  GBAffDEa 

^ZBCfl».  Feuille»  composées,  les  radicales  presque  palmëes  , 
à  découpures  plus  larges  ;  fleurs  presque  solitaires. 
Habite  la  Sibérie. 
D.  STAPiiISACniA.  Linn.  Blackw.  t.  365.  D.  sTJpnva^i- 
iiRE.  Feuilles  palmées,  lobes  incisés  )  fleurs  en  grappes Ucbes, 
éperon  court  et  coudé. 

Habite  la  France  méridionale. 
ACON.ITUM.  Tourn.  Linn.  Juss.  Lan.  illnsL  l,  48a.  ACONIT. 
Calice  à  cinq  Folioles  ,  ta  supérieure  concave ,  eu  casque.  Plu- 
sieurs pétales,  dont  les  supérieurs  éperonués,  renfermés  dans  la 
cavité  de  la  foliole  supérieure  du  calice  ,  les  autres  très-petits  , 
squami  formes.  Trois  à  cïoq  capsules.  —  Feuilles  digitées  ou 
palmées  ;  Heurs  en  paniculc  1  ou  en  épis. 

A.  LVCOCTONL'M.    Liait.    Blachv.  t.  563.  A.  Ttrs-zoep. 
Feuilles  pabnées  ,  lobes  incisés  et  découpés  ;  Heurs  d'un  jaune 
paie,  et  velues  à  l'extcricur. 
Habile  les  Alpes. 
A.  PYRENAICCM.  Linn.  J.  bbs  prnénéas.   Feuilles  pal- 
mées ,  lasciniuies  À  trois  divisions  déniée* ,  cunéiformes.  Fleori 
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Habite  les  Pyrcuées. 
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A-  NAPELLUS,  Linn.  A.  hjpei..  Feuilles  palmée» ,  inaltifïâOt  J 
A  decoDpures  linéaires  ;  fleurs  en  épi ,  d'an  bien  foncé. 
HaLite  les  Alpes. 

TROISIÈME     SECTION. 

CapifUs poljspermes  '*,  s'ouvrant  à  t'inUrieur  ".  Pétale» 
reguUer*  '". 
CALTA.  Linn.  Jm$.  Lam.  illust.  i.  5oo.  POPULAGE.  Calic» 
nul.  Cinq  pétales  ou  nn  plus  grand  nombre.  Cintj,  dix  capsulei 
acuminées,  compriméea.ouvertes.— FeniUesréniformes;  lleun 
presque  en  cor^mlies  ,  terminales. 

C.  PALCSTRIS.  Linn.  fl.  dan.  l.  6G8.  P.  des  uarjjs.  Planle 
])Crl>acée,  en  touffe  arrondie;  feuilles  Gréuelées,  lui  pencpaissesi 
fleurs  jaunes. 

Habile  l'Europe ,  dans  les  marais. 
P.î:ONIA.  Toum.  Linn.  Jass.  Lam.  illnst.  t.  481.  PIVOINE. 
Calice  à  cinq  folioles  ou  k  cinq  parties.  Cinq  pétales  ou  un  plus 
grand  nombre.  Deux,  cinq  ovaires;  styles  nuls  ;  deux,  cinq 
3iignia.in4  en  tôle.  Capsules  ovales  -  obloneues,  venirues,  to- 
menteiises.  Graines  presque  gloDnieusek,Iuisauii;s,  colorées. 
—  Feuilles  sonyenl  grandes  ,  une  ,  deux  fois  ailées  ,  on  one  « 
deux  fois  lernces  ;  folioles  lobées  ;  (leurs  presque  solitaires  , 
terminales ,  grandes  )  ouvertes  en  rose. 

P.   OFFICIKALIS.    Linn.    Blachw.   t.   65.   P.    OFPicijfAzj!,  ' 
Feuilles  nues  ,  décomposées  ;  folioles  lobées  ;  lobes  ovales  | 
lancéolés  ,  entiers  ;  capsules  tomeuteuses. 
Habite  la  Suisse. 
P.  TENU1F0L14.  Linn.  Gmel.  sib.  4.  p.  i85.  t.  75.  F«nUle» 
composées  ,  folioles  linéaires ,  mulliddes. 
Habite  l'Ukraine. 

ZANTHORHIZA.  Lhéni.  Juss.  ZANTHOUHIZE.  Calice  i  cinq 
folioles  ou  à  cinq  parties ,  ouvert.  Cinq  pétale*  onguiculés , 
glandulifonnes,  comme  didymes.  très-petits.  Cinq  ,  dix  éta- 
mines.  Capsules  nombreuses,  comprimées,  oblongues ,  mem- 
braneuses ,  semî-bivalves  au  sommet,  et  monospermes. 

CIMIFUGA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  487.  CIMICAIRE. 
CsJice  à  quatre  folioles.  Quatre  pétales  urcéolés,  cartilagincui. 
Vingt  étamines.  Quatre  ,  sept  ovaires  ,  autant  de  slvies  et  de 
stigmates.  Capsules  oblongues,  polyspermes,  s'ouvrant  par  une 
suture  latérale.  Graines  entourées  d'écaitles. 

C.  FOETIDA.  Linn.  Gmel.  sib.  4-  P-  181.  t.  70.  C.  rÉTiBM. 
Feuilles  une  ou  deux  fois  ailées  ,  folioles  dentées  ,  incisées  ; 
fleurs  terminales  disposées  presque  en  pamculei. 
Habile  la  Sibérie. 
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QUATRIÈME     SECTION. 

Ovaire  unique  ■»•  Baie  ■«  ,  unUocuIcdre s poly sperme;  réceptacle, 

semirUfère ,  iatéralj  unique  '^^  ■^. 

ACT^A.  Linn.  Juss.  Lam.  Ulast.  t.  448.  ACTÈE.  Calice 
caduc ,  à  quatre  folioles.  Quatre  pétales.  Style  nul.  Stigmate 
capité.  -^  Feuilles  deux  fois  ailées. 

A.  SPIGATA.  Linn.  Blachw.  t.  565.  A.  a  ipi.  Tige  pea  ra« 
meuse ,  foliole  ^jpointues  s  dentées  «  incisées  et  glabres. 
Habite  la  France ,  dans  les  bob. 

PODOPHYLLUM.  lAnn.  Juss.  Lam.  iUust.  t.  449.  PODO^ 
PHYLLE.  Calice  à  trois  folioles  «  caduc.  Neuf  pétales  conni* 
vents,  en  cloche.  Style  nul;  stigmate  en  tête. 

P.  PELTATUM.  Linn.  Catesb.  car.  i .  p.  a4^'  ^4*  «^^  oxsiziQuim 
Feuilles  pabnées ,  à  cinq  ou  sept  lobes ,  ombiliquées  ;  fleor  si* 
tuée  dans  la  dicotomie  du  pétiole  commun. 
Habite  FAmérique  septentrionale. 

Genra  uoisin  iijtM  H^mmculiee» 

lïELUMBIUM.  Juéê.  Lam.  NELOMBO.  Calice  à  plusieurs  fb« 
lioles.  Corolle  à  plusieurs  pétales  disposés  sur  plusieurs  rangs* 
Un  grand  nombre  d*étamines  hypogines  ;  anthères  adnées  sur 
les  cAtés  des  filaments  «  et  terminées  par  un  appendice  foliacé. 
Réceptacle  renflé  en  poire ,  tronqué  au  sommet ,  et  creusé  de 

Îlusieurs  fossettes  qui  contiennent  chacune  un  ovaire  dépourvu 
e  style ,  ^t  muni  aun  stigmate  simple.  Autant  de  noix  â  une 
loge  que  d*ovaires.  Une  graine  dans  chaque  noix. 

N.  INDICUM.  Rheed.  mal.  ii*  p.  59.  t.  3o.  N.  j}ss  jsdjss. 
Feuilles  peltées,  entières  de.  tous  les  cotés. 
Habite  les  Indes. 

Nota.  Ce  genre,  r^nni  aux  Nymphéa  par  Linn^os ,  et  placé  dans  la  famille 
des  Hjrdroearidées  par  M.  de  Jnssiea ,  parait  être  bien  connu  depuis  les 
observations  consign<fes  dans  )e  4-*  Tolame  dn  T^Ieau  da  règne  végétal,  de 
M.  Ventenat.  Il  se  rapproche  des  Renonculées  par  nn  grand  nombre  de  ca- 
ractères >  et  surtout  il  ne  peut  plus  rester  parmi  les  plantes  monocotjrlëdones. 

Observations.  La  famille  des  Renonculées  paraît  avoir 
quelques  analogies  avec  les  Ombelliféres ,  dont  l'embryon  est 
situé  dans  une  cavité  pratiquée  au  sommet  du  périsperme,  et 
dont  lea  feuilles  sont  alternes  et  engainantes.  Elle  se  rapproche 
aussi  des  Magnoliacées,  par  ses  ovaires  et  ses  ëtamînes  nom-- 
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breuscs,  cl  par  les  an tli ères  ajnecs  aux  Glamcnts.  Suivam  Ber- 
nard de  Jussieu ,  on  donne  le  nom  de  Féiales  aux  organes  cpie 
Linnéus  avait  nommés  Neciaires.  Le  nomlirc  de  certaines  par- 
ties, qui  est  mdetenniaé  dans  quelques  Renonculées,  se  réduit 
quelquefois  À  un  petit  nombre,  et  même  à  l'unité.  Ainsi  les 
étamines  en  grand  uomhre  dans  le  Ranunculus  et  le  pŒonia, 
se  r<^duisent  au  nombre  de  dix  dans  le  Garidella,  et  de  cinq 
dans  le  Myosurus;  de  mi^me ,  les  ovaires  nombreux  dans  le 
Clcmalis,  le  Ranunculus,  le  Myosurus ,  etc.,  ne  sont  qu'au 
nombre  de  cinq  dans  le  Nigelia,  de  trois  dans  l'^con/Vum , 
et  il  n'en  existe  m^me  qu'un  seul  dans  quelques  espaces  de 
Delp/unium,  dans  V  Aclœa  elle  Podophyllum.  Plusieurs  plantes 
de  la  famille  des  Joncinëes  ont  quelques  rapports  avecles  Renon- 
cnlées;  raaisellesendiiKrcnt  par  leurs  flcursap^iales,  parleurs 
Staminés  pdrigynes ,  et  surtout  par  l'embryon  unilob^. 

Les  Rciionouliîoc  nni  1"!  cjA^A~-i  >..-'>  ^'>.<— ...^i:^»!;,  Il  en  es( 
plusiçufsmëmedcirès-v(!néoeuses.  Employées  seulement  à  l'ex- 
térieur par  les  maîtres  de  l'art,  elles  sei-veni  k  ronger  les  chairs 
bareuscs  des  plaies ,  pour  former  des  cautères  et  attirer  les  hu- 
meurs vers  la  peau.  La  Clématite  des  haies,  ou  l'Herbe-aux- 
Cueux  (  Clemalts  VÎlalba.  LlKPi.  )  est  un  vésicatoirc  énergique. 
Les  mendians,  aâa  d'exciter  la  compassion,  s'en  servent  pour 
faire  paraître  sur  quelque  partie  de  leurs  corps  de  larges  ulcères. 
Presque  toutes  les  Renoncules  recèlent  un  principje  actif,  qui , 
dans  l'intérieur  du  corps,  ayii  comme  les  poisons  corrosifs  et 
ilonne  la  mort  ;  à  l'extérietir  il  brûle ,  il  enûamioe  la  peau ,  et 
produit  l'eiTet  des  Cantbarides.  L'Hellébore  d'Orient  (  Belle- 
barus  OrKnlalis.T.lîifi.  )  est  la  plante,  suivant  Tournefort,  dont 
se  servaient  les  anciens  dans  le  traitement  de  la  folie.  Tous  le$ 
Aconits  sont  plus  ou  moins  vénéneux.  Ils  sont  très-âcres  et  amers  j 
ils  enflamment  la  peau,  lorsqu'on  les  applique  1  l'extérieur. 
Le  Kapel  (  Aconîlum  Napelius.  LI^^.  )  est  un  des  plus  violent 
poisons  du  règne  végétal.  On  prétend  quje  les  anciens  se  serraîep^ 
.de  cette  plaiite  pour  empoisonner  leurs  flèches.  ' 
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PAPAVERACEiE.  tab.69.  (  Papavera.  Adans. 

Papaveraceae.  Juss.  ) 

Jt  LANTES  à  deux  cotylédons  ,  à  corolle  polipétale4, 
et  à  ëtamines  liypogines  ^ ,  ou  insérées  à  la  base  de 
l'ovaire. 

Calice  ordinairement  diphylle  *,  et  caduc.  Pétales 
souvent  au  nombre  de  quatre  4.  Ëtamines  en  nombre 
déterminé  i®,  ou  indéterminé  9.  Ovaire  unique  4,  3; 
style  presque  toujours  nul  3  ;  stigmate  divisé  *.  Fruit 
capsulaire  5  ,  6  ,  qu  siliqueux .  à  uup  l^go  ^ ,  ot  po- 
lyspernie.  Graines  7,  attachées  à  des  Placentas  laté- 
raux 6,  et  à  demi  -  recouvertes  par  une  enveloppe 
membraneuse.  Périsperme  charnu  s,  embryon  droit  « 
radicule  inférieure. 

Les  Papaveracées  sont  ordinairement  herbacées. 
Leur  tige  porte  des  feuilles  alternes ,  simples  ' ,  ou 
composées.  Elles  contiennent  presque  toutes  un  suc 
propre ,  diversement  coloré. 

PREMIÈRE    SECTION. 

Ëtamines  en  nombre  indéterminé  9  y  anthères  adnées  aux  filaments. 

SANGUIN  ARIA.  Linn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  449.  SANGUI- 
NAIRE. Corolle  à  huit  pétales.  Stigmate  en  télé,  persistant, 
et  muni  de  deux  sillons.  Capsule  ovale-oblongue  ,  amincie  au 
sommet ,  bivalve  ;  valves  caduques  ,  appliquées  contre  deux 
nervures  seminifères  de  chaque  côté ,  et  persistantes. 

S.  CA>'ADENS1S.  Linn.  Dill.  Elth.  335.  t.  a5^.  f.  3o6.  S. 
T>u  cAtfADA.  Feuille  unique  ,  radicale ,  portée  sur  un  long  pé- 
tiole, arrondieu  en  cœur  à  sa  base  :  fleur  solitaire ,  tur  une 
hampe. 

Habite  le  Canada. 
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AIIGEMONE.  Tourn.  Linn.  Juaa.  Lam.  illiist.  t.  452.  AROB" 
JMONE.  Calice  quelquefois  k  trois  folioles.  Cinq  ,  sîi  pëulc*. 
Stigmate  en  uite  ,  divUë ,  pcrsîstaot.  Capsule  ovoide  ,  miiuie  d* 
quatre  à  six  angles  ,  s'nuvraQt  au  sommet  en  quatre  ou  dil 
petites  vaWes.  Placentas  aux  angles  saillants  dans  l'iiilericar, 
et  persistants  après  la  chute  des  vaires.  —  Fleurs  solitaires  , 
teruùnale*  ;  >uc  propre  jaunâtre. 

A.  HEXICANA.  Linn.  Morit.  kist.  a.  p.  277.  8.  3.  L  14.  f-  5. 
jf.  DIT  jÊExtças.  Feuilles  omplexicanles ,  roacinées ,  dccoo- 
pëes  4  épînenses. 

Habile  le  fllexiqne. 

PAPAVER.  Toum.  Linn.  Jms.  Lam.  ïllust  t.  45i.  PAVOT. 
Stigmate  radié  ,  persistant.  Capsule  ovale  ou  oblon^e  ,  munie 
de  pluùeurs  réceptacles  (  autant  que  de  rajons  )  saillants  dans 
l'inldrieur  de  la  capsule  qn!  s'ouvre  au  sommet ,  sous  la  cou» 
roune  du  stigmate  ,  par  plusieurs  trous,  —  Fleurs  solitaires  « 
terminales  ;  suc  propre ,  lactescent. 

P.  BUBAS.  Linn.  Blackw.  t,  2.  P.  coquelicot.  Tige  ra- 
meuse .  Telne  ;  feuilles  pionatifides  ,  incisées  ,  deotéea  ;  cap- 
sule «fLibiv:  ,  Dvalff 

Habite  l'Europe  ,  dans  les  cbamps. 
P.   SOMNIFERUM.   Linn.    Slackw.  t.    48a.    P.  soitertF^tiB. 
Tige  épaisse ,  lîsse  ;  feuille*  amplexicaules ,  tncis ces ,  dentées  î 
capsules  glabres. 

Habite  l'Europe  méridionale. 
P.  ORIENTALE.  Linn.  Knorr.  del.  t.  B.  14.  ■■  P-  Otr  lM' 
TAST.  Tiges  feuillées ,  uniQores  ;  feuilles  ailées ,  dentées  \  cap* 
suie  glabre. 

Habile  le  Levant. 
P.  ARGEMOnE.  Liim.  P.  jaagxorfB.  Tige  aa  pea relue, 
multillore  ;  feuilles  deux  ou  trois  fois  pînnatiGdei  {  capsule* 
hérissées ,  gr^es ,  flon^éet  en  fornae  d«  aussu«. 
^abite  l'Europe. 

GLAtfCIUM.  Jiua.  Lam.  Ulust.  t.  45o.  f.  a.  GLJUCI^IŒ. 
Stigmate  capitéi  persistant ,  k  deux  lobes  oa  k  deux  aUlont. 
Sibquc  longue ,  presque  cylindrique,  r—  Fleurs  toliuires,  ter- 
minales. Suc  propre  non  colore. 

G.  PHOCNICEUM.  Gœrcn-fruct.  i.p.  i65.t.  ii5.C€.  Feuille* 
•essiles  ,  pinnaiifides  ;  pédoncules  uniâores. 
Habite  l'Europe. 

JIÏHELIDONfUM.  Toum.  Lùm.  Jiut.  lam.  illuat.  t.  45o.  f.  i. 
CHELIDOINE.  Stigmate  petit,  bifide,  persistant.  C^snle  ail»- 
qoeoie,  tloogée ,  mince  ^  mulocnlairei  biT*lre  ;  dbiion  aulle^— 


i 
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Pëdoncules  axillaires  et  terminaux ,  disposés  en  ombelle  ;  (leuri^ 
jannes.-  Suc  propre  de  couleur  jaune  dorée. 

C.  MAJUS.  Linn,  Knorr.  del.  1.  t.  s.  a5;  C  ûclairs,  Tîge 
rameuse  :  feuilles  ailées  «  folioles  larges  «  découpées  :  fleurs  eu 
ombelle  terminale. 

BOCCONIA.  Toum.  Linn.  Jusb.  Lam.  illustt.  594.  BOCCONE. 
Pétales  nuls.  Etamines  huit ,  dix ,  douze  ,  ou  un  plus  grand 
nombre.  Strie  très-court ,  persistant.  Stigmates  roulés  en-« 
dehors ,  yelus  intérieurement.  Capsule  oyale  n  comprimée  % 
biyalve  ^  monosperme  ;  valyes  s'oùyrant  à  leur  base. 

B^  FRUTESCENS.  Linn.  Tre»^.  Erh,  t  4-  -S.  frutescsjstt. 
Arbrisseau  à  feuilles  grandes  ^  alternes  ^  semi-pinnatîfîdes  ,  à 
découpures  dentées  ;  fleurs  en  panîcules ,  terminales  :  divisiioné 
d^  la  panîciilp.  munîeii  d'une  bractée. 
Habite  VAmérique  méridionale. 

DEUXIÈME    SECTION. 

HTPECOUM.  Toum.  Linn.  Juss.  Lam,  illust.  t.  88.  Calice  très- 
petit  ;  pétales  à  trois  lobes  ,  deux  extérieurs  grands  ,  deux  in- 
térieurs plus  petits  ^  conniyents.  Quatre  etamines.  Deux  styles 
très-courts  ;  deux  stigmates.  Silique  longue  ^  légèrement  arti- 
culée 1  articulations  monospermes.  -^Feuilles  multifides  ^  ailéea 
ou  pinnatifides  :  fleurs  terminales  «  en  ombelles  corymbiformea 
et  ae  couleur  jaune. 

H.  PROCUMBENS.  Linn,  H,  iNCLiNis.  Tige  herbacée  : 
feuilles  à  découpures  alternes ,  linéaires ,  très-menues  ;  sUiques 
courbées. 

FUMARiA.  Tourn.  Linn,  Juss,  FUMETERRE,  Calice  très* 
petit.  Pétales  inégaux  ,  irréguliers  ^  dont  un  (  rarement  deux  ) 
éperonné  à  sa  base.  Filets  des  etamines  dilatés  à  leur  base , 
rapprochés  ^  portant  chacun  à  leur  sommet  trois  anthères.  Style 
très-court.  Stigmate  orbiculaire,  muni  de  deux  sillons.  Fruit  à 
ime  ou  plusieurs  graines.  —  Feuilles  multîpartites  ,  deux  fois 
ailées  ou  deux  fois  temées  assez  rarement  :  fleurs  disposées  en 
cpis  terminaux. 

F.  OFFICINALIS.  Linn,  Blaclw,  t.  aSy.  E,  officiisalb. 
Tige  éulée  :  feuilles  pétiolées ,  mullifides  :  Iruits  monospena«$ 
et  en  grappes. 

Habite  lEurope. 


L£5    PAPAVESACEES. 

V.  EDLBOSA.  Lina-   Gtmd.  L  S3-  /*.  «rcAcr»-  71^  «B- 
ple  ;  bractées  Ae  U  longaear  de»  Bcon  ;  feaiUc*  décoHpoaëc*- 
H^aeIEan>p& 


OtSFUTATionS.  Cette  Ëunîlle  &e  rapproche  de  U  précéicMc 
parie*  genres, d&ntia  fleur  est  dépoarroedestyle,  dootrotûce 
rat  «impie  et  uiu  Ayle.  Elle  en  diflne  par  la  dispeutioo  ^im 
graines.  Elle  a  quelque  analogie  aa^  arec  les  Beiberidécs. 

Le  *uc  qui  découle  par  iaeUîon  des  capsules  do  Patot  Miac 
{PapaverSomni/iTum.lLl!i^.)  ta.  \c\eTiaiAe  Opium.  Cetnî  des 
boaùque»,  quloa  nomme  aussi  Veconium,  est  le  sue  qu'oa  lire 
P^  eipTCsuoo  de  toute  la  plante.  La  Fumeterre  (  îumaria  offi- 
cmaiis.  Ll.\.\.  )  est  d*un  usage  fréijiiMit  en  DWtJ«cii>o.  EJI*  en*- 
vient  dans  les  maladies  de  la  peau,  et  dans  celles  des  TÏscêrcc 
du  lfa»-tenire.  On  la  failbouiUir  dans  du  petit-lait,  et  on  en  preml 
la  décoaioD  4  )(rùn.  L«  suc  de  la  Chëlidoine  (  Chelîdonium  Mi^us. 
Li^.t-  >  tat  "«miJové,  Â  cause  de  sou  âcreté,  pourdétreire  les 
TCiTuet  j  taè\é  aiec  la  graiite ,  il  d^ierge  les  yicux.  ulcères. 
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LES    CRUCÏPÈRES^ 

CRUClFERiE.  tab.  70.  (Cruciferae.  ^dans.Juss.) 

Plantes  à  deux  cd^lédons  ,  à  corolle  polype  taie  3^ 
et  à  étamines  hypogjnes  4 ,  ou  situées  à  la  base  de 
l'ovaire . 

Calice  k  quatre  divisions  ^  ,  souTent  caduques  •  apé- 
tales au  nombre  de  quatre  ^  ,  disposés  en  croix ,  al- 
ternes avec  les  divisions  du  calice,  le  plus  souvent 
onguiculés  ,  et  portés  sur  un  disque  bjpogyne.  Ëta*-' 

mines  au  nombre  de  six  4 ,  également  insérées  sur  un 
disque  tji^ogjriAf;/  ■<  ;,  i|<w«itA^  ^-nvMiaaco ,  upposees  deux  à 
deux ,  soit  entr  elles  ,  soit  avec  les  folides  du  calice  ; 
deux  plus  petites  1  insérées  au-dessous  d^s  bords  du 
disque  4*  Anthères  i^arquées  de  quatre  sillons  ,  s'où^ 
▼rant  sur  les  aillons  latéraux.  Ovaire  simple ,  poité 
sur  le  disque  staminifère  4 ,  renflé  quelquefois  à  sa 
base,  et  muni  alors  de  quaire  glandes  4«  Style  uni-» 
que  ^^  ,  souTent  très-cornet,  ou  nul  ^.  Stigmate  sou-*- 
vent  simple  ^i.  Fruit  siliqueux ,  long  7,  ou  siliqueux 
et  court  ^^  9  ordinairement  biloculaire  9  ,  et  po<!^ 
lysperme  7,  8,  s'ouvrant  de  bas  en  haut  en  deux 
valves  parallèles  ^^  ;  cloison  toujours  parallèle ,  ou 
engagée  dans  les  sutures  des  valves  7 ,  i3 ,  portant  les 
graines  sur  chacun  de  ses  bords  7 ,  quelquefois  plu9 
longues  que  les  valves  •  Périsperme  ^ul,  embryon 
courbé. 

^  Les  Crucifères  ont  ordinairement  une  tige  herbacée 
et  cylindrique.  Leurs  feuilles  sont  presque  toujours 


LT:s    CïlTJCirÊREiS:  Soî 

s.  EïltrCOIDES.  Linn.  Barr.  icoo.  i33.  M-^  PtsuRS  DtJS- 

-  CRE3.  Tige  rude  ;  feuilles  Ijrées,  obloaguie8,gUb]ies.;:sUîques 

-  liises  ,  égaler.  .1' .     '.    ■      ■ 

Habile  lUdie.  TEapiien»     .1  >    r  ,.   , 

BBASSJCA.  Toum.  L/nn.  Juss.  L(im.  îllml.  l.am  CHOV.  Ca- 
lice conaivent ,  gibbeux  b  U  base.  Disque  de  l'bvaire  muui  de 

-  quatre  glandes.  Sligmsrte  émoiissé.  Siliqiie  ordiriaifement  alon- 
gée  etsouventcomprimée.— Fleur»  disposées  eo  grappe  simple 
ou  en  pauîcule. 

B.   CAMPESTRIS.  Linn.  fl.  dan.  l.  55o.  C,  sjufjgs.  Racine 

-  el  liga  grâles ,  feuilles  amplexicanles  ,  en  cœur-4cnminc  ,  les 
inférieures  lyrëes  ,  dentées  ,  légèrement  telaes. 

Habile  l'Europe.  ■    '  '  '-         -    -      • 

.      B.  il^RTENSlS.  Linn..  Soûc.  sicc.  4ç).  t.  a5.  f.,5.4.   C.  osa 
■    cnAXr».    FeiiUlcS   ainplcxïcanlcs  ,  spàtuléés  ;  les  supérieure» 
en  cœur  ,  très- en  libres. 

Habile  l'Europe  méridionale. 
B.  NAPCS.  Linn.  Blackw.  t.  i-x^.  C.  KJrsT.  Racine  fusifonne, 
canlescente  ;  feoillcs  lisses  ,  les  supcrienrea  lai^c^fil£e^,t  ea 
cœur ,  les  inférieures  Ij-rées  ,  déniées.  ' , 

tiatnte  1  AiieiuBj^u». ,  1  j...|,w..,..^.'  .  ■     .. 

B.  RAPA.  Linn.  Blactif.  l.  226.  C.  jurx.  ttqcîfi^  orliîcn- 
laire  ,  charnue  ;  feuilles  radicales  en  Ijre_,  scabrea  ,  celles  de 
la  lige  lisses  ,  très  -  entières. 

Habile  l'Angleterre',  la  Belgique. 
B.  OLERACEA.  Linn.    C,  Cf?i7-(»'i.  Raeîne  oulescente  ,  p^'- 
lindrique  ,  chartiue  ;  feuilles    eutièrement  glabres  j  vertes   ou 
yiolettes  ,  ridées  ,  les  inférieures  larges',  plus  on  moins  sïnuées  , 
les  supérieures  .simples  ,  ordinairement  amplexioaules. 
Habite  les  eûtes  maritimes  de  lAnglelerre. 
B.  ERUCASTRUM,  Linn.  C.  A  FEViLhBS  de  ROQvstTE.  Tigo 
un  peu  velue  ;  feuilles  ailées, roncinéea  ,  à  découpures deutèes  ; 
pétiole  velu  ;  siliques  Itases. 

Habite  TEurope  méridionale. 
B.  EBUCA.  Linn.  Blacktf  t.  ^1,  C.  soqubtti!.  Tige  velue  , 
feuilles  lyrées  avec  uu  lobe  terminal  plus  graud ,  lisses  ;  silique 
glabre.  _i  ■      :r 

Habite  la  Suisse ,  l'Aulriclifl. 

TURRITIS.  Tourn.  Linn.  Juss.  Znm;ilhist.'t.  565.  TVTtRETTE. 
Calice  counivent  Silique  très-longue,  droite,  anguleuse. — 
Tige  droite  ,  simple  ;  lleurs  en  épi  long  et  terminal. 

T.  CLABRA.  Linn.  Tige  simple  ;  feuilles  radicales  dentécii  , 
velues;  celles-dc  la  tige  très  -  entières ,  amplc\icaule*,  glabres. 
Habite  l'Europe. 


C.    CHEIRI.   Linn.  Blaclw.  t.  i7fii  G.ox  nrVJtJTZZX.  Tige 
rameuse  ,  suffrutesceole  ;  1601116» étroites ,  lancéolées,  eatièrec, 
}labite  rEiiropc. 

,    C.  MAftlTlMUa.  AlW/i.  i-Z«*.  Phyt  -fîl-  f.  1.  G;  DSM^Boy. 

Tige  coudt lit!  ,  glabre;£euUlesietlipti<]ii*k,  olitusoa,  nues. 
Habite  les  rivages  <!e  la  Alédilertincc 
C.  IKCAKCS.  Linu.  Loi),  ic.  3a^.  G.  B%jiScttATKE.  Tige  suf- 
frutescenle.  feuille»  l^icéolcçs  ,  1res  -  entières ,  obtuses  ,  blsu-~i 
cliàtree  ;  siliques  comprimées,  lrou([uées  au  sommet. 
Habite  les  càfes  maritimes  ils  l'Espagne. 
C.  TRI6TIS.  Linn.  Bnrr.  ic.  f>i)t),  n",  a.  G.  d  ntBOXS  aiiusBa. 
Tige  £rnle*oenie ,  feuilles  linéaices  v  U^rement  sinuées  *,  ûeuTs 
sessiles. 

Habile  la  France  méridionale. 

ERYSIMUM.  Tourn.    Limu  Jae».WBLuiR.  Calice  conoivenl , 

fermé.. Bisque  de  l'oraîre  muni  de  dctis  (glandes  situées  entre 

les  ctamines  courtes.  Stigmate  en  létc.  Silîque  à  quatre  angles. 

E.   OFFICINALE.  Linn.  Blackw,    t.  aS.  y.  orftcisJL.  Tige 

.rameii,sei,léuiUe5  qn  Ijre  ,:aveq,u4i  lobe  lerrainnl  plvs'grand  . 

pointu  •  Bllluui-i.  ntJyl:~,-J-. ..  .  J.'- —  .  J- i^t»'  "ic  OeUfii. 

Habile  l'Europe. 
E.   BARBAREA.    Ltnn.  Xige  striée  .  rMtrense  ;  flmilles  infé- 
,  rieures  en  Ijre  ,  lob«  lenoinal,  arf ondî ,  le^siipéi'ieures  dcillces, 

Habile  l'Europe. 

S1SYMBRII3M.  Tourn.  Linn.  Lam.  iUust.  t.  565.  SYSIMSRE., 
Calice  ouvert.  Pétales -à  obgletçs  coorfa  .  outctU.  Uu  stigmate.* 
Siliqne  longue  ,  c^linâ'rtijUB  ;  faites  droites  ,  ne  s'outrànt  pas 
avec  élasiieité. 

S.  SYLVRSTRE.  Lian.'fior.  dnii.  t.  ^3t.  5.  sAur.4GB.  tige 
cannelée  ;  feuilles  allées  ,  folioles  lancéolées  ,  dentées  ;  «ilt^ues 
penchées. 

Habite  TEûrope. 
S-  NASTURritm.   Linn.  (1.   dau,    t.   figO,  S.  oa  foxtjike. 
Tige  cannelée  ;  feuilles  ailées  avec  impaire  ;  folioles  charnues  , 
presque  rondes-en-cœitr ,  cilîques  penchées. 

HâJùic  l'Europe^  dans  l6s  eâiix.  oonrantcsi    ' 
S.  AMPRIBICM.  Linn.  fl'.  dan.  l.    98^.  .î.   AQc'jn^vt.  Tî^ 
'Striée,    feniltes    lisseii  ,  pinnatifîdes  ,  dentées  ou  ovales -larf* 
céolées  ;  pétales  plus  grands  que  le  calice. 
Habite  l'Europe. 
S.  MURALE,  ii'nn.  Barr.  !c,4ai.  t.  lii:  S.  sx.^  atvKs.  Tiges 
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D  E  U  X  I  È  M  E    ?.ï;  C  T  I  O  N*       . 

J^U  siliculeux ''*,**,  Style  unique  " . 

liXJÏÎARIA.  Tourn.  Lirm.  Juss.  Lam.  illust.  t.  56i.  LUNAIRE. 
Calice  connivent  ;  deux  folioles  gibbeuses  à  la  base  ^  et  en  forme 
de  bourse..  Silicule  grande  ,  entiers  ,  elliptique  «  comprimëe- 
plane.  Deux  «  quatre  graines  dans  cbaque  loge.  «—Feuilles  sjun^ 
pies ,  les  inférieures  souvent  opposées-  •^     . 

li.  ANNUA.  Linn.  Z*  astsublle.   Tige  droite  ;  feuilles  en 
cœur  ^  pointues  ^  munies  de  d^nts  obtuses  et  inégales  ;  siliculà 
prçsqu'orbiculaire  y  cloison  d'un  satin  ar|;eiij;é^ 
Habite  rAllemagné. 

L.  REDiviVA.  lÂnn.  L.  rivAcE,  Tîffe  velue  ;  feuilles  en 
cœui: ,  à  dents  mucronées  ;  silicules.  oblongues  ,  ami^cii^s  d^ 
chaque  côté. 

Habite  TEurope  septentrionale.  ' . 

«ISCUTELLA.  Tûuni.  Jiias.  Lam.  înus.t.t.  ^Qo.  lUNETlÈREs 

Calice  connivent  ;  deux  folioles  gibbeuses  à  la  base  çt  en  forme 

de  bourse.  Pétales  oblongs  ouverts  au  sommet.  Silicule,  cA«a* 
priméè-plane i, a  dcui^  lubt?» presque  orDiçuIairés ,  cbacuii  deux 

monospermes  t  adnés  latéraJenient  ai  là  base  Ju'èMe.-— Féùil|e» 
■simples.                                                   .  .  ♦  .         .        «^ 

t  .  .  *  '  1 

B.  AUAICULÂTA.  lAnn,  Barr.  îc.  a5o.  £.  AtrRjcuLSB,  Tige 
un  peu  velue  ^  calices  .muûis^de  deux  gibbosités  àlêur  base  } 
«tjles  persistants. 

H^ite  la  Provence. 

B.  -LAYICATA.  Linn.  Jacq.  anst.  4*  t.  559*  L.  ztsss.  Tige 
i*ameuse  à  son  sommet  ;  febulés  lancéolées ,  dentées  i  siUciw» 
|;labres.  .'•»::»  { 

.       Ilatile  l'Autriche  et  ritalic.  ..     /  .  1 

iCLYVEOléA.  Linn.  Jusa.  Za/wi.  fflust.  t.  SQQ.CLYPÊOLJp. 
Calice  droit.  Pétales  obIongs\  entiers.  SiUci:^e  orbiculée i  plane** 
x^omprimée  ,  à  une  loge  et  à  une  graine.'— r Feuilles  simples. 

C.  JONTHLASPI.  Linn.  Qii^ctnAc.  i.p.  a2.  t.  34*  f«  2.  Ç. 
jtLYssoÎDs»  Tige  rameuse  au  somnietj  feuille^  colpnneufiîes  ; 
fleurs  jaunes  et  en  épi  terminid. 

Habite  la  France  méridionale. 

C.  ALLIAGEA.  Jacq:  aust.  t.  ia3.  Ç  4Lf.tAiRE.  Tice  r^tmea^e 
AU  sommet;  feuilles  anrplexicâulès ,  lancéolées  ,  pointues  %  e^<« 
tières. 

Habite  TAutnehe. 

AliTSSUM.  Toum.  Linn.  /usa.  Lam.  Ulust.  X.  i^a.  ALYSSE. 
-Calice  cenniv^;U. 'Fétides  ouyerts  Au  sommet.  Siucule  oirbicusi 
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laire ,  comprimée  ,  renfermant  un  pelil  nomlire  de  grataei.  ^ 
Tige  herkaetfe ,  quelcpiefots  sufFriitesccnle  ;  feuilles  simples  , 
souvenl  recouverles  de  poils  étoili-i. 

A,  SAXATiLE,  Linn.  A.  lAuSB.    Tige  frutescente,    feuilles 
■•^•BGënlêes,  entières,  moUcs  ;  ticurs  ca  grappe  terminale. 
<"■'        Habile  lisle  de  Camlie. 

**      A.  INCASCM.  li/in.  A.  PEuiLLca  ds  ciRori.ÉE.  Tige  lier- 
■  liac(''e,  droite;  feuilles  lancéolées  ,  enlières  ;  fleurs  en  bouquets 
corymbiformes. 

Habite  la  France. 
A.    CALVCIKCM.    Linn.   A.    calycisal.  Ti^e  TierLactie; 
feuilles  alougces  ,  obtuses  ;  filaments  des  Staminés   âentcs  , 
calice  persistant. 

Habite  la  France. 
-  '     A.  caMprstbe. /.//M».   A.  DES  cBAVPs.   Tige   herbacée; 
feuilles  alongées  ,  obtuses  ;  calices  caducs. 
Habite  la  France, 
SrBULAfllA.  Linn.  Juis.  SUBVLAIRE.  Calice  un  peu  ouvert. 
Pétale  en  ovale  renversé.  Style  court.  Silicule  entière  ,  ovoitle  ; 

\alvac  j...T.sll».T(ia  h  In  i-loison  .  Juss.  oDPOsées  .    Wihlin. 

S.  A00.1TIC4.  Linn.  fl.  dan.  5j.  5,  Ai/t/ATiQvs.  Tige  her- 
bacée 1    feuilles  subulêes. 

Habile  les  lieux  aquatiques  dans  l'Europe  septentrionale. 
PRABA.  Linn.  Jusa,  Lam.  illust.  t.  556.  DUAVE.  Calice  droit  ; 
pétales  oblongs  %  peu  ouverts  ,  à  onglet  court .  entiers ,  échan- 
crcs  ou  bitides.  Style  très-court.  Silicule  ovale-oblongue ,  léeé- 
ment  comprimée  ,  à  deux  loges  et  fa  plusieurs  graines.  — ■  Tige 
licrbacéc  \  fcuillce  ,  ou  presque  nue  ;  feuilles  radicales  «Us* 
posées  en  rosette. 

D.  VER>'A.  Linn.  D.  ppisTAi'tÈKE.  Tige  nue  :  feuilles  en 
rosette  sur  la  terre  ,  lancéolées  ,  nn  peu  pointues  ,  c-tniies  ter» 
leur  sommet  de  quelques  dents  :  fleurs  en  grappe  Tâcbe. 
Habite  l'Europe. 
D.  MCRALIS.    Linn.    Barr.    ic.   8i6.    O.  Dsa  itvna.  Tige 
rameuse  ;  feuilles  radicales  ,  ovales  ,  dentées  \  celles  de  la  tige 
amplexicaules  .  dentées,  courtes  et  velues. 
Habite  la  France. 
D.   INCANA.  Linn.  (1.  dan.  l.  i5o.  I}.  elaj^cbatkb.  Tige 
rameuse  :  feuilles  de  la  ti^e  nombreuses ,  blanchâtres  :  tiUcuIcs 
oblongnes  ,  presque  scssiles. 

Habite  l'Europe  septentrionale. 
COCHLEARIA,  Toum.Lirm.  Juta.  Lam.  illnsL  l.  558.  CRAN- 
SON.  Calice  eair'ouver^  :  folioles  concavçs.  Péule»  ouTerts. 
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Style  tsonrt.  Sillcule  en  cœor  .,  renflée  ««upd  8caLre..Valyes 
gibbeuses ,  obtases  v  quelc^uèfois  on  -péa  écàrléés.  — •  FeuiUes 

aouTent  simples. 

'  ■     .    .  ■   '  ■  ♦ 

C.  OPFIGII^ÂIilS.  Idnn'.  Slctcbu^.   ï*   2^7.    C.  opficis4I'* 
Femltes  radicales  presque  rondes ,  en  cceuîr  a  leur  base  ;  ceBes 
de  la  liée  oblongues  ,  légèrement  sinnées. 
HflLbite  lËnrope. 

C.  DKàBA.  Linn.  Jacq.  anst.  t.  3i5.  C  VRArs.' Tig% 
droite  ,  striée  :  feaillés  oyales-lancéolées ,  un  pea  djsntées. 

,  Habite  la  France  méridionale. 

•  -  ■   •  ■ 

CORONOPUS.  HàU.  Fent.  Lam.  illnst.  t.  558.  Différence  da 

S:enre  précédent.    Sllicole  arrondie  •  rénîformé  V  muriquée  1 
yalve. 
i  *  .        .  .  • 

C.  CAMPESTRIÇ.  Blachuf.  U  iiio.   Tige  éuléc  ,  couchée  : 
.  feuilles  pinnatifide^.   Lobes   découpés,   fleuré   disposées  en' 
grappes. 
'     Habite  TEurope.  ■ 

IBERIS.  Linn,  Juhs.  Lam.  iMust.  IBÈRW&  Calice.  onTért:  'Pé^ 

talfls  ouv^rtft  ,    «l^nT    pin*   pAtîfa     RîU-wl*  *.*kl««lM«>«  t  ■  Icj^érc- 

men^  comprimée  «  entourée  d'uui  rebord  aigu  et  échancré-Hu 
sommet.  Yalyes  en  forme  de  nacelle  ;  loges  monospermes.  <^« 
Feuilles  simples  ou  pinnatifides  ;  fleurs  blanches  ou  purpurines. 

L  SEMPERFLORENS.  Linn,  /Sff&thés.  t.  p.  a.  U  i3.  f.  4*  I-  J>' 

PJSR8S,  Tige  frutesicente  :  feuilles  spatulees  «  obtuses  ^  trëi'* 
entières ,  charnues.  ». 

Habite  la  Perse  ,  la  Sicile. 

L  6ÀXATILI8.  Linn.  Gàrid.  àix.  ^66,  t.  loi.   /  des  ro^ 
cntERs.  Tige  frutescente:  feuilles  très-éntières ,  aigucsi  pubes- 
centes  ;  les  supérieures  lancéolées  ,  les  inférieures  lineau'es. 
Habite  la  Proyence. 

I.  UMBELLATA.  Linn,  /.  DR  cttÉTR*  Tige  herbacée  :  feuiUea 
lancéolées,  acuminées  :  les  inférieures  dentées^  les  supérieures 
très-entières. 

Habite  TEurope  méridionale ,  la  Crète. 

I.  AMARA.  Linn.  /.  ^uèrr*  Tige  herbacée  :  feuilles  Iaii< 
céolées  «  élargies  à  leur  sommet  o&  elles  sont  dentée^.  « 
Habite  TEurope.  •        \ 

L  rvUDICAULlS.  Linn.  fl.  dan.  t.  5i3.  La  tigss  j^ues^Tig/t 
herbacée  :  feuilles  sinuées.  Tige  ntie ,  simple» 
Habite  l'Europe. 

THLASPI.  Tourn.  Linn.  Jms.  Lam.  illusl.  €.  557.  THLASPL 
Calice  ouyert  Pétales  égaux.  Sîlicule  orbiçulaire  s  légèrement 
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comprimée,  enlourée  d'un  rebord  aigu  et  échâncré  au  som- 
met ;  valves  ea  forme  (le  nacelle  :  loges  poljspermes. — Feuilles 
simples. 

T.  ARTE!»9F..  Linn.  Blackii'.  t.  68.  T.  dss  cuaups.  Tiee 
rameuse  :  feuilles  ampleùcaules ,  oblongnes ,  deatêes  :  stlîculv 
OrI>i  cul  aire. 

Habite  l'Europe. 
T.  CAMPESTRE.  Litin.    T.   sjuFJOE,   FeuUles  sagîltées  , 
dcutt^es .  blnncliàlres  :  sîlicule  arrondie. 
HabiieTEurope. 
T.    EtRSA  PASTOniS.   Lînn.  Slacliv.   t,    5.   T.    BoiritsE   m 
p^sTEua.  Ti^  rameuse  :  feuilles  radicales  loa^ries  ,  pinnalî- 
ticle^  ,  lyrêés  ;  Us  cauUnuites  près C[u' entières  :  ^liculc  en  cœur. 
Iriatigufaire. 

Habile  l'Europe, 
T.  SAXATd.E.  Linn.  Ban:  îcon.  ^4^.  T.  a  rxumzsM  cnux- 
xi'ES.  Tige  glabre:    feuilles  .lancéolées -linéaires  <   obtuse*, 
cbarmies  :  siliculcs  ubroodes. 
Habile   la    Provence. 
PSYCHiSE.  Deif.  CaliCè  caduc.  Pétales  très-entiers.  Style  per- 

milieu  ,  munie  de  et 
base. 


côté  d'un  rebord  ailé  ,  et  réuni  à  la 


P.  STrLOSA.ZJes/".  fl.  ait.  t.  i^S.  P.  ^  bttie.Ticc  rameuse, 
yelue  :  feuilles    ampleiicaules  ,  en  ctsur  -  lancéolé  ,  iaégale- 
lemcut  deotéeS':  style  plus  long  que  la  siliciile> 
Habile  l'Afrique  septentrionale. 

LEPIDTITM-  Toum.  Lînn.  Ims.  Lam.  illusl.  l.  556.  PASSE- 
R^GE.  Calice  ouvert.  Pétales  égaux.  Silïcule  ovoïde  .  sans 
'rebord,  nou  ccliancrée  :  loges renferiuaut  un  peut  nombre  de 
graine».  —  l'eidlles  ailées  ou  pianalilidcs, 

L.  PEBFOLIAT0M.  Lînn.  Jacq.  aust,  t.  3^(>.  P.  rERFOLiés. 
Feuilles  de  la  tige. ailées ,  multi&des  ;  celles, fies  rameaux,  «u 
cœur  ,  ample\icaules ,  entières. 

Habile  l'Aulricbe.  ..ti.i 

L.  KCDiCAÇLt.  Litin-  p.  't  ricf  wf^.,  t»SP  *"*■•  *'c»- 
simple  ;  feudles  pinuaiiSc|e^  :  ITcurs  tétr^ndre^ 

Hidiite  la  France.  ■■'..'. 

L.  PROCUMBKSS.  Liait.  P.  pKvcffi.  Tige  rameute  i  sa 
base.  Feuilles  inférieures  pinnalifides  ;  les  supérieures  lancéo- 
lées .  entières  :  pétales  de  ta  luugueur  du  calice, 
Habite  l'Europe. 
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feuilles  oblongues  ^  moltifides  ^  ou  pinnaliGdes  ou  Uncëolées  et 
dentées  ;  fleurs  tëlradynamet. 
Habite 

ANASTATICA.  Linn.  Juss.  Lam.  îllust.  t.  555.  JÈROSE.  Ca- 
lice droit.  Pétales  ouverts.  Stile  subulé  ,  persistant.  Sîlicule 

.  presque  globuleuse  ;  yalves  plus  longues  que  la  cloison  ^  sail« 
lantes  ^  auriculëes  ,  loges  dispcrmes. 

A.  HIEROCHUNTICA.   Linn,  Jacq,  bort.  t,  58.  /.   hygro^ 
MSTutQus.  Tige  herbacée  n  peu  éle?ëe  ;  feuilles  simples ,  spa- 
tulées  et  un  peu  charnues;  Ûeurs  petites ,  blanches. 
Habite  les  bords  de  la  mer  Rouge. 

TELL  A.  Linn.  Juss,  Lam,  illust.  t.  5557  Calice  droit,  cyllndracé. 
Pétales  à  onglets  longs ,  ouverts  au  sommet.  Silicule.  globuleuse; 
cloison  plane ,  obtuse ,  deux  fois  plus  longue  que  les  valves  ; 
loges  renfermant  un  petit  nombre  de  graines.  —  Arbrisseau  à 
feuiKes  entières  ou  herbe  à  feuilles  pinnatifides. 

.j     V.  ÀNNUA.  Linn.  TretP,  ic.  lO.  t.  8.  V*A^suBLhM*  Feuilles 
pinnatifides ,  silicules  pendantes. 
Habite  FEspagne. 

V,  PSKUDO-CYTISUS.  Linn.   Cavan.  îc.  i.  p.  3a.  t.  ^2.  V. 
rjiux  CYTISE,  Feuilles  sessiles ,  ovales ,  entières,  ciliées  ;  fleurs 
.  en  bouquets  terminaux  ;  silicule  droite. 
Habite  VEspagne. 

MYAGRUM.  Toum.  lAnn.  Juss.  Lam.  illust.  t.  553.  CAMÉ-- 
i/iVLK- Calice  peu  ouvert.  Pétales  onguiculés,  style  conique 
ou  subulé^  persistant.  Silicule  subéreuse,  turbinée,  comprimée, 
à  trois  loges ,  les  supérieures  stériles  ,  l'inférieure  à  une  graine. 

M.  PERFOLIATUM.  Linn,  C.  p£rfoliAs.  Tige  rameuse  au 
sommet  ;  feuilles  radicales  ,  lyrées  ,  obtuses  ,  élargies  à  leur 
sommet;  les  supérieures  amplexicaides  ;  silicules  presqu^en  cœur. 
Habite  la  France. 

RAPISTRUM.  Toiim,  J^ent.  RAPISTRE,   Calice  çeu  ouvert. 

'Pétal^  onguiculés.  Style  conique  ou  subulé,  persistant;  sili- 

cnlè  oblongue  et  à  deux  articulations ,  ou  presque  globuleuse 

et  4  deux  loges  ;  une  loge  ou  une  articulation  souvent  stérile  et 

Vautre  monosperme. 

R.  PERENNE.  R,  rirJCE,  Tige  rameuse,  feuilles  inférieures 
pinnatifides ,  sînuées,  dentées  ,  silique  articulée. 
Habite  la  Suisse. 

R.  PANICULATUM.  R,  PAisficuLis.  Tige  à  rameaux  grêles  , 
étalés  ;  feuilles  amplexicaules ,  unpeu  sagîttées  à  leur  base  ; 
Silicules  ovales. 

.  Habite  TEurope. 
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BUNIAS.  L!nn.  Jius.  Lam.  illust.  t,  553.  f.  5.  RVNIAS,  Calice 
ouvert.  Onglets  des  pétales  droits.  Slvie  presque  nul,  Siliculo 
dnipacée  ,  arraDdie ,  presque  osseiiii> ,  parsemée  de  tubercules 
ou  Lèristu-e  de  poialcs  ,  à  deux  loges. 

B.  ORIEISTALIS.  Linn.  Gmel.  sllj.  3.  p.  a56.  n.  i6.  I.  67. 
B.  D'oRiasT.  Feuilles  inférieures  lyrées-roncmées  ,  les  supe- 
rieores  lancéolées;  sillcules  ovales-gibbeuses. 
Baliite  la  Russie. 
B.  «GIPTIACA.  Linn.  Jacq.  tort.  t.  i45.  B.  d'âstpts. 
Feailles  roncinées ,  sillcules  lélragoDcs  ;  couvertes  de  Tcrraei- 
murlquées. 

Habile  l'Egypte. 

ERUCAGO.  Tourn.  Vent.  ERUCAGE.  Calice  ouTert.  Ongteta 
des  pétales  droits.  Style  presse  nul.  Silicule  à  quatre  uigtes 
et  â  quatre  loges,  dont  deux  au  sommet  et  deux  à  la  base. 

E.  MORSPELIACA.  Jacq.  aust.  t.'  34o.  E.  ne  montpbzj.ier. 
Feuilles  radicales  roncinées ,  celles  (le  la  tige  lancéoUes  ;  ailî- 
cules  presque  dentées. 

Habite  la  France  méridiouale. 

CAKILK.  'Ibum.  fem.  jMm.  mus»,  t.  ao^.  Calice  presque  cou- 
nirent.  Corolle  ouverte.  Style  filiforme.  Silicule  subéreuse  , 
oblongiiBi  acumiaée  ,  légèrement  marquée  de  trois  angles  ,  à 
deux  articulations ,  se  séparant  dans  les  articulations  ;  la  supé* 
rieure  très-çrande,  très-éc  ban  crée  à  sa  base,  à  une  loge,  i 
une  graine;  Tinlerieure  petite,  presque  turbinée  ,  tantôt  solide, 
tantôt  à  une  loge,  et  alors  stérile  ou  monosperme. 

C.  MARITIMa.  Gterl.  fruct.  a. p.  287.  t.  i4i-  f-  12.  C.  xjur 
TiMB.  Feuilles  ailées  ■,  un  peu  cbaniues ,  &  folioles  dentées. 
Habite  la  France. 

PUGIONIUM,  Gaert.  fent.  Calice  court,  péules  étroits,  entiers, 
acuminés.  Ovaire  à  deux  loges,  style  court.  Silicule  membra- 
neuse ,  comprimée  transversalement ,  ovale  ,  terminée  3i  cha- 
cune de  ses  entremîtes  par  un  appendice  alongé ,  ensifurme, 
munie  sur  les  côtés  de  pointes  divergentes,  uniloculaire  dans 
la  maturité,  monosperme.  Graine  ar  il  lé  e. 

P.  COHMiTtiM.  ff^ild.  Geert.  fruct.  2.  p,  agi,  t.  i4a.  f.  5. 
Feuilles  linguiformes  ,  entières,  scmi-amplexicaules  ;  fleuri 
petites  ,  disposées  en  grappes  terminales. 

Habite  les  environs  de  la  mer  Caspienne. 

CRAMBE.  Tmrn.  Linn.  Jusa,  Lam.  ÏUiist.  t.  553.  CR^MSÉ. 
Calice  peu  ouvert.  Pétales  ongnlculcs  ,  ouverts  au  sontmel. 
Filaments  des  qnatre  plus  longues  ctamiues ,  bifurques  au  sou* 
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Ynett  une  seule  pointe  de  la  bifurcation  anihérîfère.  DIsmte  de 
loyaire  à  deux  glandes  ;  stjle  presque  nul.  Silicule  globtueûse ^ 
presque  en  baie ,  mono^perme  ,  ne  s'ouvrant  point. 

C.  MARIT1MA.  Linn.  fl.  dan.  t.  3 16.   C  juaritims,  Tig^ 
glabre  ;  feuilles  ovales ,  sinuëes ,  crépues ,  glauques. 
Habite  l'Europe  ^  sur  les  bords  de  la  mer. 

C.  ORIENTALIS.  Linn.   C.  d'orient.  Tige  glabre;  feuilU» 
pinnatifides ,  rudes ,  sinuées  «  étalées  sur  la  terre. 
Habite  le  Levant. 

ISATIS.  Tourn.  Linn.  Jasa.  Lam.  iUust.  t.  554-  PASTEL.  Calice 
peu  ouvert.  Pétales  onguiculés ,  ouverts.  Style  nul  ;  stigmate 
en  tète.  Silicule  (  semblable  au  fruit  du  frêne)  ovale-oblongne  , 
linguiforme ^  comjprimce.,  ne  s' ouvrant  pas,  renflée  vers  son 
milieu,  uniloculaire ,  et  monosperme. —  Feuilles  simples  ;  llenrt 
nombreuses ,  en  panicules  terminales. 

I.  TINCTORIA.  Linn.  P.  des  teinturiers.  Tige  lisse  ; 
feuilles  lancéolées ,  amplexicaules ,  auriculées ,  lisses  «  celles 
de  la  base  crénelées. 
Habite  TEurope. 

I.  Ej«rozv.kM  B  o  A      r.'MM      JO    «w   ■w^/x'nm.wr^  sw^     ITAnîllAs  radicales 

crénelées ,  celles  de  la  tige  sagittées  ;  pédoncules  un  peu  velus.. 
Habite  TEspagne ,  le  Portugal. 

Observations.  Cette  famille,  parfaitement  naturelle ,  ei 
conservée  en  entier  dans  presque  tous  les  systèmes ,  diffêre  des 
Papaveracées  par  sa  corolle  insérée  sur  un  disque  hjpogyiie  p 
par  ses  ëtamines  tétrady names ,  par  la  structure  du  fruit ,  par 
l'absence  du  périsperme ,  et  par  Tembryon  dont  la  radicule  esl 
recourbée  sur  les  lobes.  Elle  se  rapproche  des  Capparidées  f 
parmi  lesquelles  on  trouve  des  genres ,  dont  la  corolle  est  à 
quatre  pétales ,  dont  les  étamines  sont  au  nombre  de  six ,  dont 
le  fruit  est  une  silique,  et  dont  les  graines  sont  portées  sur  des 
placentas  latéraux. 

Les  Cruqiféres  contiennent  en  général  un  mucilage  suscep-* 
tible  de  s'altérer  et  de  se  décomposer.  Elles  ont  une  qualité 
acre,  très-active,  excitante.  On  les  regarde  comme  résolutives,, 
toniques  et  anti-scorbutiques.  La  plupart  contiennent  de  Talcali 
volatil.  Macquer  soupçonne  que  leur  ârome  est  salin ,  et  il  lui 
donne  pour  caractères, d être  piquant  tt  pénétrant,  sansofifenser 
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